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A  LA  TRES-NOBLE 

ET 

TRES- ILLUSTRE  EGLISE 

Qui  a  le  ROI  pour  premier  Chanoine 
d'honneur;  pour  Archevêque,  Monfeigneur 
Antoine  de  Malvin  de  Montazet, 
Comte  de  Lyon ,  Primat  de  France ,  &c 
Er  trente -deux  Chanoines  ,  Comtes  de 
Lyon. 


T. 
RÈS-NOBLES  ET  TRÉS-ILLUSTRES 
SEIGNEURS, 

Cet  Ouvrage  étant  particulièrement  defliné 
à  Vinflruclion  des  jeunes  Gentilshommes  ,  c'efl 
à  jufle  titre  qu'il  fut  toujours  confacré  à  Votrz 
Eglife  y  comme  au  Corps  le  plus  Illufirt  &  h 
plus  Noble  du  Royaume.  Je  me  fais  un  honneu^ 
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&  z//z  devoir  de  Vous  en  renouveller  l'hommage 
j>ar  la  Dédicace  de  cette  nouvelle  édition ,  dont 
les  augmentations  confiderables  ,  aujji  curieufes 
qu'utiles  ,  en  font  un  nouveau  livre.  Fourroit-il 
j>aroitre  fous  des  aufpices  plus  favorables  ?  Vos 
Noms  9  Tres-Illustres  Seigneurs  > 
y  ajouteront  un  nouveau  prix  ,  &  ferviront 
d'exemple  à  la  NobleJJe.  Elle  apprendra  de 
Vous  y  que  y  s'il  eft  avantageux  de  defcendre  de 
ces  Familles  antiques  y  il  eft  infiniment  plus 
glorieux  encore  d'en  avoir  les  fentimens ,  & 
qu'une  haute  naifjance  n'eft  qu'un  engagement  à 
de  grandes  vertus. 

Je  fuis  avec  un  très-profond  refpecl  > 


Tres-nobles  et  tres-illustres  Seigneurs: 

< 

Votre  très-humble  &  trés- 
obéiiTant  ferviceur  , 

,  Pierre  Bruyset  Ponthus. 
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DE    LA  TRES-NOBLE 

t 

ET  TRES-ILLUSTRE  EGLISE  DE  LYON. 

LE  Roi,  premier  Chanoine  d'honneur.  Voyeç 
la  Planche  du  Fronti/pice ,  &  la  page  3S°* 
Monfeigneur  Antoine  de  Malvin  de  Montazet , 
Archevêque ,  Comte  de  Lyon ,  Primat  de  France , 
porte  écartelé  au  i  &  4  ,  d'azur  à  trois  étoiles 
d'or  ;  .au  2  &  3',  de  gueules  à  deux  balances  d'or  j 
l'écu  entouré  du  cordon  des  Comtes  de  Lyon , 
au  bas  duquel  pend  la  Croix  ,  timbré  d'une  cou- 
ronne ducale  ,  furmontée  d'un  chapeau  d'Arche- 
vêque ;  la  Croix  Primatiale  paffée  en  pal  derrière 
l'écu. 

Le  Chapitre  porte  de  gueules  à  un  griffon  d'ar- 
gent &  un  lion  d'or  affrontés  ;  l'écu  entouré  du 
collier  des  Comtes  de  Lyon ,  timbré  d'une  cou- 
ronne de  Comte  ,  deux  anges  pour  tenans. 

Le  pennon  parti  de  fept ,  coupé  de  trois  ,  don- 
ne trente  -  deux  quartiers  ,  &  repréfente  les 
armoiries  des  trente  -  deux  Comtes  de  Lyon. 

Au  1  Quartier  *  de  gueules  au  fautoir  engrêlé 
d'argent ,  pour  M.  Marie-  Èugene  de  Montjou- 
vent  ,  Doyen. 

Au  z  M  d'argent  à  l'éeu  en  abîme  de  fable  ,  fur- 
monté  de  trois  merlettes  de  même  ,  pour  M.  Ga- 

briel-Céfàr  de  S.  Aulbin  de  Saligny ,  Archidiacre' 

... 
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•  jgu  3  ,  d'or  à  trois  chevrons  de  fable  ,  pour 
M.  Heôor  de  Levi ,  ci.  devant  Précenteur. 

Au  4  ,  écartelé  au  i  &  4  ,  de  gueulesBà  la  tour 
crénelée  d'argent ,  maçonnée  ,  ajourée  de  fable  ; 
au  2  &  3  ,  d'azur  à  trois  maillets  d'or ,  pour 
M.  Jean-Antoine  de  Caftellas  ,  Chantre. 

au  $  ,  de  gueules  femé  de  fleurs-de-lis  d'or  " 
à  la  bande  d'argent  brochant  fur  le  tout  ,  pour 
M.   Jofèph  -  Abel   Allemand    de    Champier  , 
Chatnarier. 

au  S ,  comme  au  2  ,  pour  M.  Jacques  de 
S.  Aulbin  de  Saligny  ,  Grand-Sacriftain. 

Au  y  ,  d'or  à  l'Aigle  de  gueules  ,  pour 
M.  Gabriel  de  Montmonilon  ,  Grand-Cuftode. 

•  Au  8  ,  d'azur  à  deux  clefs  d'or  adoflées  & 
entretenues  ,  pour  M.  Franco/s  de  Clugny  , 
Prévôt. 

Au  g  9  écartelé  au  1  &  4  ,  d'argent  à  deux  fafces 
de  fable  ;  au  2  &  3 ,  d'or  à  la  fafce  d'azur  ,  accom- 
pagnée de  trois  cannes  de  même  pour  M.  Fran- 
çois de  Sales-Louis-Auguftin  Barbier  de  l'Efcoet , 
Maître  du  Chœur. 

Au  1  o  ,  de  gueules  à  la  bande  d'or  >  chargée 
'd'une  fouine  d'azur  ,  pour  M.  Jofeph  de  Fay  de 
Maubourg. 

au  1  1  ,  de  gueules  plein  9  pour  M.  Hyppolite 
du  Vivier  de  Lanfac. 

au  z  2  ,  comme  au  7  ,  pour  M.  Laurent-Fran- 
çois de  Montmorillon. 

Au  1 3  ,  de  gueules  à  la  grue  marchante  d'ar- 
gent ,  pour  M.  François  de  Gruel  du  Villars. 
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Uu  i4  \  lafcé  d'argent  &  de  lable  de  €  pièces  \ 
pour  M.  Louis  de  JoufFroy  d'Uzelles. 

M  1  5  >  d'azur  à  la  fafce  d'or,  pour  M.  Galpard 
de  Pingon.  * 

au  iS  9  de  gueules  au  lion  d'argent ,  lam- 
parte  ,  couronné  d'or  ,  accompagné  de  douze 
befans  d'or  rangés  en  orle ,  pour  M.  Annet  de 
Chabans. 

au  zj  ,  d'azur  â  la  bande  d'or  ,  accompagnée 
en  chef  d'un  lion  d'or  partant  dans  le  fens  de  la 
bande  ,  pour  M.  François- Joachim  de  Pierre  de 
Bernis ,  Cardinal ,  Archevêque  d'Alby  ,  Miniftre 
d'Etat. 

au  18  ,  d'azur  à  trois  bandes  d'or  ,  pour 
M.  Pierre  de  Guain  de  Linars. 

au  ig ,  d'or  à  l'arbre  de  finople ,  planté  fut 
une  terraflfe  de  même  ,  à  la  vache  partante  de 
gueules  brochant  fur  le  tout ,  pour  M.  Guillaume 
du  Pac  de  Bellegarde. 

au  zo  y  parti  d'argent  &  de  gueules  â  la 
croix  annillée  de  l'un  à  l'autre  ,  pour  M.  Claude- 
Gafpard  de  Lezai  de  Marnefia. 

au  2  z  y  comme  au  7  ,  pour  M.  Simon  de 
Montmorillon.  t 

au  22  y  écartelé  au  1  &  4,  de  gueules  à  trois 
croiflants  dor  ;  au  2  &  J,  d'argent  à  la  croix 

*  La  branche  dont  eft  M.  Je  Comte  de  Pingou ,  portoit 
autrefois  d'azur  à  la  fafce  d'or ,  flanqué  en  chef  &  en 
pointe  d'argent  pour  brifure  ;  mais  étant  devenue  la  branche 
aince  ,  elle  a  repris  les  armes  pleines  de  la  famille  >  telles 
qu'elles  font  décrites  ci-delTus.' 
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ie  guèulès ,  pour  M.  Jean-Baptifte  Oryot  d'Af- 
premont.  * 

Au  2  j  ,  comme  au  8  ,  pour  M.  Louis  de 
Clugny  de  Thenifley. 

Au  24  ,  de  gueules  au  lion  d'hermine  f 
armé  ,  lampafle  &  couronné  d'or  ,  pour  M.  SU  train* 
Léonard  de  Chabannes. 

Au  23 ,  de  gueules  à  la  fafce  d'argent,  char- 
gée de  trois  fleurs-de-lis  d'azur,  pour  M.  Claude- 
Hyacinte  de  Beaumont  de  S.  Quentin. 

Au  26 ,  comme  au  4  ,  pour  M.  Guillaume  de 
Caftellas  de  Nuzargues. 

Au  2  yy  comme  au  16*' ,  pour  M.  Armand  de 
Chabans. 

Au  28  ,  comme  au  9  ,  pour  M.  Alexandre- 
Marie  -  Jofeph  Barbier  de  Kerno. 

Au  2£9  de  fable  à  trois  aigles  d'or  ,  pour 
M-  Louis  François  de  Poix  de  Marecreux  ,  aâueU 
lement  Précenteur. 

Au  30  y  lofangé  d'argent  &  d'azur  ,  Pargent 
chargé  d'une  moucheture  de  fable  ,  pour  M.  Ga- 
briel de  Bertrand  de  Richemont. 

Au  3 1  ,  comme  au  4  ,  pour  M.  Jean-Antoine 
de  Caftellas. 

Au  3  2  y  d'azur  au  chevron  d'or  ,  accompagné 
de  trois  étoiles  d'argent  ,  pour  M.  Marie-Aga- 
$hange  de  Bernard  de  Rully. 

Pour  les  ornemens  extérieurs  de  l'écu,voye£ 
la  page  248. 
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AFEKT1SS  EMENT. 

LA  plupart  des  Méthodes  du  Blafon 
fuivent  dans  l'explication  des  princi- 
pes ,  Tordre  alphabétique  du  Di£tionnaire 
des  termes  héraldiques.  Ceft  celui  qu'avoit 
adopté  particulièrement  le  P.  Meneftrier, 
dont  nous  redonnons  Touvrage  fous  une 
nouvelle  forme  :  mais  cet  ordre  n'ayant 
aucune  Ijaifon  eft  peut-  être  la  caufe  des  dif- 
ficultés que  les  jeunes  gens  éprouvent  dans 
l'étude  du  Blafon.  Nous  lui  avons  préféré 
Tordre  des  matières,  plus  naturel,  plus  aifé 
à  retenir  5  &  par  conléquent  plus  propre  au 
but  que  nous  nous  fommes  propofê. 

En  parlant  des  marques  extérieures  des 
dignités ,  des  grands  emplois ,  des  difFérens 
ordres  de  chevalerie  ,  nous  avons  penfé 
qu'on  verroit  avec  plaifir  Torigine ,  les  pro- 
grès ,  les  fondions  s  les  privilèges  de  ces 
grandes  charges  &  de  ces  ordres.  L'hiftoire 
de  ces  offices  nous  a  paru  appartenir  à  la 
fcience  héraldique. 

Nous  avons  décrit  les- armoiries  de  tous 
les  Souverains  &  Etats  de  TEurope  ,  mar- 
qué la  railon  des  diffcrens  quartiers  qu'ils 
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portent ,  montré  quelle  ttoit  l'origine  de 
la  Noblefle  ,  quels  étoient  fes  privilèges, 
fes  titres  >  Toit  propres  foit  d'illuftration. 

On  trouvera  la  manière  de  drefler  les 
preuves  deNobleiïe,  l'arbre  généalogique 
d'un  prétendant  à  un  Ordre,ou  à  un  Collège 
qui  demande  des  preuves,  le  pennon  pater- 
n  el  &  maternel,  le  pennon  direét,&  un  mo- 
dèle de  généalogie  complette  d'une  famille 
avec  toutes  fes  branches  fuivant  Tordre  de 
la  fucceflîon  ;  de  forte  que  nous  pouvons 
afiurer  que  cette  nouvelle  méthode  con„ 
tient  absolument  toutes  les  connoiflances 
relatives  à  Fart  du  blafon  ,  puifées  dans  les 
meilleures  fources. 

Le  Dictionnaire  a  été  augmenté  de  beau- 
coup de? termes  dont  l'intelligence  étoit  né- 
ceflaire  pour  lire  cet  ouvrage  avec  fruit;  en- 
tr'autres  >  on  y  trouvera  les  articles ,  Ban  y 

Arriere-ban  y  Roi  (Pannes  ,  Hérault  s  & 
Pourfuivans  (farines^  Tournois,  Pas  cC  ar- 
mes ,  Supports  ,  Te  n  ans  y  Pavillons  9  &c. 

On  n'a  pas  cru  devoir  faire  mettre  le  nom 
des  familles  au  bas  des  armoiries  gravées , 
afin  que  les  jeunes  gens  s'accoutumafîent  à 
reconnoître  les  familles  par  leurs  armoiries 
&  les  armoiries  par  les  noms  de  famille. 
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S.  na<ir  de  Marfeille ,  Dames  Chanoinejfes  de  Neuville 

en  Breffe  ,  d'Alix      de  Leigneu.  Pag.  240  jufqu  à  La. 

page  2 $3. 

Leçon  XXXF.  Dignités  féculieres.  Princes  du  Sang  , 
grands  Sénéchaux ,  Connétables  ,  Chanceliers  de  Vrance. 
Page  2^3  iujqu'à  la  p.  26 G. 

Leçon  XXXFÏ.  Suite  des  dignités  féculieres.  Pairs  de 
France.  Origine  ,  antiquité  ,  rang  des  Pairs ,  noms  C 
armoiries  des  Pairs  aftuels.  Pag.  266  jufqu' à  La  p.  283.  1 

Leçon  XXFI\.  Suite  de  la  Pairie.  Hommage  des  pairs  , 
réception  des  Pairs  au  Parlement  ,  ferment  des  Pairs  , 
leurs  fondions  ,  leur  féance  au  Parlement.  Grands  d'Ef- 
pagne  ,  noms  des  Grands  d'Efpagne  qui  font  en  France. 
Pag.  283  jufqu' â  la  p.  2$3. 

Leçon  XXXrilI.  Suite  des  dignités.  Maréchal  de  Trance, 
Amiral  ,  Fue  Amiral  ,  Général  des  Galères  ,  Grand 
Maure  de  L  Arti  lerie  ,  Grand  Maître  de  France ,  Grand 
Chambellar^  Grand  Ecuytr.  Pag.  2 $4  jufqu  à  La  p.  308. 

Leçon  XXXIX.  Suite  des  dignités.  Grand  Bouteiller  ou 
Echanfon  ,  Grand  Pannetier ,  Grand  teneur  ,  Grand 
^onnier  Colonel-Général  de  Vînfantene  ,  Colonel- 
minéral  de  la  Cavalerie,  CoUr.el-Ccnéral  des  Dragons, 
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Colonel  des   Gardes   Erançoifes  ,  Colonel-Général  dés 
Suiffes  BT  G  ri  ons  Prunier  Prefidert  du  Parlement,  Pré 
Jident  à  Mortier.  Vag.  308  jufqtfà  la  p.  317. 

Leçon  XL.  Ordres  de  Chevalerie.  Ordres  de  S.  Michel  ,  » 
du  S.  Eh  rit ,  de  S.  Louis  ,  du  Aie  rite  Militaire ,  de 
S.  Lazare  &  du  Afont-Carmel  9  de  Aîalte.  Pag.  31/ 
jufqu  à  la  p.  3+6- 

Leçon  XLI.  Suite  des  Ordres  de  Chevalerie.  Ordres  de  la 
Toifon  d'or  ,  de  S.  Janvier  ,  de  la  Jarretière,  de  Chrrjè  en 
Portugal  ,  de  P  Aigle  blanc  ,  de  l'Aigle  noir  ,  de  Danc- 
brog  ,  de  PEîéfhant ,  des  Chérubins  ,  de  P  Annonciade , 
de  S.  André  de  Ri/Jfie.  Ordre  Teutoniqae.  Vag.  3a  j  juf- 
qu à  la  p.  J(S* 2. 

Leçon  XLII.  Suite  des  Ordres  de  Chevalerie.  Ordres  de  la 

'  S  te  Ampoule  y  de  la  Gêner  te  ,  de  la  Couronne  Royale  , 
de  la  CoJJe  de  Genefi  ,  du  Navire  ,  de  71 Etoile  ,  de  No- 
tre  Dame  du  Chardon  ,  du  Porcépic  ,  du  Croiffant ,  de 
PEpi  y  delà  Cordelière  ,  de  la  Char  lté- chrétienne  ,  de  Ste. 
Magdel  aine  >  de  S  Georges  en  Eranche-Comié  y  du  Bain, 
de  S.  André  ,  de  S.  Jacques  de  PEpée ,  aVAlcantara ,  de 
Calatrava  ,  d'Avis,  de  Notre-Dame  de  grâces  y  de  la 
JBande  ,  de  S.  Etienne  de  Tofcane  ,  du  précieux  Sang  9 
de  S.  Lazare  &  de  S.  Afaurice  ,  de  S.  Mare  ,  de  S.  Geor- 
ges à  Gênes  \  du  Dragon  en  Allemagne  ,  de  l'Ours  ,  de 
V Amour  du  prochain  ,de  la  Concorde  y  de  la  Générofité  , 
deS.  George  en  Bavière  ,  de  S.  Hubert  ,  de  la  Tête  de 
Mort  y  de  la  N»ble  Vaffion  ,  du  Cigne  ,  de  S.  Rupert , 
de  la  fidélité  ,  de  Ste.  Catherine  en  RuJJîe  ,  de  PEpée  en 
Suéde y  des  Dames  Efclaves  de  la  Pertu,  des  Dames  pour 
V Honneur  de  La  Croix  ,  des  Dames  de  la  Croix  Etoilèe. 
Vag.  363  jujquà  la  p.  386. 

Leçon  XLIII.  Connoijfance  des  Armoiries  par  les  familles, 
1  &  des  familles  par  les  Armoiries.  Armoiries  de*  Empe- 
reurs ,  Rois  y  Princes,  Etats  C5*  Républiques  de  l'Europe. 
Vag.  386  jufqu  à  la  p.  jfio. 

Leçon  XLIV.  Suite  des  armoiries  de  Vrinces  Souverains. 
Vag.  +  ti  jufqu  à  la  p.  432. 

Leçon  XLV.  Suite  des  armoiries  de  Vrinces.  Vag.  432 
,  jufqu  à  la  p.  442. 
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Leçon  XLVI.  De  La  Nobleffe  ,  fon  origine ,  fes  privilège!. 
Dérogeance  à  La  Nobleffe.  Vas.  443  jufquà  La  p.  467. 

Leçon  XLVII.  Titrés  propres  à  La  Nobleffe.  Ecuyers  9 
Chevaliers,  Cérémonie  pour  La  réception  d  un  C/ievaLier  , 
fon  ferment  y  fes  prérogatives.  Deux  fortes  de  Chevalier  s9 
Chevaliers-Baclieliers ,  Chevalier  s-Banncrets.  Dégrada- 
tion, d'un  Chevalier.  Titres  de  La  NobLeJfe  de  Robe  :  titres 
ePilluflration  ;  Barons  ,  Vicomtes  ,  Comtes ,  Marquis  > 
Ducs  ,  Duchés  y  Sire  ,  Dsmoifeau  ,  Fidame,  Vag.  +€7. 
jufqu'â  la  p.  4 $8. 

Leçon  XLVIII.  Des  preuves  de  NMeffe.  Degrés  (5*  quar- 
tiers ,  progreffion  des  quartiers  ,  arbre  généalogique  y  pen- 
non  paternel  C5*  materneL ,  pennon  direft  ,  exemple  de  gé- 
néalogie compLette,  généalogie  de  la  Mai/on  de  France  , 
Ducs  de  Bourbon.  Branche  des  Comtes  de  Montpenfier. 
Branche  des  Comtes  de  La  Marche.  Branche  des  Comtes 
de  Vendôme.  Maijon  RpyaLe.  Branche  d*Efpagne.  Bran~ 
che  a" Efpagne  Sicile.  Branche  a?  Efpagne-T*arme.  Branche 
^Orléans.  Branche  de  Bourbon-Condé.  Branche  de  Bour- 
bon-Conti.  Branches  des  Comtes  de  Soijfons  ,  des  Ducs  de 
Montptnfier  ,  des  Seigneurs  de  Carcncy  &  des  Seigneurs 
de  Vreaux*  Depuis  La  p.  499  jufqu'â  la  p.  5,5,5. 

Ditlionnaire  UniverfcL  des  termes  du  BLafon*  Depuis  1* 
page  $$7  jufofà  la  fin. 


Fin  du  Sommaire  des  Leçons. 
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Quelques  fautes  à  corriger  dans  la  gravure. 

§ 

Armoriai  de  MM.  les  Comtes  de  Lyon  , 

ci-devant  y  pl.  de  VEp.  Dédicat. 

• 

Le  22  Quartier  préfente  ,  pour  M.  Oryot 
d'Afpremont ,  écartelé  au  i  &  4  de  gueules  à 
trois  croifTants  d'or  ;  au  z  &  3  de  gueules  à 
la  croix  d'argent  ;  corrige^  au  2.  &  3  d'argent 
à  la  croix  de  gueules. 

Planche  VL 

Tig.  4  ,  préfente  un  fafcé  de  fix  pièces  ,  au 
cancerlin  de  finople  ;  corrige^  fafcé  de  huit 
pièces  au  cancerlin  de  finople. 

Tig-  11,  préfente  de  fable  à  fix  cotices  d'ar- 
gent ;  corrigez,  coticé  de  dix  pièces  d'argent 
:  &  de  fable.  . 

Fig.  18  ,  préfente  un  parti  contre-chevronné 
de  gueules  &  d'argent  ;  corrige^  contre-che- 
vronné de  fable  &  d'argent. 

Planche  XIII.  . . 

.- 

Fig.  13  7  préfente  d'azur  à  onze  billettes  d'ar- 
gent ,  rangées  4 ,  3,4;  corrige^  de  gueules 
à  dix  billettes  d'or  ,  rangées  4,2,4. 

i 

N  B.  Les  Armoiries  où  ,  dan*  le  difeours  ,  au  lieu  d'un 
Nom  on  a  mis  une  N  ,  appartiennent  à  des  Familles  qui/ 
ne  nous  font  pas  connues  .  ou  ont  été  faites  pour  fenrir 
ieulement  d'exemple. 
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DE  UAKT  HÉRALDIQUE. 

%.   ■         ^       m  / 

[  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 

E  Blason  eft  l'Art  d'expliquer 
,)ar  des  rermes  convenables  les  ^SSSSu 
Armoiries  ,  qui  font  des  mar-  Définition 

 ques  de  nobleffë  &  de  dignirés,  ^Mma* 

compolees  régulièrement  de  certaines  figu-  ïicl* 
res  &  d'émaux  ,  données  &  autorises 
par  le  Souverain  ,  pour  la  diftinétion  des 
perfonnes  &  des  familles.  * 

On  nomme  ces  marques  Armoiries  ; 
parce  qu'on  les  portoit  principalement 
fur  le  bouclier  ,  fur  la  cuirafle  ,  fur 
les  cottes  d'armes ,  fur  les  bannières  ,  & 
qu'elles  tirent  leur  origine  des  armes» 
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C'EST  à  la  première  Croifade  quel'Euro- 
wleumir!^  pe doit Tufage  des  Armoiries,  ditM.Vely 
Antiquité  dans  fon  hîftoire  de  France  ,  tom.  z. 

des  Armoi-  f ^  j  ^    Qn  fa  qtfi,  y  a  eu  de  tout 

temps  des  figures  ou  fyraboles  fur  les 
drapeaux  de  toutes  les  nations  du  monde. 
L'enfeignè  des  Romains  étoit  un  aigle  f 
celle  des  Phrygiens  un  pourceau  ,  celle 
des  Thraciens  une  mort ,  celle  des  Goths 
un  ours  ,  celle  des  Alains  un    chat , 
celle  des  François  im  lion  ,   celle  des 
Saxons  un  cheval.  Les  particuliers  même 
ornoient  leur  Ecu  de  quelques  emblèmes 
qui  marquoient  ,  ou  leur  nai  (Tance ,  ou 
leurs  belles  adions  ,  ou  leur  génie.  Mais 
ce  n  ttoient  que  des  hiéroglyphes.  Le 
pere  &  les  enfants  n'avoient  point  les 
mêmes  devifes  :  les  familles  en  chan- 
geoient  fouvent.  Ces  images  enfin  ,  tou- 
jours de  fantaifie  ,   fervoient  moins  â 
diftingucr  les  niaifons  &  leur  noblefle  > 
qu  à  cara&érifer  l'humeur  &  I'elprit  de 
celui  qui  les  adoptoit. 
,  Il  n'y  a  point  eu  dé  véritables  Armoi- 
rjes  "ayant  le  douzième  fiecle.  Les  favants 
n'en  exceptent  pas  même  celles  de  France. 
Ij.es  trois  crapauds  ,  les  trois  couronnes  y 
les  trois  croifTants  ,  le  lion  portant  un 
aigle  fur  fa  queiië  ,  Içs  fleurs  -  de  -  lis 
enfin ,  apportées  du  Ciel  par  un  Ange  , 
font  autant  de  fables  auffi  abfurdes  que 
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les  imaginations  de  quelques  modernes  1  1  1  ■ 
qui  n'ont  pas  fait  difficulté  de  donner  pJËÏÏST 
des  armes  au  premier  des  hommes  ,  à  Antiquité 
la  femme  ,  à  Noé  &  aux  douze  Tribus  ?"sAin?ol~ 
d'Ifrael. 

On  ne  voit  fur  le  fceau  de  nos  anciens 
Rois  ;  que  leur  portrait ,  ou  celui  de 
quelques  Saints  ;  quelquefois  des  portes 
d'Eglife  ,  très-fouvent  des  Croix  &  autres 
fymboles  de  piété.  Hugues  Capet  eft  repré- 
fenté  tenant  un  globe  de  la  main  droite  , 
&  de  la  gauche  uné  main  de  juftice  :  fa 
couronne  n'eft  réhauifée  que  de  fleurons, 
Louis-lé-Gros  eft  aflis  dans  un  fauteuil  „ 
vêtu  d'une  efpece  d'aube  ,  portant  un 
fceptre  à  trois  pointes ,  &  ayant  fur  là. 
tête  une  Couronne  ornée  de  plufieurs 
croix.  Le  premier  fceaù  où  l'on  voit 
une  fleur  -  de  -  lis  eft  de  Louis  VII  f 
fùmommé  le  Jeune. 

Toutes  ces  variations,  dit  Pafquier, 
prouvent  que  les  Armoiries  ,  tant  de  nos 
anciens  Rois  que  de  leurs  fujets ,  étoient 
des  devifes  telles  qu'il  plaifoit  à  chacun 
de  fe  choifir. 

Ce  furent  les  expéditions  de  la  Terre- 
Sainte  qui  les  rendirent  propres  à  chaque 
maifon.  On  lçs  prit  d'abord  par  néceffité. 
Dans  une  armée  de  fept  ou  huit  cents 
mille  hommes ,  ramaffés  de  vingt  à  trente 
nations  différentes ,  il  falloit  nécelfaire^ 
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ment  un  figne  pour  raflembler  chaque 
MLBLiiin.*  vafFal  fous  la  bannière  de  fon  Seigneur , 
Antiquité  qui  lui-même  étoit  caché  fous  une  armure 
x£$.Aimo1"  de  Fer.  On  fe  vit  donc  obligé  d'imaginer 
certains  fymboles  fignificatifs  ,  foit  pour 
fe  faire  remarquer  dans  les  combats  f 
foit  pour  être  reconnu  des  fiens.  On  les 
conferva  dans  la  fuite  par  vanité  :  c'étoit 
un  titre  glorieux  d'avoir  été  d'une  Croifa- 
de.  Tout  ce  qui  en  faifoit  preuve  devint 
une  marque  d'honneur.  On  l'arbora  fur 
fes  étendards  ,  on  la  fît  graver  fur  fon 
fceau  ,  peindre  fur  fon  écu ,  broder  fur 
la  cotte  d'armes  :  on  s'en  para  dans  les 
Tournois.  Bientôt  ceux  même  qui  n'a- 
voient  pas  été  du  voyage  de  Paleftine ,  fe 
montrèrent  jaloux  de  cette  diftincrion. 
Chaque  Seigneur ,  chaque  Gentilhomme 
voulut  auffi  avoir  un  emblème  diftinétif. 
On  n'eût  ofé  fe  préfenter  à  un  Pas-d'ar- 
mes ,  fi  l'on  n'eût  eu  fur  fon  armure  & 
fur  le  caparaçon  de  fon  cheval  quelque 
devife  en  broderie.  Ce  ne  fut  cependant 
que  vers  le  milieu  du  treizième  fiecle  , 
&  fous  le  règne  de  faint  Louis  ,  que 
les  Armoiries  pafTerent  communément  du 
pere  aux  enfants  ,  &  devinrent  fixes 
dans  les  familles. 

Toutes  les  fortes  de  croix  qui  fe  trou- 
vent dans  les  écuflbns  ,  les  befants  , 
les  lions  $  les  léopards  ,  les  coquilles  f 
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fes  frierlettes  ,  fortes  (d'oifeaux  qui  paf-      "  '  , 
fent  la  mer  tous  les  ans ,  les  noms  même  prelimin. 
d'azur  &  de  gueules  ,  tirés  de  l'Arabç  Antiquité 
&  dû  Perfan  ,  forment  autant  de  demonf  ?iss.Al"101" 
trations  que  les  Armoiries  doivent  leur 
naiflance  aux  voyages  du  Levant. 

Mais  une  preuve  'évidente  que  les 
Tournois  y  ont  aufli  beaucoup  contri- 
bué, ce  font  les  autrès  pièces  que  Ton 
voit  d'ordinaire  dans  ces  mêmes  écus. 

Les  chevrons  ,  les  pals:,  les  jumelles 
faifoient  partie  de  la  barrière  qui  fer- 
moi  t  le  camp.  Les  figures  d'aftres  & 
d'animaux  viennent  des  noms  que  fe 
donnoient  les  Tenants  &  fes  Afiàillants  , 
noms  brillants  ou  terribles.  Ce  n'étoit 
rien  moins  que  les  Chevaliers  du  Toléil  l 
de  l'étoile  i  du  croifFant ,  du  iîon  ,  da 
dragon  ,  de  l'aigle  ,  du  "cigne  ;  car  cha- 
cun étoit  alors  maître  de  fe  choifir  cë 
qu'on  a  depuis  appelle  Armes  ou  Armofc 
ries.  Les  uns  les  formèrent  de  k  dou- 
blure de  Ifeur  manteau  :  delà  les  fourrures 
ou  pannes  ,  les  échiquetés ,  les  vairés  ,  les 
papelonnés  ,  les  fafcés ,  les  gironnés  ,  les 
fufelés ,  les  lofangés  ,  &c.  Les  autres  les 
composèrent  des  pièces  de  leur  armure  :  \ 
delà  les  éperons  ,  les  fers  de  lance  ,  les 
maffes ,  les  maillets ,  les  épées ,  les  ca£ 
ques  &c.  Quelques  autres  les  tirèrent 
de  leurs  exercices  ou  amufemen  ts  les  plus 
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|      ■  ~  ordinaires  :  delà  les  faucons  ,  les  retz  9 
i»r?liTmi°n.s  les  cors-  Ceux-ci  adoptèrent  les  Armes 
Antiquité  qu'ils  crurent  les  plus  propres  à  conferver 
des  Atmoi-  ja  mJmoire  de  quelque  beau  fait  d'armes , 

ou  de  quelque  aventure  glorieufe  pour 
leur  famille  :  ceux-là  fe  donnèrent  les 
premières  venues  ,  par  caprice  &  fans 

deflein.  ,   

.  Ce  fut  vraifemblablement  à  l'occa- 
fion  de  la  féconde  Croifade  que  Louis- 
le  -  Jeune  prit  des  fleurs  -  de  -  lis  pour 
armes  ,  fi  cependant  ce  font  de  vérita- 
bles lis.  On  prétend  en  effet  que  ce  ne 
font  ni  lis  de  jardins,  ni  lis  de  marais  > 
mais  des  iris  ,  vulgairçrnçnt  appelles  des 
flambes.  Quelques-uns  veulent  au  con- 
traire que  ce  foit  le  fer  de  l'angon  ou 
javelot  des  anciens  François.  La  pointe» 
du  milieu  étoit  droite  ,  pointuç  &  tran- 
chante ;  les  deux,  autres  étoient  renvertees 
en  croillànts  ;  une  clavette  lioit  ces  trois 
pièces  ,  ce  qui  for  m  oit  ,  dit-on,  le  pied 
de  la  fleur-de-lis.  Quelques-autres  con- 
jeâurent  que  ce  font  des  abeilles  m,4 
imitées  par  nos  peintres.  Çe  qui  a  donné 
lieu  à  cette  opinion  eft  la  découverte  du 
tombeau  de  Chiîderic  où  Ton  trouva 
quantité  d'abeilles  d'or  maflif  &  de  gran- 
deur naturelle. 

Quoi  qu'il  en  foit  de  tous  ces  divers 
fentiments,  il  efl  du  moins  certain  que, 
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JLoufe-k- Jeun«  eft  le  premier  de  :nqs  BBSgg  g 
Rois  qui  foit  repsé&njte  *veç  des  ffeujjs>  puS^ 
de-lis,  à  ta  main..  &  fur  là  couronne.  d  Antiquité 
Lorfqu'il  fit  CQ.urqnnerl  fon  fils  ,  il  vour  tics.A'imtHr 
lut  que  la  dalmatique&  les  bottines  du 
jeune  Prince  fuflenjt  de  couleur  d^azur 
&  femées  de  fleurs.  -  de  -,  lis  d'or.  Elles 
devinrent    dès   ce    moment  les  feules 
Armoiries  des  monarques  leurs  fuccek 
feuts.  Tous  les  ont  portées  fans  norpbre 
jujqu'au  regn<e  de  Charles;  V.  Ce  n'eft  1 
que  depuis  ce  Prince  qu'on  commencé 
à  *'ea  voir   que  trois  dans  t'tfeu  de 
France,     .  .!  . 

If.  n'y  gvoit  autrefois  <jue  les  feulf 
Nobles  qui  euflEen*  le  droit  df avoir  de$* 
Armoiries  ;  mais  Charles  V  ,  pa*  fe 
Charte  de  laa  137^,  ayant  ennobli  • 
l^s;  Parifiens  ,  leur  permit  de  porter 
des  Armoiries  ,  &  ,  fur  cet  exemple  ,  les 
Bourgeôisr  les*  plus;  notables  des  autres  * 
villes  en  prirent  aufli.  t.    *  ': 

3  Va&T  de  décrire  les  Armoiries  s'atp*  g.*^£ 
gelle  Blafon  ,  du  mot  allemand  Blafm ,  BUf**. 
qui  %nifie.  îpnner  diî  cors. ,  parçe,  que 
ç'étoit  autrefois  I^l  çputume  de  ceex  quâ 
fe  préïentoient  pour  entrer;  en  lice  dans 
les  Tournois ,  de  notifier  ainfi  leur  arri- 
vée. En  fui  te  les  Hérauts  fonnoient  de  la> 
trompette ,  blafonnoient  les  Armes  deà 
Çhevaliçrs  ,  les  décrivoiçnt  à  haute  voix , 
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ni  &  fe  répandoient  quelquefois  en  éloges 


jreuiÎS?  au  *"uJet  des  exP,oits  de  ces  braves. 

Etymoio-     ^N  Appelle  encore  Art  Héraldique  , 
tujln  mot  P3*^  ^ue  c^l°^  'a  fondion  des  Hérauts 
d'armes  de  blafonner  les  Armoiries  des 
Gentilshommes  qui  fe  préfentoient  dans 
les  Tournois ,  &  d'en  tenir  regiftre. 

Divijiên  des 

On  diftingue  fept  efpeces  différentes 
Armoiries.  a'Armoiries. 

Armoir.  de      *Q-  Celles  de  domaines  ,  qui  font 
Domaines,  celles  des  terres  ou  fiefs  que  poflèdent 
les  Souverains  &  les  Princes ,  comme  nos 
Rois,  qui  portent  de  France  &  de  Navarre. 

Les  Rois  de  la  Grande-Bretagne  ,  qui 
portent  les  armés  d'Angleterre  ,  d'EcôfTe 
&  d'Irlande  jointes  enfemble  dans  un 
même  écuflbnf.  ♦ 

:  Les  Rois  d'Efpagne,  qui  unilTent  en- 
femble les  armes  de  Caftille  ,  de  Léon  , 
d'Aragon ,  &c.  f 
Armon.es  -  Cell»s  de  dignités.  Elles  font 
âeDignitcs.  intérieures  ou  extérieures  :  les  Armes 
de  dignités  intérieures  font  celles  qu'une 
perfonne  eft  engagée  de  porter  ,  comme 
marque  de  la  dignité  dont  elle  eft  revê- 
tup.  C'eft  ainfi  que  l'Empereur  porte 
l'aigle  impérial. 

Les  Electeurs  ,  tant  eccléfïaftiques 
que  féculiers ,  portent  les  Armoiries  de 
leur  Eleâorat. 

En  France  ,  les   Ducs  &  Pairs 
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ëcctéfiaftiqués  anciennement  écarteloient 
des  Armes  de  leur  paine  &  de  celles  de 
leur  maifon  ;  mais  à  prêtent  ils  en  ont  DMjionàès 
perdu  Pufage        .  '  ,  -      ~£ . 

Le  Camerlingue  &  les  Généraux  des  deDignités; 
armées  de  l'Etat  EccLTiaftique  ,  portent 
le  gonfanon  rond  en  pavillon  avec  les 
clefs  en  fautoic  - 

Les  Armes  de  dignités  extérieures  font 
toutes  les  marques  placées  hois  Fécu  6t 
délignant  la  dignité  de  la  perfonne.  Ainii 
la  tiare  &  les  clefs  pour  le  Pape  ;  le  r\ 
chapeau  rouge  pour  les  Cardinaux  ;  le 
chapeau  vert  avec  la  croix  pour  les  Arche- 
vêques ;  le  chapeau  vert  avec  la  mitre  Se 
la  crofle  pour  les  Evéques  ;  les  couronnes  , 
les  colliers  des  Ordres  ,  les  mafles  de 
Chanceliers  ,  les  bâtons  de  Maréchaux 
de  France  ,  les  ancres  des  Amiraux,  les 
étendards  de  Cavalerie  &  de  Dragons  , 
les  drapeaux  d'Infanterie  ,  les  mortiers 
de  Présidents  ,  &c.  &c.  font  des  Armoi- 
ries extérieures  4e  dignités. 

3°.  Celles  de  concefliofi.  Ces  armes  Armoir.de 
contiennent  quelques  pièces  des  Armoi-  Conccflion- 
ries  des  Souverains  ,   ou  même  leurs; 
Armoiries  entières  ,  accordées  à  certai- 
nes perfonnes   pour  les   honorer  ,  ou 
recomf>enfer  leurs  fervices.  , 

Les  Grands  Ducs  de  Tofcane  de  la  5 
maifon  de  Medicis ,  portoient  d'or  à  kfix 
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tourteaux  de  gueules,  pofés  i.  2.  &  2.  u 
^LiLm?  tp«w  XII  changea  le  tourteau  du  chef, 
&  permit  à  Pierrç  II  <Je  Medicis ,  grand 


irtes. 


Duc  ,   den  mettre  un  dazur  i  trois 
Çonccflio...  fieurs-de-Iis  dor  a  la  place. 

.  La  maifon  ds  Mafcranny  porte  qua- 
trç  çonceffions,  L'aigle  donné  par  l'Empe* 
teur  ,  la  clef  par  le  Pape  ,  le  calque  pan 
un  Duc  de  Modene  >  &  un  écu  d'azur 
changé  d'une  fieur-de-Iis  d'or  ,  donné 
par  Louis  XIII. 
Armoir.  de  .  4*.  Celles  de  patronage.  Telles  font 
*ationage.      .^mes       pleurs  villes  qui  portent; 

en  chçf  les  Armes  de  leurs  ^Souverains* 
Ainft  Paris  ,  Lyon  ,  Troyes  ,  Rouen  f 
Qrléans ,  &c.  portent  dans  leurs  Armoi- 
ries un  chef  de  France.  Telles  font  en- 
çorç  celles  de  plufieurs  Cardinaux  ,  qui 
joignent  à  leurs  Armes  propres  celles  des 
Papes  qui  les  ont  honorés  de  la  pourpre* 

Arnsoir.de  5 

?.<  Celles  de  prétention  ,  qui  font 
Prétention.  ^  inarquçs'  du  droit  que  Pon  prétend 
avoir  fur  certains  fiefs ,  terres  ou  royajH 
-  mes.  C'eft  ainfi  que  les  Rois  d'Efpagne 
portent  les  Armoiries  de  Sicile ,  de  Bour-t 
gogne,  de  Flandres,,  &c.  Les  Rois.de 
Saxdaigne  ,  celles  de  Chypre.  &  de 
JeruÇilem  ,  de  Saxe ,  de  Wellphalie ,  &c. 
Armoiries  Celles  de  famille ,  qui  font  plei-î 

èc  Famuic.  nês ,  brifées  ou  chargées.  Par  exemple  , 
te  Roi ,  comme  aîn^  de  la  maifon  de 
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France,  porte  de  France  plein.  M.  le 
Duc  d'Orléans  brife  d'un  lambel  d'argent: 
M.  le  Prince  de  Conde'  brife  d'un  bâton  Dîiijton  des 
péri  en  bandé  de  gueules.  M.  le  Prince  ^ma,riw# 
de  Conti ,  cadet  de  la  branche  de  Bouc-  de  Fanùiie% 
boA-Condé ,  porte  comme  M.  le  Prinçe 
de  Çondé  ,  mais  il  foubrife  d'une  bordure 
de  gueules.  ,  , 

,  ^'autres  Princes  &  Seigneurs  de 
grandes,  inajfrns  \>nfent  de  la  mém^ 
manière  ,  fuivant  les  degrés  &  Jes  éloi- 
gn  ement  s  de  la  louche  commune  -.les  .  > 
Princes  de  la  maifon  dç  Lorraine  qui 
(ont.  ei\  Françç  pb&rvçnt  r<%uliéremehç 
cet  ufage.  , 
7#.  ÊNFirç  ,  celles  de  Coçiété ,  çomme 
les  Armes  de  chapitres  ,  dç  cpmmunautés 
religieufes  ,  d'uni  verfités  &  de  coçps  d*s 
marchands  &  arftlanfc    ,  .  \  *  .  r*T 

Mais  ces  marques  ,  qui  d$inguenfc 
c,es  différentes  fpçiéte's ,  font  plutôt  des 
fléaux  que  de  véritables  Armoiries ,  auffô 
n'en  dpnnerons-nouj  aucun  e*emplç%     . ,  ; 
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PREMIERE  LEÇON. 

T.  .  .  I 

Rois  chofes  font  néceflaires  pour 
ëompofer  les  Armoiries  ;  les  Émaux  9 
YÉcu  ou  Champ  ,  &  les  Figures. 
Métaux.    :  Les  Emaux  comprennent,  i+{  Les 
Métaux  ,  qui  font:  Or  qui  eft  jaune,  & 
Argent  qui  eft  blanc. 
Couleurs.  ?  2*\  Les  Couleurs,  qui  font;  Gueules  qui 
eft  rouge ,  A^ur  qui  eft  bleu ,  SinopU  qui 
eft  vert ,  Pourpre  qui  eft  violet  ,  Sable 
qui  eft  noir.  > 
Touriuics.      £p.  LES  Pannes  ou  Fourrures ,  qui  font: 
Hermine  &  Piiir,  auxquelles  on  peut  ajou-: 
,  ter 4a  Contre-Hermine  &  le  Contre- Pair. 

planche  Dans  la  gravure  on  repréfente  les 
J'  &naux  du  Blafon  par  des  hachures  ou 
traits  dont  on  eft  convenu  :  par  exemple, 
l'Or  par  des  points  ;  fig.  i«c-  L'Argent 
par  un  fond  tout  uni  ,  &  fans  aucun 
trait  ;  fig.  2.  Le  Gueules  par  des  traits 
perpendiculaires  ,  c'eft-à-dire  ,  de  haut 
en  bas  ;  fig.  3.  L'Azur  par  des  lignes 
horizontales  d'un'flanc  de  l'EcuJi  l'autre  ; 
fig.  4.  Le  Sinople  par  des  lignes  diago- 
nales ,  c'eft-à-dire  ,  d'un  angle  à  l'autre  % 
de  droit  à  gauche  ;  fig.  5.  Le  Pourpre 
auffi  par  les  lignes  diagonales,  mais  de 
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gauche  A  droit  \fig-  6*\  Enfin,  le  Sable 
par  des  lignes  croifées  ;  fig.  j. 

L'hermine  &  la  contre-hermine ,  le 
vair  &  le  contre-vair  fe  marquent  par  les 
traits  propres  aux  émaux  de  ces  fourrures. 

Les  émaux  propres  à  l'hermine  font 
argent  ou  blanc  pour  le  fond  ,  &  fablç 
pour  les  mouchetures  ;  fig.  8.  Le  contraire 
pour  la  contre-hermine  ,  c'eft-à-dire  » 
fable  pour  le  fond  ,  &  argent  ou  blanc 
pour  les  mouchetures  ;  fig.  g.  : 

Le  vair  eft  toujours  d'argent  &  d'azur  , 
&  fe  repréfente  par  les  traits  propres  à 
ces  deux  émaux  ;  fig.  11. 

Le  contre-vair  eft  auflî  d'argent  & 
d'azur  :  il  diffère  du  vair  en  ce  que , 
dans  ce  dernier  ,  le  métal  eft  pppofé  à 
la  couleur  ,  &  dans  le  contre-vair  le 
métal  eft  oppofé  au  métal ,  &  la  couleur 
à  la  couleur  ;  fi%.  1  o . 

Le  vair  èn  pal  ou  appointé  fe  fait 
lorfque  les  vairs  de  métal  &  de" couleur 
font  les  uns  fous  les  autres  dans  la  mémo 
pofition,  c'eft-à-dire  >  quand  la  pointe  d'un 
vair  eft  oppofée  à  la  bafe  de  l'autre  ;  fig.  z  2 . 

Lorsque  l'hermine  ou  le  vair  font  de 
couleurs  différentes  de  celles  qui  leur  font 
propres  ,  on  dit  alors  herminé  ou  vairé 
de  tel  ou  tel  émail.  Par  exemple ,  fig.  13 , 
il  faut  dire  BeauFREMONT  porte  vairé 
dlor  &  de  gueules/ 
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Tels  font  les  émaux  prëpres  au  Blafort 
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/.  &  qu  il  importe  de  bien  connoitre  ,  parce 
Smaux.  q0'0116  des  règles  la  plus  générale  eft  de 
ne  mettre  point  couleur  fur  couleur  ,  ni 
métal  fur  métal  ;  autrement  les  armôirtei 
feroient  faufles  ,  ou  du  moins  à  enquérir. 
Ce  terme  fera  expliqué  plus  bas. 

QUANT  aux  fourrures,  quoiqu'elles  fô 
pratiquent  plus  ordinairement  avec  les 
couleurs  ,  elles  peuvent  cependant  fe 
mettre  indifféremment  avec  les  métaux. 


LEÇON    IL    ' : 

L'ECU  ET  L  'Ecu  s'appelle  fond  ou  champ  :  il  efî 
tion^rti  fimple  ou  compofé.  Le  premier  n'a  qu'uii 


feul  émail  ,  fans  divifions.  Le  fécond  ,  ait 
contraire ,  peut  avoir  plufieurs  émaux  & 

Sar  conféquent  plufieurs  partirions  oa 
ivifions. 

On  compte  quatre  Partitions  princi- 
pales ,  dont  fe  forment  toutes  les  autres. 

Le  parti  qui  fe  fait  par  un  trait  per- 
pendiculaire de  haut  en  bas ,  &  qui 
partage  l'écu  en  deux  parties  égales. 
Fîg.  14^  Bailleul  porte  parti  d'hermine 
&  de  gueules.  * 

Le  coupé  ,  par  un  trait  horizontal, 
z5>  Justi  ,  à  Venife,  porte  coupé 
d'or  &  d'azur. 
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Le  tranché  ,  par  un  trait  diagonal  de 


droit  à  gauche.  Fig.  16 ,  CaêPONI  porte  PLAgCH* 
tranché  d'argent  &  dè  fable.  vecv  *t 

Le  taillé  ^  par  un  trait  diagonal  de  S©»*;**** 
gauche  à  droit.  Fig.  z  y ,  Zurich  ,  canton 
fuifle,  porte  taillé  d'argent  &  d'azur.  •* 

Les  deux  premières  partitions ,  favoir> 
le  parti  &  fe  coupé  ,  forment  Técartelé; 
qui  eft  quelquefois  de  quatre  ,  de  fix  ,  de 
huit,  de  dix  ,  de  douzè  ,  de  feize  quartiers 
&  plus.  Fig.  z  8 ,  BiRON  porte  écartelé. 
d'or  &  de  gueules. 

i  Les  deux  fécondes  partirions  ,  c'eft-à~ 
dire  ,  le  tranché  &  le  taillé  donnent 
Pécartelé  en  fautoir.  i£y  Bertrad' 
porte  ébartelé  en  fautoir  y  d'argent  &  de 
guettes. 

Enfin  >  les  quatre  partitions  enfembfe 
donnent  le  gironné.  Fig.  io  ,  Groléé  , 
en  Breffe  ,  porte  gironné  d'or  &  de  fable. 

Quand  le  gironné  eft  de  huit  pièces  t 
comme  dans  l'exemple  cité  ,  on  l'appelle 
Amplement  gironné  ;  mais  quand  il  y  a 
plus  ou  moins  de  girons ,  il  en  faut  expri- 
mer le  nombre  :  girônrié  de  fix ,  de  dix ,  de 
douze ,  de  quatorze  pièces,  &c.  Par  exem- 
ple ,  des  Armoifes  en  Lorraine,  porte 
gironné  d'or  &  d'azur  de  douze  pièces. 

Tiercé  ,  fe  dit  d'un  écu  qui  eft  divifé 
en  trois  parties  égales  de  différents  émaux , 
Ce  qui  fe  fait  dans  le  fcns  des  quatre 
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^7~g  partirions ,  ou  félon  les  traits  de  certaines 
figures  héraldiques  dont  nous  donnerons 
t*Etu  r.T  l'explication  dans  la  fuite. 

SES  PARTI-        /  # 

tions.  Le  tiercé  par  le  parti ,  s  appelle  tierce 
en  pal.  Fig.  2  i  ,  N.  portoit  tiercé  en  pal 
de  Naples ,  de  Jérufalem  &  de  Hongrie. 
Le  Roi ,  en  Bourgogne ,  porte  tiercé  en 
pal  d'azur ,  d'argent  &  de  gueules. 

Le  tiercé  qui  fe  fait  par  le  coupé  ; 
s'appelle  tiercé  en  fafce.  Fig.  22  ,  N. 
porté  tiercé  en  fafce  d'azur  ,  d'or  &  de 
gueules  ,  l'azur  chargé  d'une  fleur  de- 
Us  d'or  ,  &  le  gueules  chargé  d'un 
croiffant  d'argent.  Polani  porte  tiercé  en 
fafce  d'or  ,  d'azur  &  d'argent. 

JLf  tiercé  en  bande  fe  fait  par  le  trait 
du  tranché.  Fig.  23  ,  CAUMONT  p#rte 
tiercé  en  bande  d'or ,  de  gueules  &  d'azur. 
.  Le  tiercé  en  barre  fe  fait  par  le  traie 
du  taillé. Fig.  2^,N. porte  tiercé  en  barre 
d'azur  ,  d'or  &  de  gueules.  Verteuil ,  à 
Bordeaux ,  porte  tiercé  en  barre  d  argent , 
de  gueules  &  d'azur  ;  l'argent  chargé  de 
trois  lofanges  de  gueules  ,  &  l'azur  de 
trois  étoiles  d'argent  ;  le  tout  dans  le  fens 
de  la  barre  ou  du  taillé. 

Les  tiercés  qui  fe  font  félon  les  traits 
de  certaines  figures  héraldiques  ,  &  qui 
ne  fe  rapportent  point  aux  quatre  pre- 
mieres  partitions  ,  font  i*.  le  tiercé  en, 
chevron  ;  Fig •  2  3  ,  N.  porte  tiercé  en 

chevron 
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chevron  d'argent ,  de  gueules  &  de  fable. 
Plomet  ,  porte  tiercé  en  chevron  d'argent, 
de  fable  &  d'hermine  ,  l'argent  chargé  de    l'ecu  et 
deux  colombes  de  fable.  xïôîî£*T1" 

i*.  Le  tiercé  en  pointe  ou  en  mantel. 
Fig.  2(j  9  ABSPERG  porte  tiercé  en  pointe 
ou  en  mantel  d'azur  9  d'argent  &  de 
gueules. 

3Q.  Le  tiercé  en  écufTon.  Fig.  27, 
N.  porte  tiercé  en  écufTon  de  gueules  > 
d'argent  &  d'azur. 

4°.  Le  tiercé  en  pairie.  Fig.  z  <9,PfUESE N 
porte  tiercé  en  pairie  d'argent,  de  fable 
&  de  gueules. 

On  peut  mettre  au  nombre  des  parti- 
tions le  chappé  ,  le  chauffé ,  l'embrafTé  à 
dextre  ou  à  féneftre  ,  le  vêtu  ,  Padextré 
&  le  féneftré.  f/oyei  dansr  le  Didionnaire 
des  termes  du  Blafbn  l'explication  de  ces 
noms. 

Fig.  2  £  ,  Sachet  ,  au  Comté  de  Bour- 
gogne ,  porte  de  gueules  à  trois  pals 
d'argent ,  chappé  de  l'Empire  ;  c'eft-à- 
dire  ,  d'or  à  l'aigle  éployé  de  fable. 
Bruncoff  ,  en  Suifle  ,  porte  d'argent , 
chappé  de  gueules.  Chifi ,  à  Venife  ,  porte 
de  même.  Mombar ,  en  Bourgogue ,  porte 
écartelé  d'argent  &  de  gueules,  chappé 
de  l'un  en  l'autre. 

Fig.  30  ,  D'Yonne,  en  Savoie ,  porte 
de  gueules  au  pal  d'argent ,  chauffe  d'or. 
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.  Popon ,  en  Bourgogne  ,  porte  de  gwen- 

planche  je$  chau{fé  d'argem.   Lickenftin  porte 
vzcv  et  d'argent  chauffé  de  gueules.  Pulcher- 
sts  parti-  von_Rigers    porte   d'argent  ,  cnaulie- 
ïl0N''      arrondi  de  fable  ,  à  deux  fleurs-de-lis  du 
champ  ,  c'eft- à-dire  ,  d'argent. 

Fig.  3 1  ,  DIE  VûLKER  ,  i  Francfort , 
porte  d'argent  à  la  rofe  de  gueules  , 
embraffé  i  féneftre  de  même.  Domants 
porte  d'argent  embraffé  à  féneftre  de 
gueules.  Si  l'embraffure  étoit  à  dextre, 
il  faudroit  l'exprimer. 

Fig-  3 *  >  PUTOD ,  en  Dauphiné  ,  porte 
d'or  au  croiffant  d  azur  ,  vêtu  de  même, 
Bentoux  ,  en  Dauphiné  ,  porte  d'or  à  un 
trèfle  de  finople  vêtu  de  gueules.  Gibing , 
de  gueules  vêtu  d'or.  Corrario  ,  d'argent 
coupé  d'azur ,  vêtu  de  l'un  en  l'autre  ; 
'  c'eft-à-dire  ,  l'argent  chappé  d'azur  ,  fie 
l'azur  chauffé  d'argent  ;  ce  qui  donne  le 
vêtu  de  l'un  en  l'autre. 

Fig.  33  ,  N.  porte  d'azur  adextré 

d'argent.  9 

Fig.  34  ,  N.  porte  d'or  féneftré  d  azur. 
Thomaffin,  en  Provence ,  porte  de  fable  , 
femé  de  faulx  d'or ,  le  manche  en  haut  , 
adextré  &c  féneftré  de  même. 

VÉCU  ,  dans  les  différents  temps,  fie 
félon  les  différents  ufages ,  a  eu  divers 
fes  formes.  Nous  renvoyons  à  la  fin 
pour  en  donner  des  exemple*  ,  parce 
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que  Ton  n'a  pas  ordinairement  befoih  de 
défigner   la  forme  de    l'écuflbn  pour  PLA$?m 
expliquer   par   des  termes  convenables    i/ecu  it 
les  émaux  de  les  figures  qui  compofent  "ons**TI" 
les  armoiries.  Il  faut  feulement  connoî- 
tre  bien  les  différentes  parties  de  l'écu  , 
pour  expofer  clairement  les  diverfes  por- 
tions que  les  figures  peuvent  recevoir  : 
la  leçon  fuivante  vous  donnera  toutes 
les  notions  néceflaires  pour  cela. 


LEÇON  III. 

u  Ne  ou  plufieurs  figures  peuvent 

recevoir  différentes  pofitions  par  rapport  Çé""\." 
au  champ  ou  à  l'écu  :  ce  ne  feroit  donc  T£,EESC£B 
rien  feire  que  de  ne  pas  fpécifier  la  fitua-    L  c  * 
tion  des  figures  qui  compofent  les  armoi- 
ries ;  mais  ,  pour  cela ,  il  faut  bien  connei- 
tre  les  différentes  parties  de  lecu ,  afin  de 
déterminer  exaûement  Paffiette  de  cha-  ! 
que  figure. 

Fig .  3  y ,  À ,  eft  le  céntre  de  Pécu.  B ,  eft 
le  point  du  chef.  D  ,  le  canton  dextre  du 
chef.  E  ,  la  canton  féneftre  du  chef.  F  ,  le 
flanc  dextre.  G  ,  le  flanc  féneftre.  C  ,  la 
pointe.  H ,  le  canton  dextre  de  la  pointe. 
I ,  le  canton  féneftre. 
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Une  figure  feule  occupe  ordinaire- 
PLAtictiE  ment  le  centre  de  l'écu  ,  comme  A.  Quand 

differen-  die  eft  ainfi  placée ,  il  n'eft  pas  néceflaire 
tEiïsPde  d'exprimer  fa  fituation. 
jL'ficu.  Une  figure  placée  au  point  B  ,  eft 
dite  Amplement  en  chef.  Celle  qui  feroit 
au  point  D  ,  feroit  au  canton  dextre  du 
chef  ,  ou  cantonnée  en  chef  à  dextre. 
Elle  feroit  au  canton  féneitre  ,  fi  elle  fe 
trouvoit  placée  au  point  E. 

Une  figure  au  point  F ,  eft  au  flanc 
dextre.  Elle  eft  au  flanc  féneftrc  fi  elle 
fe  trouve  en  G. 

Elle  eft  mife  en  pointe  ,  quand  elle 
occupe  la  place  C  ;  fi  elle  eft  en  H  ,  elle 
eft  dite  au  canton  dextre  de  la  pointe  ; 
en  I ,  elle  eft  au  canton  féneftre  auffi  de 
la  pointe. 

Deux ,  trois ,  ou  plufieurs  figures  dit 
pofées  dans  le  fens  des  lettres  D  BE, 
font  dites  rangées  en  chef  :  fi  elles  font 
comme  F  A  G  ,  elles  font  en  fafee  :  & 
elles  fui  vent  Tordre  des  lettres  HCI, 
elles  font  rangées  en  pointe  :  dilpofées 
comme  BAC,  elles  font  en  pal  ;  com- 
me D  A I ,  en  bande  ;  comme  E  A  H  , 
elles  font  en  barre. 

Si  trois  figures  gardent  Tordre  des  let- 
tres DEC,  elles  font  dites  deux  &  une, 
qui  eft  la  fituation  ordinaire  de  trois  pièces 
en  armoiries.  Si  elles  étoient  difpofées 
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comme  les  lettres  H  I  B  ,  elles  feroient 
dites  mal  ordonnées  ,  parce  qu'elles  fe-  PLA£ŒE 
roient  contre  la  pofition  ufitée.  ■  Diffeuen- 

Lës  pièces  arrangées  comme  les  lettres 
D  E  H  I ,  fe  difent  pofées  deux  &  deux. 
S'il  y  en  aroit  cina  difpofées  dans  l'ordre 
B  A  C  F  G  ,  on  les  diroit  en  croix  : 
comme  DEAHI  ,  elles  feroient  en 
fautoir  :  comme  D  E  A  C  ,  on  diroit  alors 
rangées  en  pairie.  Enfin  ,  les  pièces  qui 
fuivroient  l'arrangement  des  lettres  D  B  E 
G  I  C  H  F  ,  feroient  difpofées  en  orle. 

Une  figure  placée  en  A  ,  au  milieii 
de  plufieurs  autres  qui  feroient  différent 
tes  par  leur  forme,  feroit  en  abîme  ou 
au  centre  de  l'écu. 

Pour  blafonner  une  armoirie,  lorfque 
le  champ  neft  chargé  d'aucune  figure  Jj 
on  doit  dire  :  N.  porte  plein  de  tel  métal ; 
ou  de  telle   couleur.   Par    exemple  ■  L 
fig.  i ,  il  faut  dire  :  Meneses  ,  Bordeaux  9  planche 
Pui-Paulin  Paernon  &  Bandinelli  à  Rome/  h 
dont  étoit  le  Pape  Alexandre  III ,  portent 
d'or  plein.  Fig.  2  ,Bocquet  en  Norman- 
die ,  porte  d'argent  pleiru 

Fig.  3,  Albret  ,  Norbonne ,  Rubis  en 
Tofcane  ,  portent  de  gueules  plein.  \  ^  * 

Fig.  ^,  De  Barge  ,  en  Lorraine , [porte, 
d'azur  plein. 

Fig.pjAt  anciens  Comtes  de  GoURNAl 
portoient  de  fable  plein.  > 

Biij 
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QUANT  aux  fourrures  ,  ©n  dît  fimple^ 
ment      # ,  le  Duché  de  Bretagne,  de 
differen-  S-  Hermine ,  Quinfon ,  portent  d*hermine. 
îties  de   Limoges  ,  Richemont  en  Bretagne  ,  por- 
*'Ecu-    tent  d'hermine  à  la  bordure  de  gueules. 

Fig.  1 1 ,  De  Viscpi ,  de  Frefnoy  en 
Bretagne ,  de  Vera  en  Efpagne ,  Solda- 
nery  ,  Uchi  ,  Campomarino  en  Italie  m 
portent  de  vair.  Villery  ,  en  Flandres  9 
porte  de  vair  barré  d'une  cotîce  de 
gueules. 

Fig.  i  o  ,  Duplessis-Angers  porte 
de  contre-vair. 

-  Fig.  1 2 ,  Macedonia,  à  Naples,  porte 
de  vair  en  pal, ou  appointe,  nu  lion  d'argent. 

Fig.z  j,BEAUFREMONT,KergorIay, 
Capinel ,  le  Grand  ,  portent  vairé  d'or  & 
de  gueules.  Biîly ,  la  Mothe  en  Verman- 
4ois  ,  portent  vairé  d'or  &  d'azur. 
Scepeaux ,  Willarval  en  Artois ,  Maflàfieu  9 
Kerandais  ,  vairé  d'argent  &  de  gueules,  • 
Courvinec  ,  en  Bretagne  ,  vairé  d'or  &  de 
fable.  Chailly  ,  dans  la  même  province  , 
vairé  d'argent  &  de  fable.  Carn  ,  dans 
la  même  province ,  vairé  de  fable  &  d'ar- 
gent ;  c'eft-à- dire ,  que  la  première  piecç 
du  côté  dextre  du  chef  eft  de  (àble  ;  ce 
qu'il  faut  remarquer  '  pour  énoncer  leç 
émaux ,  parce  que  l'on  commence  toujours" 
a  par  l'émail  qui  fe  trouve  le  plus  â  droit. 
Si  l'écu  efl  chargé  de  figures  ,  il 
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faut  exdminer  s'il  eft  firnple  ;  c'eft-à- 
dire  ,  fans  partitions  r  ou  s'il  eft  compofé. 
%  Si  l'écu  eft  fimple  ,  il  faut  commen-  di f fer ett- 
cer.  par  le  champ  ,   puis  on  vient  aux  "Ês'ds 
figures  principales  ,  excepté  le  chef  &  la  l-'£cu* 
bordure  ;  ajoutant  ,  fi  ces  figures  font 
chargées  ou  accompagnées  d'autres  qui 
foient  moindres.  Il  faut  en  exprimer  le 
nombre  ,  la  fituation  ,  les  émaux  ;  puis 
on  vient  au  chef  &  à  la  bordure ,  s'il  y  en  a. 

Si  cependant  la  pièce  principale  pre- 
noit  fur  le  chef  ou  la  bordure  ,  dans  ce 
cas  ,  le  chef  ou  la  bordure  feroit  partie 
du  champ  :  alors  il  faudroit  défigner  ces 
parties  avant  la  pièce  principale.  Deux 
exemples  éclairciront  cette  règle.  > 

Fig  j^LaCroisette-Rochefort 

porte  d'azur  à  vingt-cinq  billettes  d*or  , 
rangées  f  r  *>  Ç,  *  ,  1 ,  a»  chef  d'argent., 
chargé  d'un  lion  paflant  de  gueules  à  la 
bordure  dentelée  de  même.  .  i 

Fig,  36*  9  Vendôme  ancien  ,  portoit 
d'argent  au  chef  de  gueules  à  un  lion     ^  ^ 
d'azur  .,  armé ,  lampaffé  &  couronné  d'or,      ~  * 
brochant  fur  k  tout. 

On  voit ,  dans  le  premier  exemple, 
que  le  chef  &  la  bordure  ne  font  point 
partie  du  champ  ,  c'eft  pourquoi  on  n'eft 
venu  à  blafonner  ces  parties  qu'après 
avoir  énoncé  les  billettes,  qui  font  les  pièces 
principales  dont  le  champ  eft  chargé. 
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Dans  le  fécond  ,  on  a  défigné  le  chef 
TLAil HE  avant  le  lion  ,  qui  eft  la  pièce  principale  , 
Differek-  parce  que  le  chef  fait  partie  du  champ ,  puif- 
ï!LPdr"  que  ce  lion  broche  fur  l'un  &  fur  l'autre 
ir'£cu.        §^  p^cu  eft  compofé  ,  on  commence 

par  les  divifions.  S'il  s'en  trouve  plus  de 
quatre  ,  vous  obferverez  le  nombre  de 
traits  qui  divifent  ,  &  vous  direz  :  parti 
de  tant ,  coupé  de  tant  ,  ce  qui  donne 
tant  de  quartiers.  Par  exemple, 
-  Fig.  40  9  Dites  parti  d'un  ,  coupé  de 
deux  ,  ce  qui  donne  fix  quartiers  ;  au 
premier  de  ....  au  fécond  de  ... .  au 
troifieme  de  ... .  &c. 

Fig.  38  ,  Parti  de  trois  ,  coupé  d'un  9 
ce  qui  donne  huit  quartiers  :  au  premier 
de  ....  au  fécond  de ...  .  &c. 

Fig.  jj)  ,  Parti  de  deux  ,  coupé  de 
trois ,  ce  qui  donne  douze  quartiers  ;  au 

premier  de ....  au  fécond  de  &c.  &c. 

Expliquez  chaque  quartier  en  détail ,  en 
commençant  par  ceux  du  chef  &  allant 
mmm^mm  ^e  droit  à  gauche  r  comme  dans  la 
'planche  figure  2  de  la  planche  troifieme.  Vous 
m-      direz  :  La  Tremouillb  porte  parti  de 
trois  ,  coupé  d'un  ,  ce  qui  fait  huit  quar- 
t  tiers;  au  premier,  d'or  au  chevron  de 

gueules  ,  accompagné  de  trois  aigles 
d'azur  ,  becqués  ,  membrés  de  gueules. , 
qui  eft  la  Trémouille.  Au  fécond  ,  d'or 
femé  de  fleurs-de-lis  d'azur  ;  au  canton 
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de  gueules  ,  qui  eft  de   Thouars.  Au  BLJtiCHB 
troifieme  ,  d'or  à  la  croix  de  gueules  ni. 
chargée  de  cinq  coquilles  d'argent ,  can-  dik 
tonnée  de  feize  alérions  d'azur  ,  qui  eft    n/s  de 
Montmorency  -  Laval.   Au  quatrième  ,    1  c 
d'azur  à  trois  fleurs-de-lis  d'or  ,  au  lam- 
bel  de  trois  pendans  d'argent  ,  qui  eft 
d'Orléans.  Au  cinquième  ,  d'argent  à  la 
guivre  d'azur  en  pal ,  dévorant  un  en- 
fant iflant  de  gueules ,  couronnée  de  même , 
qui  eft  de  Milan.  Au  fixieme ,  pallé  d'or 
&  de  gueules  de  fix  pièces  ,  qui  eft  Ain- 
boife.  Au  feptieme  ,  fafcé   d'argent  & 
de  fable  de  fix  pièces  ,  qui  eft  de  Coetivy. 
Au  huitième  &  dernier  quartier  ,  lofangé 
d'or  &  de  gueules ,  qui  eft  de  Craon.  > 

S'il  fe  trouvoit  des  quartiers  femblables  } 
il  faudroit  les  joindre  pour  les  blafonner 
^nfemble.  Par  exemple , 

Fig.  i9ft.  Par  ,  en  Styrie ,  porte  parti 
d'un ,  coupé  de  deux  t  ce  qui  donne  fix  quar- 
tiers. Au  premier  &  quatrième,  d'argent 
à  un  taureau  effarouché  de  gueules.  Au 
fécond  &  cinquième  ,  d'or  à  l'aigle  de 
Table.  Au  troifieme  &  fixieme,  fafcé  d'or 
&  d'azur  de  fix  pièces. 

Nous  donnerons  dans  la  fuite  des  exem- 
ples de  partitions  plus  compliquées  &  plus 
difficiles  à  débrouiller.  Il  îuffit  ,  pour  le 
préfent ,  de  favoir  la  manière  de  compter 
les  quartiers  par  les  lignes  qui  divifent. 
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LEÇON  IV.. 

Planche  Le  S  figures  ,  ou  pièces  ordinaires  du 
blafon  ,  font  de  trois  fortes. 

i9.  Les  fignres  héraldiques  ou  propres. 
2*.  Les  figures  naturelles. 
*  '  3P.  Les  figures  artificielles. 
Figures       LES  figures  héraldiques  ,  fe  fous-divi- 
H  cSjbs!1"  fènt  en  pièces  honorables  ,  ou  du  premier 
ordre  ,  le  en  pièces  moins  honorables ,  ou 
du  fécond  ordre. 
Tirets  ha-      Les  pièces  honorables  du  premier  or- 
^remhr  tr-  dre  occupent ,  pour  l'ordinaire ,  par  leur 
largeur ,  Jorfqu'elles  font  feules  9  le  tiers 
de  Pécu  ;  à  l'exception  du  franc  quartier  , 
(du  canton  &  du  giron  >  qui  n'en  occu* 
pent  que  la  quatrième  partie. 

Ces  pièces  font  :  fe  chef ,  la  fafce  , 
Ta  Champagne  ,  le  pal  ,  la  bande  ,  la 
barre  ,  la  croix  ,  le  fautoir,le  chevron, 
le  franc  quartier  ,  le  canton ,  la  pointe 
ou  la  pile ,  le  giron  ,  le  pairie ,  la  bor- 
dure ,  l'orle  ,  le  trefeheur  ,  Técu  en 
abîme  &  le  gouflèt. 

»  r*u.c  Le  chef,  dans  fa  grandeur  régulière, 
Le  Cher.  ,    *,       j«7      y  •         .  r 

occupe  le  tiers  de  lecu  a  la  partie  lu- 

périeure.  .  : 

Fig.  t ,  De  G anb  ,  Prince  d'Ifenghie», 
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porte  de  fable  au  chef  d'argent.  Avau- 

gour  en  Jiretagne  ,  Quintin  ,  Monfort ,  PLjpfH£ 

Monferrat,  Château-neuf  en  Dauphiné,  Figures 

d'argent  au  chef  de  gueules.  H^lsDl" 

Vivonne ,  Champagne  ,  mai  Ton  parti-     Pièces  ho- 
culiere  ,  Roubaix ,  Hargicourt,  Qftende,  pllmUr  t* 
Gouflencourt  ,  Coppier  en  Dauphiné  >  dr'- 
d'hermine  au  chef  de  gueules.  1*    c  « 

Chateber  ,  d'Erac  ,  d'or  au  chef  de 
fable. 

Vintimille  ,  Tende  ,  de  gueules  au 
chef  d'or.  Salaces ,  Gamaches ,  Chàteau- 
giron  ,  d'or  au  chef  d'azur.  Elpernort 
ancien  ,  d'Urftef  ,  de  vair  au  chef  de 
gueules.  Mont-gafcon  ,  de  gueules  au 
chef  de  vair. 

La  fafce  occupe  la  partie  du  milieu  La  pafc#* 
de  l'écu  horizontalement. 

Fig.  2  t  Bethune  porte  d'argent  à 
la  fafce  de  gueules.  St.  Severîn  ,  Ste. 
Maure  ,  Monthaufier  ,  Scmicour,  Aubi- 
gni  portent  de  même. 

Autriche  ,  Bouillon  ,  Louvain  ,  la 
Poype  à  Lyon  f  Lafltc  en  Auvergne  , 
portent  de  gueules  à  la  fafce  d'argent.  [ 

Verjon  ,  la  Chapelle  en  Bretagne  » 
Angoulevent,  Maizîeres  en  Xaintonge, 
portent  de  gueules  à  la  fafce  d'hermine. 

Pot  de  Rhodes ,  d'or  à  la  fafce  d'azur; 

Gracham ,  Cicon  ,  de  Meurs ,  portent^  * 
d'or  à  la  fafce  de  fable.  1 
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ïlanche     Ba,athier  *  de  fab'e  à  la  fafce  d'or: 
/k.     ,  Bouton ,  en  Bourgogne  ,  de  gueules  à  la 

HerÏldÎ  ^ce  ^  or*  **ou^ac  >  ^e  gueules  à  la  fafce 
oy£s.     d'hermine.  Bloflac  ,  de  vair  à  la  fafce 

jrrmirr  flr-     La  Champagne  ,  de  même  largeur  que 
Lacham-  'e  cllff>  occupe  la  partie  inférieure,  ou 
la  pointe  de  l'écu.  L'uGige  en  eft  très-rare. 

Fig.  3  ,  Die-Manstein,  en  Suéde , 
porte  d'argent  à  la  bande  de  fable ,  à  la 
*  Champagne  de  gueules. 

Brochant  porte  d'or  à  l'olivier  de 
finople  ,  accofté  de  deux  croiflans  de 
f  gueules  ,  à  la  Champagne  d'azur  chargée 

;         ,  d'un  brochet  d'argent, 
r  Woodville  ,  en  Angleterre ,  porte  de 

gueules  au  canton  féneftre  d'argent ,  à  la 
Champagne  de  même, 
te  P4U       Le  pal   occupe   le  tiers   de  l'écu 
perpendiculairement. 

Fig.  jfy  N.  porte  d'azur  au  pal  d'or. 
Des  Cars-Ia-Vauguyon  porte  de  gueules 
au  pqj  de  vair.  Bolomiér  ,  en  Dauphin^  , 
Çanali  ,  à  Venife  y  portent  de  gueules  au 
pal  d'argent. 

.  Meyfaria ,  en  BrefTe ,  de  finople  au  pal 
d'argent. 

ta  Bande.     La  bande  fe  pofe  diagonalement  de 
droit  à  gauche. 

JTkt*  5*  Noailles  porte  de  gueules  à 
Ja  bande  d'or.  Tonnerre ,  à  Chàlons  en 
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Bourgogne ,  Menou  en   Nivernois  ,  la 
Care  en  Bourbonnois ,  Boffut ,  Durfort ,  pl^che 

portent  de  même.  Figures 

Plantey  en  Breflè ,  Raviel  en  Bourgo-  HE*iï°l~ 
gne ,  Lamieres  en  Ponthieu  ,  portent  p;<ce,  k— 
d'argent  à  la  bande  de  gueules.  ^mtî  f* 

Nedonchel  enBeauvoifis  ,  Tournebu  en  **• 
Normandie  ,  Du  val  en  Champagne  ,  por-  LaBandc* 
tent  d'azur  à  la  bande  d'argent.  La  Baume- 
Saint-Amour  ,  en  Bourgogne  ,  porte  d'or 
à  la  bande  d'azur. 

Efcoubleau  de  Sourdis  porte  d'azur 
parti  de  gueules  à  la  bande  d'or.  Talaru 
porte  parti  d'or  &  d^azur  à  la  bande 
de  gueules  brochant  fur  le  tout. 

La  barre  fe  met  aufli  diagonalement  LaBarie* 
comme  la  bande ,  mais  de  gauche  à  droit. 

Fig.  G ,  De  Courcy  ,  Prévôt  de  Paris 
fous  Charles  IV ,  &  depuis  premier  Préfn 
dent  du  Parlement ,  portoit  d'argent  à  la 
barre  engreflée  de  gueules. 

Henin  de  BofTut,  en  Flandres ,  porte  de 
gueules  à  la  barre  d'or.  Wendecks  en 
Alface  ,  porte  d'azur  au  canton  dextre 
d'argent ,  à  la  barre  d'or.  Rappach  ,  en 
Allemagne  ,  d'argent  à  la  barre  de  gueu- 
les. Chalant  0  en  Savoie  ,  porte  coupé  de 
gueules  &  d'argent  à  la  tarre  de  fable 
brochant  fur  le  tout. 

La  croix  doit  remplir  de  chacune  de  La  Çtoix 

lès  braaches  le  tiers  de  Vécu ,  quand  elle 
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,  n'eft  point  cantonnée  ou  accompagnée  ; 

jr.      ce  qui  ne  s'obferve  cependant  pas  exade* 
"Figures   ment ,  parce  qu'elle  fait  un  plus  bel  effet 
HE<^«DI"  lorfqu'elle  eft  un  peu  diminuée. 
pu***  ho-     Fig.  yt  Savoie  porte  de  gueules  à  la 
prlmhr.  î*  croix  d'argent.  L'Ordre  de  Malthe  porte 
dr€-         aulli  de  gueules  à  la  croix  d'argent. 
La  cioix.      Afpremont  en  Lorraine ,  S.  Georges  j 
dont  un  Archevêque  &  plufieurs  Comtes 
de  Lyon ,  la  Mare   en   Normandie , 
Popolefchi  à  Florence  ,  portent  au  con«- 
traire  d'argent  à  la  croix  de  gueules. 

D'Alboîi  en  Dauphiné  ,   S.  André 
Suffolk  en  Angleterre ,  portent  de  fable  a 
la  croix  d'or. 

Barbafan  en  Gafcogne ,  Briançon  en 
Dauphiné  ,  d'azur  â  la  croix  d'or. 

La  Porte  en  Dauphiné  ,  Alinge  en. 
Savoie  ,  portent  de  gueules  à  la  croix  d'or. 

Vaugrineufe  ,  en  BrefTe  y  porte  de 
fïnople  a  la  croix  d'or,  &  Sainte  Croix  de 
Pagni  porte  d'or  à  la  croix  de  fïnople. 

Montrichar,  en  Franche-Comté ,  porte 
de  vair  à  la  croix  de  gueules, 
te  sautoir.  Le  fautoir ,  ou  croix  de  S.  André ,  autre- 
ment la  croix  de  Bourgogne  ,  doit  avoir 
les  mêmes  mefures  que  la  croix  ;  il  fe  met 
dans  le  fens  de  la  bande  &  de  la  barre,  > 
Fig.  S  ,  La  Guiche,  en  Bourgogne, 
porte  de  finople  au  fautoir  d'or. 

Angennes ,  de  feble  au  fautoir  d'or 


Digitized  by  Google 


du  Blason.  Lef.  IV.  31 

De  Jarente  en  Provence,  Chini  ,  d'or 
au  fautoir  de  gueules.  "jg0* 
Sanetay  ,  d'hermine  au  fautoir  de  gueu-  Figurei 
les.  Baulon ,  en  Bretagne  ,  de  vair  au  fau. 

toir  de  gueules.  nJr*bt'  h°i 

Grange  en  Franche-Comté  ,  Villon  en 
Mâconnois  ,  portent  de  gueules  au  fautoir  ^ 
d'or.  Parthenay  de  Maillé  ,  d'argent  au  aut°ir* 
fautoir  de  fable.  De  Vers  en  Franche- 
Comté  ,  d'or  au  fautoir  d'azur  ,  brifé  en 
cœur  d'une  coquille  du  champ. 

Le  chevron  eft  une  pièce  qui  defcend  Lcchevro» 
du  chef  de  1  ecu  aux  parties  dextre  & 
féneftre  de  la  pointe  ,  en  s'ouvrant  com-  , 
Mie  un  compas* 

F*g»  S  y  De  Fetans  t  en  BrefTe,  porte 
d'azur  au  chevron  d'or, 

Efchalad  ,  Gorrevord  en  Bre(Te ,  Bélan- 
ger en  Poitou ,  Champdivers  en  Franche* 
Comté,  portent  de  même. 

Vaubecour-Nettancourt  en  Champa- 
gne ,  Delèflàrds  en  Normandie ,  de  gueules 
au  chevron  d'or.  » 

Luyrieu ,  en  BrefTe ,  d'or  au  chevron  de 
lkble.  Colombiers ,  dans  le  pays  de  Vauds  » 
d'azur  au  chevron  d'argent.  Ferri  Pafté  , 
Maréchal  de  France  ,  &  la  Rivière  >  en 
Gafcogne ,  de  gueules  au  chevron  d'hermi- 
ne. Champeftieres ,  de  vair  au  chevron  d'or. 
Xe  franc  quartier  eft  le  premier  quai-  Le 
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qu'un  vrai  quartier  d'écartelage.  H  fert 
PLj$œe  ordinairement  de  brifure. 
f  IGURES       Fig.  zo,BoURNONViLLEporte bandé 
HEc5jAeLsDI"  àe  gueules  &  d'or  de  fix  pièces ,  au  franc 
puces  ko-  quartier  de  Montmorenci  -  Beauflbbre  f 
prcmhr  oi"  qui  eft  d'or  à  la  croix  de  gueules ,  canton- 
drt-      n  née  de  quatre  aurions  par  quartier,  le 
c^îrtfcra.nC  premier  d'argent  chargé  d'une  étoile  do 
fable. 

Lamoignon  porte  lofangé  d'argent  & 
de  fable  ,  au  franc  quartier  d'hermine. 

Bègue  de  Vilaine  ,  d'argent  à  deux 
lions  de  fable  ,  au  franc  quartier  écartelé 
de  Caftille  &  de  Léon. 

Le  Prérôt ,  à  Paris  ,  porte  échiqueté 
d'or  &  d'azur,  au  franc  quartier  d'or  chargé 
d'un  erifFon  de  fable. 

La  Salle ,  en  Bourbonnois  ,  porte  d  or  à 
la  croix  ancrée  de  finople  ,  au  franc 
quartier  de  gueules. 

Arces  ,  en  Dauphiné ,  d'azur  au  franc 
quartier  d'or. 
LeCanton.     Le  canton  eft  le  diminutif  du  quartier. 

Il  fert  au(Ti  de  brifure  ,  &  il  faut  expri- 
mer s'il  eft  dextre  ou  féneftre. 

Fig  1 1 ,  THOUARS  porte  contre-fetné 
de  France  ,  c'eft-à-dire ,  d'or  femé  de 
fleurs-de-lis  d'azur  ,  au  canton  dextre  de 
gueules. 

De  CufTé  -  Bourgneuf ,  en  Bretagne  , 
porte  d'argent  au  feutoir  de  fable  ,  au 

canton 
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canton  dextre  de  gueules ,  chargé  de  deux 
poiflbns  d'argent  en  fafce.  planché 

Balencey ,  dans,  le  Bugey  ,  porte  d'her-  figures 
mine  au  canton  fe'neftre  d'argent ,  chargé  H^lsDX' 
d'un  aigle  éployé  de  fable.  pièces  ko- 

La  Maifonde  Bragance ,  avant  de  mon-  pZmitr  «r^ 
ter  fur  le  trône  de  Portugal ,  portoit  d'ar-  dr'* 
gent  à  cinq  écuflbns  d'azur'  pofés  en 
croix  ,  chacun  chargé  de  cinq  befans 
d'argent  en  fautoir ,  aux  cantons  dextre  & 
féneftre  d'Aragon  ,  parti  d'Aragon- 
Sicile  ,  à  la  bordure  de  gueules  chargée 
de  fept  châteaux  d'or  ,  furchargée  d'un 
lambel  d'azur.    #  « 

La  pile  ou  la  pointe  eft  une  pièce  qui   li  rat 
ne  diffère  du  chappé  ,  qu'en  ce  qu'elle  u  Pointer 
eft  plus  étroite.  Sa  pofition  ordinaire  eft 
d'être  droite ,  comme  dans  l'exemple 
fuivant. 

-  Fig.  1 2  ,  Malet  porte  d'azur  â  la 
pointe  coufue  de  gueules ,  chargée  d'une' 
étoile  d'argent.  On  verra  dans  la  fuite 
ce  que  veut  dire  le  terme  de  coufu. 

La  pointe  fe  met  en  bande,  en  barre ,  en 
fafce  :  elle  peut  être  renverfée  &c.  ce  qu'il 
faut  avoir  foin  d'exprimer  en  blafonnant. 

Bredel ,  au  Tirol ,  d'argent  à  trois  poin- 
tes d'azur ,  à  la  Champagne  de  gueules. 

Du  Cufeau  ,  en  Limoufin  ,  d'argent  i 
une  pointe  renverfée  &  mife  en  barre  de 
gueules  ,  à  la  bordure  de  même.  * 

C 
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Le  giron  eft  une  figure  triangulaire, 

pL*hyi£  ou  pGur  m;eux  dire  ?  lm  quartier  du  gi~ 

picurfs  ronné.  II  peut  avoir'  ^différentes  * litua- 
Hi  RALDi-  t  ons ,  comme  il  eft  aifé  de  le  voir  par 
Hrcesho-  les  quartiers  du  gironne.  11  peut  mou- 
norihjcs  i*m  vojr  ju  cantcn  dextre  ou  féneftre ,  du 

jr  e^nier  or-  ^  t  n 

dr-.  chef  a  dextre  ou  a  ieneftre  ,  du  flanc 

Le  Giron.  Jextre  ou  féneftre  ,  &  enfin  de  la  pointe 
à  dextre  ou  à  féneftre  ;  ce  qu'il  eft  irri-, 
portant   de   remarquer  pour  blafonnec 
avec  exactitude.  v 
:  Fig.  1 3  >  ^v  Cltjseau  ,  en  Limoufin, 
porte  d'argent  au  giron  de  gueules  mou- 
vant du  canton  dextre. 
Le  Pairie;      Le  pairie  eft  une  pièce  compofée  de 
trois  cotices  mouvantes  des  deux  angles, 
du  chef  &  de  la  pointe  ,  qui  viennent 
fe  réunir  vers  le  centre  de  l'écu  en  forme 
d'un  Y.  ! 
..Fig.  14  y  De  Conigan  porte  d'ar- 
gent au  pairie  de  fable. 

L'Archevêché  de  Cantorberi  porte 
d'azur  au  paille  au  pied  fiché  d'or  ,  chargé 
de  cinq  croix  pattées  au  pied  fiché  de 
gueules  ,  accompagné  en  chef  d'une  croix 
pareille  d'or. 

x^Bordure.  ^a  bordure  e^  une  plntte- bande  , 
dont  la  largeur  doit  être  à  peu  près  la 
fixieme  parrie  du  champ  ;  elle  en  doit 
toucher  les  extrémités  ,  &  régner  tout* 
au-tour.  .        •  - 
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Fîgi  i  5  $  Salvaing  ,  en  Dauphihé  , 
porte    de  l'empire   à   la    bordure  .  de  PLA^HE 
France  ;  c'eft-i-dire  ,  porte  d'or  à  Paigîe  Figures 
éployé  de   fable,  langué  ,  membre  &  H^LSD1- 
diadème  de  gueules ,  à  la  bordure  d'azur    pièces  ho- 
femée  de  fleurs-de-lis  d'or.  ?"Klt>  ** 

r,.  .      __  premier  #r- 

Fig.  z&,  Anjou  porte  de  France 
à  la  bordure  de  gueules.  LaBoxdurei 

De  Teligni ,  de  fable  à  la  bande  d'ar- 
gent &  à  la  bordure  de  même. 

Comme  la  bordure  fert  ordinairement 
de  brifure  ,  on  en  trouvera  dans  la  fuite 
plufieurs  exemples. 

L'orle  eft  plus  étroit  que  la  bordure  >  i/odc* 
&  ne  touche  point  le  bord  de  l'e'cu  :  il 
en  eft  éloigné*  d'une  diftance   égale  a 
fa  largeur,  , 

Fig.  i  y  ,  D'AlNGEVILLE  de  Millen» 
court  porte  d'argent  à  lorle  de  fable. 
:  De-  Wornes  porte  d'azur  à  l'orle  d'ar- 
gent. Chariot  en  Picardie  d'argent  à 
l'orle  d'azur.  Beaucamp  *  &  RandaW  en 
Allemagne  ,  portent  de  gueules  à  l'orle 
d'or.  Cornu  ,  en  Picardie  ,  de  gueules 
à  l'orle  d'argent. 

Le  trefeheur  ou  effonier  ne  diffère  ic  Tref- 
de  l'orle  qu'en  ce  qu'il  eft  fleuronné.    !  ^Qà&t  '* 

Fig.  1 8  ,  De  Moyenville  ,  en 
Picardie  ,  porte  d'argent  à  deux  lions 
affrontés  de  fable  ,  enfermés  dans  un 
trefeheur  de  gueules, 

Cij 
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Boflu  d'Efcry ,  d'or  au  trefcheur  d'azur  f 
J>LAJy^HE  au  fautoir  de  gueules  brochant  fur  le  tout , 
Tigures    chargé  en  cœur  d'un  ecuflbn  aufli  de 
B^fe»Î*"  gueules  ,  furchargé  d'une  bande  d'or. 
riece,  ho-     De  Scoti ,  en  Angleterre  ,  d'or  à  trois 
frlmffr      pointes  renverfées  de  gueules  ,  aboutit- 

'r'rcichc     ^antes  'une  ^  l'autre  à     pointe  de  1  ecu  , 
rc  c  CUf-  chargées  à  l'abîme    d'un    écuflbn  du 

champ  ,  au  trefcheur  de  même. 

i'ecu  en     L'écu  en  abîme  eft  un  pétit  écuffon 

*  imc#      dans  le  centre  du  grand. 

\  Fig.  z Barbesieux  porte  d'or  à 
l'écu  en  abîme  d'azur. 

f  Amance  ,  en  Lorraine  ,  d'argent  à 
l'écu  en  abîme  d'azur.  Germini  ,  en 
Lorraine  ,  d'azur  à  l'ecu  en  abîme  d'ar- 
gent.  Vraurin,  Maréchal  de  France  en 
1345  ,  portoit  de  même  ,  au  lambel  d'ar- 
gent. Brandebourg  ,  dans  le  duché  de 
Luxembourg  ,  portoit  de  gueules  à  l'écu 
en  abîme  d'argent. 

icGouflct:  gouflèt  eft  une  pièce  aflez  fem- 

blable  au  pairie  ,  il  n'en  diffère  que 
parce  qu'il  eft  plein  dans  fa  partie 
fupérieure. 

Fig.  20  y  N.  Porte  de  gueules  au 
goufTet  d'or.  On  ne  trouve  aucun  exem- 
ple de  cette  figure  dans  les  armoiries  de 
familles. 
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LEÇON  V. 

E  S  pièces  dont  nous  venons  de  don- 
ner des  exemples  fe  multiplient  très-fou- 
Vent ,  fi  vous  en  exceptez  la  croix  pleine  figures 
&  le  fautoir  plein  ;  c'eft  à-dire  ,  dont  Ht^t°1' 
les  extrémités  touchent  les  bords  de  Vécu.  PiW"*?- 
Ces  répétitions  fe  nomment  dans  le  blafon 
rebattements  ,  parce  que  les  faites  ,  lesf  dre' 
pals,  les  bandes,  les  burelles  ,  les  cotices  % 
les  jumelles  ,  les  tierces ,  les  chevrons ,  &c: 
font  comme  rebattus.  Il  faut  alors  expri- 
mer  le  nombre  de  ces  pièces  comme  dans 
les  exemples  fuivants. 

Fig,  i .  Harcourt  ,  porte  de  gueu-  Les  Fafees 
les  à  deux  fafees  d'or.  £  T mbic 

La  Rivière  en  Normandie  ,  Chartres  , 
maifon  dans  le  pays  de  Beaufle  ,  Ronche- 
rolles ,  du  Bouefc  en  Poitou  ,  Cailleu , 
Formentieres ,  portent  d'argent  à  deux 
fafees  de  gueules. 

Marigni  ,  Batefte  en  Normandie  , 
d'azur  à  deux  fafees  d'argent.  , 

Beaumenil  ,   Bodin  ,  Freffigni  ,  de 
gueules  à  deux  fafees  d'hermine. 

Dieft  &  Namur,  en  Flandres,  d'argent 
à  deux  fafees  d'azur. 

Du  Bouchet ,  Marquis  de  Sourches  , 
Kerjan    en   Bretagne   ,   les  Comt«* 

C  n) 
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d'Ifembourg ,  d'argent  à  deux  fafces  de 

FLANCHE  me 

TlGURES 

Gaft ,  en  Forez  ,  porte  de  ppurpre  à 
Hïraldi-  feux  fafces  coufues  d'azur. 

'pièces  ho-     ï'S-**  Estelan  porte  d'argent  à  trois 

ucrtblrs   du  fefces  fe  meules. 
premier  9T-  t  *•  »tt» 

Wrr.  Boulainvilhers  ,  Croy-Renty  ,  Belloy 

•uFnombrc  Froifl%arC>  St-  Geneft ,  Galerand de  Vaux, 
4c  u        la  Rue  ,  portent  de  même. 

Got  de  Rouillac ,  Rambures ,  Beaufort , 
d'or  â  trois  fafces  de  gi|eules. 

Ruays  ,   de  gueules  à  trois  fafces 
d'hermine.  Roftrenam  ,  en   Bretagne  , 
d'hermine  à  trois  fafces  de  gueules. 
.  Breffen de  gueules  à  trois  fafces  de 
vair. 

Morin  ,  la  Maflèrie  ,  Anyel  en 
Touraine  ,  Loudon dor  à  trois  fafces 
de  finople. 

.  Marcilly  ,  Bandinelli ,  de  Cible  i  trois 
fafces  d'or. 

La  Rocque  en  Normandie ,  Magny  , 
Foudras  ,  portent  d'azur  à  trois  fafces 
d'argent. 

>icdcn4T     PlefEs-Ies-trai  fur  Seine,  porte  de 
làble  à  quatre  fafces  d'or. 

Corpeaux  ,  de  gueules  à  quatre  fafces 
d'or. 

RoIIat,  d'argent  à  quatre  fafces  de  fable. 
Molembai  ,  d'argent  à  quatre  fafces 
#aziir. 

■  «  * 
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Si  le  nombre  des  fafees  excède  celui 

de  quatre,  elles  changent  alors  de  nom  lL^)CH& 

&  s'appellent  Burelles.  figurfs 

Fig.  3 ,  Chourses  ou  Sourches  ,  en  h^esD1" 

Champagne,  porte  d'argent  à  cinq  bu-  / teces  ho- 
relies  d'azur  ,  ou  plutôt  de  gueules.         ™tuï  t 

Beauje ,  en  Franche-Comté ,  de  gueules  drc' 
à  cinq  burelles  d'argent.  Botelict- 

D'\rgi  en  Berri  ,  le  Fevre ,  portent 
d  azur  à  cinq  burelles  d'argent. 

Aubry  ,  Lieu-Dieu  ,  d'or  à  cinq  burelles 
de  gueu'es.  Hemart  ,  dans  la  Beauce^ 
porte  d'argent  à  fix  burelles  de  (able. 

Ratauît  porte  d'argent  à  fept  burelles 
d'azur ,  à  la  cotice  de  gueules  brochant 
fur  le  tout. 

Fig.  4  ,  Harlai  i  à  Paris,  porte  Les?ai$atj 
^argent  à  deux  pals  de  fuble.  dcz.btc  . 

Tarques  en  Provence  ,  Michelbourg 
en  Flandres  ,  portent  d'or  à  deux  pals 
d'azur. 

Buenc  ,  en  Brefle  >  d'azur  à  deux 
pals  d'or. 

Bazoïlle  porte  coupé  d'or  &  de  gueu- 
les à  deux  pals  de  l'un  en  lautre. 

Maignac  ,  de  gueules  à  deux  pals  de 
vair,  au  chef  d'or  chargé  d'un  lambel 
•à  cinq  pendants. 

Fig.  5  ,  Chatillon  fur  Marne  j  OU  au  no*nb>e 
B'ois  ancien  ,  porte  de  gueules  à  trois     dc  ** 
pals  de  vair ,  au  chef  d'or. .      ;         .  » 

C  ïf 
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Foix ,  Careto-Final  ,  Raux  ,  portent 


tigurej      Ternier  ,  Montalier  ,  d'azur  à  trois 
qijes.     pals  a  or. 

Thees  ho-  Langeac  ,  d'or  â  trois  pals  d'hermine. 
fremier  or-  VifTac ,  Moncornet ,  de  gueules  à  trois 
*rt'         pals  d'hermine. 

au  "omb'c     Maureni  ,  de  fable  à  trois  pals  de  vair  , 
*  *•        au  chef  d'or  chargé  d'un  lion  léopard^ 
de  fable. 

Dompierre  ,  comme  Chatillon  ,  à  la 
différence  du  chef  qui  eft  de  fable. 

Eftilïàc  ,  d'azur  à  trois  pals  d'argent. 
Candalle  ,  Grailli ,  portent  d'or  à  trois 
pals  de  finople. 

Foulé  ,  d'hermine  â  la  fafce  de  gueules , 
,  â  trois  pals  d'azur  brochants  fur  le  tout. 
An  nombre     Fig.     ,  N.  porte  d'azur  à  quatre  pals 
44        d'argent.  .  - 

Aragon  ,  Royaume  ,  porte  d'or  i 
quatre  pals  de  gueules.  Merode  ,  de 
gueules  à  quatre  pals  d  or  ,  à  la  bordure 
engrêlée  d'azur. 

Torfy  ,  d'or  â  quatre  pals  de  finople. 
Les  pals  qui  fe  multiplieroient  au-defliis 
de  quatre  ,  fe  nommeroient  Vergettes. 
On  n'en  connoit  aucun  exemple. 
x«  bandes     Les  bandes  multipliées  font  ordinai- 

au  nombre  ,  / 

de  2.  rement  au  nombre  de  trois  ;  on  trouve 
cependant  des  armoiries  qui  portent  deux 
bandes  feulement  ou  quatre.  Par  exemple , 
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Zîani  à  Venife  ,   Aurillac  ,  Launoi 


en  Picardie  ,  portent  d'argent  à  deux  Ap.CH 
bandes  d'azur.  Barville  >  dans  le  Mai-  figures 
ne,  d'argent  à  deux  bandes  de  gueules.  op*s. 
Gaubert  ,  d'or  à  deux  bandes   d'azur.  ^^jgj  h£ 
Wehren  ,    dans   le   pais   de   Heflè  ,  premier  or- 
Lanhore  ,  portent  d'argent  à  deux  bandes    *   Ba  m 

de   fable.  desaunom- 

Bracaléoni ,  en  Italie  ,  porte  de  vair  brc  dc  2* 
à  deux  bandes  d'argent. 

Fign  y  ,  COETQUEN  porte  d'argent  Au  nombre 
â  trois  bandes  de  gueules.  de  3. 

Lucinge    en    Dauphiné  ,    Sémur  , 
Lefcun  en  Gafcogne  ,   Myr  dans  le 
Vexin ,  -portent  de  même. 
.  D'aigle  ,  Ufez ,  Ponthieu ,  de  gueules 
â  trois  bandes  d'or. 

La  Balme  ,  Barri  ,  Budos  ,  Aumale 
en  Flandres  ,  Mazurier  ,  d'Amalby  , 
portent  d'azur  â  trois  bandes  d'or. 

Du  Blaifel  dans  le  Boulenois  ,  Gri- 
gnan  ,  d'or  à  trois  bandes  d'azur, 
Lambert  ,  en  Dauphiné  ,  d'argent  à 
trois  bandes  de  fable. 

Arzac  porte  de  gueules  à  trois  ban- 
des d'argent ,  au  chef  d'or  chargé  d'un 
aigle  de  fable. 

Belloi  d'Ami ,  porte  d'argent  â  quatre  Au  nombre 
bandes  de  gueules.  C4* 

Si  les  bandes  multipliées  excédent  ce  der- 
nier nombre  .  on  doit  les  nommer  cotiecs. 
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Fig.  8  ,  Souvré  de  Courr^nvaux 


planche  p0rtoit  d'azur  à  cinq  cocices  d'or! 
Figures       Berthon  de  Cnlion  ,  Rocheguyon, 
^c^es?1"  portent  d  or  à  cinq  c^tices  d'azur. 
Ti<as  h-     Montrelais  ,  d'or  à  fix  cotices  d'azur. 
t     Beligni  >  à  Vcnifc  ,  de  fable  à  fix 
^c'oticcs    cot*ces  d'argent.  . 

chevrons      *-e  cnevrron  ^e  multiplie  comme  les 
•u  nombre  pièces  préce'dentes  ;  on  en  trouve  même 
jufqu'à  fept  :  le  nombre  de  trois  eft  le 
plus  ordinaire. 

Cafe  -  Nove  porte  d'argent  à  deux 
chevrons  d'azur.  Ayrault  ,  d'aigent  à 
deux  chevrons  d'or.  Joly-Allery  ,  Bal- 
la-grange  ,  de  fable  à  deux  chevrons 
d'argent. 

Au  nombre  S*  RICHELIEU  porte  d'argent 

*e  3.        à  trots  chevrons  de  gueules* 

t  BafTompierre  ,  Château  -  Gontier  9 
portent  de  mime.  Dublé  d'Uxelles  , 
Garencheres ,  Fetigni ,  portent  de  gueules 
à  trois  chevrons  d'or.  Crevé  -  cœur 
porte  d'or  àr  trois  chevrons  de  gueules. 
Gérard,  Rozier  en  Forez ,  Tenarre,  Bourg, 
Renel ,  Temericourt ,  Joubert  en  Dau- 
phiné,  portent  d'azur  à  trois  chevrons  d'or. 
Biiffi  ,  St.  Georges  ,  portent  de  même  , 
à  l'exception  que  les  pointes  des  chevrons 
font  écimies  ,  c'eft-à-dire  ,  couples. 

Levi-Mirepo:x  ,  d'or  à  trois  chevrons 
defable/Chantrans,  Faverges,  St.  Marcel> 
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Machecou  ,  portent  de  gueules  à  trois 
chevrons  d'argent.  .«  ***ahcur 

Vertaing  ,  Martonville ,  de  gueules  Figures 
à  trois  chevrons  d'hermine.  M^AELSDI" 

Le  Gallbd  porte  d'hermine  à  trois    pièces  h$- 
chevrons ,  les  premier  &  troifieme  de  £ 
fable ,  le  fécond  de  gueules.  dre- 
;  Amiens,  de  gueules  à  trois  chevrons  aifnombîc 
de  vair.  dc  *• 

Morianes  ,  porte  au  contraire. 

Le  Vi  comte  de  Courtrai ,  en  Flandres ,  Au  nom[,Itfi 
porte   d'argent  à  quatre    chevrons  de  dc* 
gueules.  •  • 

De  Brakele,  en  Flandres  ,  porte  le 
contraire.  .  *  , 

Le  Boutillier  de  Maie-femont  ,  dans  Au  nombre 
le  vexm  ,  porte  d  azur  à  fept  chevrons 
d'argent  accompagnés  d'un  cerf  courant 
Se  contourné  en  pointe  aufli  d'argent. 

Les  pièces  honorables  ,  lorfqu'elles  ne    p;,ç«  d$* 
font  pas  en  nombre ,  doivent  remplir ,  m,***"'« 
comme  il  a  été  dit  ,  le  tiers  de  Pécu. 
Il  arrive  quelquefois  qu'elles  n'ont  pas 
la  largeur  convenable ,  &  qu'elles  fe  trou- 
vent réduites  au  tiers  ;  alors  elles  chan-î  / 
gent  de  nom.  Le  chef  s'appelle  comble  * 
ou  chef  diminué ,  retrait  ou  rompu*  \ 

Fig.  z  o  ,  d'Estaing  porte  de  France  chef  diml- 
au  comble  ou  chef  diminué  d'or.  Comble!* 

Brumfer-von-Rudisheim  ,  en  Bavière  , 
porte  de  fable  à  fa  fîeurs-de-lis  d'argent  # 


\ 
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3  ,  z ,  i ,  au  chef  diminué  ou  comble 
Mjmgu  d'argent# 

figures  Kemmerer-von  Dalburgk  ,  au  Rhin  , 
HQyAEt$?ï"  porte  d'azur  à  fix  fleurs-de-lis  d'argent  9 
«r'VT  *3*  '  '  z>  1  >  auchefdiminué&danchéd'or. 

«r-      Bourgogne  ,  Comte  de  Waquene  , 
dre'         portoit  comme  Charles  dernier  Duc  de 

4iiSîSi  a»  Bourgogne  ,  brifé  d'un  chef  diminué  ou 
comble.     d>un  comble  d'or. 

pal  dimi-     Le  pal  diminué  fe  nomme  vergette. 

nue  ou  vci-  *  o 

K€«c.  Z  l  ,  SUBLET  DE  ROYERS  porte 

d'azur  au  pal  contrebreteflé  d'or  ,  chargé 
d'une  vergette  de  fable.  (  *  ) 

Charles  de  la  Guiche  ,  fils  puiné, 
portoit  de  la  Guiche  brilé  d'une  vergette 
de  gueules. 

Polly  ,  â  Florence ,  porte  de  gueules 
au  pal  d'or  chargé  d'une  vergette  de  vair. 

Mafli f  à  Florence  ,  porte  d'or  au  pal 
de  fable  chargé  d'une  vergette  d'argent. 
Tafce  di-      La  fafee  s'appelle  fa/ce  en  de-vifè  ou 

fmnuee ,  tu   ~.      ,  i     •  r 

Devife.      fimpiement  dtvije. 

Fig.iz  ,  Mazarin  porte  d'azur  au 
faifeeau  d'armes  d'or  ,  armé  ,  fiché  &  lié 
d'argent ,  à  la  fafee  en  devife  ,  ou  fim- 
piement, à  la  devife  de  gueules  chargée 
de  trois  étoiles  d'or  &  brochant  fur  le 
tout.  * 

C*)  Remarquez  que  dans  îa  gravure  la  fafce- 
devife  a  trop  de  largeur  ,  auûi-bien  que  U  ver- 
gette dans  les  armoiries  de  Sublec, 
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Schellemdorf ,  en  Saxe,  porte  Iofangé 

d'azur  &  d'argent  à  la  devife  de  gueules.  FLA£L 

Haller ,  en  Alface  ,  d'or  à  Paigle  de  Figures 

fable  à  la  devife  de  gueules.  "Jîg* 

.  Yver  ,  en  Poitou  ,  d'azur  à  la  devife  Pièces  he- 
d'or  accompagnée  de  trois  étoiles  d'or. 


Mirabel ,  écartelé  d'or  &  de  gueules  **• 


notables  du 
premier  or- 


Fafce 
minucc 
Pcvilc. 


à  la  devife  d'hermine  brochant  fur  le 
tout. 

Il  n'eft  pas  nécefïaire  que  la  devife 
occupe  le  milieu  de  l'écu  ,  elle  fe  met 
aufli  à  la  partie  inférieure  du  chef  ;  on 
en  trouve  plufieurs  exemples  ,  favoir  : 
aux  armoiries  de  Recourt ,  à  Dijon  ,  qui 
portoit  de  gueules  au  chevron  d'argent 
accompagné  de  trois  étoiles  d'or ,  à  la 
devife  en  chef  furmontée  de  trois  étoiles, 
le  tout  d'or.  De  Poifieux  ,  à  Dijon  , 
portoit  de  gueules  à  deux  chevrons 
d'argent  furmontés  d'une  devife  d'or. 

La  bande  reçoit  le  nom  de  cotice  ou  Bande  di* 
bâton  en  bande.  * 
■  F*g*  1 3*  Du  Tkrrail  porte  d'azur 
au  chef  d'argent  chargé  d'un  Lion  iflànt 
de  gueules  ,  à  la  cotice  d'or  brochant 
fur  le  tout. 

De  la  Gçliere  ,  en  Brefle  ,  portoit 
d'argent  à  quatre  pals  de  gueules  ,  à  la 
cotice  d'azur  brochant  fur  le  tour. 

Mirebel  ,  en  Dauphiné  ,  porte  écartelé 
d'or  &  de  gueules  à  la  cotice  d'hermine* 
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1'fl4sche     La  l>arre  fe  nomnie  traverfe  ou  bâton 
V.       en  barre.  .  r> 

Figures       /v*  7^    Le  CoMtB  de  Dunois 
aoEs.     portoit  d'Orléans  à  la  traverfe  ou  bâton 
noralushlu  en  b*rredé  fable:  cettè  traverfe  de  fable 
premier  or  fut  changée  par  le  Roi  Charles  VII  eti 
'      ,.  une  cotice  d'à  eent. 

Barre  en-  ,  o 

ininuee,^     Antoine  de  Bourgogne,  fils  dé  Phi- 

Tiavcilc.      i*         in  ?  v  r 

lippe  le  Bon  ,  portoit  comme  ion  pere  , 
à  la  traverfe  de  fable. 
Le  Baron     La  cotice  ou  traverfe  aleïée  ,  c'eft-â- 

jénenban-  ^jre  ^  ^  ne  touc{je   pojnc   |es  bords  dé 

banc.  \^cll  ^  Appelle  finalement  ,  favoir  ,  la 
cotice,  bâton  péri  en  bande  ,  &  la  tra- 
verfe f  bâton  péri  en  barre. 

Fig*  2  o  ,  Bourbon-Vêndosme  por- 
toit de  France  au  bâton  péri  en  bande 
de  gueules,  chargé  de  trois  lions  léôpardéa 
d'argent. 

Champa-  On  donne  le  nom  de  plaine  à  la  cham- 
5See  d*mL  pagne  réduite  au  tiers  de  (à  largeur. 

Plaine.  Fig.l  5, PETITE  Pi  ERRE  porte  de  guei*- 

les  au  chevron  d'argent  ,  à  la  plaine  d'or. 

Sturmen  ,  en  Alface ,  porre  d'or  à  la 
fafee  de  gueules  >  à  la  plaine  de  même. 

Jean  de  Bourgo^ne-Ameural  >  fils  de 
Jean  Duc  de  Bourgogne  ,  portoit  de 
Bourgogne  à  la  plaine  d'or.  : 
jumelles.  Les  fafees  ,  les  bandes  &  les  barres 
èxtrêmement  diminuées  &  mife*  deux 
à. deux.,  font  appellées  Jumelles  ;pour 
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les  b!aronner  ,  il  faut  exprimer  leur  nom- 
bre &  leur  ficuation  ,  en  difant  deux  PLA™H£ 
ou  trois  jumelles  en  fafee ,  ou  en  bande,  Figures 
ou  en  barre  ,  &c. 

Fig.  zff,DE  GoUFFiER  porte  d'or 
à  trois  jumelles  de  fable  en,  fafee.  • 

Avanfon  ,  en  Dauphine  ,  porte  de 
gueules  à  deux  jumelles  d'argent  en  fafee. 

Saiit-Seine  ,  en  Bourgogne  ,  porte  de 
gueules  à  trois  jumelles  en  fafee  d  or. 

Tulfé  ,  de  fable  à  quatre  jumelles  en 
fafee  d  argent. 

Grimonville  ,  en  Normandie,  porte  de 
finople  à  trois  jumelles  d  argent  en  bande. 

Si  elles  font  difpofces  trois  à  trois  , 
on  les  nommera  tierces,  &  Ton  obfervera 
la  même  chofe  que  pour  les  jumelles. 

Fi g.  iy  ,  Daune  porte  d'argent  à 
deux  tierces  en  fautoir  ,  frette'es  dans  le 
milieu  de  gueules. 

,  Bourbourg  ,  d'azur  à  trois  tierces  d'or 
en  fafee.  D'Ardres ,  en  Artois  ,  porte 
de  mime  avec  un  chef  d'or. 

Tierçelin  porte  d'argent  à  deux  tierces 
d'azur  pafll'es  en  fautoir  ,  cantonnées  de 
quatre  merlettes  de  fable. 

Fig»  1  s  *  HUIS,  au  bas  Rhin ,  porte 
de  gueules  à  la  tierce  en  bande  d'argent 
&  à  la  fafee  d'argent  brochant  fur  le  tout. 

De  Francs  ,  en  Mâconnois ,  d'azur  à 
une  tierce  d'argent   miie  en  barre  au 


Tierces. 


IX'Hamadc 
ou 

Hamaydc. 
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canton  dextre ,  à  la  corice  d'argent  bro- 
v.       chant  fur  le  tout. 
ïicuREt      Enfin  ,  on  nomme  hamade  ou  hamayde, 
<ipfic.    trois  fafces  alezées  &  terminées  en  talus. 

Fig.  1 8  ,  AUBERTICOURT  ,  en  Hai- 
frlm/fr  t"  naut  ,  porte  d'hermine  à  une  hamade 
drt-         de  gueules. 

Vignon  ,  d  argent  à  une  hamade  de 
gueules.  y 

De  Hameyde  ,  en  Hainaut ,  porte  d'or 
à  l'hamade  de  gueules. 
i/Etaye ,      On  nomme  itaytt  un  chevron  qui  n'a 
&  *e  "filet  que  le  quart  ou  le  tiers  de  fa  largeur  j 
en  czoix.    fianquis  le  fautoir  de  même  dimenfion  ; 

filet  en  croix  9  la  croix  qui  n'a  de  lar- 
•  geur  que  la  quatrième  partie  de  la  croix 
ordinaire.  Nous  n'avons  point  donné 
d'exemples  de  ces  figures ,  parce  qu'elles 
font  abfolument  hors  d'ufage  ,  &  que 
l'on  n'en  trouve  que  dans  les  blafbns  de 
Les  Ecuf-  fentaifie.  On  voit  aufli  des  écuflbns  en 
fons*  nombre  ;  par  exemple  ,  Coetlogon  porte 
de  gueules  à  trois  écufTons  d'hermine. 
Le  Gros  ,  en  Picardie  ,  de  gueules  à  la 
bande  d'or  accompagnée  de  deux  c'eut 
fons  de  vair.  De  Foulaines  ,  d'or  à  trois 
écuflbns  de  vair  bordés  de  gueules. 
Cufligny  ,  de  gueules  à  la  fafee  d'argent 
chargée  de  trois  écuflbns  d'azur.  Pardaillan 
porte  d'argent  au  lion  de  gueules  accom- 
pagné de  huit  écuflbns  de  finople  en  orle. 

LEÇON 
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LEÇON  VI. 

IjOrsque  l'écu  fe  trouve  couvert  de 
pals  ,  de  falces,  de  bandes ,  de  chevrons  PLA^HB 
&c.  en  nombre  égal  ,   c'eft-à-dire  ,  au-  figures 
tant  d'un  émail  que  d'un  autre  ,  de  telle  "J^s?1* 
manière  que  Ton  ne  puifïe  dire  que  tel 
émail  eft  le  fond  ou  le  champ  ,  on  doit  dire,  noraïf/s  dZ 
pallé  ,  fafcé  ,  bandé  ,  coticé  ,  chevronné 
&c.  de  tant  de  pièces  &  de  tel  émail. 

Fig.  1  ,  D'AMDOISE  porte  pallé  dor   rail*  de 
&  de  gueules  de  fix  pièces.  *** 

Launai  ,  Briqueville  ,  Mars  ,  portent 
de  même. 

La  Balme-Andrenet ,  pallé  de  même 
à  la  bande  de  fable  brochant  fur  le 
tout.  \ 

Bligni ,  pallé  de  même ,  au  chef  d'azur. 
Montigni  ,  pallé  de  même  ,  au  chef 
d'argent.  .  , 

La  Rocquette ,  pallé  de  même  ,  â  la 
bande  de  gueules  brochant  fur  le  tout. 

Forets  des  Traiâs  ,  pallé  de  même  â  la 
bande  d'or.  Vouflans  porte  auffi  pallé 
de  même  ,  à  la  fafce  d'or  brochant  fur 
le  tout.  v 

Fontenaî ,  Granflbn  ,  Rofmadec  ,  Ro- 
cheboet ,  Vici  portent  tous  pallé  d'argent- 
&  d'azur  &  de  fix  pièces, . 

D 
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Coufonnay  ,  Benneville  en  Norman- 

tL.t^itlt  „  *  h/1* 

vi.      die  ,  beverat  portent  palle  d  argent  6c 

hlraldi*  ^e  Sueu'es*  Saleneuve  >  de  même ,  à  la 
opes.     bande  d  or  brochant  fur  le  tout. 


Lies  .Au 


Ruault  en  Normandie  ,  Ars  ,  Vau- 

morabies  .du  î  ii  /  ii 

premier  0r-  travers  ,   Molon  portent*  palle  d  or  & 

%L\i  de   d  *zur  de  fix  Pieces' 

jix.  Trivulce,  à  Milan  ,  pallé  d'or  &  de 

finople.  Bronna  ,  pallé  d'argent  &  de 

finople  ,  auffi  de  fix  pièces. 

îaiic  de      Fig.  2,AuTEViLLE,en  Genevois, porte 

hmt'      pal  lé  d'argent  &  de  gueules  de  huit  pièces. 

Montferrand  ,   en  Gafçogrre  ,  pallé* 

d'azur  &  d'argent  de  huit  pièces. 

v^r^if^       ^  'e  nombre  des  pallés  cxctdoit  celui 

de  huit ,  on  diroit  /  crgnxt  ;  il  y  en  a 

vn  exemple  dans  les  armoiries  de  Boanin 

du  Clufeau  ,  qui  porte  vergetté  de  gueules 

&  d'azur  de  i  z  pièces ,  les  pals  de  gueule* 

chargés  de  fufées  <Tor. 

fafcé  dc       Fig.  j  ,  Polign ac  porte  fafcé  d'argent 

&  de  gueules  de  fix  pièces. 

Aboval ,  Contay  ,  d'Orléans  ,  maifon 

particulière  ;  Lefpinaffe  ,  Liniac  ,  Cham* 

bellats  ,  Boulainvilliers  ,  Mont  en  Lyon- 

nois  ,  portent  de  me  me. 

Moateron  ,  Fontaines ,  Chalandray  , 

Vaudetar   de  Perfan  ,  Coullonges  en 

Normandie  ,  Villiers  ,  Micheli ,  portent 

fafcé  d'argent  &  d'azur  de  fix  pièces. 

Pathes  porte  fafcé  d'azur  &  d'argent 


NCHM 
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La  différence  entre  cet  exemple  &  le  2= 
précèdent,  c'eft  que,  dans  celui-ci,  le  fH 
premier  fafce'  eft  d'azur  ,  &  dans  l'autre  rJURES 
u  commence  par  argent  ;  ce  qu'il  eft  Hera*d^ 
néceffaire  de  remarquer  dans  toutes  les  *Jt^ 
armoiries  de  cetre  efpece.  «»r^/«  du 

Cruffol  ,  Gruffel  portent  fafcé  d'or  ~ 
&  de  finople  de  fîx  pièces.  Faiïé  d« 

Coetivi  ,  Taillebourg  ,  Coublan  en 
Flandres,  portent  fafcé  d'or  &  de  fable 
de  fi*  pièces.  Kergroades , en  Bretagne, 
fafcé  d'argent  &  de  fable. 

Le  €hatel ,  Kerlec  portent  fefcé  d'or 
&  de  gueules  de  fix  pièces.  Clermont- 
Lodeve  porte  de  même  ,au  chef  d'hermine. 

Coucy ,  Coet-Menec,  Barlaimont  portent 
fafce  de  va.r  &  de  guenJes  de  fix  pièces. 

Table  de  hu,t  pièces  ,  «,  cancerlit,  de 
finople  ,  en  bande  ,  brochant  fur  le  tout. 

Le  Cancerlin  eft  une  efpece  de  eou- 
ronne  de  feuilles  de  Rue.  *W  le 
Dictionnaire. 

St.  Amand  ,  CJerembault ,  de  Paîua* 
portent  fafcé  d'argent  &  de  fkble  de  huit 
pièces. 

Habart  porte  fafcé  deiiuit  pièces  d'or 
&  d'azur. 

La  Vieu  ville,  aux  Pais-Bas ,  porte  de 
jneme  ,  a  trois  annelets  de  gueules 
brochant  fi*  Je  prender  &  fecond  iiîct\ 

Dij 
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'  fï#.  5  ,  De  Bar  ,  en  Berrî ,  porte 

planche  çaçç£  je  neuf  pjeces  $or  7  d'argent  & 

hlraldi-      Quand  le  fafcé  pafTe  le  nombre  de  huit , 
Q:UES'     on  dit ,  Burelle  de  tant  de  pièces. 

mor'alYes   du         Flg.6 ,   LA   ROCHFFOUCAUD  porte 

premier  .r-  burel|é  d'argent  &  d'azur  de  dix  pièces  , 
Sureiiç  de  à  trois  chevrons  de  gueules ,  le  premier 
diXt      écimë  ,  brochants  fur  le  tout. 

Le  Fevre  -  Caumartin  porte  burelle 
d'argent  &  d'azur. 

Vaudemont  ,  Moyencourt ,  portent 
burellé  d'argent  &  de  fable. 

Cahource  ,  en  Bretagne  ,  porte  burellé 
d'argent  &  de  gueules ,  à  l'orle  de  mer- 
lettes  de  fable  fur  l'argent. 

Frezeau  de  Maillot  porte  burellé  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  dix  pièces  ,  à  la 
...       cotice  d'or  brochant  fur  le  tout. 

«urcUédc  Fig.  j  y  Les  Comtes  de  Looz  ,  en 
Flandres  ,  portent  burellé  d'or  &  de 
gueules  de  douze  pièces. 

Quinquempoix  porte  burellé  de  gueules 
&  d'or  de  douze  pièces. 
-     Montignî ,  burellé  d'argent  &  d'azur, 
aufli  de  douze  pièces, 
jundé  de     f-ig*  8  ;  Miolans  porte  bandé  d'or 
fix-      &  de  gueules  de  fix  pièces. 

Avefnes ,  Rocourt  ,  Villars  en  BrefTe , 
portent  de  même. 

Fiefque  ,  bandé  d'azur  &  d'argent; 


s 
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Bethune  ancien  ,  porte  bandé  d'or  & 
<Tazur  de  fix  pièces.  *LAvfH* 
•  Bourgogne  ancien ,  porte  de  même  ,  figures 

la  bordure  de  gueules.  clu>  s. 

Montagu  ,  de  même  que  Bourgogne ,  Mwj 
au  franc  quartier  d'argent.  premier  or- 

Dauvet  des  Marets  porte  bandé  de  aBandé  de 
gueules  &  d'argent ,  brifé  d'un  lionceau  fi*- 
de  fable  fur  le  premier  bandé  d'argent. 

On  trouve  quelques  exemples  de  bandés  ^"^f0 
feulement  de  quatre  pièces. 

Scombourg  ,  dans  l'Empire  ,  porte 
bandé  de  gueules  &  d'argent  de  quatre 
pièces. 

Alamani  ,  bandé  d'argent  &  d'azur 
de  quatre  pièces. 

Fig.  i  o  ,  Corsini  ,  à  Florence ,  porte  BâJ$* 
bandé  d'argent  &  de  fable  de  huit  pièces  , 
â  la  fafee  d'azur  brochant  fur  le  tout. 

Polliein,  dans  l'Empire,  porte  ban,dé. 
d'argent  &  de  gueules  de  huit  pièces. 

■  Fig.  3  ,  Bo&SAN  porte  bandé  d'or  y  Ba^da/4c 
de  gueules  &  d'argent  ,  de  neuf  pièces. 

Au-defllis  de  ce  nombre  ,  on  dit  coticé.  coticc: 

Fig.  z  i  ,  La  Noue  porte  coticé  de  dix 
pièces  d'argent  &  de  fable.  . 

Herbelot  porte  de  même  ,  au  chef  d'or 
chargé  de  trois  coquilles  de  fable. 

St.  Fontaine ,  Neubourg  en  Norman- 
die ,  portent  coticé  d'or  &  d'azur  du 

même  nombre.  , 

Diij 
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Ï4  Méthode 

*  Fig .  z  2  ,  EscaIeul  ,  porte  coticé  de 

FLAHCHE  d()uze  pjeces  d»argent  &  d>aznr# 

iiouREf  Turenne  ,  en  Limoufin  ,  porcoic  coticé 
HqÎjes?1   d'or  &  de  gueules  aulli  de  douze  pièces. 

pièces  ho-  Montigni ,  en  Normandie  ,  de  même  , 
frlmhr  î*  au  franc  quartier  de  gueules  ,  à  Torle 
^coticé.    de  coquilles  d'argent. 

Fig.  1 3  ,  BURGAW  ,  dans  l'Empire  , 
porte  barré  d'argent  &  de  gueules  de  fix 
pièces. 

Le  Barré  eft  très-rare  dans  nos  ar- 
moiries ,  il  eft  plus  fréquent  dans  les  Païs 
du  Nord, 

Chenonné  fig,  z^  f  HAINAULT  ancien,  portoit 
chevronné  d'or  &  de  fable  de  fix  pièces. 

Richebourg  porte  chevronné  d'or  & 
de  gueules  de  fix  pièces.  Daché  ,  en 
Normandie ,  de  même. 

Ploeuc,  en  Bretagne ,  chevronné  d'her- 
mine &  de  gueules  du  même  nombre. 

On  trouve  des  chevronnés  de  quatre 
pièces  feulement. 

Grofer  ,  à  Nuremberg ,  porte  chevronné 
d'or  &  de  gueules  de  quatre  pièces. 

Prevning  ,  à  Ausbourg ,  porte  chevron- 
né d'azur  &  d'argent  de  quatre  pièces ,  à 
trois  fleurs-de-lis  mifes  en  pal  de  l'un 
en  l'autre.  Voyc^  dans  le  Diâionnaire 
l'explication  de  ce  terme, 

Reuport,en  Mifnie  ,  porte  chevronné 
jenYerfé  de  quatre  pièces. 
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Egroonc  ,  en  Hollande  ,  port*  che- 
vronné de  huit  pièces  d'or  &  de  gueules,  "f™* 

Egmont  ,  au  bas  Rhin  ,  porte  çhe-  figurfs 
vronnédes  mêmes  émaux,  mais  de  douzç  tt^^DW 
pièces.  Neces  jj^ 

Si  les  pals  ,  les  fafces  >  les  bandes,  norrAH^  d* 
les  chevrons  font  oppofés  ;  c'eft-àdire,  "~ 
fi  ces  figures  fe  trouvent  divifées  par  un  chcTiontM» 
trait  au  moyen  duquel  l'émail  de  ces 
figures  change ,  en  forte  que  le  métal  foit 
oppofé  à  la  couleur  ,  &  la  couleur  au 
métal ,  on  doit  dire  alors  ,  contre-pallé  , 
contre- fafcé  ,  contre-bandé  ,  contre-che-  * 
vronné. 

Fig.  1 5 ,  Meyrans  porte  contre-pallé  paf£ntrc- 
de  fix  pièces  d'argent  &  d'azur  ,  à  la 
fafce  d'or  brochant  fur  le  tout, 

La  Grange ,  Dons  portent  contre-pallé 
d'or  &  de  gueules  de  fix  pièces.  > 

La  ville  de  Malines  ,  qui  a  retenu 
les  armes  de  fes  anciens  Souverains  ,  porte 

de  même. 

Reveft  porte  contre-pallé  d'argent  & 
d'azur  de  huit  pièces. 

Fig.  iS ,  Flacken,  fur  le  Rhin, 
porte  contre-fafcé  d'oç  &  de  fable  de 
fix  pièces. 

De  Fiae  ,  dans  PIfle  de  France ,  porte 
contre-fafcé  de  quatre  pièces  d  azur  & 
de  fable,  l'azur  chargé  d'une  branche 
d'olivier  pofée  en  fafce  d'or. 

Divr 
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ML  anche     Scîloîrfe'dt  >  en  Silefie,  porte  au  con- 

vl      traire  contre-fafcé  de  fable  &  d'or. 
Tigures       Floques  ,  contre-fafcé  d  argent  &  de 
*oi»£l~  gueules  de  huit  pièces. 

tJrabhs  hàu  1     ^ORBLER  porte  parti  contre- 

frémir  or-  bandé  d'or  &  de  gueules  de  fix  pièces. 
^Contre-       ®n  àit  parti  contre-bandé  ,  parce  que 
tandc       le  trait  qui  divife  les  émaux  eft  perpen- 
diculaire ;  il  pourroit  être  diagonal  de 
gauche  à  droit  ,  alors   il-  faudra  dire  , 
/      porte  taillé  contre-bandé. 
Contre  1  8  >  Pergeusker  ,  en  Bavière , 

tKcwoané.  porte  parti  contre-chevronné  de  quatre 
pièces  de  fable  &  d  argent. 

Wefthaufen ,  en  Alface  ,  parti  contre- 
chevronné  d'azur  &  d'or  de  quatre  pièces. 

,  Nimits  ,  en  Siléfie  ,  porte 
contre-chevronné  renverfé  ,  d'argent  & 
de  gueules,  de  quatre  pièces. 

Fig.  2  o  ,  De  la  Haye-Ventelet  , 
porte  parti  de  trois  traits ,  contre-chevron- 
né d'or  &  de  gueules  de  huit  pièces ,  & 
jde  l'un  à  l'autre. 
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LEÇON  VII. 


Es  pièces  moins  honorables  ,  ou  du 
fécond  ordre  ,  font  i  Q.Yhmmanché.  Il  faut     ;  vil  . 
exprimer  fi  c'elt  en  pal ,  en  bande  ou  en  suite  des 
fafce  ,   parce  qu'il  fe  pratique  de  plu-  Jer^ldi- 
fieurs  manières  :  il  faut  aufli  exprimer  le    <VUES*  ^ 
nombre  dps  pointes.  fajiïniw 

.  i°.  Les  points  équipollés  qui  font  tou- 
jours au  nombre  de  neuf  en  échiquier. 

3°.  L'Echiquier  ou  XEchiquetè.  On  doit 
exprimer  le  nombre  des  traits  coupants. 
.  4Q.  Les  Frettes  ,  ou  le  Frette  qui  font  des 
bandes  &  des  barres  entrelacées  au  nom- 
bre de  fix.  On  peut!  joindre  aux  frettes 
le  Treiilijfè  qui  n'en  diffère  que  parce  qu'il 
eft  cloué  à  l'interfeâion  des  bandes  & 
des  barres. 

5  9 .  Les  Lof  anges  &  le  Lof  ange.  Pour  les 
lofanges  on  doit  en  exprimer  le  nombre 
&  la  fituation. 

6* .  Les  F u  fées  &  le  Fufelé.  Les  fufées 
différent  des  lofanges  en  ce  qu'elles  font 
plus  alongées.  Pour  le  fufelé  ,  on  doit 
remarquer  fi  c'eft  en  fafce  ou  en  bande. 

7V.  Les  Macles  femblables  aux  lofan- 
ges ,  mais  percées  aufli  en  lofange. 

89.  Les  Rujîes  quî  différent  des  macles  ' 
en  ce  qu'elles  font  percées  ea  rond. 
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9°.  Les  Befants  &c  les  Tourteaux.  Le$ 
FLvu.HE  premiers  font  toujours  de  métal.  Les 
Suite  des  féconds  font  toujours  de  couleur. 

Figures         r».  ■        n  r  ... 

Heraldi^     Si  ces  figures  le  trouvoient  mi-parties 
Qyt$*     de  métal  &  de  couleur  ,  on  les  nom- 
ftf'ndliàr*  meroit  Befams-Tourtcaux  fi  Ton  com- 
mençait par  le  métal  ;  mais  fi  Ton  com- 
mençoit  par  la  couleur  ,  on  les  appelle- 
ront Tourteaux  Befants. 

le*.  Les  Bill  eues  ,  qui  font  des  figures 
femblable*  à  des  briques  plus  hautes 
que  larges. 

On  doit  en  exprimer  l'émail ,  le  nom- 
bre &  la  fituation. 
Emmanché     Fig.  z  ,  De  Vaudrey  ,  en  Franche- 
en  frfee    Qomt£  ?  porte  emmanché  en  fafee  d'une 
pointe  &  deux  demies  de  gueules  fur 
argent. 

Du  bois  des  Bordeaux  porte  emmanche 
en  face  d'argent  fur  fable  ,  même  nombro 
de  pointes. 

Heufen-Stein  ,  en  Allemagne ,  emman- 
ché en  fafee  de  deux  pointes  &  deux 
demies  de  gueules  fur  argent. 

D'Anftrude  ,  en  Bourgogne  ,  emman- 
ché de  trois  pointes  de  fable  fur  argent: 
Zandt  ,  en  Allemagne ,  emmanché  de 
deux  pointes  &  une  demie  à  dextre  de 
Cible  fur  argent. 

Quiqueran  de  Beaujeu  ,  en  Provence  , 
porte  parti  contre  -  emmanché  eu  fafca 


i 


\ 


Digitized  by 


du  BiÀSOtf.  Lef.  VIL  f9 
de  trois  pointes  &  deux  demies  d'or  & 

j,  t  *  PLANCl 

de  gueules.  vil 

Fig.  2  ,  Hotm  AN  porte  emmanché  en  s££*£** 
pal  de  deux  pointes  &  deux  demies  d'ar-  herm-di-j 
gent  fur  gueules.  iw  * 

D^ÂfTé  y  dans  le  Maine  ,  emmanché  f,ctnà  ordre. 
en  pal  de  trois  pointes  &  une  demie  Emmanché 
d'argent  fur  fable.  ^      cn  paK 

Lupilles  porte  emmanché  d'une  pointe 
&  deux  demies  d'hermine  fur  gueules. 

Montmiral  porte  tranché- emmanché  fflSffil1* 
de  deux  pointes  de  gueules  fur  argent. 

Babendorf ,  en  Suifle ,  tranché-emman- 
ché  de  deux  pointes  &  une  demie  de 
gueules  fur%argent. 

F&  3    kussi  Porte  cinq  points  d'or 
équipollés  à  quatre  points  d'azur. 

Les  Comtes  de  Genevois  portoient  de 
même. 

St.  Gelais  porte  cinq   points  d'azur 
équipol'és  à  quarre  points  d'argent. 

Aquilar  ,  en  Efpagne ,  porte  cinq  points 
d'argent ,  chargés  chacun  d'un  lion  de 
gueules  ,  équipollés  à  quatre  points  de 
gueules ,  chargés  chacun  d'un  château  d'or. 

L'Echiqueté ,  garni  de  pièces  d'échiquier ,  Echiqjieté. 
eft  ordinairement  de  îix  traits  :  quand 
il  y  en  a  moins ,  il  faut  le  fpécifier  en 
blafonnant. 

Fig.  4  ,  de  Digoine  porte  échiqueté 
d*argent  &  de  fable. 
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Ventadour ,  Auxi  de  Monceaux ,  Que£ 
mlanche  noj  ^  Kergournadec  ,  Courcelles  en  Poi- 
'  Suite  des  tou  ,  Ximenes  en  Efpagne,  portent  échi- 
JfèSSl  quêté  d'or  &  de  gueules. 

OPES.        Vends  à  Marfeiile  ,  Aurac  ancien , 
ficllToUiei  Hangeft  en  Artois ,  Merville  en  Bretagne  , 
Echiquctc.  Nantouillet  f  portent  échiqueté  d'argent 
&  de  gueules. 

Quinones  ,  en  Efpagne ,  échiqueté  de 
gueules  &  de  vair. 

Vermandois  ,  échiqueté  d'or  &  d'azur  , 
au  chef  de  France. 

Dreux  ,  échiqueté  de  même  ,   à  la 
bordure  de  gueules. 

Fig.  S  ?  Spanheim  ,  en  Flandres  , 
porte  échiqueté  d  or  &  de  gueules  ,  de 
quatre  rangs  ou  tires, 
fictté;       Fig.  S  ,  d'Humiekes  porte  d'argent 

fretté  de  fable. 

Courchi ,  Bethifi ,  Sechelles  ,  portent 
d'azur  fretté  d'or. 

Plorec  ,  d'hermine  fretté  d'azur. 

Coefmes  ,  de  gueules  fretté  d'hermine. 

St.  Valeri ,  d'azur  femé  de  fleurs-de- 
lis  d'or ,  fretté  de  même. 

Farcy ,  d'argent  fretté  d'azur  ,  au  chef 
>      de  gueules. 

D'Eftrées  ,  d'argent  fretté  de  fable , 
au  chef  d'or  chargé  de  trois  merlettes 
de  fable.  Herbelot ,  fretté  de  même  ,  au 
•chef  d'or  chargé  de  trois  coquilles  de 


"  du  Blason.  Leç.  VIL  61 

fable.  D'Amangis  en  Bourgogne  ,  fretté 
de  mime  ,  au  chef  de  gueules.  planche 

De  Thée  en  Normandie  ,  d'argent  suite  des 
fretté  d'azur  ,  au  franc  quartier  de  gueules,  her llll- 
'    Fig-7>  Bardonanche,  en  Dauphiné,  QfES* 
porte  d'argent   treillifle  de  gueules  ,  fJ0i7or£. 
cloué  d  or.  TreiniiTe. 

Franconville  porte  d'or  treilliffé  de 
fable  ,  cloué  de  même  ,  au  chef  d'argent 
chargé  de  trois  merlettes  de  fable. 

Porcar  ,  à  Rome  ,  porte  de  gueules 
treillifle ,  cloué  d'argent  ,  au  chef  d'or 
abaiflS  fous  un  chef  d'argent  chargé 
d'un  porcelet  de  fable. 

Il  y  a  des  treillis  de  quatre  pièces  cloués  TreMi^ 
enfemble  &  formant  un  feul  quarré  ;  on 
les  appelle   Amplement  treillis  &  non 
point  treillifle*  :  ils  font  très-rares. 

Le  Comte  d'Egernpach ,  en  Allemagne, 
porte  de  gueules  au  lion  d'or  enfermé 
dans  un  treillis  quarré  de  quatre  pièces 
d'argent ,  cloué  de  même. 

Fig.8,  Belot,  en  Franche  Comté ,  Lofanseî; 
porte  d'argent  à  trois   lofanges  d'azur 
2  &  i  ,  au  chef  baftillé  &  coufu  d'or. 
(Voyei  ^ans  'ô  Dictionnaire  l'explication 
de  ces  deux  termes.  ) 

*  Les  lofanges  font  très-communs;  nous 
n'en  rapporterons  que  quelques  exemples. 

Tudert  porte  d'or  à  deux  lofanges  en 
fafee  d'azur  -,  au  chef  de  même  chargé 

de  dçux  bçfaats  du  champ. 
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De  Cordovennes ,  dans  les  Cevennes V 
porte  d'argent  â  fept  lofenges  de  gueules  f 

Suite  ixesJ  rangées  2,3,2. 

.S1     Cany  ,  en  Flandres  ,  porte  d'or  â  dix 
<^«-     lofànges  de  gueules  f  rangées  3  ,  3  ,  3  &  1 , 
fJjndZitc.    t  Blot-Chanvigni ,  en  Auvergne  ,  porte 
iofangçs.  d'argent  à  cinq  lofànges  de  gueules  raifes 
en  fafoe  >  au  lambel  à  quatre  pendants 
de  fable  en  chef. 
Lofangé.      Quand  l  ecu  efl  tout  rempli  de  lofàn- 
ges ,  on  dit ,  lo'angé. 

Fig.  $  ,  de  C&AON  porte  lofangé  d'or 
&  de  gueules. 

Angouléme  ancien ,  Noé  en  Gafcogne  s 
Lefparée  ,  Gletins  ,  Jean  des  Barnes  , 
.Maréchal  de  France  en  131$,  portent 
de  même. 

Davray  en  Bretagne ,  Martas  en  Guien- 
ne  ,  Couftaing  9  Bon  H  eu  9  Turpain  , 
Vauvredai ,  Ville-neuve  en  Bourgogne  , 
portent  lofange'  d'or  &  d'azur. 

Turpin  de  Crifle  ,  PoifTy  ,  Efpine-fort, 
Marteville,  portent  lofangé  d'argent  & 
de  gueules. 

Chateau-d'un ,  lofangé  d'or  &  de  gueules 
à  la  cotice  d'argent  brochent  fur  le  tout. 

De  Lamoignon  ,  lofangé  d'argent  & 
de  fable  9  au  franc  quartier  d'hermine. 

Tek ,  en  Allemagne  f  porte  lofangé 
en  bande  d'or  &  de  làble. 

Raimondy-d'Aubetejcre  porte  lolangé 
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en  bande  d'or  &  d'azur  ,  au  chef  de 
gueules.  PLvu.H£ 
Fig.  10  ,  La  Ferté  -  Seneterre  suite  *DEc 

porte  d'azur  à  cinq  fufées  d'argent  ran-  heraÎw- 
gées  en  fafce.  ^E«- 

De  Nagu  ,  d'azur  à  trois  fufées  d'ar-  rNTs  J* 
gent  en  fafce.  ïaféc$< 

De  Dinan,  en  Bretagne  ,  porte  de  gueu- 
les à  trois  fufées  d'hermine  mifes  en  fafce  , 
accompagnées  de  fix  tourteaux  de  même  , 
trois  en  chef  &  trois  en  pointe. 

La  Bretonniere  porte  de  gueules  à 
trois  fufées  d'or  rangées  en  bande. 

Du  Bellay  porte  d'argent  à  la  bande 
de  fufées  de  gueules  ,  accompagnée  de 
fix  âeurs-dc-lis  d'azur  pofées  en  orle. 

De  Ste.  Marthe  porte  d'argent  à  trois 
fufées  &  deux  demies  de  fable  en  fafce , 
au  chef  de  même. 

Fig.  1 1  ,  Du  Bec  porte  fufek'  d'ar- 
gent &  de  gueules, 

Grimaldi  porte  de  même. 

Fig*  12  ,  Bavière  porte  fufelé  en 
bande  d'azur  &  d'argent. 

Fig.  13,  Rohan  porte  de  gueules 
à  neuf  macles  d'or  accolées  &  aboutées 

3  *  3  »  3- 

Le  Sénéchal  porte  d'azur  à  neuf  ma- 
des  d'or  rangées  de  même. 

Treana  ,  en  Bretagne }  d'argent  à  une 
maclç  d'azur.  ; 


Fufelév 


Macles, 
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Pidoux  ,  de  fable  à  trois  macles  d'or 

MANCHE  dJfpofées  en  pairle. 

suite  des      Puy-du-fou  porte  de  gueules  à  trois 
hÈÏaldi-  rnacles  d'argent. 
q.ues.        La  Vairie  porte  d'argent  à  fix  macles 

Pt * ces  du  ^  _ 

/,<w  ordre,  à  azur  rangées  3,2,  1 . 
Macles.       Tignonviile  porte  de  gueules  à  treize 

macles  d'or  potées  4,4,4,  i . 
Kuftes.    f    figm  l4  ?  Schesnaye  ,  en  Flandres  , 
porte  de  gueules  à  trois  ruftes  d'argent. 

Souyneret  ,  en  Flandres  ,  de  fable  à 
trois  ruftes  d'argent. 

Aavaille  ,  auffi  en  Flandres ,  d'or  à  la 
fafee  de  gueules  accompagnée  de  trois 
ruftes  d'azur.  *v 
Bcfanis.  Fig.  Z  5  ,  RlEUX  D'ACERAC  porte 
d'azur  à  dix  befants  dor  pofés  3 , 3  ,  3  &  I. 
<  De  Gaft-Lucé  ,  d'azur  à  cinq  befants 
d'or  pofés  2,2,  I . 

"  De  Poiôiers,  en  Franche-Comté ,  d'azur 
â  fix  befants  d'argent  3  ,  2 ,  1  ,  au  chef 
d'or.. 

D'Amerval  porte  de  gueules  à  trois 
befants  d'argent. 

Tourteaux:      Fig.  l€  ,  COURTENAY  porte  d'or  à 

trois  tourteaux  de  gueules. 

Boulogne  ,  Aunay ,  la  Touche ,  por- 
tent de  même. 

Argenton  ,  d'or  à  trois  tourteaux  de 
gueules  ,  l'écu  femé  de  croifettes  de 
même  ,  ou  plutôt  ;  porte  d'or  femé  de 

croifettes 
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croifettes  de  gueules  à  trois  tourteaux 
de  même.  PL^CHe 

Miraulmont  ,  l'Eglantier  ,  Avrigni  ,  Suite  des 
Grailli ,  Vaife ,  d'argent  à  trois  tourteaux  SÏÏKJJ 
de  gueules.  opes. 

Limoges ,  en  Normandie ,  d'argent  à  ,  vi'cei  d» 

i  |  o       5  f'cond  ordre. 

tourteaux  de  gueules  ,  3  ,  2  &  1 .  Tbmteaux. 

Foreftier  ,  d'or  à  trois  tourteaux  d'azur, 

La  Salle,  en  Poitou  ,  d'argent  à  trois 
tourteaux  d'azur  mis  en  bande. 

Montreuil ,  en  Picardie  ,  d'argent  au 
chevron  de  gueules ,  accompagne  de  trois 
tourteaux  de  finople. 

De  Brieux  en  Bretagne ,  Samay  dans 
le  Maine  ,  du  Buret  en  Normandie  i 
portent  d'argent  à  trois  tourteaux  de  fable. 

Canify  porte  de  gueulas  coupé  d'azur 
à  trois  tourteaux  d'hermine. 

Marfanc  ,  en  Normandie  ,  porte  de 
gueules  à  deux  fafces  d'argent  furmon-  . 
tées  de  trois  tourteaux  de  vair  en  chef. 

l7  y  Nani  ,  à  Venife  ,  porte  Tourteaux- 
tranché  d'or  &  de  gueules  au  tourteau-  llbml- & 
befant  fur  le  tout  ,  tranché  de  l'un  en  tou"«»*- 
l'autre. 

Fig.  z  8  ,  FuenSalda  ,  en  Efpagne  , 
porre  de  gueules  à  fix  befànts-tourteaux 
d'argent  &  de  fable  ,  pofés  2,2,2;  le 
premier  &  le  troifieme  à  dextre  &  le 
fecond  à  féneftre  coupés ,  les  trois  autres 
partis. 

E 
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,   On  voit ,  par  tous  ces  exemples  de 

fLvu  h^  tourteaux  &  de    befants  ,  que  la  feule 
suitf  des  chofe  néceffaire  pour  blafonner  les  ar- 
tfj*AU>A  moines  qui  en  portent  ,  eft  de  faire 
CLVh$-     attention  au  nombre  ,  à  la  pofition  & 

Pièces   du  t 
ficor.d  ordre*  *UX  émailX. 

Billcucs.        figm  i  j^BEAUMÀNOIR-LAVÀRDIN 

porte  d'azur  à  onze  billettes  d'argent, 
rangées  4,3,  4. 

De  Chaftelus,  en  Bourgogne  ,  porte 
d'azur  à  la  bande  d'or  ,  accompagnée 
de  fept  billettes  rangées  en  orle  ,  quatre 
en  chef&  trois  en  pointe, 
r  Lofpice ,  en  Picardie  ,  porte  d'argent  i 
dix  billettes  de  gueules,  mifes  3  ,z  ,  3,2. 
.:  De  l'Efpinay  ,  en  Bretagne ,  porte  d'ar- 
gent au  croient  de  gueules  ,  accom- 
pagné de  fix  billettes  de  fable  ,  trois  en 
chef  &  trois  en  pointe. 
Wtietres.    *  De  St.  Pern  ,  en  Bretagne  porte  d'azur 
îccé€s.    jj  £lK  t>:]jcttes  d  argent  percées  en  quarré 

&  mifes  4  ,  3  ,  2,1. 

On  en  voit  quelquefois  de  percées  en 
rond  ,  ce  qu'il  faut  fpécifier  en  blafonnant. 

La  difpofition  ordinaire  des  billettes 
çft  d'être  pofées  à  plomb  ,  comme  dans 
les  armoiries  de  Lavardin  ;  on  en  trouve 
néanmoins  quelquefois  qui  font  couchées 
dans  le  fens  de  la  fafee  ou  de  la  bande. 
On  aura  foin  de  défjgner  leur  pofition 

en  blafonnant.  Par  exemple  • 

»  1 
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-Fi?..*  à  i  Westf.RIse,  province  des  . 

JPaïs-Bas  ,  porte  d'azur  femé  de  billettes  i  Jyn.cm 
couchées  d'argent.,,  à  deux,  léopatdt  d'or  StJITF.  DEt 
l'un  fur  l'aurre.  .... 

D'Abillon ,  en  Guyenne ,  porte  de  gueu>  ^uts" 
Je*  à  cinq  .billettes  d'argent  i  couchées  f<"»T0rJ* 
£t,p6fi£esen  p^L  liiicttcs 
(    De  Chauvirey ,  en  Lorraine  ,  porte  °UC 
d'azur  à  Ja  bande  d'or,,  accompagnée  dé 
fep.t  billettes  pofJes  dans  Je  fens  de  là 
bande  .,  quatre  en  chef  i  &  3  ,  &  trois 
en  pointe.  »  w 

,  ;  Huchet  de  la:  Bedoiere  porte  d'azu* 
à  fix'  billettes  d  argent  percées,  en-  rond  , 


L  E  Ç  O  N     VIII.  ; 

OXiTES  les  pièces  du  premier  ordre  

ont  divers  attributs  dont  on  trouvera  la  PLvuJH£ 
définition  dans  le  Diftionnaire ,  mais  qui  aïtrikuts 
s'entendront  mieux  par  des  exemples.  DhÔn<Jra" 
3  Ces  pièces  peuvent  donc  être  abàiP-  BLLS* 
fées ,  accompagnées  ,  adextrées ,  aiguifées  % 
alezées  ,  bandées  ,  barrées  ,  bafriîlées  , 
bordées ,  bonrdonnées    bretefTées  ,  bfo- 
chantes ,  câblées  ,  cantonnées ,  chargées  , 
chevronnées   ,    cléchées  ,  comportée* 
contre-bandées  ,coatre.Dreteirées,  cohtré- 
fafcées  ,  contre  -  fleuronnées  ,  contre^ 

E  ij 


68  MÉTHODE 

potencées  ,  coufues ,  cramponnées ,  crene- 
PLvuï.HE  lées  ,  denchées  ,  de  l'un  en  l'autre  ,  de 
attributs  l'un  à  l'autre  ,  dentelées  ,  diaprées  ,  écar- 
p«onPÔra^S  telées ,  échiquetées  ,  écimées  ,  écotées  , 
MLt$m     empoignées  ,  endentées  ,  enfilées  ,  en- 
goulées  ,  engrélées  ,  entées,  entrelacées  , 
faillies  ,  fafcées  ,  fichées  ,  fleuronnées  , 
fiorancées,  frettées ,  fufelées  ,  gringolées  , 
liaulfées  ,  lofangées  ,  mouvantes  ,  nébu- 
lées  \  ondées  ,  pallées  ,  parties  ,  pâtées  ? 
fériés,  pommettées,  pctencées ,  recerce- 
k'es  ,  recroifettées  ,  refarcelées,  retraites  y 
féneftrées ,  verfées ,  vivrées  ,  vuidées ,  &c. 
Pu  Chef.  .   Fig.  z  ,  DesUrsins  porte  bandé  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  fix  pièces  ,  au  chef 
d'or  chargé  d'une  anguille  ondoyante 
d'azur  ,  abaifle  fous  tin  autre  chef  d'ar- 
gent chargé  d'une  rofe  de  gueules. 

Cybo  porte  de  gueules  à  la  bande 
-  .  «chiquetée  d'un  trait  d'argent  &  d'azur  , 

au  chef  d'argent  à  la  croix  de  gueules  , 
abaifTé  fous  un  autre  chef  d'or  chargé 
d'un  aigle  éployé  de  fable  avec  un  lifton 
d'argent  tortillé  en  fafce  ,  chargé  du  mot 
libenas. 

Les  Commandeurs  de  Malthe  portent 
en  chef  les  armoiries  de  la  religion  ; 
par  c onféquent ,  fi  dans  les  leurs  ils  ont 
un  chef,  ce  chef  fè  trouve  néceflairement 
abai lTé  fous  celui  de  la  religion.  Par 
exemple, 


I 


FLANCHS 


du  Blason.  Xef.  VIII.  6g 

:  D'Eftampes  de  Valencey  ,  Chevalier 
de  Malthe  en  1629  ,  portoit  d'azur  à  vlu 
deux  pointes  d'or  pofées  en  chevron  ,  au  attributs 
chef  d'argent  chargé  de  trois  couronnes  "o^ôn" 
ouvertes  de  gueules  ,  à  la  bordure  d'ar-  BLES- 
gent  abaiflee,  ainG  que  le  chef,  fous  celui  Du  chcf- 
de  la  religion. 

D'Eftaing  ,  de  France  au  comble  d'or 
abaifle  fous  le  chef  de  la  religion. 

La  figure  8emc.  de  la  planche  feptieme  '  •  * 

fournit  un  exemple  d'un  chef  baftilllé  & 
coufu. 

Fig.  2  ,  Lesdiguieres  porte  de  gueu- 
les  au  lion  d'or  ,  au  chef  coufu  d'azur 
chargé  de  trois  rofes  d'argent. 

La  Croix-Chevrieres  de  Pifançon  porte 
d'azur  à  une  tête  de  cheval  coupée  & 
animée  d'or  ,  au  chef  coufu  de  gueules, 
chargé  de  trois  croix  d'argent. 

La  ville  de  Lyon  porte  de  gueules  au 
lion  d'argent  >  au  chef  couiu  de  France. 

St.  Mauris  ,  en  Franche-comté  ,  porte 
de  gueules  à  la  croix  tréflée  d'argent  , 
au  chef  coufu  d'azur  chargé  de  trois 
cœurs  d'or. 

Sculemberg  ,  Comte  de  Montdejeu , 
portoit  d'azur  au  chef  coufu  de  fable- 
chargé  de  quatre  épées  d'argent ,  la  pointe 
haute  ou  en  pal. 

Fig.  3  ,  VlLLEFARGEAU  porte  d'ar- 
gent  au  chef  emmanché  de  gueules  de> 
trois  pointes»  E  iij 
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JDuPerfilportede  fable,  au  chef  denéhé 

fL  anche  j» 

ri//.      a  or,  »,  «  l  i.'  j 

attribut?  Des  Près  de  Mon t pefat  por toit  d'or  à 
honora-  trois  bandes  de  gueules  ,  au  chef  d'azur 

Pu  chef   c'iarSt''  ^e  tro*s  &°îfes  d'or. 

On  trouve  des  chefs  échiquetés  ,  lo- 
fangés  ,  d'hermine  ,  de  vair ,  &c.  chargés 
de  différentes  figures  f  dont  il  n'efi  pas 
néceffaire  de  donner  des  exemples.  > 
DcUFafcc.  fïg,  4  ,  Cossé  de  Biussac  porte  de 
fable  à  trois  fafees  denchées  d'or  ;  on 
dit  aufli  ,  à  trois  feuilles  de  feie  d'or  , 
en  fafee.  * 

Quand  les  dents  regardent  le  haut  dei 
fécu  ,  il  faut  l'exprimer.  > 
c  Beri  porte  d  argent  à  la  fafee  denchee 
de  fable,  les  dents  en  haut,  accompa- 
gnée de  trois  têtes  de  lévrier  de  fable» 
accollées  de  gueules.  •  '» 

Guihteres  porte  de  gueules  à  deux 
fafees  denchées  ,  la  première  d'or  &  ht 
féconde  d'azur. 

,  Fig.  5  ,  Montconis  porte  de  gueules» 
à  la  fafee  d'argent  r  abaiifëe  fous  une* 
fafee  cnde'e  d'or.  .  j 

,  Fig.Gi  RochechouaRT  porte  fafcé, 
enté  ,  onde  d'argent  &  de  gueules. 

-  De  MaiiM  porte  fafcé  ,  ent^  ,  ond# 
d'or  &  de  gueules.  .     -  -  - 

*  F 7,  Carnevoi  porte  fafee ,  denehé 
jd'argehc  &  d'azur  ,  au  chef  de  gueules 


»  -  ■  »  • 
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de  feble  &  don  .  . 

Fig.Sy  Fleuranges  porte  dora  la  BLJS- 
fafce  échiquetée  dé  deux  traits  d'argent  9clafa<°* 


La  Marck  porte  de  même  r  au  lioa 
iflint  de  gueules. 

Andrehan  portoit  de  gueules  à  I3  fafcè 
échiquetée  de  deux  traies  d'argent  &: 
d'azur  ,  accompagnée  de  fix,  molettes 
d'éperon  d'argent ,  trois  en  chef  &  trois 
en  pointe,  CambouJft-Coallin  ,  dç  gueules 
à  trois  fafees  échiquetées  d'qn  trait  d  ar- 
gent &  d'azur.  .  ;  .  ; 

Fig.  £ ,  Mur ARD  ,  à  Lyon  y  porte  d'oj: 
à  la  fafce  crénelée  d'azur  de  crois  pieees , 
accompagnée  de  trois  têres  d'aigles  arra- 
chées &  rangées  en  chef.  ■  > 
Krumena^  ,  en  SilJfie  r  d'argent  à  la 
fafce    crénelée    de   quatre  pièces:  de 


de  deux  pièces  &  deux  demies,  .  h 

Fig.  io  ,  Mascarel  porte.  dVgei«: 
à  la  fafce  d'axur  diaprée  d'or  ,  accom- 
pagnée de  trois  rofes  de  gueules.  -> 
Fig.  1  1  y  CnONEMBOURG  porte  d'ar- 
gent à  deux  fafees  breteffées  de  fable* 

E  iv 
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Buren  ,  dans  l'Empire  ,  porte  de  gueules 
FLviïïHE  ?  'a  ^a^ce  contre-breteflëe  d'argent. 
Attributs      Lippe  ,  en  Saxe ,  porte  d'argent  à  deux 
Honora"  fafces  de  fable  baftillées  de  cinq  pièces. 

BLfcs.       Fig.  1 2  ,  Nicolas  de  Claye  porte 
pcUfafcc,  <je  gUeules  à  la  fafce  "d'argent  chargée  de 
'        trois  merlettes  de  fable  ,  accompagnée  de 
trois  têtes  de  loup  d'or. 

De  St.  Anthoft,  en  Bourgogne,  d'argent 
à  la  fafce  d'azur  ,  accompagnée  en  chef 
d'un  lion  léopardé  de  fable  &  d'une 
merlette  de  même  en  pointe. 

Fig .  z  3  ,  d'Ailly,  en  Auvergne,  porte 
de  gueules  à  la  fafce  ondée  d'argent  , 
accompagnée  de  fix  canettes  ou  mer- 
Jettes  de  même,  trois  en  chef  &  trois 
en  pointe.  ^ 

D'Efparbez  d'Aubeterre  porte  d'argent 
à  la  fafce  de  gueu'es  ,  accompagnée  de 
trois  merlettes  de  Cible. 

Coflaing  9  en  Dauphiné  ,  d'azur  à  la 
fafce  d'argent  ,  accompagnée  de  huit 
lofanges  d'or,  trois  en  chef  &  cinq  en 
jointe  ,  rangées  3  &  2. 

D'Aguefièau  ,  d'azur  à  deux  fafees 
d'or  ,  accompagnées  de  fix  coquilles, 
3  il  ,  1. 

Bonvouft  ,  en  Normandie  ,  d'argent  à 
deux  fafees  d'azur ,  accompagnées  de  fix 


Dreux  de  Mello  ,   d'argent  à  deux 
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fafces  de  gueules ,  accompagnées  de  huit 
merlettes  en  orle  de  même.  ♦  ^vul* 

Du  Biez  ,  d'or  à  trois  fafces  de  fable  ,  attribut* 
accompagnées  de  trois  merlettes  de  fable  "o/ol"1 
en  chef. 

Raimondis ,  d'or  à  trois  fafces  d'azur  , 
accompagnées  de  trois  aigles  éployés 
de  fable  ,  rangés  entre  les  deux  dernières 
fafces. 

Du  Faur  de  Pybraç  portoit  d'azur  à 
deux  fafces  d'or  ,  accompagnées  de  fix 
befants  d'argent  %  rangés  trois  en  chef  & 
trois  en  pointe. 

De  rifle  -  Marivault ,  de  gueules  à  la 
fafce  d'argent  ,  accompagnée  de  fept 
merlettes  de  même  ,  quatre  en  chef  & 
trois  en  pointe. 

Bernage ,  d'or  à  trois  fafces  de  gueu- 
les ,  chargées  chacune  de  cinq  fautoirs 
d'argent. 

Fis.  14  f  De  Pons  ,  d'argent  à  la 
fafce  bandée  d'argent  &  d'azur  de  fix 
pièces. 

On  voit ,  par  tous  ces  exemples ,  qu'il 
faut  exprimer  toutes  les  figures  qui  char- 
gent ou  qui  accompagnent  les  pièces 
principales. 

D'Àldart  ,  d'argent  à  la  fafce  câblée 
de  gueules  &  de  finople ,  accompagnée 
de  deux  étoiles  de  gueules  en  chef  & 
d'un  çroiflant  de  même  en  pointe,  àl'écu 
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en  abîme  d'argent  ,  chargé  d'une  mate 
rm     gauche  appaumée  de  fable. 
Attributs      L'Ardenois ,  dans  le  duché  de  Bouillon  , 
honora-  d'azur  à  la  fafce  câblée  d'argent.  C'eft 
ww'     une  fafce  de  tortils  de  cables  ou  corder 
Du  Pal.       Fig,  i$  ,  Neuf-Chatel  porte  d  or 
au  pal  de  gueules  chargé  de  trois  che- 
vrons d'argent. 

Du  Pré  porte  d'or  à  trois  pals  d'azur 
chargés  chacun  d'une  fleurs-de-lis  du 
champ  en  fafce. 

Sterneck  ,  en  SuifTe  ,  d'argent  au  pal 
d'azur  chargé  de  trois  étoiles  d'or. 
-    Gruben ,  dans  le  duché  de  Brunfwick  9 
porte  d'or  à  deux  pals  de  gueules  ,  accoftés 
de  trois  ro^es  de  même  en  fafce. 

Linibadi ,  à  Rome ,  porte  d'argent  à  trois 
pals  de  fable  ,  accoftés  de  quatre  guivres 
de  finople  ,  affrontées  deux  à  deux. 

Fig.  16 ,  Dabolia  porte  d'azur  à 
quatre  pals  bndés  d'or. 

Fig.  z  y  ,  FiQUEMONT  ,  en  Lorraine  f 
porte  d'or  à  trois  pals  aiguifés  ,  ou  fichés  > 
de  gueules  ,  furmontés  d'un  lion  paffanc 
ou  léopardé  de  fable. 

Fig.  18  ,  De  MlREMONT  ,  en  Au- 
vergne ,  porte  d'azur  au  pal  d'argent 
fretté  de  fable ,  accofté  de  deux  fers  de 
lance  d'argent. 

Frotier ,  en  Poitou ,  d'argent  au  pal  de 
gueules ,  accompagné  de  dix  lofànges  de 
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même ,  pofées  2  ,  2  ,  I ,  de  chaque  côté. 

Rome u  ,  en  Aragon ,  de  gueules  à  trois  i>^vuj.HE 
pals  d'or  terrafles  &  enchaînés  d  OI".  Attribut» 

Fig.  z  j>,  Morien  ,  en  Weltphalie  , 
porte  d'argent  à  la  bande  baitillée  de  *lk&- 
fable  ,  accompagnée  en  chef  d'une  étoile  DeIa£an<ic- 
à  fix  rais  de  gueules. 

Fig.  20  ,  La  Baume-Montrevel, 

d'or  à  la  bande  vivréc  d'azur. 

Barifani ,  à  Venife ,  d'azur  à  trois  ban-  . 
des  vivrées  d'or. 

Andrault ,  Comte  de  Langeron  ,  porte 
écartelé,  au  premier  &  quatrième ,  d'azur 
à  trois  étoiles  d'argent  ,  qui  eft  d'An- 
drault  ;  au  fécond  &  troifieme ,  de  gueules- 
à  trois  fafees  vivrées  d'argent ,  à  la  bamlo 
femée  de  France  brochant  fur  le  tout , 
qui  eft  de  Gentien. 

D'Hozier*  d'azur  à  une  bande  d'or, 
accompagnée  de  fix  étoiles  de  même  y 
pofées  en  orle.  Devife  ,  Et  habu  fuajSd$ra 
ttllus.  Supports  ,  deux  lions. 
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LEÇON  IX. 

ON  NET  porte  d'azur  à 
planche  la  bande  componée  d'or  &  de  gueules 
lx'     de  cinq  pièces  ,  le  premier  compon  de 
£Ltp1ecIs  gueules  chargé   d'une  étoile  d'or  ,  la 
HilesRA"  t>an(te  accompagnée  en  chef  d'une  autre 
DclaBandc.  étoile  de  même. 

Vallin  ,  en  Dauphiné  ,  de  gueules  à 
la  bande  componée  d'argent  &  d'azur 
de  fix  pièces. 

De  Menthon  ,  de  gueules  au  lion 
d'argent ,  à  la  bande  componée  d'or  & 
d'azur. 

Fig.  2  ,  Scarron  porte  d'azur  à  la 
bande  contre-breteffée  d'or. 

Grivel  de  Pefleliere  porte  d'or  à  la 
ljande  bretelïee  de  fable. 

Nagrol  ,  dans  l'Empire  ,  porte  d'or  à 
trois  bandes  breteflees  d'azur. 

Fig.  3  ,  Villeprou  VÉ  porte  de  gueu- 
les à  la  bande  d'or  ,  accoftée  de  deux 
cotices  d'argent. 

Gabrieli ,  en  Italie  ,  d'azur  à  la  bande 
d'or  ,  accoftée  de  trois  fleurs-de-lis  d'or 
en  chef.  r 

La  Gardette  ,  én  Auvergne  ,  de  gueu- 
les à  la  bande  d'or  ,  chargée  de  deux 
pals   d'azur  ,  accoftée  de  fix  étoiles 
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d'argent ,  trois  en  fafce  &  trois  en  pointe. 

Fig.  4  ,  Faure  porte  d'azur  à  la  bande  PLfxmH1£ 
aufli  d'azur  ,  enfilée  dans  trois  couronnes  attributs 

d'or,  des  Pièces 

r,.  rp  «  x    t  HONORA- 

tig.  5,  lOUARD  porte  dazur  a  la  «les. 
bande  engouiée  d'or  par  deux  têtes  de  DcUBand* 
lion  mouvantes  des  deux  angles. 

Le  Duc  de  l'Infantada  ,  en  Efpagne , 
porte  tranché  de  gueules  &  d'argent  i 
la  bande  aufli  tranchée  d'or  &  de  finople  , 
engouiée  par  deux  têtes  de  lion. 

Andrada  ,  même  Royaume  ,  porte  de 
finople  à  la  bande  engouiée  de  deux  têtes 
de  griffon  d'or. 

Fig.  6\  De  Canillac  porte  de  gueules 
à  la  bande  d'or  ,  accompagnée  de  fix 
rofes  d'argent  en  orle. 

D'Arzac  ,  en  Languedoc,  porte  d'azur 
à  la  bande  confue  de  gueules  ,  chargée 
de  trois  fleurs-de-lis  d'argent,  accom- 
pagnée de  trois  étoiles  rangées  en  chef 
d'argent ,  &  d'un  mouton  d'argent  paf* 
fant  fur  une  terrafle  de  finople  à  la 
pointe. 

D'Aveffens ,  en  Languedoc ,  d'argent 
à  une  bande  d'azur  bordée  d'or ,  potencée 
&  contre  -  potencée  de  même  ,  accom- 
pagnée en  chef  d'une  rofe  de  gueules, 
&  en  pointe  d'un  aigle  au  vol  abaifle 
de  fable  mife  dans  le  fens  de  la  barre. 

De  la  Cropte  de  Bourzac  ,  d'azur  4 


1 

Di 


78  Méthode 

la  bande  d'or  ,    accompagnée  de  deux 
ilanche  fleurs_de_i;s  d'argent  ,  lune  en  chef  & 

attributs  Tautre  en  pointe. 

i>es  PiEcnt      D  Efcrots  ,  en  Bourgogne ,  porte  d'azur 

HONORA-      \   1     i         1      «  i  t       T  •  / 

blf.s.  a  la  bande  d  or  chargée  de  trois  tcrevifies 
PdaBaiidc.  de  gueules  ,  accompagnée  de  trois  mo- 
lettes d'éperon  d'or  ,  deux  en  chef  dans 
le  fens  de  la  bande ,  &  une  en  pointe. 
:  De  Laifier  ,  en  Auvergne ,  de  fable 
à  la  bande  d'argent  ,  accompagnée  en 
chef  d'une  étoile  &  d'une  rofe  ,  &  en 
pointe  d'une  rofe  &  d'une  étoile  d'ar- 
gent ,  pofées  dans  le  fens  de  la  bande. 

Maçon  ,  en  Auvergne  ,  d'axur  à  la 
bande  d  or ,  accompagnée  de  trois  étoiles 
d'or ,  deux  rangées  en  chef,  &  une  en 
pointe. 

Fig.  y ,  UreTIERES  ,  en  Savoie  ,  por- 
toit  bandé  d'or  &  de  gueules  defix  pièces, 
les  bandés  d'or  chargés  d'une  lofange  de 
gueules  ,  &  les  bandés  de  gueules  char- 
ges ,  favoir  ,  les  deux  premiers  de  deux 
jorangesf  &  le  troifieme  d'une  (èule  lo- 
fange de  gueules. 

Fig.  8  y  Waluo'pi  ,  en  Angleterre  , 
d'argent  à  la  bande  ondée  de  fable. 

•  ^W-  S  >  Thomas  d'Embry  porte 
^'azur  à  la  bande  d'or ,  bordée  &  endentée 
de  gueules. 

De  la  Balme,  en  Bugey ,  portoit  de 
gueules  à  la  bande  d'argent  bordée  d'or  , 
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accompagnée  de  fix  befants  d'argent  en 
orle.  •  planche 

.  Fig.  10  ,  LECHERAINE,  d'azur  à  la  ATT*wf€ 
bande  écotée  d'or.  des  pièce* 

Fig.  z  z  ,  Bons  d'Entremont  porte  HO£S^ 
d'or  â  la  ban  Je  d'azur  empoignée  d'une  DdaSandcj 
patte  de  lion  de  Jàbls  mouvance  du  flanc 
dextre  ,  la  bande  chargée  de  deux  étoiles 
d'or. 

Fig.  z  2  ,  Blanquet  porte  d'argent 
à  la  bande  de  gueules  ,  chargée  de  trois 
rofes  du  champ  ,  accompagnée  de  deux 
croifTahts  de  gueules,  celui  du  chef  verfé. 

Thieuville  ,  d'argent  à  deux  bandes  de 
gueules ,  accompagnées  de  fept  coquilles 
ôè  même  ,  pofées  1,5,5. 
.  Par  tous  ces  exemples  cités ,  on  voit 
que  tout  l'art  du  blaîbn  confifle  à  mar- 
quer exactement  toutes  les  pièces  &  les 
figures ,  leur  pofition  &  leur  nombre. 

La  croix  peut  recevoir  plufieurs  attri**  DcUCioixj 
buts  ,  qui  la  diverfifient  tellement  que 
Ton  en  compte  plus  de  quarante.  On 
s'eft  contenté  de  faire  graver  les  prin- 
cipales. 

On  a  vu  ,  dans  la  leçon  quatrième  ,  un 
exemple  delà  croix  (impie  ou  pleine  dans 
les  armoiries  de  Savoie.  On  y  a  joint 
les  blafons  >de  plufieurs  familles  qui 
portent  de  pareilles  croix  ;  il  fuffira 
d'ajouter  ici  quelques  noms  à  cette  lifle, 
Par  exemple  ,  v 


go  MÉTHODE 
_  Fabert,  Maréchal  de  France,  portoit 

«      '         Savoie-Villards ,  Maréchal  de  France  , 

Attributs  »  .  . 

des  PmcEs  porroit  ecartele  ,  au  premier  &  quatrième 
h<blbsY~  de  Savoie  ,  qui  eft  de  gueules  à  la  croix 
peiaCroix.  pleine  d'argent  ;  au  fécond  &  troifieme  , 
contre-tcartelé  ,  au  I  &  4  de  gueules 
à  1  aigle  éployé  d'or  ,   au  2  &  3  de 
gueules  au  chef  d'or  ,  qui  eft  Lafcaris. 

D'Annebault  ,  Maréchal  de  France , 
portoit  de  gueules  à  la  croix  pleine  de 
vair  en  pal. 

*  3  *  St.  Simon  porte  de  fable  à 

la  croix  d'argent  >  chargée  de  cinq  co- 
quilles de  gueules. 

D'Hangeft  portoit  d'argent  à  la  croix 
de  gueules  ,  chargée  de  cinq  coquilles  d'or. 

Catinat  portoit  d'argent  à  la  croix  de 
\     gueules  ,  chargée  de  neuf  coquilles  d'or. 

Fig.  14  ^  d'Aillon  du  Lude  porte 
d'azur  à  la  croix  engrélée  d'argent. 

Tallard  -  Hoftung  porte  de  gueules  à 
la  croix  engrélée  d'or  ,  chargée  en  cœur 
d'un  écufTon. 

La  Queille  ,  en  Auvergne  ,  de  fable 
à  la  croix  engrélée  d'or. 

De  Ballone ,  d'azur  à  la  croix  engrélée 
d'or.  Coet-Gourheden-Loc-Maria  ,  en 
Bretagne  ,  de  gueules  à  la  croix  engrélée 
d'argent. 

.  Fig.  1 5,  GADAGNE  porte  de  gueules 

à 
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à  la  croix  dentelée  d'or  ,  ou  denchée ,  ou 
endentée  d  or.  flanche 

JoflTerand  ,   de  fable  à  la  croix  den»  attributs 
telée  d'or.  Bois-Avefne  ,  d'or  à  la  croix  f^cl* 
dentelée  de  gueules.  Provenchere  ,  d'ar-  "ÏÏm.*" 
gent  à  la  croix  dentelée  de  fable.  Briele  ,  Delacroix, 
en  Flandres  ,  d'argent  à  la  croix  den- 
telée d'azur.  Oify ,  d'argent  à  la  croix 
dentelée  de  gueules.  D'Eftournelle  ,  de 
gueules  à  la  croix  dentelée  d'argent. 

Fig  i  ô~\  d'Argbntré  porte  d'argent 
à  la  croix  pattée  d'azur. 

Souvin ,  d'hermine  à  la  croix  pattée 
de  gueules.  L'Ifle-Jourdain  ,  de  gueules 
a  la  croix  pattée  d'or,  Parthenai  ,  d'argent 
à  la  croix  pattée  de  fabie. 

De  Meules  ,  en  Poitou  ,  d'argent  à 
fept  croix  pattées  de  gueules ,  pofées  3,3,1* 
Champiré-Baranton  porte  d'argent  à  une 
fafce  de  ftx  lofanges  de  gueules ,  accom- 
pagnée de  fept  croix  pattées  de  fable  , 
quatre  en  chef  &  trois  en  pointe. 

Fig.  zy,  Xaïntr ailles  porte  d'ar- 
gent à  la  croix  alezée  de  gueules. 
.  Roy-Nointeau  ,  d'azur  à  la  croix 
alezée  d'or  ,  cantonnée  en  chef  de  deux 
merlettes  d'argent.  La  Rovere ,  d'argent 
à  la  croix  dentelée  &  alezée  de  fable  , 
chargée  en  cœur  d'une  lofange  du  champ. 
Du  Tillet ,  d'or  à  la  croix  pattée  &  alezée 
de  gueules.  De  Moulins  portoit  au  con- 
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traire.  Perné  en  Saintonge  ,  d'azur  à  là 
planche  croix    engrélée    &    alezée  d'argent. 

1X'     t)livier-la  Chategneraie  ,   d'argent  i  la 
b«  PÎÏÏÏÎ  croix  alezée  de  iàble. 
honora-      jr-    %  g  ^  Aliegrin  porte  parti  de 

tacioix.  gueules  &  d'argent  à  la  croix  ancrée 
de  l'un  en  l'autre. 

De  Damas ,  d'Aubuflbn  de  la  Feuillage, 
Villeneuve  en  Limoufm  ,  la  Baftîe ,  Baucé 
en  Poitou  ,  Vauglas  ,  Stain ville  en  Lor- 
raine ,  Circy  ,  Coufans  ,  portent  d'or  à 
la  croix  ancrée  de  gueules. 

Le  Bourgoin  en  Nivernois ,  Buffi ,  d'azur 
â  la  croix  ancrée  d'or.  Caftel-Fromont , 
<le  gueules  à  la  croix  ancrée  d'or. 
Kermornan ,  d'argent  à  la  croix  ancrée 
d'azur.  De  Brurges  en  BrerTe  ,  de  fable  à 
la  croix  ancrée  d'or.  Mardoigne ,  d'or  à 
îa  croix  ancrée  de  finople.  La  Châtre 
porte  de  gueules  à  la  croix  ancrée  de  vair. 
-  De  Hodicq  ,  d'argent  à  trois  croix 
ancrées  de  gueules. 

De  Pernes  d'Efpinac ,  d'or  au  pal  d'azur 
chargé  d'une  croix  ancrée  d'argent. 
'  fV-  z  s  ,  Vili/equïer  porte' de  gueu- 
les â  la  croix  fleurdelifte  d'or,  cantonnée 
Je  douze  bHlettes  ,  trois  dans  chaque 
canton,  rangées  z  &  i. 

Francefqui  ,  dans  le  D  un  ois  ,  d'azur 
âla  croix  fleurdettfée  d'or.  De  la  Beyvier- 
m,  de  gueules  à  4a  croix  fkurdelifée  d'or. 
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De  Nully  à  Paris  t  de  gueules  à  la  croix  - 
fleurdelilée  d'or  ,  cantonnée  de  quatre  x  PLf£cu£ 

billettes  de  mên^,  ()       J/  \  attributs 
Fig.  2  o  ,  BlERLEY  porte  d'argent  à  la  pièces 

•  •  /*  j  »,  HONORA- 

çre*x  recroilettee  de  gueules.  \  ,  :  * 

Bouflers  porte  d  argent  à  trois  moîet-  peUCroi* 
tes  d'éperon  àfix  rais;degueuIcs,pofées  x,  i, 
accompagnées  de  neuf  croifettes  recrois 
fettées  au  pied  fiché  dp  gueules  ,  rangées 
trois  en  chef,  trois  en  fafce  &  trois' e» 
pointe  ;  ces  trois  dernières  mi£es  i  &  y. . 

Kolles  ,  en  Angleterre  ,  d'azur  fern4 
de  croifettes  rteroifettées  d'or ,  ,à'  la  croix 
d'or  refarpçUée  de  même.  ~  j 

De  Lamet ,  de  gueules  à  la.  bande  d'aiv 
genc  accompagnée  de  trois  croifettes 
r.ecroiÇbttées  au  pied. fiché  ,  «rangées  en 
orle.    "  .il 

Anguin ,  gironni  d'argent  &,  de  fable 
de  dix  pièces  ,  chaque  giron  de  fable 
chargé  de  trois  croifettes  recroifèttées 
d'argerir.  v:*\     ,  u. 

De  Mauvoifin  ,  d'azur  au  chevron 
d'arge n t  .  accompagné  de  trois  croi* 
recroifettées  d'or.  i  .  . 

Çcoifiiles  ,  en  Normandie ,  de  faible 
à  trois  crob  recroifettées  d'or. 

D'Ernencour  ,  de  gueules  à  la  croix 
Xfi&Qikttée  d'or  >  au  cjiefjde  même  chargé 
de  trois  palmes  de  finople. 
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Fig.  z  ,  Ru  bat,  en  Bugey ,  porte 
anche  d'azur  à  la  croix  potencée  d'or. 

r  Yialard  ,  d'azur  au  fautoir  d'or ,  can- 
attributç  tonné  de  quatre  croix  potences  de  môme. 

DES  PIECES        .tt   1      r>    J  -Cr  J' 

honora-       Vela-Kodriguez  ,  en  rJpagne  ,  d  or 

Suite  4ei  *  quatre  Pa's  de  gueules,  à  la  bordure 
crou.    d'azur  charge'e  de  huit  croifettes  poren- 
cées  d'or. 

,  Fig.  2  y  De  l'Isle-S.  Aignan  porte 
de  gueules  à  la  croix  pommette  y\  ou  bour- 
donné d'or, 

,  Rochas  ,  d'or  à  la  croix  bourdonné 
de  gueules ,  au  chef  d'azur  chargé  d'une 
étoile  d'or, 

;  Binan ,  d'azur  à  la  bande  dentelée  d'or , 
accompagnée  de  fix  croix  bourdonnées 
d'or  en  orle. 

Beauprau  ,  d'azur  à  la  fafce  de  cinq 
fofées  d'or ,  accompagnée  de  fept  croix 
bourdonnées  de  même  ,  quatre  en  chef 
&  trois  en  pointe. 

:  Manfredy ,  en  Italie ,  d'argent  à  la  croix 
pommetée  de  li  pièces  d'azur. 

3  >  Toulouse  porte  de  gueules 
à  la  croix  cléchée  ,  vidée  Se  pommetée 

d>  - 
or. 

Venafque  ,  d'or  à  la  croix  cléchée  , 
vidée  &  jpommetée  d'or# 
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'  Bufevfent  ,  en  Dauphiné  ,  d'azur  à  la 
croix  tréflée  &  cachée  d'argent.  •  .  planche 

La  Garde  ,  de  gueules  à  trois  croix 
clechees  d  or.  «  des  pièces 

Fig.  4  ,  S.  Gobert  porte  de  guueles  "°B™1 K" 
à  la  croix  tréflée  d'argent.  suite  de* 

.    Faye-Joulain  ,  de  gueules  à  la  croix  Çzoix' 
tréflée  d'hermine.  zn:  4 

Heflelin  ,  d'or  à  deux  fafees  d  azîur  > 
femé  de  croix  tréflées  de  l'un  en  l'autre^ 

Fig.  £  ,  Swienezic  ,  en  Pologne^ 
d'azur  à  la  croix  Patriarchale  ,  ou  de 
Lorraine ,  d'argent. 

Echaute,  de  fable  à  la  croix  Patriat 
chale  d'argent.  .   '      r  •  cL 

Larcher  ,  à  Paris ,  d'azur  au  chevxon 
d'or  ,  accompagné  dé  deux  rofes  d  ar- 
gent en  chef,  &  d'une  croix  de  Lorraine 
aufli  d'argent  en  pointé.  r 
.  Fig.  G ,  K  AER ,  en  Bretagne ,  porte  de 
gueules  à  la  croix  d'hermine  gringolée 
d'or.  > 

Montfort,  en  Bretagne  i  d'argent  à  la 
croix  de  gueules  gringolée  d'or. 

Havert ,  fur  le  Rhin  ,  d'argent  à  la  croix 
gringolée  de  gueules  ,  chaque  téte  de 
gringole  ou  guivre  epuronnée  de  même. 

Dobbleftein  ,  fur  le  Rhin ,  d'argent  à 
la  croix  gringolée  de  gueules  ,  chargée  er* 
cœur  d'un  carreau  du  champ  ,  furchargé 
de  cinq  tourteaux  de  fable  en  fautoir. 


&g»'&  >  VlRYiporté  (te  faUe  i  la  croix 
*  langue  aniiie'e  f  on.bréa ,  ouvene  en  fers  de  mou* 

»fs  pue**         o  de  Thomas  de  la  Valette 

HONORA*-         r  T»  f  ^/  ,  ,   ,.  » 

bles>  en  rrovence ,  porté  efcartelé  d  atur  &  de 
suirc^dci  gueules  à  la  croix  tréflée ,  le  pied  fiché  d'or» 
<c*OÎJf*  On;  a  tu  dans  les  exemples  précédents  plu- 
fieurs  croix  au  pied  fiché, 
t  S  r  Weyers  vfor  ie  Rhin  ,  porte 
d'or  à  la  crorx  reoercelc'e  de  table ,  char- 
gée; en  cœur  d'un  écufibn  furchaTgé-  de 
tPois^oufteàux  d'or.  '  - 

Fig.  10  ,  de  Tiony  porte  d'argent 
4.  la^ccoix.  patrie  >  -alczée  &  étartelée 
de  gueules  &  de  fable.  *  •  c-Vi 
n  -J%.  ,  Oberpunt  porte  Martelé 
-dVrgent  &  de-fabte,  a  la  croix  écarteléè 
ide.fcan  en  J'ai^r*.-.  >•    , .  „ 

F/f .  z  2  ,  de  GflNETFNES  porté  d'ar* 
£cac  i  la  croix  atica'e  de  gueules  ,  au 
franp-quamor  d'aT&r  ^chargé  d'fcne  étoite 
d'argent. 

rï  iPfc.  if  ^  >  DirFutttlis  norted'ôrâ  la 
croix  rece^celée  &  nefaxcelée  de  fable , 
chargée  de  cinq  cèufiôns  d'argent  bor- 
nés de  gueules. 

-   De  Marcilly     d'or  à  la  croix  refârr 
*ôlée  <k<  gueùfe<*.  : 
\         1        /  ^  ,  Gratinai  porte  de  gueules 
à  trois  croix  ancres  &  fichées  d'or  ,  an 
chef.tfargeiit  chargé-  dune  onde  d'azur. 


I 


Fhg>  I  <  ,  NORMANVILLE  porte  dç 
gueules   à   la   croix'  4  douze  pointes  ^A^cki 

d'argent.  Attribut* 

z€ f  PB  GOVEAN  ,  en  Piémont,  *r£<^s 

\y  ji  1  /      j,        3  HONORA 

porte  d  azur  a  la  croix  d  or  chargée  d  une  «les. 
autre  croix  4e  gueules  ,  furchargée  de  Sl^^cs 
cinq  befants  d'or,  cantonnée  de  quatre 
tours  fur  un  rocher  d'argent  ,  à  la  bor- 
dure de  gueules  chargée  de  huit  têtes  de 
lions  arrachées  &  affrontées  d  or. 

Sigongné  portç  de  fable  à  la  croix 
d'argent  chargée  d'une  autre  croix  de 
gueules ,  cantonnée  de  quatre  coquilles 

d'or:  , 

Si  la  féconde  croix  ne  chargeoit  pas 
entièrement  la  première ,  il  faudroit  dire  , 
pour  la  diftinguer  de  celle  dont  on  vient 
de  donner  des  exemples  ,  chargée  en 
cœur  d'une  croix  ,  ou  fimplement  , 
chargée  d'une  çroifette.  Par  exemple  ,  le 
Maréchal  diç  Pamville  ,  du  vivant  de 
ion  frère  aîné ,  porcoit  de  Montmorency  > 
la  croix  chargée  en  cœur  d'une  croifette 
d'argent.  Voy.  les  armes  de  Montmorency, 
flanche  zo  7  figure  8. 

Fig.  z  y  j  TSGHETSCHKE  porte  d'azur 
i  la  cpoix  Patri.archalç  d'argent  y  le 
fécond  croifon  cramponné  à  fénelhe  vers 
la  pointe. 

Fig.  1 8  ,  l'Ëvèché  pe  Hamin  ,  en 
Allemagne,  porte  d'azur  à  une  potence 
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cramponnée  à  fénçflrc  ,    çroifonnée  & 

i »x  <aJ#£  potcncee  â  dextre ,  d'or. 

F*g.  i  o  >  B£i. homme  >  en  Italie, porte 
rusPifccts  d  or  au  chet  coulu  d  argent ,  a  la  croix 
MMts.A"  hauflfée  ,  perronnée  de  trois  degrés  de 
suite  des  gueules  brochante  fur  le  tout,  chargée 
Cl01**       d'une  couronne  d'épines  de  flnople  ,  &  de 
trois  clous  de  fable. 

Fig.  z  o  ,  MANEVILLE  ,  en  Picardie  M 
porte  de  fable  femé  de  croifettes  d'ar- 
gent ,  au  lion  de  même. 

Mondoucet ,  au  pays  Chartrain  ,  porte 
d'argent  à  trois  fafees  de  gueules ,  à  qua- 
torze  croifettes  deux  â  deux  .  de  l'un  en 

1,  7 
autre. 

On  trouve  encore  des  croix  bordées , 
componées  ,  contre-bre  teiTées  ,  étique- 
tées ,  écotées  ,  lofangées  ,  ondées  ,  d'her- 
mine, devair,  &c.  &c.  Exemple, 
* .  Fredeville  ,  d'argent  à  la  croix  de 
gueules  ,  bordéo  endentée  de  fable. 

Bailly  ,  de  gueules  à  la  croix  compo- 
née  d'or  &  d'azur ,  cantonnée  de  quatre 
bulles  de  femmes  d'argent. 

Salieeta ,  à  Gènes ,  d'or  à  la  croix  contre- 
bretefil'c  de  finople.  * 

Du  Bofc  ,  en  Normandie  ,  porte  de 
gueules  à  la  croix  échiquetée  d'un  trait 
d'argent  ci  de  fabje  ,  cantonnée  de 
quatre  lions  d'or. 

ArceHa  ,  dans  le  royaume  de  Naples , 
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d'azur  à  la  xroix   échiquetée  de  deux 
traits  d'argent  &  de  gueules.  flanche 

Thomaflin ,  en  Franche-Comté ,  d'azur 
à  la  croix  écotée  &  alezée  d'or.  dJs  fiscci 

,  Clochefter,  en  Angleterre ,  d'azur  à  trois  H %™£  A" 
couronnes  d'or  ,  une  croix  écotée  aufii    suite  des 
d'or  mife  en  abîme.  Cr0ix* 

Savonieres ,  en  Anjou ,  de  gueules  à  la 
croix  d'argent  frettée  d'azur. 

De  Fille  ,  en  Bretagne  f  de  gueules 
à  la  croix  ondée  ,  pommetée  d'or. 

De  Thevalle  ,  dans  le  Maine  ,  lofangé 
d'or  &  de  gueules  à  la  croix  d'hermine. 

Ardinghelli  ,  à  Florence  ,    d'or  à  la 
croix  lofangée  d'argent  &  de  fable. 

Enfin ,  nous  terminerons  cette  leçon  des 
croix  par  rapporter  plufieurs  exemples 
de  croix  cantonnées  &  chargées.  Pour 
fe  faire  une  idée  plus  diftinâe  de  ce  que 
nous  allons  dire  ,  il  faut  jetter  les  yeux 
fur  la  figure  huitième  de  la  planche 
vingtième  qui  repréfente  les  armes  de  la 
maifon  de  Montmorency ,  laquelle  porte 
d'or  â  la  croix  de  gueules  cantonnée, 
d'abord  de  quatre ,  &  enfuite  de  feize 
alerions  d'azur  ,  quatre  dans  chaque 
canton. 

Montmorency-Laval  porte  de  même ,  la 
croix  chargée  de  cinq  coquilles  d'argent. 

Montmorency-Luxembourg  porte  de 
même ,  la  croix  croix  chargée  en  cœur  des 
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armes  de  Luxembourg  ,  qui  font  d'argent 
planche  au  lion  de  gueules  ,  la  queue  fourchue 
x'      &  paffée  en. double  faucoir. 

Choifeul  porte  d'azur  à  la  croix  d'or 
cantonnée  de  vingt  billetes  de  même  ,  , 
cinq  en  faucoir  dans  chaque  canton. 

Mauquenchy  ,  Maréchal  de  France  9 
portoit  d'azur  à  la  croix  d'argent  can- 
tonnée de  vingt  croifettes  d'or  au  pied 
fiché ,  pofées  en  fautoir. 

Il  y  a  des  croix  appellees  croix  dé 
Malthe  ,  parce  qu'elles  reflèmblent  à  la 
croix  de  cet  Ordre  ,  qui  eft  à  huit  pointes* 
Elles  font  aifces  à  diftinguer. 

Lacofte ,  en  Provence ,  porre  d'azur  à 
une  demi-croix  de  Malthe  d'argent  en 
pal  ,  au  chef  coufu  de  gueules  chargé 
de  trois  étoiles  d'or. 

Ces  exemples  font  plus  que  fuffifants 
pour  apprendre  à  connoître  toutes  les 
croix  ufitées  dans  les  armoiries ,  &  pour 
les  blafonner  fhivant  les  principes  de  l'arc 
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E  fautoir  peut  avoir,  les  mêmes  attri-  j^j'v^gi 
buts  que  la  croix,  i  quelques-uns  près  \  fl^<chb 
par  confequent ,  ce  qui  a  été  dit  pour  les  Xl' 
croix  peut  s  appliquer  .aux  lautoirs  ;  nous  DIS  p1ICe$ 
n'en  donnerons  donc  que  peu  d'exem-  ucBl°*h' 
pies  ,  pour  ne  pas  tomber  dans  desrépé^  pu  sautoir.- 
citions  trop  fréquentes. 

Les  armes  de  la  maifon  de  la  Guiche 
préfentent  un  Crotoir  plein. 
-  Figl  i  ,  Broglio  porte  d'or  au  fautoir 
aficré  d'azur. 

Figé  2  ,  F&oXjlâi  de  Tessé  ,  d'argent 
au  feutoir  de  gueules  ,  bordé  engrëlé 
de  fable. 

Robert  Stuart ,  Comte  de  Beaumonr- 
le-fioger  ,  Maréchal  de  France ,  portoit 
^cartelé  ,  au  premier  &:  quatrième  y  d'azui? 
a  trois  fieurs-de-lw  d'or ,  â  la  bordure  de 
gueules  chargée  de  huit  fermaux  d  or  ;  - 
au  fécond  &  traifieme  ,  d'or  à  la  faice 
échiquetée  d'argent  d:  d'azur,  i  la  bor- 
dure engrélée  de  gueules  :  fiir  le  tout  * 
d'argent  au  fautoir  de  gueules  canton- 
né de  quatre  quineefeuiiles  de  même»  1 

De  Mouy  ,  d'or  au  fautoir  de  gueu- 
les cantonné  de  quatre  raerlettes  de 
même. 


i 
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Bernard  de  Graville  ,  de  gueules  au 
Pixi.CH£  fautoir  d'argent  chargé  en  cœur  d  un 
attrtÊuts  croiflant;  du  charnp ,  accompagné  en  chef 

Honora"  ^Une  ^t0*'e  ^°V' 

bies.         Champluifant  ,  d'hermine  au  fautoir 

Pu  Sautoir.  de     SUeuIeS      ch*Tëé    de    citiCl  étoiks 

d'or. 

De  Forcheville  ,  de  gueules  au  fau- 
toir d  argent  chargé  à  fes  extrémités  de 
quatre  merlettes  de  fable. 

Ripault ,  de  gueules  au  fautoir  échi- 
quêté  d'un  trait  d'or  &  d'azur  ,  cantonné 
de  quatre  fleurs-de-lis  d'or. 
•  Guichenon  >  de  gueules  au  fautoir 
d'or  ,  engoulé  de  quatre  têtes  de  léo- 
pards mouvantes  des  angles  ,  chargé  en 
cœur  d'une  autre  tête  de  léopard  du 
champ. 

Fig.  3  ,  l'Aubespine  porte  d'azur  au 
fautoir  alezé  d'or ,  cantonné  de  quatre 
billettes  de  même. 

Fig'.  4  y  d'Entragues  porte  d'azur  à 
trois  fautoirs  d'argent ,  au  chef  du  der- 
nier chargé  de  trois  fautoirs  du  premier. 

De  Thefut  ,  en  Bourgogne  ,  d'or  à  la 
bande  gueules  chargée  de  trois  fautoirs 
du  champ  ,  c'eft-à-dire  ,  d'or. 
Du  .  Nous  avons  déjà  rapporté  plufieurs 
exemples  de  chevrons  ;  il  nous  refte  à 
faire  voir  les  différents  attributs  qui  con-* 
viennent  à  cette  pièce. 


Chevron. 
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Les  armoiries   de  la  Roclrefoucaud 


fourniflènt  le  modèle  d'un  chevron  écimé.  planche 

Fig.  5,  Clermont  -Galerande  xi' 
porte  de  gueules  à  trois  chevrons  d  or  ,  le  di/pJecIs 
premier  brifé.  .  '  hVlls.k~ 

De  Clés ,  en  Poitou  ,  d'azur  à  deux  du 
chevrons  brifés  d'argent,  chcvion. 
-  d'Oppede  ,  en  Provence, 

porte  d'azur  à  deux  chevrons  faillis  ,  ou 
rompus  fur  les  flancs  ,  le  premier  à 
dextre,  le  fécond  i  féneftre. 

7  9  Chapelain  porte  d'azur  au 
chevron  d'argent ,  abaifle  fous  une  fafce 
aufli  d'argent,  chargée  de  trois  rofes  de 
gueules. 

Amory  porte  d'azur  au  chevron  abaiffé 
d'argent  ,  accompagné  de  trois  étoiles 
d'or  mifes  en  chef  6r  de  trois  rofes  en 
pointe  de  même  ,  rangées  1  &  2  ou  mal 
ordonnées. 

*  Il  n'eft  pas  néceflaire  d'exprimer  cette 
difpofition  de  trois  figures  qui  accom- 
pagnent un  chevron  en  pointe  ,  parce 
qu'elles:  font  ordinairement  rangées  de 
cette  manière  ,  1  &  1.  ; 

Fig.  8  y  Visemal,  porte  de  gueules 
au  chevron  d'argent  adextré  d'un  croit  . 
fant  de  même. 

Fig.y,  d'Aumont  porte  d'argent  au 
chevron  de  gueules  ,  accompagné  de  fept 
merlettes  de  gueules  ,  quatre  en  chef  & 
trois  en  pointe. 
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Fig.  z  o  ,  de  Nonant  porte  d'azur 
planche  ^  chevron  d'argent  ,    accompagné  de 
xl'     trois  befants  à  argent  en  pointe. 

ATTRIBUTS  r-  xr  M 

pesPiïce*  /  ^.  z 1  ,  VliLEROl  porte  dazur  au 
"jïî?.*"   c*ievron  d'or,  accompagné  de  trois  croix 

du      ancrées  d'or, 
ctcvton.  z  2  ^  jAC0B  ^QTtQ  d'azur  au  che* 

yron  ondé  d'argent,  accompagné  de 
trois  têtes  de  léopards  d'or.  • 

Le  Clerc  de  la  Verpilliere  ,  à  Lyon  , 
d'argent  au  chevron  de  gueules  accom-> 
pagné  de  trois  annelets  de  labje. 

Le  Charon  ,  d'azur  au  chevron  d'or , 
accompagné  en  chef  de  deux  étoiles, 
&  en  pointe  d'une  roue  de  même. 

BerJdey  ,  en  Angleterre  ,  de  gueules 
au  chevron  d'argent ,  accompagné  de  dix 
croifettes  d'argent ,  fix  en  chef  langées 
4  &  2  ,  &  quatre  en  pointe  1,2,1. 

Gigault  de  Bellefonds  ,  d'azur  au  che- 
vron d'or  ,  accompagné  de  trois  lofantes 
d'argent. 

Yauban  ,  d'azur  au  chevron,  d'or  , 
accompagné  de  trois  trèfles  de  mime  , 
au  croiflànt  d'argent  mis  en  chef. 

De  Bourdillon ,  d'argent  au  chevron 
de  gueules  ,  accompagné  de  trois  anilles , 
ou  fers  de  moulins  ,  de  fable. 

Fig.  z  j ,  Saligdon  ou  Saiignon 
porte  d'azur  au  ..chevron  parti  d'or  & 
d'argent. 
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Merlon ,  en  Angleterre  ,  d  or  à  trois 
chevrons  partis  ,  les  premier  &  troifieme  *LMcu& 
d'azur  &   de  gueules  ,   le   lècond  de 

1      o    j>  Attributs 

gueules  &  d  azur.  ^  vilcls 

Ecker  ,  en  Slléfie  ,  parti  d'argent  &  H™£AT 
de  fable  ,  au  chevron  renverfé  parti  de  Du 
gueules  &  d'or.  cheveu. 

Fig.  z  y  de  St,  O/R  porte  d'or  au 
chevron  renverfé  d'azur  ,  accompagné  en 
chef  d'une  étoile  de  gueules,  &  en  pointa 
d'un  aigle  dlbrant  ds  fable. 

Tocquet,  en  Bugey,  porte  de  gueules 
au  chevron  renverfé  d'argent ,  chargé  à 
la  pointe  d'une  étoile  da  &ble  ,  furmonté 
de  deux  étoiles  d'or  pofées  l'une  fur 
l'autre.  » 
-  Montalais  porte  d'or  â  trois  chevrons 
renverfés  d'azur.  . 

Fig.  1  $ ,  GaosTElN ,  en  AFace ,  porto 
d'or  au  chevron  ployé  de  fable. 

Glauburg  ,  â  Francfort ,  d'argent  au 
chrevron  ployé  de  table  ,  accompagné  de 
trois  châteaux  de  gueules. 

Rofsheim  ,  en  Alface  ,  d'or  au  chevron 
ployé  de  gueules,  chargé  de  crois  rofes 
d'argent. 

Sauniatie  ,  en  Bourgogoe  ,  d'azur  au 
chevron  ployé  d'or ,  accompagné  de  trois 
glands  de  même  y  À  la  bordure  de  gueules. 

Fig.  z<f ,  Venet  porte  d'azur  à  deux 
chevrons  enlacés  d'or  ,  un   des  deux 
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Fitz-Hugon  ,  en  Angleterre  ,  d'azur 
planche  à  trois  chevrons  abaifiés  &  enlacés  d'or  , 
au  chef  de  même. 

Fig.  1  7  y  GER  ARDS-AUBERS  ,  â  Avi- 
gnon ,  porte  d'argent  à  la  fafee  d'azur , 
chargée  de  trois  chevrons  d'or  couchés  , 
accompagnée  de  trois  rofes  de  gueules. 

Fig.  1 8  ,  MarscH  ALEK  ,  en  Bavière  , 
porte  de  gueules  au  chevron  couché, 
contourné  d'argent. 

Fig*  *  S>  d'ëffiat  porte  de  gueules 
au  chevron  fafcé  ondé  d'argent  &  d'azur , 
accompagné  de  trois  lions  d'or  ,  les  deux 
du  chef  affrontés. 

Fig.  20  ,  Vion  D'OlNVILLE  porte 
d'azur  au  chevron  d'argent  ,  chargé  de 
trois  fleurs  de- lis  de  gueules  ,  accom- 
pagné de  deux  étoiles  d'or  en  chef  & 
d'un  lion  de  même  en  pointe. 

D'Efpinay  ,  d'argent  au  chevron 
d'azur  chargé  de  onze  bêlants  d'or  ,  un 
à  la  pointe  &  cinq  fur  les  flancs  ,  pofés 
perpendiculairement  ,  ou  dans  le  fens  du 
pal. 

St.  Han  ,  en  Roannois  ,  d'argent  au 
chevron  de  fable  ,  chargé  de  fix  croif- 
fan  ts  d'or  ,  trois  fur  chaque  flanc  &  dans 
le  même  fens  ,  accompagné  de  trois 
rnerlettes  auffi  de  fable. 
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TEKS  ,  en  Mifnîe ,  porte  de 


HONORA- 
BLES. 

ctu 


'v-  *:S       _  ,  K  

fînople  à  deux  chevrons  coufus  &appoinre's  fIjkçhe 
de  gueules  ,  à  la  rofe  d'argent  brochant     XU'  : 
fur  les  deux  pointes  des  chevrons.  wnScu 

^  Fig.  2  ,  de  Conty  ,  en  Picardie,  porte  HOB*° 
d  or  au  lion  de  gueules  charge  de  trois  che-    Suite  _ 
vrons  alezés  de  vair  ,  brochants  fur  le  tout.  chcvrou- 

Kerven  ,  en  Bretagne  ,  d'azur  au 
chevron  alezé  d'or ,  la  pointe  furmontée 
d  une  croix  de  même  ,  accompagnée  de 
trois  coquilles  aulli  dor. 

Fig.  3  ,  La  Crange-Trianon  porte 
de  gueules  au  chevron  dentelé  d'argent , 
chargé  d'un  autre  chevron  de  fable  , 
accompagné  de  trois  croifTaurs  d'argent. 

De  Villeblanche  ,  en  Touraine  ,  de 
gueules  au  chevron  d'argent  ,  changé 
d'un  autre  chevron  d'azur ,  accompagné 
de  trois  quintefeuilles  d'or. 

Hofer ,  en  Bavière  ,  d'argent  à  trois 
chevrons  de  gueules  ,  crénelés  de  trois 
pièces  à  plomb. 

Fig.  4  ,  ISSOUDUN   porte  d'azur  au  Du  Pairie: 

pairie  d'or ,  accompagné  de  trois  fleurs, 
de-lis  de  même. 

Fig.jX'  Archevêché  de  Cantorbery 
porte   d'azur  au   pairie  d  or  ,  chargé 

G 
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 —  de  cinq  croix  pattées  au  pied  fiché  de 

ri  anche  gueules  ,  accompagné  en  chef  d'une  fem- 
X1U     blable  croix  d'or.  . 

»EsTpîtcEs  Voici  les  principaux  attributs  des 
noxe%/L''  bordures. 

Des*  *  V-  °~  y  Bourgogne  porte  écartelé  ao 
ïoiaures.  premier  &  quatrième  ,  de  France  à  la 
!  bordure  componée  d'argent      de  gueu- 

les ;  au  fécond  &  troilieme ,  bandé  d'or 
&  d'azur  à  la  bordure  de  gueules. 

Fitz-James  ,  écartelé  au  premier  & 
quatrième  ,  contre-écartelé  de  France  & 
;  d'Angleterre  ;  au  troilieme  d'Ecoflè  ;  au 
quatrième  d'Irlande  ,  à  la  bordure  com- 
ponée  d'azur  &  de  gueules  ,  les  corn- 
pcns  d'azur  chargés  d'une  $eur-de-Iis 
d'or  ,  &  ceux  de  gueules  d'un  léopard  d'or. 

De  Tolède ,  maifcn  d'Efpagne  ,  échi- 
queté  d'argent  &  d'azur  à  la  bordure 
componée  de  Caftille  &  de  Léon. 

Bouliers  de  la  Tour-d'aigues  ,  en  Pro- 
vence ,  de  gueules  au  chef  d'argent  à 
la  bordure  componée  de  huit  pièces  ,  de 
Jérufalcm  &  de  Naples. 

Fig,  y  j  de  Seve  ,  Baron  deFlecheres, 
à  Lyon  $  porte  fafcé  d'or  &  de  fable  à 
la  bordure  contre-componée  de  même. 

Fig.  8  ,  DIE  TàNGEL  ,  en  Thuringe , 
porte  fafcé  de  gueules  &  d'argent  à  la 
bordure  échiquetée  ,  contre  -  échiquetée 
d'un  trait  de  gueules  &  d'argent. 


Digitized  by  Google 


du  Blason.  Leç.  XII.  99 

Fig.  $  ,  ALENÇON  portoit  de  France 


à  la  bordure  de  gueules  befantée  d'argent ,  PLxu  R 
ou  chargée  de  huit  bêlants  d'argent.  attributs 
.    St.  Didier  ,  d'azur  au  lion  d'argent  ,  des™"?!! 
à  la  bordure   de   gueules    chargée  de  "°Î«.A~ 
huit  fleurs-de-lis  d'or.  Des 

La  Tour ,  en  Xaintonge  ,  d'argent  à 
l'aigle  de  gueules  ,  becqué  &  membre 
d'or ,  à  la  bordure  d'azur  chargée  de  fix 
befants  d'or. 

Fig.  1  a  ,  SAUBOURG  porte  d'argent 
au  pal  de  gueules  ,  à  la  bordure  den- 
ticulée  de  même. 

Canillac  -  Beaufort  porte  d'azur  au 
lévrier  rampant  d'argent  ,  à  la  bordure 
denticulée  de  même. 
1  De  Ferrieres ,  de  gueules  au  pal  contre- 
brete(Té  d'argent ,  à  la  bordure  denticu- 
lée de  même. 

Fig  1 1  ,  Berri  porte  de  France  à 
la  bordure  engrêléc  de  gueules. 

Charanfonnai'\  chargent  au  lion  de  fable, 
armé  ,  lampalfé,  couronné  de  gueules, 
à  la  bordure  engrêlée  aufli  de  gueules. 

Dreux  de  Baignaux  portoit  de  Dreux  ; 
c'eft-à-dire  ,  échiqueté  d'or  &  d'azur ,  à  la 
bordure  dentelée  ou  endentée  de  gueules. 

Brunet ,  d'or  au  lion  de  gueules  ,  à 
la  bordure  crénelée  de  fable. 

Fig.  1  z  ,  GabrIELi  ,  en  Italie ,  porte 
d'azur  à  trois  befants  d'argent  croifés 

GO 
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de  gueules  ,  un  croifïant  d'argent  en 
P%xnHE  ab*me >  *  la  bordure  endentée  d'argent 
attributs  &  de  gueules. 

pis  Pmc£s     D'Eft  de  Ferrare,  de  France  a  la  bor- 
BLts.'    dure  dcnchée  d  argent  fur  gueules. 
i>es        Fig.  zj  ,  La'  Fayette  porte  d'or  à 

Bomuxcs.  ja  b^nJe  dentelée  de  gueules  ,   à  la 

bordure  de  vair. 

Le  Clerc  ,  en  Picardie  ,  d'azur  à  trois 
croi  liants  d'argent ,  à  la  bordure  d'hermine. 

Flg.iAy  Aubtr  porte  écartelé  d'or 
&  d  azur  à  la  bordure  contre-écartelée 
de  l'un  à  l'autre. 
Du  Trcf-  .  Fig. 1  6  »  Ecosse  porte  d'or  au  lion  de 
tkcur.       gueules  enfermé  dans  un  double  trefeheur 
tieuronné  &  contre-fleuronné  de  gueules. 

La  Mothe-Ferchaud  ,  d'or  au  croilTant 
d'azur  enfermé  dans  un  double  trefeheur 
fleuronné  &  contre-fleuronné  de  finople. 

D'Efcornaix  ,  en  Flandres  ,  d'or  au 
double  trefeheur  comme  le  précédent, 
au  chevron  de  gueules  brôchant  fur  le  tout. 
du  Pal.  Fig.  i  G  ,  Des  Rollands  f  en  Dau- 
phiné ,  porte  d'azur  à  trois  pals  retraits 
d'or ,  au  cor  d'argent  en  pointe 

Ruefdorf  ,  en  Bavière  ,  de  fable  à 
trois  pals  retraits  d'argent. 

Zirn  ,  en  Siltfie  ,  de  gueules  à  deux  pals 
d'argent ,  l'un  retrait  &  l'autre  abaiffé  , 
le  joignant  par  les  angles  en  abîme. 

Fig.  i  y  7  Ludo Visio ,  à  Rome ,  porte 
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de  gueules  à  trois  bandes  retraites  d  or. 

Fig.  1 8  ,  DE  MONTAGU  ,  en  Efpagne ,  fauche 
porte  de  fînople  à  deux  bandes  d'arpent , 

"       *  Attributs 

Tune   retraite  l'autre  abaiflee  ,  jointes  des  Pièces 

par  les  angles  en  abîme  ,  chargées  cha-  ^ 

cune  d'une  autre  bande  de  gueules.        .  DeUBandc, 
.  Zorks,  en  Angleterre  ,  porte  d'azur 
à  deux  bandes  d'argent  dans  la  même 

pofition  que  les  précédentes.  ; 

Fig.  Z  g,  DECUSEAU,  enLimoufin,  DdaPointe 

porte  d'argent  à  la  pointe  renverfée  en 
barre  de  gueules ,  à  la  bordure  de  même  ; 
d'autres  difent,  que  cette  maifon  porte 
un  giron  mouvant  du  flanc  dextre ,  ainli 
que  ces  armoiries  ont  été  blafonnées  à 
l'article  Giron, 

Fig.  z  o  ,  DE  KAISSERSTAL ,  en  Alle- 
magne ,   porte   pointé  au   flanc  dextre  vjï 
d'argent  &  de  gueules  de  huit  pièces.  V  ! 

.  Maillify ,  d'azur  à  trois  pointes  d'or 
renverfées  &  appointées  j   c'eft-à-dire,  > 
aboutilTantës  l'une  à  l'autre. 

Wecheimer  ,  en  Franconie  „  d'argent 
à  deux  pointes  de  gueules  en  fafce  ,  mou- 
vantes à  féneftre. 

Burckerfroda ,  en  Mifnie ,  de  gueules 
à  trois  pointes  d'argent  en  fafce  ,  mou- 
vantes à  dextre. 

D'Eftampes  ,  d'azur  à  deux  pointes 
d'or  pofées  en  chevron  ,  au  chef  d'argent;  A 
chargé  de  crpis  couronnes  de  gueules. 

G  iij 
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LEÇON  XIII. 

Q 
U  A  N  T  aux  Lofanges,  fufëes ,  macles, 
planche  ruftes,  befants,  tourteaux,  billettes  ,  on 
Xlli%  doit  obferver  leur  nombre  &  leur  fituation , 
t?on?Qd es  parce  que  le  même  nombre  peut  s'arranger 
nGURts.  diverfement ,  comme  nous  avons  dit  dans 
f  la  leçon  troifieme  :  il  fera  bon  de  la  relire 

avant  de  blafonner  les  Renflons  qui  fuivent. 
Um  feule.     Une  feule  figure  occupe  ordinairement 
le  milieu  de  l'écu. 

Fig.  i  ,  la  Meilleraye  porte  de 
gueules  au  croiiFant  d'argent  chargé  de 
cinq  mouchetures  d'hermine. 

Quelquefois  elle  cil  cantonnée  à  dextre 
ou  à  fe'neftre  ,  en  chef  ou  en  pointe. 

Fig.  2  ,  SwiTZ  ,  canton  Suifiè  ,  porte 
de  gueules  à  la  croix  d'argent  cantonnée 
à  fëneftre  du  chef. 
'Au  nombre     Deux  figures  fe  mettent  ordinairement 
dc2*     en  fafee  ou  en  pal. 

Coq-Reaumont  porte  d'azur  â  deux 
étoiles  d'or  en  fafee  ,  c'eft-à-dire  h  à  côte 
l'une  de  l'autre  ,  enté  en  pointe  de  même. 

Montefijuieu-d'Artagnan ,  d'or  à  deux 
tourteaux  de  gueules  en  pal ,  c'eft-à-dire  , 
l'un  fur  l'autre, 
àu  nombre     Trois  figures  fe  mettent  ordinairement 

2  &  i ,  comme  les  tourteaux  de  Courtenai, 
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&  autres  dont  nous  avons  déjà  donn^ 
plufieurs  exemples.  punchs 
Quelquefois  en  pal  ,  comme  Nara  ,  à  Xlîl' 
ome  ,  qui  porte  d  azur  à  trois  croiliant$  TIOn  de* 
d'argent,  renverfés  l'un  fur  f autre  ,.ou  flGURr^*c 
mis  en  pal.  St.  Bau&n  ,  de  fabie  à  trois  *Udc°™  rC 
annelecs  d'or  en  pal.  .„.-.•:» 

Ou  bien  en  chef,  comme  dans  l'exemple 
fui  vant. 

Fig.  3  ,  Turin  porte  de  gueules  à 
trois  étoiles  d'or  pofées  en  chef. 

Ou  en  bande.  Neudech 9  en  Autriche, 
porte  d'argent  a  trois  coquilles  de  gueules  .  v 

mifes  en  bande. 

Ou  pn  fefce.  Walen  ,  en  Weftphalie , 
d'or  à  trois  merlettes  de  fable  en  faire*  . 

Ou  .en  pairie.  Scindel  ,  de  gueules  à 
trois  billettes  d'argent  pofées  en  pairie. , 

Quatre  figures  k  rangent  ordinaire-  An  nombre 
ment  2,2.  .  -    <  C4' 

.  Fig.  4  y  Beauv AU  porte  d'argent  à 
quatre  lions  ,  ou  lionceaux  #  de  gueules  , 
armés  >  lampaffés  &  couronnés  d'or.  ; 

Si  la  pofition  e£  différente  ,  on  l'ex- 
primera, comme  dans  les  armoiries  da 
St.  Prieft  en  Auvergne  ,  qui  font  d'or  à 
quatre  billettes  d'azur  ,  pofées  1,2,1. 

Cinq  figures  fe  difpofent  en  làutoir.  Au  ncmbtc 

•Fig.  j  ,  d'Orn  porte  d'argent  à  cinq     dc  5# 
annelets  de  gueules  en  fautoir. 

Des  Loges ,  dans  le  Maine  •  d'azur  à 

G  îv 
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cinq  fleurs-de-lis  d'or  en  fautoir; 

dispos'i-  F&  e  >  Arlatan  ,  de  gueules  à  cinq 
îigu  tsS  '°^anSes  d'argent  en  croix. 

Pimentel  ,  en  Efpagne  ,  de  finople  à 
cinq  coquilles  d'argent  en  croix. 

Audc?hxc    .  ^x  %ures  «'anrangent  3  ,  2 ,  1  ,  ou 
bien  2,2,2. 

F\g+7%  Prunelai  porte  de  gueules 
à  fix  annelets  d'or ,  pofe'es  3  ,  n  ,  1 . 

Caftro  -,   d'argent  à    fix  tourteaux 
d'azur  2  ,  2,1. 
Aunombrc     Sept  figures  fe  difpofent  3,3,  1  ,  ou 
c  7*     bien  $ ,  1 ,  3 ,  & encore^ ,  3 ,  enfin  2  ,  3 ,  t. 
i   jFV^.  #  ,  Melun  ,  d'azur  à  fept  befants 
v     J  >  3  ,  1  ,  au  chef  de  même. 

FyS*S*  Couvran  ,  d'or  à  fept  macles 
d'azur  3,1,3. 
r  ;  /  '•  "  Fig.  10  ,  DE  L'ETANG  ,  d'argent  à 
fept  fufc'es  de  gueules  rangées  4  &  3.  : 
-       De  Cordouenne ,  en  Vivarais ,  d'argent 
â  fept  lofcnges  de  gueules  2,3,2. 
Au  nombre     Huit  figures  peuvent  fe  mettre  en  orlo. 
dc  ,B        Fig.  11  ,  d'ARgies  ,   d'or  à  huit 
merlettes  de  fable  en  orle. 
Au  nombre     Neuf  figures  fe  rangent  3,3,3,  comme 
4c  *•     les  macles  de  Rohan  ;  ou  3  ,  3  ,  2  ,  1 , 
comme  , 

Fig.  12  ,    MORAINVILLIERS  porte 

d'argent  à  neuf  merlettes  de  fable ,  pofées 
3  >  3  >  2  >  !•  î 
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Dix  figures  reçoivent  diverfes  pofitions  j 
favoir  ,  3  ,  3,3,1,  comme  les  beiants  "'JJf8? 
des  armes  de  Rieux-d'Acerac. 

Disi'OSi- 

OU  4,2,    4.  TK  N  DES 

,  Fig.  13  ,  St.  Denouac  porte  de 
gueules  à  dix  billetces  d'or  4,2,4.  de  10, 

Ou  4 ,  3 ,  2,1,  comme  Renaud- 
Lallaing  ,  en  Provence  ,  qui  porte  d'or 
à  dix  lofanges  de  gueules ,  poîces  4,3,1,1. 

Ou  bien  en  orle  comme  dans  la 

Fig.  14 ,  Cheyna  poite  de  fable  à 
dix  beiants  d'or  ,  rangés  en  orle. 

Onze  figures  peuvent  fe  mettre  comme  au  nombre 
les  billetces  de  Beaumanoir  -  Lavardin ,  dc 
4 ,  3  ,  4  ;  ou  en  orle  comme  les  mer- 
lettes  de  Fontenay  qui  porte  d'argent  à 
l'écu  en  abîme  de  gueules  ,  &  onze 
merlettes  de  même  en  orle.  Ainfi  des 
autres  figures ,  en  quelque  nombre  qu'elles 
foient  ,  donc  il  faut  coujours  defigner  .* 
l'ordonnance.  . 
;  ,  Fig.  1  $  ,  Rodes  porte  parti  de  fable  Aanombr* 
&  d'argent  à  treize  étoiles  ,  cinq  en  pal     de  l3j 
de  l'un  en  l'autre  ,  accoftées  de  huit  de 
l'un  à  f  autre  ,  quatre  d'argent  fur  khle , 
&  quatre  de  fable  fur  argent.         •    .    )    ,  -  • 

Enfin  ces  pièces  font  dites  femées  quand  DuScmé; 
«lies  rempliflent  tellement  l'écu  ,  qu'il 
s'en  perd  des  moitiés  dans  les  bords. 
On  dit ,  femé  de  France  ,  quand  le  champ 

eft  d'aïiu:  &  les  fleurs-de-lis  d'or  *  femé 
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de  befants  ,  de  tourteaux  ,  de  billettes  f 

**xniHE  ^e  cro^ettes  >  ^e  CGBUrs  >  &c-  &c* 

Disposi  z6"  ,Naples porte  femé de  France 

tion  des  au  lambel  de  trois  pendants  de  gueules. 

Conflans-Brienne  ,  d'azur  femé  de 
billettes  d'or,  au  lion  de  même. 

Rochefort ,  d'azur  femé  de  billettes , 
au  chef  d'argent  chargé  d'un  lion  léo- 
pardé  de  gueules. 

Beaufort  ,  d'argent  femé  de  billettes 
de  gueules ,  au  lion  de  même. 

St.  Martin  ,  en  Normandie  >  d'or  femé 
de  billettes  de  gueules. 

Culan ,  en  Poitou ,  d'argent  femé  dô 
tourteaux  de  fable  ,  au  fautôir  de  gueules 
brochant  fur  le  tout, 

Fig.  ij  ,  Si  Ml  ane  ,  en  Provence, 
porte  d  or  femé  de  fleurs-de-lis  &  de 
tours  d'a?ur. 

DcsBefants     Les  befants  &  les  tourteaux  peuvent 
muxTc°r£  être  croifés  pu  figuras.  Vcy*i ,  pour  le 
As, m fi«u-  premier,  ceuxde  Gabrieli, qui  font  d'argent 
croifes  de  gueules. 

;  Caravaial ,  en  Efpagne  ,  porte  d'or  â 
la  bande  de  fable  ;  au  chef  coufu  d'or 
chargé  d'un  tourteau  de  finople  croifé  d'or* 
Maillard  ,  en  Bourgogne  ,  porte  d'azur 
au  chevron  d'or  chargé  fur  la  pointe 
d'un  tourteau  de  fable  croifé  d'or  ,  ac- 
compagné en  chef  de  deux  quintefeuilles 
xTor  7  &  en  pointe  d'une  étoile  de  méme; 
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Fig.  1 8  y  Gamin  porte  de  gueules  à  11  ggS 
trois  befants  d'or  figuras  d'argent.  pj. anche 

Nous  avons  dit  que  Ton  ne  mettoit  XHI* 
point  couleur  lur  couleur,  ni  métal  iur  tion  des 
métal:  cependant  il  eft  des  armoiries  où  *IGURES- 
cette  règle  n  eit  pas  obîervee.  rar  exemple,  a  enquçiir, 

F*g*  1 S  y  Jérusalem  porte  d'argent 
à  la  croix  potencée  d'or  ,  cantonnée  de 
quatre  croifettes  de  même* 

Ces  armoiries  font  à  enquérir  ;  c'eft-à- 
dire ,  qu'en  voyant  de  telles  armes  contre 
l'ufage  du  blafon  ,  on  eft  porté  à  s'enqué- 
rir ou  à  demander  la  raifon  de  cette 
manière  extraordinaire. 
-  Fig.  20  y  Castriot-Scander&e*g 
porte  de  gueules  au  pal  d'azur  à  enquérir  , 
chargé  de  trois  châteaux  d'or  maçonnés  de 
fable ,  accofté  de  quatre  pattes  de  griffons 
affrontées  d'argenr. 

Michaeli ,  à  Venife ,  porte  fafcé  d'azur 
&  d'argent  ,  les  fafcés  chargés  de  vingt 
&  un  befants  d'or ,  favoir ,  fix  au  premier  , 
cinq  ail  fécond  ,  quatre  au  troifieme  , 
trois  au  quatrième ,  deux  au  cinquième  , 
un  au  fixieme  ;  ces  befants  d'or  fur  argent 
font  à  enquérir  &  ont  été  ajoutés-  au* 
armes  de  Dominique  Michaeli  ,  Doge  de 
Venife.,  pour  conferver  le  fouvenir  de  ce 
qu'il  fit  dans  les  guerres  des  Croifades. 
L'argent  ayant  manqué  ,  il  fit  faire  des 
mormoies  de  cuir  ayee  leiquelles  il  paya 
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l'armée  ;  mais  de  retour  du  voyage 
*LxïuHE     outremer  y  il  retira  ces  pièces  frappées 
_      "    à  fun  coin  &  rembourfà  en  monnoies  d'or 

DlSPOSI- 

t^n  des  &  d  argent ,  ceux  qui  en  e:oient  chargés- 

Armoiries  °n  n£  *alt  Pas  touJ<>urs  'es  raifons  qui 
àcnqucrii.  ont  fait  prendre  des  armes  à  enquérir;  mais 
cet  exemple  fuffit  pour  faire  comprendre 
ce  que  Ton  entend  par  ce  terme  ,  &  pour- 
quoi certaines  familles  ont  pris  de  pa- 
reilles armes. 


LEÇON  XIV. 

L  E  s  figures  naturelles ,  ufitées  dans  le 
*Lx?yHE  blafon ,  peuvent  fe  ranger  fous  cinq  clafles 

Figures  différentes. 

^atSreI-      i  Q.  Les  figures  humaines. 
XES*         2°.  Les  animaux. 
3  9.  Les  plantes. 
'        4°.  Les  aftres  &  météores. 
$9.  Les  éléments. 

£«Mi?f  S  %ures  humaines  font  de  F&nail 

ordinaire  du  blafon  ,  ou  de  carnation, 
c'efl  à-dire ,  de  la  couleur  naturelle  qui 
leur  convient.  Il  faut  exprimer  fi  ces  fi- 
gures font  d'hommes  ou  de  femmes ,  de 
vieillards  ou  d'enfants  ;  fi  elles  font  ha- 
billées ,  couronnées  ,  chevelées ,  &c.  Il 
faut  défigner  leur  attitude  ou  pofition  ,  & 
fpécifier  tout  ce  qui  pçut  les  caraâériferv 
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.  Fig  .  l  ,  ROCQUEFEUILLE  DES  DEUX 
VIERGES  porte  d'azur  à  deux  filles  ou 
nimphes  de  carnation  ,  habillées  d'argent, 
cheveiees  d'or  ,  Supportant  une  fleur-de- 
lis  de  même. 

Fig.  2  ,  La  Ville  de  Trêves  porte 
d'argent  à  un  (aint  Pierre  de  carnation  , 
habillé  d'azur ,  le  manteau  de  gueules , 
tenant  de  la  main  droite  une  clef  d'or  > 
&  fous  le  bras  gauche  un  livre  de  même. 

Comares ,  en  Efpagne  ,  d'argent  à  un 
roi  more  parlant  ou  marchant  de  fable , 
habillé  d'azur  ,  enchaîné  par  le  col  d'une 
chaîne  d'or  mouvante  de  l'angle  féneftre 
du  chef. 

Heynkz  ,  en  Mifnie  ,  de  gueules  à  un 
homme  de  carnation  ,  la  tête  de  profil , 
les  jambes  écartées  ,  les  bras  levés  ,  ha- 
billé &  couvert  d'un  chapeau  burellé  d'ar- 
gent &  de  fable  de  douze  pièces  ,  tenant  à 
îa  main  droite  une  couronne  de  laurier 
de  imople  ,  &  à  la  gauche  un  fuft  de 
lance  d'argent. 

Monchen  ,  en  Bavière ,  d'argent  â  un 
moine ,  les  mains  jointes ,  de  carnation  ,  la 
tête  décuuverte  ,  habillé  de  fable. 

Haydtn-Zum-Dorft ,  en  Autriche ,  d'or 
à  un  homme  à  demi-corps ,  le  vifage  de 
profil  &  de  carnation ,  habillé  de  gueules  , 
la  tête  couverte  d'un  bonnet  à  la  polo- 
noife  de  même  ,  tirant  d'un  arc  de  fable 
encoché  d'une  flèche  d'argent. 
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Mannefen  ,  en  Suifle ,  de  gueules  à  deux 
planche  hommes  armés  ,   le  calque  panaché  en 
xir"     tére  ,  fe  battant ,  l'un  bailfé  embraflant 
wliuREi-  par  les  cuiffes  l'autre  qui  le  tient  &  fembie 
lES-        vouloir  lui  aflener  un  coup  de  fabre  ,  le 

hJZi*rfS  ">ut  d'argent. 

Betteler,  en  Siléfie  ,  d'or  à  un  mendiant 
partant  de  carnation  ,  habillé  de  farcie  ,  le 
manteau  &  la  calebarte  d'argent ,  tenant 
fon  bonnet  de  la  main  droite ,  &  de  la 
gauche  un  bâton  aufli  d'argent. 

Gemmel ,  en  Bavière  ,  de  gueules  au 
pal  d'argent  accofîé  de  deux  enfants  de 
carnation  ,  tenant  un  cœur  du  champ 
pofé  fur  le  pal. 

Ffaten ,  en  Suifle  ,  d'or  à  un  prêtre 
partant  de  carnation  ,  la  foutane  &  bon- 
net quarré  de  fable  ,  le  furplis  fans 
manches  d'argent ,  tenant  des  deux  mains 
un  livre  de  même. 

.  La  Ville  de  Dantzig  ,  d'or  à  la  fafce 
de  finople  chargée  de  deux  hommes  paf- 
fants  ,  conduifant  chacun  une  femme  , 
habillés  d'argent ,  accompagnée  en  chef 
d'un  aigle  de  fable  ,  &  dune  croix  dô 
même  pattée  &  alezée  en  pointe.' 

Fronheimer,  en  Bavière ,  d'argent  à  un 
moine  de  front  à  genoux  ,  la  téte  décou- 
verte de  carnation  ,  habillé  de  fable  , 
priant  dans  un  livre  d'argent  qu'il  tient 
de  fes  deux  mains. 
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Andelberg  ,  en  Suabe  ,  parti  d'argent 


&  de  gueules  à  une  femme  de  carnation  ,  planche 
les  mains  polïes  fur  l'eftomac  ,  habillée  Xlv* 
à  l'allemande  de  l'un  en  l'autre  ,  les  sIjv&el-5 
manches  rebraflees.  1ES- 

Roten ,  en  Franconie  ,  d'azur  à  une  hj^if"*' 
femme  habillée  à  l'allemande  ,  les  bras 
étendus  &    tenant  à  chaque  main  un 
poilTon  d'argent. 

F/*,  j ,  les  Grisons  portent  parti 
d'argent  &  d'or  au  fauvage  de  carnation  y 
cou  vert  &  couronné  de  feuilles  de  lierre 
de  finopte  ,  tenant  de  la  main  droite  une 
mafïue  d'or  ,  la  main  gauche  appuyée  fur 
la  hanche. 

Fig.  ^,de  Lestang  porte  d'argent 
à  la  tête  de  jeune  homme  de  carnation. 

Bart ,  en  Bavière  ,  de  làble  à  une  tête 
de  vieillard  d'argent. 

De  Brune ,  en  Flandres ,  de  gueules  à 
une  tête  de  femme  de  carnation. 

De  Caen ,  d'azur  à  trois  têtes  d'enfants 
d'or ,  au  croiffant  d'argent  en  chef ,  ou 
au  point  d'honneur. 

F*g'  5  7  BfiLO  porte  d'azur  a  trois  têtes 
de  turcs  de  carnation  ,  couvertes  d'un 
turban  parti  tortillé  d'or  &  de  gueules. 

Fig.  G  y  le  Gendre  ,  à  Paris ,  porte  , 
d'azur  à  la  fafee  d'argent ,  accompagnée 
de  trois  têtes  de  filles  échevelées  d'or. 
Une  tête  avec  la  poitrine ,  fans  bras , 
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fe  nomme  Bujle  :  i!  y  en  a  d'hommes  & 
PLxjN™E  de  femmes  »  de  nuds  ^d'habillc's  II  eft  or* 
Tigures  dinairement  de  front  ;  s'il  eft  de  profil , 
NATURE-  i\  fyut  Je  fpécifier. 

c^ps  r^.7,GRAMMONT,enFranche-Comt^ 
bunMin.    porte  d'jzur  à  trois  bulles  de  reines  , 
couronnes  à  l'antique  ,  habillas  d  argent. 

Fig,  8  ,  Munch  aw  ,  en  Bavière,  porte 
d'argent  au  bufte  de  m^ine  de  carnation  , 
habiïlé  de  fable  &  vu  de  profil. 

Sala ,  en  Mifnie  ,  de  fable  â  un  bufte 
de  femme  ,  couronne*  &  fupporté  par  une 
couronne  renverfée  d'or. 

Lanorinski  ,  en  Siléfe  ,  d'argent  au 
bufte  de  carnation  ayant  des  oreilles  d'âne 
&  habille  d'azur. 

Le  Trouvé  ,  de  finople  à  la  fafee  d'or , 
accompagnée  de  trois  enfants  de  carna- 
tion ,  couchés  ,  emmaillottés  d'argent  , 
bandes  de  gueules. 

Une  tête  de  fable  >  vue  de  profil ,  eft 
appellée  tête  de  more  ;  quand  elle  eft  or- 
née d'une  bandelette  ou  tortil,  on  dit 
qu'elle  eft  tortillée  de  tel  ou  tel  émail. 

Fi*.£y  SAGUIER  porte  d'argent  à  une 
tête  de  more. 

Fig.  Z  O  ,  GONDRIN-MONTESPAM 
porte  d'or  à  1a  tour  de  gueules ,  maçonnée 
de  fable-,  accompagnée  en  chef  de  trois 
têtes  de  mores  tortillées  d'argent. 

Moreau  ,  d'argent  au  chevron  d  azur , 

accompagné 
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accompagné  de  trois  têtes  de  mores  tor- 
tillées d'argent.  PLxivHB 
.  Un  bras  droit  fe  nomme  dtxt roc htrt  •  il  figures 
eft  nud ,  ou  habillé ,  ou  armé ,  c'eft-à-dire ,  *A™*"- 
^couvert  de  bralïarts.  Toutes  ces  difFérences     dh  c0rp 
doivent  être  fpécifiées  en  blafonnant.  Le 
bras  gauche  s'appelle  Jeneflrochere.  Il  re- 
çoit les  mêmes  amibuts* 

Fig.  l  l  ,  LA  BOURDAISIEÎIB  porte 

d'argent  au  dextrochere  de  gueules ,  mou- 
vant du  flanc  féneftre  d'une  nuée  d'azur  f 
tenant  une  poignée  de  vefce  de  finople. 

Fig.  1 2,  Danewitz  ,  en  Siléfie,  porte 
d'argent  au  dextrochere  de  gueules  ,  la 
main  de  carnation  tenant  par  la  mâchoire 
une  hure  de  fanglier  de  fable. 

Fig*  1 3  ,  Villiers-l'islb- Adam 
porte  d'or  au  chef  d'azur ,  chargé  d'un  dex- 
trochere habillé  d'un  fanon  d'hermine  £ 
brochant  fur  le  tout ,  la  main  d'argent. 

.  De  Tour  ville  ,  de  gueules  au  dextro-T 
chère  armé ,  mouvant  du  flanc  féneltre  de 
l'écu  ,  tenant  une  épée  ,  furmonté  d'un 
calque  tarré  de  profil  d'argent. 

,  Sturmb ,  en  Siléfie ,  de  gueules  aux  dex- 
trochere &  féneftrochere  armés  ,  mis  en 
pal  d'argenr. 

Du  Chatelier ,  en  Bretagne ,  de  gueules 
au  dextrochere  d'argent  ,  mouvant  de 
l'angle  féneftre  du  chef,  tenant  une  fleur- 
de-lis  de  même,  accompagné  de  quatre 
befants  gufli  d'argent  7  mis  1  ,  z  ,  1 . 

H 
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Fig  z^,KUNDlGE&,enMifnie,  porte 
de  gueules  au  féneftrochere,la  main  ouverte 
Xlir*     d'argent,  habille  de  fable  ,  mis.  en  barre. 
naturel-      Sïgnftlin  ,  en  Suifie  ,  d'argent  au  fénef- 
LES*      trochere  habille  de  gueules  ,  tenant  une, 
humain,    hache  de  même  ,  le  iéneftrochcre  mis  en 
barre  ,  la  main  vers  la' pointe  de  l'écu. 

Fig.  i  $ ,  Potier  de  Gesvres  porte 
d'azur  à  deux  mains  appaumtes  ;  c'eft-à- 
dire  ,  ouvertes  d'or,  au  franc  quartier  échi- 
queté  d'argent  &  d'azur. 

Fig.  i  S ,  S  ASSÉ  p'orte  d'or  à  trois  mains 
gauches  de  gueu!es. 

Fagften  ,  à  Francfort  ,  porte  d'azur  i 
une  main  fermée  d'argent. 

Deux  mains  droites ,  Tune  dans  l'autre  , 
s'appellent  Foi.  Elle  fe  met  ordinairement 
en  fafee  ;  on  la  trouve  néanmoins  quelque- 
fois pofee  en  bande ,  ce  qu'il  faut  exprimer. 

Fig.  i  y  y  DE  Vie  porte  dcw  gueules  à 
une  foi  par  Je  d'argent ,  fui  montée  d'un 
«fcufibn  d'azur  bordé  d'or  ,  chargé'  d'une 
fleur-de  lis  de  même. 

Si  les  manches  ,  dont  la  foi  eft  parée  , 
font  d'émail  différent  de  celui  des  mains  , 
on  le  fpécifiera. 

Fig,  i  <?,  AvENES  porte  d'azur  ir  une  foi 
d'argent,  pofée  en  bande,  parée  de  pourpre. 
v     ■  Fig.  z  $  ,  BAVIN  ,  à  Paris  ,  porte  d'azur 
au  chevron   d'or  accompagné  de  trois 
mains  couchées  d'argent. 

Le  cœur  eft,  aif4  à  reconooîttjC^  *r 
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Fig.  2  o  ?  Le  Royaume  de  D  anem  ARCK 


porte  d'or  femé  de  cœurs  de  gueules ,  à  flanche 
trois  lions  léopardés  &  couronnés  d  azur.  xîv% 

Enfin  ,  on  trouve  dans  les  armoiries  naturei- 
d'autres  parties  du  corps  humain  faciles  LES* 

<  v  \  r  t»  •  •  Corps 

a  diltingiier  par  leurs  figures.  En  voici  humain. 
quelques  exemples.  » 

Legier ,  d'azur  au  chevron  d'or  accom- 
pagné de  trois  yeux  d'argent. 

Cofla ,  en  Italie  ,  d'argent  à  trois  ban- 
des de  finople  ,  au  chef  de  gueules  char-  • 
gé  d'une  jambe  &  cuifie  féneltre  mife 
en  pal  d'argent. 

Courtin  ,  d'azur  à  trois  jambes  &  cuifTes 
d'argent  pofées  en  triangle  &  jointes  eti- 
femble  en  abîme  ,  au  chef  coufu  de 
gueules  chargé  d'une  levrette  courante 
d'argent ,  coletée  &  bouclée  d'or. 

Durant ,  parti  de  fable  &  d'or  ,  au  che-  ' 
vron  de  l'un  en  l'autre  ,  au  chef  d'argent 
chargé  de  trois  têtes  de  mores  de  fable. 

Telles,  écarteléau  premier  &  quatrième 
d'azur  à  fix  côtes  d'homme  pofées  en 
bandes  &  en  barres ,  en  forme  de  trois  che- 
vrons  l'un  fur  l'autre  d'argent  ;  au  fécond 
&  troifieme  ,  d'argent  au  grillon  de  fable. 

Douffy  ,  de  fable  à  trois  os  de  jambes 
l'un  fur  l'autre  en  fafce. 

Barragan  ,  en  Navarre  ,  d'or  à  un 
cadavre  de  carnation  7  couché  au  pied 
d'un  arbre  de  finople ,  fur  la  tète  &  fur 
les  pieds  deux  corbeaux  elforants  de  fable. 
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LEÇON  XV. 

tiEs  animaux  font  i*.  les  quadrupèdes  ; 
planche  20.  les  oifeaux  ,3°.  les  poiflbns  \  4°.  les 
•    *     reptiles  &  les   infectes.   A  ces  quatre 

Suite  des    ,.r.~  .  ,  r 

figures    diviiions    nous   ajouterons   les  figures 
NAL£$R.EL"  allégoriques  ,  chimériques  &  les  monftris. 
Dts$u:     Les  animaux  représentés  en  armoiries 
regardent  ordinairement   la  droite  de 
Pécu  :  quand  ils  regardent  la  gauche , 
ils  font  contournés. 

Parmi  les  quadrupèdes  ,  les  lions  & 
les  léopards  tiennent  le  premier  rang  % 
&  font  communs  dans  les  armoiries. 

La  pofture  ordinaire  du  lion  eft  d'être 
rampant  ;  c'eft-à-dire ,  élevé  fur  les  pattes 
de  derrière.  S'il  eft  dans  une  autre  fitua- 
tion  on  doit  l'exprimer.  On  les  appelle 
Lions  pajfants  ,  ou  léopardës  ,  quand  ils 
paroilTent  marcher.  t    •  1 

Le  lion  eft  toujours  vu  de  profil  ; 
ç'eft-à-dire ,  qu'il  ne  montre  qu'uxi  œil. 

Le  léopard  ,  au  contraire  ,  fe  montre 
toujours  de  front  ;  fa  pofture  ordinaire 
eft  d'être  paiTant  ;  s'il  rampe  ,  on  le  dit 
lionne  ou  léopard  rampant. 

Le  lion  &  le  léopard  ont  des  termes 
communs  ;  ils  font  armés  ,  lampafTts 
accollés }  membres ,  couronnés  ,  adoiTés , 

*  1 
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affrontés  ,  contournés,  iflants,  naiflanrs, 
mornés  ,  diffamés  ,  burellés  ,  bandés  ,  PL#£C f? 
coupés  ,  partis  ,  échiquetés  ,  d'hermine  ,  suite  de» 
de  vair ,  &c. 

Armé  fe  dit  des  ongles  d'émail  différent 
du  refte  du  corps  ;  tampaffè  de  la  langue.  ^U^' 
Mornè  lorfqu'il  n'a  ni  langue,  ni  dents  , 
ni  ongles  ;  diffamé  lorfqu'il  n'a  point  de  * 
queue. 

Fig.  1  ,  De  Pont  ai  ller  porte  de 
gueules  au  lion  d'or. 

Monbazon  ,  Ponty,  Sabran  en  Pro- 
vence ,  Mauleon  ,  Rougemont ,  de  Gue- 
negaud  ,  Roftaing  en  Dauphiné  ,  Ver- 
thamont ,  portent  de  gueules  au  lion  d'or. 

Champlitte  ,  Grammont  en  Dauphiné , 
Julien  en  Bourgogne  ,  &c.  d'azur  au 
lion  d'or. 

Brabant,  Châteauneuf  en  Limoufin, 
Buffiere ,  &c.  de  fable  au  lion  d'or. 

ClifTon ,  Duras ,  Gramont  en  Bugey , 
&c.  de  gueules  au  lion  d'argent. 

Duras-Durfort  ,  écartelé  au  1  &  4 , 
d'argent  à  la  bande  d'azur  ,  au  2  &  3  , 
de  gueules  au  lion  d'argent. 

Brederode  ,  d'azur  au  lion  d'argent. 

Forcalquier  ,  Andrezel ,  la'  Poype  St. 
Sulpis  ,  Orbée  en  Normandie  ,  Corne- 
ville  ,  d'or  au  lion  de  gueules. 

Le  Royaume  de  Léon  ,  Aigrcmont  > 
Thermes  .  la  Touche  en  Bretagne  p 
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Anzerville  en  Normandie ,  &c.  d'argent 
planche  au  lion  de  gueules. 

xV*        Grancey  en  Bourgogne  ,  Parades  de 
SfiguEresS  l'Eftang ,  d'or  au  lion  d'azur. 
kaIe$Bl"      Caffillac  ,  Chamboran  ,  Balbiano  en 

d*s- $u*-  *ta'ie  y  d'or  au  lion  de  fable. 
irupedes.        Parfay  ,  Mefgrigny  ,  Chaftillon  ,  &c. 
Lioxw-    d'argent  au  lion  de  fable. 

Fig.  2  y  Le  Duché  de  Carinthie 
porte  d'argent  à  trois  lions  léopardés  de 
fable. 

Chabanay ,  d'argent  à  deux  lions  léo- 
pardés de  fable. 

Sclevic  ,  d'or  à  deux  lions  léopardés 
d'azur. 

Beauval ,  de  gueules  à  la  fafce  d'ar- 
gent chargée  d'un  lion  léopardé  de  fable. 

Fig.  3 ,  BREHAN  porte  d'or  au  léopard 
de  fable. 

De  Jaucourt ,  en  Bourgogne  ,  de  fable 
à  deux  léopards  d'or. 

F  ï^.^Beaucaire-Peguillon  porte 

d'azur  au  léopard  lionné  d'or. 

•    Lyobard  ,  d'or  au  léopard  lionné  de 

gueules. 

La  Jaille  ,  en  Provence,  d'argent  au 
léopard  lionné  de  gueules  ,  accompagné 
de  cinq  coquilles  de  même  en  orle. 

Fig.  3 ,  Flandres  porte  d'or  au  lion 
de  fable,  armé  &  lampalTé  de  gueules. 

/^.(FjLusiGN  an  porte  burelé  d'argent 
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&  d'azur  de  10  pièces  ,   au  lion  de 
.  gueules  ,   armé  ,  lampaffé  &  couronné  FL^CHE 
d'or  ,  brochant  fur  le  tout. 

Brique-bec  ,  d'or'  au  lion  de  finople,  ^"urks* 
armé  ,  lampaïTé  ,  couronné  dargerjt.  *AISS*fii:" 

Beaujeu  ,  d'or  au  lion  de  fable  lam-  pes 
palTé  de  gueules  ,  accollé  d'un  lambel 
de  gueules.  «        ,  Lioas- 

Baudricourt  ,  d'or  au  lion  de  lable  , 
lampaffé  ,  couronné  de  gueules. 

Tavannes  ,  d'azur  au  lion  couronné 
d'or. 

.   Matignon  ,  d  argent  au  lion  de  gueules 
couronné  d'or. 

Fig.?,  Guyenne  porte  de  gueules 

au  léopard  d'or  ,  armé  &  lampaffé  d'azur. 

Normandie  en  porte  deux  de  même  , 
&le  Royaume  d'Angleterre  en  porte  trois. 

Fig.  8  ,  GAMACHES  porte  de  fable  à 
deux  léopards  d'or  ,  armés  &  lampaffés  de 
gueules. 

Nompar  de  Caumont ,  d'azur  à  trois 
léopards  d'or. 

Deftrades  ,  de  gueules  au  léopard 
couché  d'argent ,  fur  une  terralTe*de  fino- 
ple ,  fous  un  palmier  d'or. 

Fig.g,  Descordes  porte  d'azur  à 
deux  lions  adoffés  d'or. 

Gillon,  en  Picardie  ,  porte  de  même, , 
les  queues  des  lions  entrelacées.  i 

Fig.  i  o  ,  BURGENSIS  porte  d'azur  â 
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i— — —  deux  lions  affrontas  d'or,  foutenants  de 
fLj$HE  leurs  deux  pattes  une  fleur-de-Ks  de 

Suite  des  mémC. 

Ja?urel-      ^e  ^eas  9  ^azur  ^  deux  uons  affrontés 
L£$.      d'or  ,  $rmés  &  lampaffés  de'gueules. 

^es   anciens   Vidâmes   de  Châlons 
j-ions,.    portaient  de  gueules  â  trois  pals  de  vair , 
au  chef  d'or  chargé  de  deux  lions  paffants 
ou  léopardés  de  gueules ,  affrontés. 

Fig.  1 1  ,  Flamen  porte  d'azur  à  deux 
lions  d'or. 

Fig.  i  2  ,  Barbançon  porte  de  gueu- 
les a  trois  lions  d'argent ,  armés  &  couron- 
nés d'or. 

Beauveau  en  porte  quatre.  Voyez 
pl*  i  j ,  fig.  4. 

Fig.  23  j  Le  Duché  de  Gueldres 
porte  d'azur  au  lion  contourné  d'or, 
armé,  lampaffé  ,  couronné  de  gueules. 

Fig.  zjyLe  Comté  de  Ckarolois 
porte  de  gueules  au  lion  ,  la  téte  con- 
tournée d'or  ,  armé  &  lampaffé  d'azur. 

Fig-  1  5  y  Balincourt  porte  d'or  à 
trois  lions  léopardés  de  feble  l'un  fur 
l'autre  ,*  le  fécond  contre-paflant. 

Fig.  z6\Champagne-la-suse  porte 
de  fable  fretté  d'argent  ,  au  chef  d'or 
chargé  d'un  lion  iffant  de  gueules  ,  armé 
Se  lampaffé  d'azur. 

Belle -combe  ,  en  Bourgogne  ,  de 
gueules  à  la  fafee  d'or  chargée  de  trois 
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fleurs-de-lis   d'azur  ,    au    lion  iflant 
en  chef  d'argent  ,   armé  &  lampafle  *LA™m 
d'azur.  •    ^  suit  f.  des 

Saconnay  ,  de  fable  à  trois  étoiles  ^turei- 
d'argent,  au  chef  de  même  chargé  d'un  ta- 
lion iflant  de  gueules.  druld^" 

Joinville  ,  d  azur  à  trois  broies  d'or  , 
au  chef  d'argent  chargé  d'un  lion  iflant 
de  gueules. 

'  :  Fig.  z  y  ,  d'Eylenburgk  ,  en  Alle- 
magne ,  porte  d'or  au  lion  naiflànt  de 
fable ,  coupé  d'azur  à  trois  étoiles  à  fix 
rais  d'argent.  Voy^  dans  le  Dictionnaire 
Ja  différence  entre  ijfant  &  naiffant. 

Moreuil ,  femé  de  France  au  lion  naif- 
fant d'argent  en  abîme. 

Coflart ,  d'argent  à  la  bande  tranchée , 
crénelée  de  fmople  &  de  gueules ,  ac- 
compagnée de  deux  lions  naiffants  de 
fable. 

Fig.  z8  ,  SCOMBERG  porte  d'ar- 
gent au  lion  coupé  de  gueules  &  de 
finople. 

,  De  Molan  ,  en  Brefle ,  porte  coupé  d'or 
&  d'argent ,  au  lion  coupé  de  gueules  fur 
or  &  d'azur  fur  argent. 

Fig.  z  Hesse  porte  d'azur  au  Kon 
bandé  d'argent  &  de  gueules  ,  couronné 
d'or. 

Bazoges ,  d'azur  au  lion  burelé  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  dix  pièces. 
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Fig.  20  ,  Vauxbois-Dupin  porté 
pljxche  coup(£  d'argent  &  de  fable  au  lion  coupé 
simEDrs  de  l'un  en  l'autre. 

hguris.      Catel,  en  Bretagne ,  porte  coupé  de 
&e$.  L"  gueules  &  d'hermine  au  lion  coupé  de  l'un 
fr®"d%2*-  en  l'autre. 
Lions        Gabians  ,  en  Italie ,  coupé  d'or  &  de 
fable  au  lion  coupé  de  l'un  en  l'autre. 
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ILxvCuR  porte  d'argent  parti  de  gueules  au  lion 
Lions,    parti  de  l'un  en  l'autre. 

Lemps,  en  Dauphiné  ,  d'or  parti  de 
•      gueules  au  lion  parti  de  l'un  en  l'autre. 
Fentzl ,  en  Autriche  ,  porte  taillé  d'or 
fur  fable  au  lion  taillé  de  l'un  en  l'autre. 

Tornaboni  ,  â  Florence  ,  ccartelé  en 
feutoir  d'or  &  d'azur  au  lion  écartelé  de 
même  de  l'un  en  l'autre. 

Meulandt ,  en  Flandres  ,  porte  écartele 
de  fable  &  d'or  à  deux  lions  affrontés  f 
coupés  de  l'un  en  l'autre. 

Waldftein  ,  en  Allemagne,  porte  écar- 
telé  d'azur  &  d'or  à  quatre  lions  couron- 
nés &  affrontés  de  l'un  en  l'autre. 

Lombard  ,  â  Venife ,  coupé  d'azur  & 
d'or  au  lion  léopardé ,  conpé  de  l'un  en 
l'autre. 
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Dalefevola ,  à  Venife ,  écartelé  d'argent 
&  de  gueules  ,  au  lion  écartelé  de  l'un  PL*™HE 

I;  X.  V  Mm 

autre. 

.11       Suite  des 

rig.2,  Chabannes  porte  de  gueules  figures. 
au  lion  d'hermine  ,  armé  ,  lampafle  ,  cou-  *AÏÏ?*"1" 
ronné  d'or.  Des  3**- 

Montaigu  en  Bourbonnois  ,  Bagey  en 
Brefiè ,  d' Aubigni  en  Normandie ,  portent 
de  même. 

Duchemin ,  en  Normandie de  gueules 
au  lion  d'hermine. 

Fig.  3 ,  MONLOIR  porte  de  gueules 
au  lion  de  vair  ,  armé  &  lampafle  de  fable. 

Minutolo ,  à  Naples  ,  de  gueules  au 
lion  de  vair  ,  la  tête  &  les  pieds  d'or. 

Pentzen ,  au  Rhin ,  d'argent  au  lion 
couronné  de  gueules ,  fcmé  de  befants  du 
premier. 

Culan  ,  d'azur  femé  de  fleurs-de-lis 
d'or  ,  au  lion  de  même  brifé  d'un  lambel 
de  gueules. 

Talbot,  écartelé  au  premier  &  qua- 
trième ,  de  gueules  au  lion  d'or  ,  à  lu 
bordure  engrêlée  d'argent  ;  au  2  &  3 , 
de,  &c.  • 

Armagnac  ,  écartelé  au  premier  &  qua-% 
trieme  ,  d'or  au  lion  de  gueules  ;  au  fé- 
cond &  troilieme  ,  de  gueules  au  lion 
d'or ,  armé  &  lampafle  d'azur.  (  1 

Fig.  4  ,  Léon  ,  en  Bretagne  ,  porte 
d'or  au  lion  morné  de  fable. 


• 
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Hay  ,  en  la  même  Province  ,  de  lable 

planche  m  Iion  rnorné  d'argent. 

suirr  des  Du  Hal^cuet ,  en  la  même  Province , 
vat^el-  d'azur  au  lion  morne  d'or. 

"s.         Mornay-Laferté  ,  burelé  d'argent  & 
l^d^'  de  gueu'es  de  i  o  pièces  ,  au  lion  moraé 
Liom.     de  fable  brochant  fur  le  tout. 

Fig.  $ ,  Luxen,  en  Siléfie  ,  porte  d'azur 
aulJopard  lionne  ,  diffamé  d'argent. 

Senet ,  en  Bavière ,  d'or  au  lion  naiC 
fant,  diffamé  de  fable  ,  couronné  du 
champ  ,  la  tête  percée  d'une  épée  d'ar- 
gent en  bande  ,  la  garde  haute. 

(■rrebell ,  en  Suiffe  ,  de  gueules  au  lion 
naiflant ,  diffamé  d'argent ,  l'épaule  char- 
gée d'une  étoile  du  champ. 
,  Hackelberg,  en  Autriche  ,  d'argent 
coupé  de  gueules  au  lion  naiflant ,  cou- 
ronné &  diffamé  de  gueules. 

Fig.  6  ,  Jaucourt  porte  d'argent  à 
la  croix  de  gueules  cantonnée  de  quatre 
lionceaux  d'azur.  ,  } 

Saresbery ,  en  Angleterre  ,  d'azur  à  fix 
lionceaux  d'or  9  armés  &  lampaffés  de 
gueules  ,  pofés  ^,2,1. 

Fig.  j ,  Luxembourg  porte  d'argent 
au  lion  de  gueules ,  la  queue  fourchue  , 
nouée  ,  paflee  en  fautoir  ,  armé  ,  lam- 
«  pafle  &  couronné  d'or.  , 

Suclon  ,  en  Angleterre  ,  porte  d'or  au 
lion  de  finople  ,  la  queue  fourchue ,  nouée 
(Se  paflee  en  fcutoir. 
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i  Meulent ,  de  fable  au  lion  d'argent  ,  la 
queue  fourchue  &  palfée  en  fautoir.  (Dans  planchb 
cet  exemple  la  queue  n'eft  pas  nouée.  )      stob  »e 
.  De  Bournonville  ,  d'argent  au  lion  Figures 
la  queue  fourchue  &  pafTée  en  fautoir  de  naÏe*.ei""* 
làble  ,  armé  ,  lampaflé  ,  couronné  d'or.  °" 
i   Franquemont ,  d'argent  au  lion  cou-     **  J'  k 
ronné  de  gueules ,  la  queue  comme  celle 
du  lion  de  Luxembourg. 

Bartole  portoit  d'or  au  lion  de  gueules  , 
la  queue  fourchue ;  (  fans  être  paflée  en 
lautoir.  )  ' 

Dudley  ,  en  Angleterre  ,  d'or  au  lion  t 
la  queue  fourchue ,  d'azur. 

On  ne  trouve  quelquefois*  que  cer- 
taines parties  du  lion  ,  comme  la  tcte 
4c  les  pattes  :  les  têtes  font  coupées  ou 
arrachées.  (  Voyt^  dans  le  Dictionnaire  la 
différence  de  ces  deux  termes.)  Il  faut 
en  exprimer  le  nombre  &  la  fituation. 
Il  en  cft  de  même  des  pattes. 
«  Fig.  8  ,  de  Montagu  porte  d'azur  à 
trois  têtes  de  lions ,  arrachées  d'or  ,  lam- 
palTées  de  fable.  "  '  '  "  ' 

:  Chalançon,  de  gueules  à  trois  têtes 
de  lions  arrachées  d'or. 
'  F*g*&\  LlST£NOIS  forte  de  fable  à 
trois  têtes  de  léopards  d'argent. 
"  Des  -  Lions Defpaux  ,  d'azur  à  la 
tête  de  léopard  d'or  ,  lampaffée  de 
gueules.   zi;.  L.t-j  Lj  >. 
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De  Wodode  ,  d'azur  à  deux  têtes  de 
pi  as  he  léopards  d'or  .  en  fafee. 
1      *        Boygleon  ,  en  Bretagne  ,   d'azur  au 
SufÎgurfs  chevron  d'argent  accompagné  de  trois 
*aZesR.EL"  têtes  de  léopards  d'or. 

Des  Fig.  l  0  ,DES  EsSARDS  DE  MONTAGNE 

drufeiet.  porre  d'azur  femé  de  trèfles  d'or  ,  à  la 
1*l0ns*     patte  de  lion  pofJe  en  bande. 

Fig.  i  i  ,  Bon  adies  ,  à  Rome,  porte 
d'azur  à  quatre  croiîïânts  d'or ,  deux  en 
chef,  un  en  cœur  &  un  en  pointe,  celui 
du  cœur  foutenu  par  deu  <  pattes  de  lion 
d'or  mouvantes  de  chaque  flanc. 

Klufer ,  dans  le  Duché  de  Brunfwic , 
d'or  à  une  patte  de  lion  de  fable  mou- 
vante du  fianc  féneftre. 

Brancaccio  ,  à  Naples ,  porte  d'azur  à 
quatre  pattes  de  lions  polies  en  fautoîr  ; 
c'eft  -  â  -  dire  ,  mouvantes  des.  quatre 
angles  de  l'écu. 

Les  autres  branches  de  cette  famille 
portent  différemment  ces  pattes  en  leurs 
armes. 

Les  Ducs  de  Brancas  ,  en  France  , 
portent  d'azur  au  pal  d'argent  chargé 
de  trois  tours  de  gueules  ,  accofté  de 
quatre  pattes  de  lions  affrontées  ,  mou- 
vantes des  flancs, 
cheval.  1  Le  cheval  eft  toujours  de  profil.  LorP 
qu'il  eft  nud  ,  c'eft-à-dire  ,  (ans  harnois , 
il  eft  dit  gui  :  s'il  eft  élevé  fur  les  pieds 
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de  derrière  ,  on  dit  qu'il  eft  cabré  ou 
tjfrayé  :  fi  l'œil  eft  d'émail  différent ,  on  planche, 
le  dit  animé  :  enfin  ,  lorfjue  le  cheval  XVU 
eft  harnaché ,  on  le  fpécifie  en  blafonnant ,  SFi™Rf? 
difant ,  fellé  ,  bridé,  bardé,  caparaçonné  NA™*fL- 
de  tel  ou  tel  émail.  Dtt 

Fi*,  i  2  ,  RosSBERG  ,  en  Suifiè  ,  porte  druredej- 
d'or  au  cheval  gai  ,  courant  de  fable  ,  chcvlî- 
fur  une  terraiTe  de  finople. 

Du  Gué  ,  d'azur  au  cheval  gai ,  pafTanc 
d'or ,  au  chef  de  nrême. 

Fig.  z  >>AXE  ancien  ,  ou  tfejrphalic, 
porte  de  gueules  au  cheval  gai,  cabré, 
contourné  d'argent. 

La  Chevalene  ,  dans  le  Maine ,  de. 
gueules  au  cheval  gai  ,  cabré  d'argent.. 

Fig.  *^r,  V/erderen  ,  en  Saxe,  porte 
d'azur  au  cheval  cabré  d'argent,,  fellé, 
bridé; de  gueules.  v 

Rabiel,,  en  Mifnie ,  d'argent  au  che- 
val pafTantd^  gueules ,  bridé  d'or. 
.  Fig.  13  ,  Le  Duché  de  Lithuanie 
porte  de  gueules  au  cavalier  armé  d'argent 
portant  une  rondelle  ou  bouclier  d'azur, 
à  la  croix  patricirchale  d'argent. 

Schomberg  de  Mertola  ,  de  fable  à 
un  écujffbn  en  abîme  d'argent  ,  chargé 
de  bâtons  fleurdelifés  ,  paftés  en  croix 

en  fiutoir  ,  brochant  fur  le  champ  du 
grand  écu  ;  fur  le  tout  ,  d'argent  au 
cavalier  armé  de  fable.  * 
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Fig.zG,  La  Croix-Chevriêres 

planche  de  St.  VaLUer  porte  d'azur  à  la  tête 
suite»"  de  cheval  d'or ,  au  chef  coufu  de  gueules 
fie  v  *  e$    chargé  de  trois  croifettes  d'argent. 
MAI«.£L-      Grande- Ville ,  d'argent  à  la  tête  de 

Jrua^'  cheval  rfe  fab,e  »  animée  &  bridée  d'or* 
TUJ1  ' 1  \        Zobel ,  en  Franconie  ,  d'argent  à  la 

Cheval.  ■       t.      •    j  i        &     •  / 

tête  de  cheval  de  gueules  ,  animée, 
bridée  de  lable. 

Chameau.  Fig*  i  y  ,  Gardaner  ,  en  Siléfie  , 
porte  coupé  d'azur  &  d'argent  au  cha- 
meau de  gueules  brochant  fur  le  tout. 

Fig.  18  ,  GR1MAULT,  en  Dauphiné, 
porte  d'azur  â  trois  têtes  de  chameaux 
accollées  d'or,  clarinées  d'argent. 

Eléphant.  Fig.  *  J>,ELPHlNSTON,en  Angleterre, 
porte  de  gueules  à  un  éléphant  d'or. 

Slon  ,  en  Pologne ,  porte  d'argent  â 
l'éléphant  au  naturel  ,  paffant  mr  une 
terrafTe  de  fïnople. 

Gilgen  ,  en  Suifle  ,  d'argent  à  un 
éléphant  de  fable  furmonté  d'une  tour 
d'or.  : 
.  Fig.  2  o  ,  FlLTZ  ,  en  Siléfie  ,  porte 
parti  de  gueules  &  d  argent  ,  à  deux 
probofcides  ,  ou  trompes  d'éléphants  , 
adoffées  ,  les  nazeaux  en  haut ,  de  l'un 
en  l'autre.  » 
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LEÇON  XVII. 

On  trouve  des  chiens  de  toutes  les  ^mmmmmmm^ 

efpeces  dans  les  armoiries.  Les  plus  1 xvil* 
ufités  font  les  lévriers.  Ils  font  paflànts ,  S"»TE  DES 

.  ,  m  Figures 

courants ,  couches  ,  rampants ,  allis  ,  naturel- 
accollés,  bouclés  &c. 

Ces  termes  expliqués  ailleurs  s'enten-  druides. 
dront  encore   mieux  par  les  exemples 
fui  van  ts. 

.  Fig.  i  ,  des  Barres  porte  d'or  au 
chien  mâtin  arrêté  ,  aboyant  d'azur  , 
fùrmonté  de  trois  étoiles  de  même  en  chef. 

.  Fig.  2  ,  Hubert  de  Landreviixes 
porte  d'argent  au  chien  parlant  de  làble. 

Fig,  3,  Bràchet-Peruse  porte  d'azur 
à>  trois  chiens  bracs  couchés  ,  d'argent. 

Fig.  jf  ,  Jardelai  ,  en  Angleterre  ^ 
porte  d'azur  au  cerf  courant  en  bande 
d'or,  pourfuivi  de  deux  chiens  de  même. 

Fig.  Bu  ATI  ER  porte  d'or  aufanglier 
de  fable  ,  colleté  d'un  limier  de  gueules. 

Du  Lys ,  en  Nivernois ,  d'azur  à  trois 
chiens  courants  l'un  fur  l'autre  d'or  ,  en 
fefee  ,  furmontés  d'une  fleur-de-lis  de  ' 
même. 

> 

:  Goy  ,  d'azur  à  trois  chiens  paflànts 
Fan  fur  l'autre  d'argent,  à  la  bordure 
de  gueules. 
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F ig.  G ,  de  Bernage  porte  d'argent 
à  trois  lévriers  ,  ou  levrettes  courantes  , 
suitfdes  de  fable,  2  &  1.  v 
xwllL     Fi6-  7  >  de  Neri  ,  en  Italie  ,  porte 
"s.      de  fable  au  lévrier  rampant  d'argent , 
*  ilniïJu*  acc°lté  de  gueules ,  bouclé  d'or. 

chiens^  Fig.  8  ,  CHARLOT  porte  d'argent  à  la 
hure  de  langlier  de  fable  ,  défendue 
d'argent ,  accompagnée  de  quatre  levrettes 
cantonnées ,  adoflees ,  les  têtes  affrontées 
de  gueules.  . 

Verofpio  ,  à  Rome  ,  d'azur  à  deux 
lévriers  rampants  ,  affrontés  d'argent , 
furmontés  de  trois  étoiles  d'or. 

Texier  ,  de  gueules  à  la  levrette 
courante  en  fafee  d'argent ,  accollée  & 
bouclée  d'or  ,  furmontée  d'un  croiflknt 
d'argent  en  chef. 

Nicolai ,  d'azur  au  lévrier  courant  en 
fafee  d'argent ,  accollé  &  bouclé  d'or. 

Fig.  g,  de  Thierry  porte  d'azur  à 
trois  têtes  de  lévriers  d'argent ,  accollées 
de  gueules ,  clouées  &  bouclées  d'or. 

On  dit  cloué  lorfqu'il  paroît  fur  le  col- 
lier des  têtes  de  clous  d'un  autre  émail. 

St.  Félix ,  en  Languedoc  , •  d'azur  au 
lévrier  rampant  d'argent  ,  accollé  de 
gueules  ,  cloué  &  bouclé  d'or. 

Le  Febvre  de  TAubiere  ,  d'azur  au 
lévrier  rampant  d'argent  ,  accollé  de 
gueules  ,  bordé  ,  cloué  &  bouclé  d'or. 
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Horitzer  ,  en  Autriche  ,  coupé  d'or  &  . 
d'azur  au  lévrier  accollé  ,  bouclé  de  l'un  PLANcm 
en  l'autre,  xvil 

Le    Chat  eft    toujours   VU    de   ftont  ,  Figures* 

comme  le  léopard.  Il  eft  paflànt  (ce  NATUR£<- 
terme  s'entend  )  ou  effraye quand  il  eft  £^ 
drefle  lur  les  pieds.  Wr^TT 

Fig.  z  O  ,  LA  CHKTARDIE  ,  en  Li-  Chats» 

moufin  ,  porte  d'azur  à  deux  chats  l'un 
fur  l'autre  d'argent. 

Fig.  z  z  ,Chaffardon  ,  de  gueules 
à  trois  chats  partants  d'or  ,  les  deux  du 
chef  affrontés. 

Gatta  ,  au  Royaume  de  Naples  , 
d'azur  à  une  chatte  d'argent ,  au  lambel 
de  gueules. 

Au  Chat-Pleflis  ,  en  Bretagne ,  de  fable 
au  chat  effrayé  d'argent. 

On   dit   du   loup  qu'il    eft  langue  ,  Loup, 
onglé  ,  denté  ,  allumé  ,  &c.   On  doit 
exprimer  auflï  fa  fituation. 

Fig.  z  2  ,  Biscaye  porte  d'argent  k 
deux  loups  de  gueules  traverfant  un 
chêne  de  finople. 

fig-  13  >  Sernac  porte  d'azur  au 
loup  rampant  d'or  ,  denté  ,  Iangué, 
onglé  de  fable. 

Lorfqu'il  eft  chargé  de  fa  proie  ,  on 
ledit  ravijfant. 

Fig.  z  4  ,  AVELANADA  ,  en  Efpagne, 
porte  d'or  à  deux  loups  de  gueules  Ja 

I  ij 
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-  tête  contournée  ,  courants  l'un  fur  l'autre , 


planche  j-aviflants  une  brebis  d'argent. 
su^eL      Fig.  i$  ,  M  and  y  porte  d'argent  â 

ïiGORts    trois  fafces  de  gueules ,  accompagnées 
de  dix  louvetaux  de  fable  3  ,3  ,  3  &  1. 

d*s  Le  Loup  de  Foix ,  de  gueules  au  loup 

'Tu"  pa(rant  d,°r  »  ienté  9  langué  9  onglé 

*^urs'  d'argent. 

De  Montluc  porte  écartelé ,  au  premier 
&  quatrième  d  azur  ;  au  premier  un  loup 
rampant  d'or ,  au  quatrième  une  louve 
de  même  ;  au  fécond  &  troifieme  d'or 
au  tourteau  de  gueules. 

Chantelou  ,  d'or  au  loup  paflànt  de 
fable  ,  accompagné  de  trois  tourteaux  de 
gueules, 

Fig.  z&,  Saint- Amadour  porte  de 
gueules  à  trois  tctjs  de  loups  coupées 
d'argent. 

Fig.  1  y,  MAULNOURRY  porte  d'argent 
à  trois  têtes  de  loups  arrachées  de  fable. 

Loubens  de  Verdalle ,  de  gueules  au 
loup  rampant  d'or. 

Grateloup  ,  en  Bourgogne ,  de  gueules 
au  dextrochere  d'or  mouvant  a  féneftre , 
grattant  le  dos  d*un  loup  rampant  de 
même. 

Louviers,  d'or  â  la  fàfce  de  gueules 
chargée  en  cœur  d'un  anneau  d'or  , 
accompagnée  de  trois  têtes  de  loups  au 
naturel. 


Digitized  by  Go 


I 


»u  Blason.  Leç.  ST7L  13? 

Beautru  ,  d'azur  au  chevron  d'argent , 

accompagné  de  deux  rofes  de  même  en  PLxyfjrE 

chef  ,  &  d'une  tète  de  loup  arrachée  suite  des 

d'argent  en  pointe.  n  hguRES 

t  n       rr  i     rrt  naturel- 

L'ours  elt  panant ,  drefle  ou  rampant \  l*s. 
&  fe  voit  toujours  de  profil.  D<s 

Fig.  z8  ,  d'Ossun  porte  d'or  à  l'ours 
palTant  de  fable  ,    fur  une  terraffe  de  °UI$r 
finople. 

De  Bern  ,  dans  le  Duché  de  Brunfwic  f 
porte  d'argent  à  Tours  palTant  de  fable , 
accollé  d'or. 

Berne  ,  canton  Suifle  ,  de  gueules  à  la 
bande  d'or  chargée  d'un  ours  paflant  en 
bande  de  fable.        •'  .1 

fig.  ig  ,  DE  BERMOND  porte  d'ori 
Fours  rampant  de  gueules ,  accollé  d'un 
baudrier  d'argent  >  foutenant  une  épee 
dans  le  fourreau  de  même.^  j 

Ourciere ,  d'argent  au  chef  de  gueules , 
à  Togrs  debout  ou  drefle  de  fable  ,  por- 
tant entre  fes  pattes  une  couronne  d'or  y 
brochant  fur  le  tout.  ! 
.  Senemont ,  d'argent  à  l'ours  rampant 
de  fable  contre  un  rochef  de  finople  y 
femé  de  fleurs-de-lis  d'or.  . 

Les  têtes  de  ces  animaux  ,  lorfqù'elles. 
fe  trouvent  fépare'ment ,  fe  voient  de  la 
même  manière  que  fi  ces  mêmes  animaux 
étoient  tout  entiers  ;  c'eft-à-dire  ,  qu'elles 
font  toujours  vues  de  profil.  : 

I  iij 
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ilaxche  *  °  1  MoNTREUL  Por^  d'argent 

xvu.  à  trois  têtes  d'ours  emmufelées  &  enchaî- 
suite  des  n£es  d'or, 

naturel-      Peyrer ,  en  Suifle  ,  d'or  à  Tours  naif- 

Lts'      fant  de  fable. 
jmpêUt?       Klufer  ,  dans  le  Duché  de  Brunfwic  , 
Ouïs.       d'or  â  une  patte  d'ours  de  fable ,  mou- 
vante de  l'angle  féneftre  du  chef. 

Stangen ,  en  Thuringe  ,  d'argent  à 
une  patte  d'ours  coupée ,  mife  en  pal. 

Preil,  en  Siléfie ,  d'argent  à  deux  pattes 
d'ours  de  fable  palïees  en  fautoir. 


Le 


LEÇON  XVIII. 


bœuf  ou  taureau  peut  être  paflant  ; 
*JTVUI.    s'il  ett  dreffé  ,  on  le  nomme  furieux 
toufs  ou    ou  effarouché. 
Taucaïu.      La  vache  eft  toujoors  paflante. 

Les  termes  fuivants  font  communs  aux 
bœufs  &  aux  vaches.  On  dit  pour  les 
,  uns  &  les  autres ,  onglê  pour  l'émail  des 
pieds  ,  accornë  pour  les  cornes  ,  accollé 
pour  le  collier +  clarine  pour  le  clarin  ou 
fonnette  qu'ils  ont  quelquefois  pendue 
au  col. 

Les  têtes  de  bœufs  qui  fe  voient 
féparées  du  corps ,  s'appellent  rencontres 
de  bauf ,  quand  elles  fe  préfentent  de 
front.   Quelquefois  elles  font  bouclées, 
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ce  cjui  doit  s'entendre  d'un  anneau  paffé 

dans  le  mufle.  Sî  les  têtes  de  bœufs  planche 
étoient  vues  de  profil ,  on  les  appelleroit 

finalement  têtes  de  boeufs.  js£u*El* 

Fig. -i  ,  DU  PlàKET  porte  d'azur  au  KATL™EL- 

taureau  paflant  d'or,  d€S  $u*^ 

Rindtorf ,  d'argent  au  taureau  accollé  drupede*. 

de  gueules.  ...  tÏSÎu^ 

Bouhier  ,  i  Dijon  ,  d'azur  au  bœuf 
paflant  d'or.  :vi 

Fig.  2  ,  BUCELLI  porte  d'argent  aiv 
bœuf ou.  taureau  furieux,  de  fable  ,  à 
la  bordure  engrélée  de  même. 

Berthier  de  Sauvigny  ,  à  Paris ,  d'or 
au  taureau  furieux  de  gueules  ,  chargé  de 
cinq  étoiles  du  champ.  /> 

Becari  ,  de  guêules  au  bœuf  furieux 
d'or  ,  au  chef  coufu  d'azur  ,  chargé  de 
trois  fleurs-de-lis  d'or.  . 

.  Fenoil.  ,  d'azur  au  taureau  furieux 
dor,  au  chevron  de  gueules  brochant 
fur  lé  tout. 

Fig.  3  ,  VACHON  ,  çn  Dauphiné ,  porte 
de  fable  à  la  vaché  d'or.  ri 

Puget  K  en  Provence  ,  d'argent  à  la 
vache  de  gueules  ,  la  tête  fommée  d'unç 
étoile  d'or.  .  '  9 

La  Vache  du  Sauflay ,  de  fable  à  trois 
gerbes  mal-ordonnées  d'or,  accompagnées 
de  trois  croifettes  au  pied  fiché  d'arg0nt,au 
chef  dor  chargé  d'une  vache  de  gueules. , 

I  iv 
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  Fig.  4$  Bearn  porte  d'or  à  deux 

rL anche  vaches  l'une  fur  l'autre  de  gueules , 
suite  dm  onglées ,  accornées ,  accollées,  clarines 

Ï1GURF.S      d'aZUr#  . 

les.        De  Madron ,  d'or  à  la  vache  de  gueules, 
êh!*à*?^'  ong'^e  *  accornée  de  fable  ,  accollée  y 
Bœufs  ou  clarin<k  d'azur ,  au  chef  de  même ,  chargé 
Taureaux.   Je  trois  étoiles  du  champ. 

-"Fig.  3  ,  Bouvet  porte  de  gueules  au 
rencontre  de  bœuf  d'or. 

Fig.  G  ,  le  Baron  de  Berhstein 
porte  d'argent  au  rencontre  de  bœuf  ou 
de  bufle  de  fable  ,  bouclé  d'or. 

Garnier  ,  d'or  au  chevrem  d'a/ur , 
accompagné  de  trois  rencontres  de  bœufs 
de  gueules. 

Marc ,  en  t)âuphiné ,  d'or  au  rencontre 
de  bœuf  d'azur. 

Ury  ,  canton  Suifle ,  d'or  au  rencontre 
dé  bufle  de  fable  ,  accorné  &  bouclé  de 
gueules.  ,  - J 

Boba  ,  en  Piémont  ,  coupé  d'argent 
&  de  gueules  4  deux  rencontres  de  bœufs 
bouclés  de  l'un  en  l'autre-     -  • 

ïingry ,  d'argent  à  trois  têtes  de  bœufs 
de  fable.  ■ 
Béliers  &      ^es  béliers  &  les  moutons  font  pat 
Moutons,  fants .  debout  ou  fautants ,  paiffimts  &c. 

Ils  peuvent  être  accollés ,  clarifiés  ,  tic- 
cornés.  Le  bélier  diffère  du  mouton  & 
de -la  brebis,  en  ce  qu'il  eft  toujours 
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accorné  &  que  les  deux  autres  ne  le  font 

jamais.  lxinCm 

La  tête  d'un  bélier  vue  de  front ,  fe  tII1T.  " 
nomme  rencontre  de  bélier.  Figures 

r"  T      _  n  NATUREL- 

.         7  ,  Lyton  porte  d  argent  au  les. 
bélier  de  fable  pafiant ,  accorné  d'or.  drupu^' 

Fig.  8  ,  de  Bellone  ,  en  Efpagne  ,  Bclicrs\ 
porte  d'or  au  mouton  faurant  de  gueules.  Megow 

Schafoufe  ,  canton  Suifle  ,  d'or  au 
bélier  fautant  de  (àbîe  ,  accorné  d'or. 

De  Montholon  ,  d'azur  au  mouton 
d'or  ,  furmonté  de  trois  quintefeuilies 
d'argent  rangées  en  chef. 

DO-Verigni  ,  de  gueules  à  trois  mour- 
rons d'argent. 

.  Saint  Julien,  en  Dauphiné  ,  d'azur  au 
mouton  d'argent ,  au  chef  d'or  chargé  de  , 
trois  rencontres  de  taureaux  de  fable. 
I.  La  ville  de  Bourges  porte  d'azur  à 
■trois  béliers  d'argent  accornés  de  fable , 
accollés  de  gueules  ,  clarinés  d'or  ,  à  la 
tordore  engrêlée  de  gueules  ,  au  chef 
roof»  de  France.  (  Le  chef  broche  for 
la  bordure  ,  .&  ceft  pour  cette  raifon 
qu*en  blafonnant  il  eft  nommé  après  la 
bordure.  ) 

DeSenneret,  d'azur  au  mouton  .d'ar- 
gent accolié  de  gueules  ,  clariné  d'or. 

Fig.  §  ,  Berbisi  ,  à  Dijon./  porte 
«d'azur  à  une  brebis  paiffante  d'argent. 

,  en  Bourgogne ,  d'azur  au  che- 
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vron  d'or  ,  accompagné  en  pointe  d'une 
fl anche  brebis  paiflante  d'argent. 

XVI1L       Becquet ,  d'azur  à  la  fafce  d'or  ,  ac- 
SFiguresS  compagnée  en  chef  d'une  brebis  paiflante , 
kaIesEL"  ^en  Pomte  d'une  quintefeuille  de  même. 
DesQu*.      Seguier ,  d'azur  au  chevron  d'or  ,  ac- 
éirupcdcs.    compagn^  cn  chef  de  deux  étoiles  de 

Agneaux    m^me  >  en  pointe  d'un  agneau  d'argent 

Chcwes*  Pa^ant# 

Pafchal  ,  d'azur  à  un  agneau  pafchal 
d'argent.  Ce  mot  pafchal  lignifie  que 
l'agneau  porte  une  croix  à  laquelle  eft 
attachée  une  banderolle  d'argent  chargée 
d'une  croix  de  gueules. 

L'Evéché  de  Brixen  ,  en  Allemagne  , 
porte  de  gueules  à  un  agneau  pafchal 
d'argent ,  diademé  d'or  ,  paflant  fur  une 
terrafle  de  finople. 

La  ville  de  Rouen  ,  de  gueules  à 
l'agneau  pafchal  d'argent ,  la  tête  con- 
tournée ,  au  chef  de  France. 

Celle  de  Carcafïbnne  porte  de  même  ; 
au  lieu  du  chef  de  France  ,  il  y  a  une 
bordure  femée  de  France, 

Fig.  10  ,  Perrot  ,  en  Bretagne, 
porte  de  fable  au  rencontre  de  bélier 
d'or. 

Du  Mouton ,  en  Mâconnois ,  de  gueules 
à  trois  rencontres  de  béliers  d'argent. 

Fig,  1  z  7  DONAT  ,  en  Siléfie  ,  porte 
d'or  à  une  chèvre  fautante  de  fable. 


Digitized  by  Googl 


>ogle  i 


pu  Blason.  Ltç.  XVJ1L  129 

Chur ,  en  Bavière  ,  d'argent  au  bouc 

1  m   g  m 


fautant  de  fable.  *¥vui* 
Kofiel     en  Pologne  ,  de  gueules  au  SuiTE  ^ 
bouc  paflant  d'argent,  figures 

\  S  -  NATUREL- 

Keller ,  en  Suifle ,  d'or  au  bouc  arrête  les. 
de  fable.  ,  d<>8*+- 

Bouc  de  Garre  ,  de  gueules  à  trois 
boucs  d'argent  ,  accornés ,  onglés  d'or.  - 

De  Cupis  ,  à  Rome ,  d'argent  au  bouc 
fautant  d'azur,  ongle,  accorné,  langue  d'or. 

La  licorne  n'a  point  de  termes  parti-  Licorne, 
culiers ,  Gnon  que  l'on  dit  qu'elle  eft  en 
defmfe  lorfqu'elle  baiffe  la  tête  &  pré- 
fènte  la  pointe  de  fa  corne.  v 

Fig.  z  2  ,  Valon  ,  en  Bourgogne  , 
porte    d'azur  à  une    licorne  paflante 
argent. 

•  Benard  de  Montbize  porte  de  même. 
Charpentier  ,  d'azur  à  la  bande  e'chi- 
quetée  d'or  &  de  gueules  de  deux  traits , 
accompagnée  de  deux  licornes  pafTantes 
d'argent. 

Fig.  1 3 ,  Chevalier  porte  de  gueu- 
les à  la  licorne  rampante ,  ou  faillante  , 
d'argent.  , 

Fig.  14  ,  Chabanne  de  Vions  , 
porte  de  gueules  à  la  licorne  paflante  fie- 
«n  défenfe  d'argent. 

1 5  y  SlRDEY  ,  en  Bourgogne, 
porte  d'azur  à  la  licorne  d'or  ,  onglée  &c 
accornee  de  fable..  : 
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Fig.  z6\,  Valhàuserin  porte  d'azur 

*LxvulE  ^  k  Kcorne  zfàfe  d'argent. 
suite  des     Harling  ,  en  Angleterre,  d'argent  à  la 
figures   licorne  affife  de  fable ,  onglée  ,  accornéé 
i.es.      d  or. 

dru/Jd?*"*"     Fauche  de  Dompré ,  en  Franche-Comté, 
xicornc  ^e  g"6"'65  *  tro^s  c^tes  de  licornes  ,  les 
deux  du  chef  affrontées. 

De  Germigney ,  en  Franche  -  Comté  , 
d'azut  à  deux  licornes  affrontées  d'or  y 
accornées  d'argent  ,  les  cornes  pafiees 
en  fautoir. 

cerf.      Le  cerf  fe  voit  toujours  de  profil  :  ia 
iituation  ordinaire  eft  d'être  paffant  ou 
courant.  On  le  trouve  quelquefois  gifant 
-   ou  couché.  . 

Pour  exprimer  l'émail  de  fon  bois ,  oa 
dit  rame  ,  &  fi  l'on  veut  fpécifier  le 
nombre  de  fes  dagues ,  on  dit  alors  ramé 
&  fommé  de  tant  de  dagues. 

La  tête ,  lorfqu'elle  eft  feule  ,  fe  pré- 
fente ordinairement  de  front ,  &  s'appelle 
rencontre  de  cerf.  Si  elle  fe  préfente  de 
profil  avec  une  partie  du  col  ,  on  die 
Amplement  au  col  &  tête  de  cerf. 

Un  bois  de  cerf  attaché  à  une  partie 
du  crâne  ,  fe  nomme  maffacre. 

Les  perches  du  bois  de  cerf  féparées, 
s'appellent  cornes.  On  exprime  le  nombre 
de  cors  ou  cornichons  par  ce  root ,  che* 
y illé  de  tant  de  cors. 
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Quelques  termes  expliqués  ,  en  parlant 


Figures 

NATUREL- 
LES. 

Des 
drupe  des. 


des  autres  animaux ,  peuvent  aufli  conve-  *xvni. 
nir  au  cerf.  En  central ,  on  doit  délïgner  ;  suite  i>»* 
en  décrivant  les  armoiries ,  tout  ce  qui  elt 
diftingué  par   la  Gtuation    &  par  les 
émaux. 

Fig.  1  j ,  Froissard  ,  en  Franche-  1*  c«f. 
Comté  j  porte  d'azur  au  cerf  ramé  & 
fommé  de  treize  dagues  d'or. 

Fig.  18  ,  Hirtzbach  ,  en  Alface, 
porte  d'or  au  cerf  rampant ,  fommé  de 
neuf  dagues  de  finople. 

De  Mazelane  ,  d'argent  au  cerf  de 
gueules  ramé  d'or. 

Fig.  z^p, Senneton-la-Verriere 

porte  d'azur  au  cerf  courant  d'or  en  chef, 
&  en  pointe  un  poiffon  contourné  dç 
même. 

Fig.  20  9  de  Vallès  porte  d'azur  à 
l'arbre  terrafTé  d'or  ,  à  un  cerf  gifanc  ( 
ou  couché  au  pied  de  même  ,  au  chef 
d'argent  chargé  de  deux  rofes  de  gueules. 
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LEÇON  XIX. 

ARQUERON ,  en  Bourgogne, 
*  jfJx18  porte  de  fable  au  chef  d'argent  chargé 
suite  des  d'une  marguerite  de  gueules  ,  feuillée  & 
ilrSlur  Soutenue  de  finople  ,  au  rencontre  de  cerf 
les.      j'or  brochant  fur  le  tout.  \> 
jïï'pedSr''     Poulpry  ,  d  argent  au  rencontre  de  cerf 

suite     de  gueules, 
du  c«f.       Jacob  ,  en  Bourgogne  ,  de  gueules  au 
rencontre  de  cerf  d'or. 

De  Sommievre,  en  Bourgogne,  d'azur  â 
deux  rencontres  de  cerf  d'or  l'un  fur  l'autre. 

Standley ,  en  Angleterre  ,  d'argent  à  la 
bande  d'azur  chargée  de  trois  rencontres 
de  cerf  d'or  ,  accoftée  de  deux  cotices  de 
gueules. 

Fig.  2  y  Kerharo  porte  de  gueules 
au  col  &  tête  de  cerf  d'or. 

Ferret-Mont-Laurent  ,  d'azur  au  che- 
vron d'argent  accompagné  en  chef  de 
trois  têtes  de  cerfs  d'or,  &  en  pointe  d'une 
fphere  de  même.  .  ' 

Bonshoms ,  de  gueules  à  deux  têtes  de 
cerfs  d'or  en  chef,  au  lévrier  courant  d'ar- 
gent en  pointe. 

*V  3  y  COMPAING  porte  d'azur  à  un 
maflacre  de  cerf  d'or  ,  furmonté  d'une 
fleur-de-lis  de  même. 
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Fig.  3 ,  Waibling  ,  au  pays  de  Hefle , 


kj  r  '  \      4    7 

porte  de  gueules  au  malfacre  de  cerf  PLx^£ 
d'argent.  suite  des 

Soderini ,  à  Florence  ,  de  gueules  à  n*™™" 
trois  maflàcres  de  cerfs  d'argent.  LES* 

//£.-?,LeDucde  Wittemberg  porte  d™pt<âr*~ 
d'or  à  trois  cornes  de  cerfs  rangées  en  suite 
fafce  ,  chevillées  de  cinq  cors  de  fable.  dttCcif- 

Pafïàrt ,  â  Paris  ,  d'azur  à  trois  cornes 
de  cerfs  rangées  en  fafce  d'or. 

Mosbach ,  au  Rhin  ,  d'azur  à   une  # 
corne  de  cerf  en  pal ,  chevillée  de  fix 
cors  d'argent. 

Fig  6"  ,  TRUDAINE  porte  d'or  à  trois  v*™*- 
daims  de  fable. 

Abfchatz ,  en  Styrie  ,  d'argent  à  la  tére 
de  daim  coupée  de  fable. 

La  Rochedaim  ,  de  fable  à  trois  têtes  de 
daims  coupées  d'or. 

Lefcot ,  en  Brie  ,  de  fable  à  une  téte 
&  col  de  chevreuil  d'argent ,  ramée  d'or. 

Le  fanglier  eft  toujours  paffant ,  &  ï-eSangli«% 
reçoit  rarement  d'autre  émail  que  le 
fable. 

La  tére  eft  nommée  hure  &  fe  pré- 
lente  toujours  de  profil.  Sa  fituation  or- 
dinaire eft  d'être  en  fafce.  Si  elle  fe  trou- 
voit  difpofée  autrement ,  il  faudrok  l'ex- 
primer. 

Les  termes  qui  font  particuliers  au  fan- 
glier ,  font  ceux-ci  :  défendu  ou  aux 
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.  :  iefenfes  de ,  pour  fes  dents  appelles  dt'fen- 
PLANCHE  fes  ;  &  miraille  pour  l'émail  de  l'œil. 

suite  des  Éu  re^e  *  plufieurs  termes  ,  dont  on 
Figures   a  vu  jes  applications  dans  les  exemples 

NATUREL-  *  * 

les.      précédents ,  peuvent  auffi  lui  convenir. 
irupli^:*'     F*g*  7  f  Lesbahi  porte  d'or  au  fan- 
sangiicx.  glief  de  fable  défendu  &  miraillé  d'ar- 
gent ,  au  chef  de  gueules  chargé  de  trois 
rofes  du  champ. 

Sanglier  ,  d'or  au  fanglier  de  fable. 
k  De  Maupeou  d'Ableges  ,  d'azur  à  un 

fanglier  d'or  ,  au  chef  coufu  de  gueules 
chargé  de  trois  étoiles  d'or. 

Antonis  du  Hafoy  ,  d'or  au  chevron 
de  gueules  ,  accompagné  en  chef  de 
deux  coquilles  de  fable  ,  &  en  pointe  d'un 
fanglier  de  même. 

Fig.  8  ,  DE  ViNGHE ,  en  Flandres , 
porte  d'or  à  la  hure  de  fanglier  de  fable  , 
défendue  &  miraillée  d'argent. 

Fig.$  ,  Couet-Gousan  ,  en  Breta- 
gne ,  porte  d'argent  à  la  hure  de  fanglier 
de  fable  ,  le  boutuir  en  haut ,  défendue 
&  miraillée  du  champ. 

Beneviften  dePiîé,  d'or  à  la  hure  de 
fanglier  arrachée  de  fable  ,  dégoûtante 
de  gueules ,  (  c'eft-à-dire  ,  que  le  fang 
découle  de  la  partie  arrachée.  ) 

Schlanwitz ,  en  Mitnie  ,  d'or  à  la  hure 
1  de  fanglier  de  fable,   le  boutoir  vers 

Pangle  droit  du  chef. 

Eberlpach 
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Eberfpach  ,  en  Bavière  ,  d'argent  au 

fanglier  naiflant  de  iable.  VLxixRE 

Le  porc  n'eft  guère  ufité  dans  le  Blafon,  SuiTE  DES 

ïl  difFere  du  fanglier  en  ce  qu'il  n'a  point  ?igu*es 

,     ,  ,c    r  °  *  r  naturel- 

de  dcfenies.  les. 

Fig.  1  o  ,  Porcelet  ,  en  Provence  ,  d£'esJ$" 
porte  d'or  au  porc  de  fable. 

On  trouve  enfin  dans  les  armoiries  pn0Ic;E?iCi 
d  autres  quadrupèdes  ;  mais  ils  n  ont  point  Lievic, 
de  termes  ,qui  leur  foient  particuliers.  On 
fe  contentera  d'en  exprimer  l'elpece  ,  le 
nombre  ,  la  fituation  &  les  émaux. 

Fig.  1 1  ,  MAUPEOU  porte  d'azur  au 
porc-épîc  d'or. 

Fïg.  12  ,  MonteregnArd  porte  dô 
gueules  au  renard  rampant  d'or. 

La  Renardière  ,  d'azur  à  trois  renards 
palTant  d'or. 

Fig.  z  3  ,  la  Tour-Maubourg  ,  en 
Vivarais  ,  porte  de  gueules  à  la  bande 
d'or  chargée  d'une  fouine  de  fable.. 
.    Fig.  z^,Beynac  porte  de  gueules 
au  lièvre  courant  en  bande  d'argent. 

Fig,  1  $  ,  Perrin  porte  d'azur  à  un 
arbre  au  naturel  ,  au  lièvre  d'argent  cou- 
ché ou  gifant  au  pied. 

Fig.  iS  y  AlDIÉ  DE  RïBERAC  port* 

de  gueules  à  quatre  lapins  l'un  fur  l'autre  , 
courant  en  fafce  d'argent. 

Coetles  ,  en  Bretagne ,  de  gueules  i 
line  téte  de  lièvre  d'or. 

K  . 
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Fig.  1  y  ,  N.  porte  d'or  à  un  fingç 
au  naturel ,  aflis  &  contourné. 

Coulombier ,  en  Dauphiné  ,  d'argent 
au  finge  aflîs  de  gueules. 

De  Vion ,  d'argent  à  deux  linges  au 
naturel ,  allîs  fur  leurs  queues  ,  affrontés  , 
tenant  chacun  une  pomme  de  gueules, 
au  croiilànt  de  même  en  pointe. 

Fig.  z  S  ,  N.  porte  d'argent  à  un  tigre 
au  naturel  ,  contourné  &  arrêté. 

Fig.  1  $ ,  La  Cous  porte  d'azur  à 
trois  hérilibns  d'or. 

EroufTel  ,  d'argent  à  trois  hérifïbns  de 
gueules. 

Fig.  2  o  ,  SCHENCKEN  porte  dor  i 
deux  caftors  l'un  fur  l'autre  de  gueules. 

Fouquet  ,  d'argent  à  un  écureuil  de 
gueules. 

Le  Clerc ,  d3argent  à  un  écureuil  aflis  de 
gueules ,  rongeant  une  pomme  d'or ,  foi*- 
tenue  de  fes  deux  pattes  de  devant, 

Taxis ,  en  Efpagne  ,  d'or  à  faigîe  éployé 
de  fable  ,  becqué ,  membré ,  diadêmé  de 
gueules  ;  coupé  d'azur  au  taiffon  ou  blé- 
reau  parlant  d'argent,  &c. 
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LEÇON  XX. 

De  tous  les  oifeaux  ,  le  plus  commun   — 

dans  le  Blafon  ,  eft  l'aigle.  Sa  figure  fe  PH1CHB 
reconnok  facilement.  .J"' 


Svi        j                           t  au.nt  des 

il  a  deux  têtes  ,  il  eft  éplové-  îl  n*nt>  Figures 

/>  --  ■   A            f                 ,            ,           r    J     •  11  F^Ut  NATUREL- 

être  forpu  ,  «ttmfo ,  langue ,  couronn*  , 
diadème  d'un  autre  émail. 


Det 

.  H  peut  être  aai/tm  ou  i^i/w  •  ij  eft 
&t  contourné  locCqu'il  regarde  la  gauche 
de  ecuffon.  Il  eft  ongU  quand  les  ferres 


/■ 

1 

prendre  fa  volée.  Enfin  ,  fi  les  bouts  dés- 
oles ,  au  heu  d'être  élevés  vers  les  angles 
du  chef  ,^  tendent  au  contraire  vers  le 
has  de  l'écu ,  on  l'exprime ,  en  dilànt 

OU  vol  abniffé. 

Hg'  i  '  CoLIGNI  P°«e  de  gueules  à 
1  aigle  d argent,  couronné,  becqué*  & 
membre  d'azur. 

Fig  2,  L'Empire  porte  d'or  à  l'aigle 
cployé  de  fable ,  becqué  ,  membré ,  d.a- 
demé  de  gueules. 

FV'  3 ,        Roche,  en  Bretagne, 
porte  ecartelé  d'argent  &  de  gueules 
à  1  aigle  écartelé  de  l'un  en  l'autre. 

•  f*:  S  »  Fontlebon  porte  d'argene  à 
trois  aigles  de  fable.  6 

K  ij 
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I  Fig.  4  ,  Catagna  ,  à  Gènes,  porte 

planche  d'or  à  l'aigle  iflant  de  fable  ,  becqué  & 

Suite  des  COUfonné  de  gueules ,  coupé  d  argent  à 

Figures  trois  fafces  de  gueules. 

naturel-  •  • 

ies.  Le  Maingre  de  Boucicaut,  d'argent 
oïfttux  ^  Paigle  éployé  de  gueules,  becqué, 
lATg"!    membre  d'azur. 

Le  Gentil ,  en  Nivernoîs,  de  fînople 
à  l'aigle  éployé  d'argent ,  couronné  9 
becqué ,  membre  de  gueules  ,  tenant  de 
la  ferre  droite  une  épée  flamboyante  d'or. 
De  Vienne ,  de  gueules  à  l'aigie  d'or. 
Grafs  ,  parti  de  fable  &  d'argent  à 
Paigle  de  l'un  en  l'autre. 

Lampardi  ,  tranché  d'argent  &  d'azur 
à  l'aigle  de  l'un  en  l'autre. 

Pour  l'aigle  eflbiant,  voyez  plane,  z  l9 
fig.  *  + 

Fig.  S  ,  EsPTINGEN  ,  en  SuifTe  ,  porte 
d'or  à  l'aigle  couché  &  contourné  de 
fable. 

Lorfqu'il  fe  trouve  plus  de  trois  aigles 
dans  un  écu  ,  ou  que  les  trois  aigles 
fe  rencontrent  avec  d'autres  pièces  ,  on 
les  nomme  aiglcttes.  Elles  ont  les  mêmes 
attributs  que  les  aigles  ,  dont  elles  font 
des  diminutifs. 

Voyez  les  armes  de  la  Tremouille  , 
plane.  3  y  fig.  2. 

;  Prully ,  d'or  à  fix  aiglettes  d'azur  ; 
pofées  3,2,1. 
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Ruel ,  d'or  à  quatre  aiglettes  éployées 
de  gueules ,  pofées  2  &  2.  planche 

On  appelle  lierions  des  aiglettes  qui  suite 
n'ont  ni  bec  ni  jambes. 

Fig.  8  ,  Montmorenci  porte  d'or  à 
la  croix  de  gueules  ,  cantonnée  de  feize 

aurions  d'azur.  L'Aislcv 

Lorraine  porte  d'or  à  la  bande  de 
gueules ,  chargée  de  trois  alérions  d'argent. 

Chafay  ,  en  Anjou  ,  de  gueules  à  fix 
alérions  d'argent ,  pofés  3,2,1. 

Figé  $  ,  Prévost  porte  d'azur  à  trois 
têtes  d'aigles  arrachées  d'argent. 

Leneyfen  ,  en  Souabe  ,  d'or  à  une  tête 
&  col  d'aigle  de  fable  ,  percé  d'une 
flèche  en  fafce  d'argent. 

Fig.  1  o  ,  Montagne  des  Essards 
porte  de  gueules  femé  de  trèfles  d'or  ,  au 
pied  d'aigle  en  barre  de  même. 

De  Bourdeille  ,  d'or  à  deux  pieds 
d'aigle  l'un  fur  l'autre  de  gueules  7  ongles 
d'a/.ur. 

Les  canettes  font  des  canes  qui  fe 
repréfentent  toujours  de  profil. 

Fig.  1 1  ,  de  Poyanne  porte  d'azur 
à  trois  canettes  d'argent. 

De  Bourdeaux  ,  de  gueules  à  trois 
canettes  d'argent. 

Pinfon  de  la  Martiniere  ,  d'azur  au  fer 
de  moulin  d'argent ,  accompagné  de  trois 
canettes  d'or. 

»  -  ....  fjr     .  •  •  ■ 1 
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St.  FeKci  ,  à  Naples ,  coupé  d'argent 
*LÂjg*E  &  d«  gueules  ,  à  fix  canettes  de  l'un  à 
SuiTt  nts  l'autre  ,  trois  en  chef  &  trois  en  pointe. 
>£SÏS-      Les  ""'bats  reflèmblent   affez  a«x 
"s.     canettes,  &  n'en  différent  qu  en  ce  qu'elles 
o;fe"*x.  fl'ofttni  bec  ni  jambes. 

Fig.  i  z  ,  d'Argies  porte  d'or  à  trois 
merlettes  de  fable. 

Beauvilliers  St.  Agnan  porte  fafcé 
d'argent  &  de  finople  ,  l'argent  chargé 
de  fix  merlettes  de  gueules  3,2,1. 

Le  Bret,  en  Dauphiné,  d'or  au  fau- 
toir  de  gueules  cantonné  de  quatre  mer- 
lettes de  fable,  chargé  en   cœur  d'un 
^euffon  d'argent ,  furchargé  d'un  lion  dè 
fable. 

Le  Coq.  v  Le  coq  n'a  de  particulier  que  les  termes 
!de  trtté  &  barbé  pour  dénoter  l'émail  de 
fa  crête  &  de  fa  barbe. 

t3fl*KosPV£  al  porte  de  gueules 
au  coq  d'argent ,  crété  ,  barbé  ,  becqué , 
membre  d'or,  tenant  un  écuffon  d'aior 
.    chargé  d'une  fleur-de-lis  d'or. 

Boucherat ,  d'aîur  au  coq  d'or  ,  crété , 
barbé  de  gueules. 

.  Rouffel-Medavi ,  d'or  à  trois  coqs  de 
gueules. 

Michal ,  de  finople  au  coq  marchant 
d'argent. 

De  Chatcnay ,  en  Bourgogne ,  d'argent 
au  coq  de  finople  ,  crété,  barbé,-  ongle 
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de  guenles  "  i  accompagné  de  trois  rofes 

de  même.  -  3x  * 

Chapponay  ,  d'azur  à  trois  cogs  d'or  ,  SuiTE  DEg 
crêtés ,  barbés ,  becoués  &  membres  de. 
gueules.  LES- 

Boldagione  ,  d'argent  à  la  ^  bande  0tf/a'ux{ 
d'azur,  accompagnée  de  fix  crêtes  de  LcGo<i. 
coqs  rangées  en  orle. 

Le  paon  le  préfente  ordinairement  de  Lc  paoiu 
front  9  les  plumes  de  fa  queue  étalées 
en  rond,  ce  qui  le  fait  appeller  rouant* 

Fig.  z^,  de  Belly ,  en Bugey  ,  porte 
d'azur  au  paon  rouant  d'or. 

St.  Paul  de  Ricaut  porte  de  même. 
DeVignoles  la  Hire  écarteloit  au  pre* 
mier  &  quatrième  ,  de  fable  au  cep  dô 
vigne  d'argent ,  foutenu  d'un  échalas  de 
même;  au  fécond  &  troifieme  ,  d'azui* 
au  paon  rouant  d'or.  .  .  :.v 

Defen  ,  en  Mifnie  ,  d'azur  au  paoïi 
de  profil  d'argent  ,  parti  de  gueules  à 
trois  rivières  courantes  en  bande  d'argent* 

Le  Mairal ,  d'or  au  chevroA  d  azur  , 
accompagné  de  troia  têtes  de  paonS 
arrachées  de  même. 

On  connoit  les  oifeaux  de  fauconnerie 
par  leurs  longes  ,  grillettes  ,  chaperon» 
&  pérches  fur  lesquelles  on  les  porte  J 
ce  qui  fait  dire  qu'ils  font  liés  ou  longés  ? 
grilletés ,  chaperonnés  ,  perchés ,  &c. 

Fig.  l  S  $  L'ESPERVIER  porte  d  aigent  L'EP«victJ 

K  iv 
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à  l'épervier  d'azur ,  membre  f  longe  ; 
*Lxxm  Brillet(J  d'or- 

suite  des      Fig.        Breteuil  porte  d'azur  à 

figures    l'épervier  efforant  d'or. 
raturée-  r 

xes.         Fig.  zy,  oIGNl  porte  d  azur  à  un 
olfSLx    ^pervier  d'argent  empiétant ,  c  eft-à-dire  , 
y Êpeificr.  tenant  en  fes  ferres  une  perdrix  de  même. 

Fig.  1 8  ,  GUIBERT  porte  d'azur  à 
trois  éperviers  d'argent  chaperonnés  d'or, 
Freval ,  d'azur  au  dextrochere  habillé  , 
ganté  d'argent,  mouvant  du  flanc  féneftre, 
portant  un  épervier  de  même  ,  longé 
d'or. 

Tous  les  autres  oifeaux  peuvent  entrer 
dans  la  compoficion  des  armoiries  ,  mais 
ils  n'ont  pas  d'attributs  particuliers.  Il 
iùffic  d'en  exprimer  le  nom,  la  fjtuation  , 
le  nombre  &  les  émaux  qui  les  diftinguent. 
fccCignc  Fig.  z  g  ,  Cygni  porte  de  gueules  au 
eigne  d'argent ,  becqué  ,  membré  de  fable. 

De  FoiflTy  ,  en  Bourgogne  ,  d'azur  au 
cigne  d'argent ,  becqué  ,  membré  de  fable. 

Garces  porte  d'azur  au  cigne  nageant 
fur  des  ondes  d'argent ,  furmonté  de  trois 
étoiles  d'or  en  chef. 

Godon  ,  de  gueules  au  cigne  d'argent 
accollé  d'une  couronne  d'or. 
Cicognc  2  °  >  SÉGOING  porte  d'azur  à  une 

cicogne  d'argent ,  becquée  ,  membrée 
de  gueules,  tenant  enfpnbec  un  lézard 
rfefinoplç. 


> 
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Fig.  7,  Weyer,  en  Franconie  ,  porte 
d'azur  à  une  cicogne  eiTorante  d'or.  ri"xx 

D'Albon  ancien,  porte  d'azur  à  une  suite  de* 
perdrix  d  argent.  naturel- 

Chartier  ,  d'azur  à  deux  perdrix  d'ar- 
gent  fur  un  tronc  d'arbre  couché  d  or.  Qi/***x. 

Perdrix. 
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Fig.  z  ,  IVIartotilde  porte  d'or  au 
phénix  de  gueules  ,  foueenu  d'un  bûcher  FL^CHB 
allumé  de  même. 

De  Phénis ,  en  Limoufm  ,  d'azur  au  pkénix. 
phénix  foutenu  d'un  bûcher  allumé  d'or  , 
îîirmonté  d'un  foleil  de  même.  * 

Fig.  2  y  Le  Camus  porte  d'argent  au  Le  Pélican: 
pélican  avec  fa  piété  de  gueule* ,  (  c'eft- 
à-dire,  fe  déchirant  la  poitrine  pour 
nourrir  fes  petits  de  fon  lang  ,  )  au  chef 
d'azur  chargé  d'une  fleur-de-lis  d'or. 

Du  Coin  ,  en  Bret  igné  ,  d'or  au  pé^ 
lican  avec  fa  piété  d'azur  ,  le  fang  iflant 
au  naturel  ;  c'eft-à-dire  ,  de  gueules. 
.  Lç  Mazurier  ,  d'azur  au  pélican  d'or  , 
fans  piété. 

Fig.J,  HU ART  DE  GRAND-RlVIERE  ^cfaor^î 

porte  d'argent  au  corbeau  de  fable.  nciiic. 

Corbin-Villarceau  ,  d'argent  à  trois 
corbeaux  de  fable  ,  fupportés  chacun  par 
un  tourteau  de  gueules. 
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DeMachault ,  d'argent  à  trois  têtes  do 
FLxxCiHE  corbeaux  arrachées  de  fable. 
Suite  des      Cozquerou ,  en  Bretagne  ,  d'argent  à 
MATUM-t-  one  corne^'e  de  fable  ,  becquée  ,  mem-i 
brée  de  gueules  ,  percée  d'une  lance  en 
barre  aufli  de  fable. 

Colombe.  Fl8-4  >  Pamphili  ,  â  Rome  ,  porte 
de  gueules  à  une  colombe  d'argent ,  por- 
tant en  fon  bec  un  rameau  d'olivier  de 
finople  ,  au  chef  coufu  parti  de  trois 
pièces  d'azur ,  chacune  chargée  d'une  fleur- 
de-lis  d'or. 

Guyot,  d'or  à  trois  colombes  de  fino- 
jJc  ,  membrées  de  gueules. 

Martin  -  Puylobier  ,  d'azur  à  une 
colombe  volante  en   fafee   d'argent  , 

-  portant  au  bec  un  rameau  d'olivier  de 

finople. 

Le  Breton  ,  d'azur  à  trois  colombes 
d'argent ,  les  deux  du  chef  affrontées ,  à 
l'écuflbn  coufu  &  en  abîme  d'azur  , 
chargé  d'une  fleur-de-lis  d'or  ,  au  chef 
de  même  chargé  d'un  lion  iffant  da 
gueules. 

Aimart  de  Château  -  Regnart  ,  de 

guçules  à  une  colombe  efforante  d'argent  r 
i  tenant  en  fon  bec  un  rameau  d'olivier 

de  finople  ,  au  chef  coufu  d'azur  chargé 

de  trois  étoiles  d'or, 
tcxroquet;      Fig.  j  ,  Lacave  porte  d'or  au  peno» 

quet  de  finople.   
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•  '  Parifot-4a- Valette  de  gueules  au  per- 
roquet d'argent ,  parti  de  gueules  au  lion 
d'or. 

De  Hais ,  d'argent  à  trois  perroquets  de 
finople.  Dormy  ,  d'argent  au  chevron  dê  Lts- 
gueules  accompagné  en  chef  de  deux  per->  Q!j?* 
roquets  affrontés  de  /înople  ,  &  d'un  tour-  p^quctr 
teau  de  fable  en  pointe*  -.1 
.  Mercereil ,  en  Franche-Comté  ,  d'or  à 
deux  perroquets  adofies  ,  les  têtes  affroti* 
Éées  de  finople  ,  bccqués  ,  membrés  ,  ac- 
collés  de  gueules. 

F:#.6\Regnauldin  porte  d'or  au 
laurier  de  finople  accofté  de  deux  tour- 
terelles affrontées  de  fable. 

Les  oifeaux  font  quelquefois  de  cou-  Oifeiu* 
leur  naturelle*  Alors  ils  fe  mettent  indif*  ********** 
féremment  fur  couleur  ou  fur  métal*  - 
-  ï*t*  7  j  Girard  porte  d'azur  à  trois 
hérons  au  naturel.  ,  *  - * 

Raguier  ,  d'argent  au  fautoir  de  fable 
cantonné  de  quatre  perdrix  au  naturel 

Kergreac  ,  en  Bretagne  ,  d'argent  au 
chêne  de  ftnople  fur  lequel  eft  pofé  un 
geai  au  naturel.  ; 

Mauger,  d'or  à  trois  pies  au  naturel. 

Chevalier  ,  d'azur  au    héron  volant 
en  fafce  d'argent.  »'  • 

Tollinger ,  en  Bavière  j  de  gueules  à 
une  autruche  d'argent  tenant  à  fon  bec 
un  fer  de  cheval  d'oir» 
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Cor ,  d'azur  à  une  chauve- fourîs  de 


*l  anche  gueules ,  les  ailes  éployées  &  la 
XXI  d'or. 

Sfigures$  Vaucler  ,  en  Bretagne ,  d'argent  à  trois 
XAivRzi-  chouettes  de  làble ,  becquées  ,  membrées 

k    LES.  «  « 

de  gueules. 

Enfin  on  trouve  des  oifeaux  dont  on 
ne  défigne  point  Pefpece.  Il  fuffit  d'en 
marquer  la  lîtuation  ,  le  nombre  &  les 
émaux.  Par  exemple  , 

Charcney  ,  en  Dauphiné  ,  d'azur  à 
trois  oifeaux  d  argent  volant  en  bande 
i  &  i. 

Volerot,  d'or  à  cinq  oifeaux  d'azur  en 
làutoir. 

Vol  &  Une  aile  d'oifeau  feule  eft  appelle 
eau  vo  i  £tmi_voi  .  jes  jgux  joml:es  enfemble  & 

adoffées  ,  de  manière  que  le  bout  des 
plumes  (bit  tourné  vers  les  flancs  de 
1  ecu ,  font  appelles  vol. 

Fig.  8  y  d'Esplan  porte  d'azur  au  vol 
d'or  ,  au  chef  de  même  chargé  de  trois 
étoiles  de  gueules. 

D'Ofmont ,  en  Normandie ,  de  gueules 
au  vol  d'hermine. 

De  Poix  ,  en  Poitou  ,  d'or  à  deux  vols 
de  gueules. 

Fig.$t  Vatteville  porte  de  gueules 
a  trois  demi-vols  d'argent. 

Allemand  ,  en  Languedoc  ,  de  gueule* 
à  un  demi-vol  d'argent. 
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•  L'Echaflier ,  à  Paris  ,  d'azur  au  che- 
vron d'argent  chargé  de  irinq  mouche-  PLxx£HE 
tures  de  fable  ,  accompagné  de  trois  suite  nu 
demi- vols  d'argent.  naturex!' 

La  plupart  des  poiflbns  fe  blafonnent  lES- 
facilement ,  parce  qu'ils  n'ont  rien  de  par-  p^/s'9mt% 
ticulier.  On  fe  contentera  d'en  défigner 
refpece ,  quand  elle  fera  connne  ;  d'en 
marquer  le  nombre  ,  la  fituation  ,  l'émail 
&  toutes  les  différences  qui  pourront  fe 
rencontrer. 

Le  dauphin  a  cependant  des  attributs  Dauphin, 
qui  lui  font  propres.  On  le  dit  allumé 
pour  l'émail  de  l'œil  ;   lorré  pour  celui 
des  nageoires  ;  peautré  pour  celui  de  la 
queue. 

.  On  le  dit  pâmé  lorfqu'il  eft  tout  d'une 
couleur  ,  fans  œil  &  fans  dents. 

Deux  poiflbns  adofles ,  courbés  &  pofés 
en  pal  font  appellés  bars  :  les  faumons 
fe  repréfentent  à  peu  près  de  la  même 
manière. 

Fig.  1  o  ,  DAUPHINÉ  porte  d'or  au 
dauphin  d'azur  ,  allumé ,  lorré  &  peautré 
de  gueules. 

Fig.  1  z  ,  le  Dauphin  d'Auvergne 

portoit  d'or  au  dauphin  pâmé  d'azur. 

Monfeigneur  le  Dauphin  porte  écartelé 
de  France  &  de  Dauphiné. 
;  On  repréfente  ordinairement  la  tête  du 
dauphin  un  peu  penchée  &  tournée  vers 
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le  flanc  dextre  de  View  ,  comme  dans 
planche      deux  exemples  précédents. 

Si  la  fituation  étoit  différente,  il fau- 
FiGURfs   droit  1  exprimer. 

*ATiXf  L"      Delphini ,  à  Florence ,  porre  parti  d'ar- 
Des      Sent  &  d'azur  à  trois  dauphins  nageant 
rangés  en  fafee  de  l'un  en  l'autre. 
Dauphin.      Fdtz- James  ,  en  Angleterre  ,  d'azur  au 
dauphin  couché  d'argent. 

Ce  mot  couché  veut  dire  qu'il  a  la  tète 
tournée  vers  la  pointe  de  l'écu  ,  au  lieu 
d'être  tournée  au  flanc. 

Nernier  ,  d'azur  à  deux  dauphins  adot 
tés  d'argent. 

•  *aw.  Fig.  z  s  ,  Le  Duché  de  Bar  porte 
d'azur  femé  de  croix  recroifertées  au  pied 
fiché  d'or  ,  à  deux  bars  adofles  de  même. 

Germont-Nefle ,  de  gueules  femé  de 
trèfles  d'or ,  à  deux  bars  adoflés  de  même. 

Marchins  ,  en  Flandres ,  d'argent  au 
barbeau  ou  bar  de  gueules  mis  en  pal. 

Rouville  ,  d'azur  femé  de  billettes  d'or  f 
à  deux  bars  adofles  d'argent. 

Le  Bel ,  de  gueules  à  trois  bars  d'ar* 
gent  rangés  en  pal. 

Kerchreac ,  en  Bretagne  ,  de  gueules 
à  trois  bars  d'or  mis  en  pairie ,  les  têtes 
confrontées  en  cœur ,  ou  en  abîme* 

Kippenheim ,  en  Alface ,  porte  de 
même ,  à  la  différence  que  les  queues  des 
bars  font  à  l'abîme. 
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&g'  1 3  y  Chabot  porte  d'or  à  trois 
chabots  de  gueules.  PLxjaim 

Fig.  z^,  Salmes ,  Principauté,  porte  suite  m$ 
4e  gueules  à  deux  faumons  adoflts  ,5?i£5- 
d'argent.  «s. 

Fig.  13,  MANCINI  porte  d'azur  à  T%ssorUm 
deux  poiltbns  ranges  en  pal  d'argent.  chaboti, 
.    Fig.  i€ ,  DE  CussÉ  ,  en  Bretagne  ,  cu^U 
porte  d'argent  au  fautoir  de  fabie  ,  au  can- 
ton de  gueules  chargé  de  deux  poiflbns 
d'argent  rangés  en  fafce. 

Raoul ,  d'azur  au  poiftbn  d'argent  mis 
en  fafce  ,  accompagné  de  quatre  annelets 
de  même  ,  trois  rangés  en  chef  &  un  ea 
pointe. 

De  Blocg,  de  gueules  à  trois  carpes 
l'une  fur  l'autre  en  fafce  d'argent. 

Champ  -  Girault ,  de  fable  à  trois  ha- 
rengs d'argent  mis  en  pal  2  &  1 . 

Trouttebeck  ,  en  Angleterre  ,  cPazur  à 
trois   truites  enlacées  en  triangle  d'or. 

De  Luc-Fontenai  porte  d'azur  au  bro- 
chet d'argent  mis  en  fafce  ,  furmonté        .  . 
d'une  étoile  en  chef  d'or. 

Fig.  1 7,  Ville-Branche  ,  en  Bre- 
tagne, porte  de  gueules  à  la  fafce  d'ar-  - 
gent,  accompagnée  de  trois  hures  de  bro- 
chets de  même. 

De  Sartine  ,  à  Paris ,  d'or  à  la  bande 
d'azur ,  chargée  de  trois  poiflons  (  ou 
ikrdines  )  d'argent ,  pofés  en  pal. 
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Fig.  Z(?,dkThiardde  BissYpôrte 
*L£x*HE  d'or  à  trois  écrevifles  de  gueules  ,  deux 

Suite  des   &  Une. 

^ItuÎeI-      Flogny  ,  d'argent  à  trois  écrevifles  de 

ibs.  gueules. 
_  Prieur  de  Chantelou  ,  d'azur  à  trois 

ïcrcviffcs.  «creviffes  d  or. 

coquines.     Fig*  ?  s  '  Bourbon  ancien  portoit 

d'or  au  lion  de  gueules  ,  à  Porle  de  huit 
coquilles  d'azur. 

D'Àmanzé ,  de  gueules  à  trois  coquilles 
d'or. 

Les  coquilles  qui  montrent  le  dedans 
vannets.  s'appeUent  vannets  en  blafon. 

Fig.  2  o  ,  Ne YDECK  ,  dans  le  Tirol , 
porte  d'argent  à  trois  vannets  renverfés  , 
mis  en  bande  de  gueules. 
-  Vannelat ,  d'azur  à  un  vannet  d'or. 
Stalburger ,  à  Francfort  ,  d'azur  à  trois 
vannets  d'argent. 

Stiachuvitz  ,  en  Siléfie  ,  porte  fafcé  de 
quatre  pièces  d'argent  &  d'azur ,  à  dix 
\         vannets  renverfés ,  pofés  trois ,  deux  ,  trois 
&  deux ,  de  l'un  à  l'autre. 
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Es   înfedes  ,  comme  les  mouches  * 


L 

lés  abeilles  ,  les  lauterelles  &c.  n'ont  *LAAxï?* 

point  d'attributs  particuliers.  Ils  peuvent  suite  des 

être  vus  volants  ou  paffants.  r 


Fig.  i  y  Barberin  porte  d'azur  à 


NATUREL- 
LES. 


trois  abeilles  d'or.  "  jjjggj & 

Fig.  2  ,  de  Thou  porte  d'argent  au  Mouchcs, 
chevron  de  fable,  accompagné  de  trois  abeilles, 
mouches  ou  taons  auffi  de  fable. 

Verthon  ,  d'azur  à  la  fafce  d'argent 
chargée  d'une  mouche  de  fable. 

Boton  ,  d'argent  à  une  ruche  de  fable , 
l'écu  femé  d'abeilles  de  même. 

Fig.  3  ,  Berard  porte  d'argent  à  la 
fafce  de  gueules  chargée  de  trois  trèfles- 
d'or  ,  accompagnée  de  trois  fauterelles  de 
finople- 

Parife  ,  d'argent  à  trois  corbeaux  de 
fable  béquetant  chacun  une  fauterelle  de 
finople  qu'ils  tiennent  fous  leurs  ferres. 

Fig.  4  ,  Grillet  porte  d'azur  à  la 
fafce  d'argent.  ,  accompagnée  en  chef 
d'un  grillon  parlant ,  &  en  pointe  d'une 
étoile  de  même. 

Grille-Robiac  ,  de  gueules  à  la  bande 
d'argent  ,  chargée  d'un  grillon  de  fablel 

Les  papillons  ont  quelquefois  fur  les 

L 


Di 
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ailes  des  marques  rondes  d  'émail  différent, 

PIxxu.E  ^ors  on  ^c  m*r**U** 

SaiTE  de  s     fv-  5  >  Allaire  porte  de  gueules 

Fiotrtes    au  chevron  d'or  ,  accompagné  de  trois 

NATUREL-  .  '  r  & 

les.      papillons  volants  d  argent. 
jnfiffes  &     Barrin  de  la  Galliflbniere  ,  d'azur  i 

Finies.  .  ...      ,  . 

lapilions.  tro,s  papillons  d  or  volants. 

De  Tulles  ,  d'argent  au  pal  de  gueules 
chargé  de  trois  papillons  volants  d'argent. 

F ig.  S  ,  Rancrolles  ,  en  Picardie  , 
porte  de  gueules  au  papillon  volant 
d'argent ,  miraillé  de  fable. 

Boleuvre  ,  en  Angleterre  ,  de  fable 
au  papillon  volant  d'argent  ,  miraillé  du 
champ. 

On  appelle  papelonné  un  ouvrage  à 
écailles  ,  tel  qu'il  eft  repréfcnté  dans  la 
fig-  7-  Le  plein  des  écailles  tient  lieu  du 
champ  f  &  les  bordures  d'ornements. 

Fig.  y,  FOULEUSE  DE  FLAV ACOURT 

porte  d'argent  papelonné  de  gueules ,  femé 

de  trèfles  renverfés  de  même. 

Ronquerolles  ,  de  gueules  papelonné 

d'argent.  D'Arquainvilliers  ,  d'hermine 

papelonné  de  gueules. 

Ville  ,  en  Savoie  ,  de  gueules  à  deut 

fafces  d'argent  papelonnées  du  champ  , 

femées  de  flammes  de  même, 
serpents ,     Les  ferpents  ,  couleuvres  ,  vipères  &c. 
coufeuvres  fe  mettent  ordinairement  en  pal  ,  quel. 

quefois  en  fafee  ,  ou  en  rond  le  mordant 
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la  queue  ;  ce  qu'il  faut  toujours  exprimer.  ^ 

Lorfque  les  ferpents  ou  couleuvres  pa-  plancms 

roiffent  dévorer  quelqu'autre  animal ,  on  S**U' 

les  nomme  guivre  ou  biffe.  Figure? * 

Fig.8\  de  Refuge  porte  d'argent  KAîi^ 

à  deux  fafces  de  gueules  ,  à  deux  cou-  H'^tSr 
leuvresou  ferpents  affrontes  d'azur  bror 

Chant  fur  le  tOUt.  Serpentt , 

Fig.$  J-AUZON  porte  d'azur  à  trois  Sc.1014^' 
ferpents  arrondis  fe  mordant  la  queue. 

Fig.  1  o  ,  (Elchingen  ,  en  Suabe  ' 
porte  de  gueules  à  la  faîce  d'argent, 
chargée  d'une  couleuvre  tortillée  &  raa> 
pante  de  fable. 

Fig.  1 1 ,  le  Duché  de  Milan  porte 

d'argent  à  la  guivre,  ou  biffe  d'azur  , 
couronnée  d'or  ,  dévorant  un  enfant  iffant 
de  gueules. 

Puffay ,  d'azur  à  trois  ferpents  d'argent, 
couronnés  &  langues  d'or  ,  mis  en  pal 
2  &  1.  1" 

Fîeurî ,  d'azurau  fautoîr  d'or  acconv 
pagne  de  quatre  ferpents  de  même  mis 
en  fafee. 

Chiflet ,  de  gueules  au  fautoir  d'or  y 
accompagné  en  chef  d'un  ferpent  arrondi, 
mordant  fa  queue  ,  d'argent. 

Bichi  ?  de  gueules  à  une  colonne 
d'argent  ,  la  baze  &  le  chapiteau  d'or ,  en- 
tortillée d'une  guivre  d'azur  ,  dévoranc 
un  enfant  iffant  de  finople. 
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Colbert  ,  d'or  à  une  couleuvre  on- 
'PL  anche  Voyante  en  pal  d'azur. 

SUITE  DES  aUtfeS  rePtlIeS   n  °nt    nCn   "e  Par" 

fiGURES  ticulier  ;  on  les  reconnoîtra  aifément  à 
KAIis.Bt   leur  forme. 

lnfefies  &      Fig.  i  2  ,  Le  TELLIER  porte  d'azur  à 

gueules ,  chargé  de  trois  étoiles  d'or. 

ftg>  *3  y  LOSADA  porte  d'argent  i 
deux  lézards  de  finople  mis  en  barre  , 
charge's  d'une  cotice  alezée  d'argent. 
Grenouil-  ,  f  i^.  1 4  7  ÂKDEL1N  porte  d'or  à  trois 
grenouilles  Contournées  de  finople. 

Limitons.       Fig,  1  S 

^HIBOUST  porte  de  finople 
a  trois  limaçons  d'argent ,  à  t'écuflbn  en 
abîme  de  même  ,  chargé  de  trois  mer- 
lettes  de  fable. 

AlefTo ,  d'azur  au  fautoir  cfor  ,  can- 
tonné de  quatre  limaçons  de  même. 
Fourmis.      Fig,  1 6  >  BIGOT  ,  d'argent  au  chevron 
de  gueules  ,  accompagné  de  trois  fourmis 
de  fable. 

:''  Haubert  ,  de  finople  à  la  fourmilliere 
d'or  ,  l'écu  femé  de  fourmis  dé  même. 
Geuffrion  ,  d'azur  au  lion  d'or',  à  l'étoile 
de  même  /  cantonné  en  chef  à  dextre, 
à  la  fafce  d'argent  brochant  fur  le  tout, 
Chargée  de  trois  fourmis  de  fable. 
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il 


N  met  au  nombre  des  figures  chi- 
mériques celles  qui  n'exiftent  pas  dans  PZA^xuE 
la  nature  ,  ou  qui  n'exiftent  point  telles  Figures 
que  l'imagination  les  repréfente.  -Chimfiû. 


QUfcS, 


Telles  font  ,  i°  les  figures  ou  têtes 
d'anges  &  de  chérubins  ;  20  les  cen-* 
taures  ,  les  firenes ,  les  harpies  &c. 

3  0  Les  hydres  à  plufieurs  têtes  ,  les 
dragons  monftrueux  ,  les  lions  &  autres 
animaux  dragonnés  ,  les  griffons  &  autres- 
figures  inventées  par  les  peintres  &  les 
poètes,  '  ^ 

Fig.  iy  \  Engels  H  OFEN  ,  en  Bavière,  Ans« 
porte  d'azur  i  un  ange  de  front ,  joignant 
les  mains ,  l'étole  au  col  d'argent  fur  une 
plaine  d  or. 

De  Limieu  ,  en  Picardie  ,  de  fable  a 
trois  anges  de  front,  joignant  les  mains  d'or, 
Fig.  18  ,  DE  Cailly  porte  d'argent 
à  trois  têtes  de  chérubins  de  gueules. 

Fig.  z g  ,  Buocafoco  ,  en  Italie  * 
porte  de  gueules  à  une  tête  de  chérubin 
ailée  de  fix  pièces ,  les  deux  ailes  d'en 
haut  élevées  &  terminées  en  fautoir  ,  les 
deux  du  milieu  éployées  &  abaifTées  >  les 
deux  d'en  bas  abaifTées  &  terminées  ea 
fautoir  vers  la  pointe. 
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Fig.  20  ,  SatURNIni,  a  Rome,portc 
planche  coupé  d'or  &  d'azur  au  centaure  tirant 
xxil    $un  arc  encoché  de  l'un  en  l'autre. 

çh^mer/q.  *  »  LA  Sesquiere  ,  en  Lague- 

.  doc ,  porte  d'azur  à  une  firene  fe  peignant 

TXYjC/iE  ^  mirant  d'argent  fur   des  ondes  au 

ta»*  naturel. 

Harpies.  rennden  ,  en  Allemagne  ,  de  gueules 
à  une  firene  à  deux  queues  qu'elle  tient 
de  fes  mains  d'or  ,  couronnée  de  même. 

Burdian  ,  en  Franconie  ,  de  gueules  à 
une  firene  fans  bras  d'argent. 

Fig.  2  ,  Boudrac  porte  d'or  1  une 
harpie  de  gueules. 

Calois  de  Mefville  ,  de  gueules  femé 
de  fleur-de-lis  d'argent ,  à  une  harpie  de 
même. 

b3«5'  F*'  3  >  N-  porte  ^argent  à  une 
monftrucux  hydre  de  gueules  ,  armée  &  lampalfée 
*c'  definople. 

'  Joyeufe  portoit  pallé  d'or  &  d'azur  de 
fix  pièces ,  au  chef  de  gueules  chargé  de 
trois  hydres  d'or. 

Fig.  4  y  Ver  vin  s  porte  de  gueules  au 
dragon  d'or. 

Fig.  5,  d'Ancezune  porte  de  gueules 
à  deux  dragons  monftrueux ,  à  faces  hu- 
maines ,  affrontés  d'or. 

Montdragon  ,  de  gueules  au  dragon 
msnftrueux  d'or. 

Fig.  6",  ALTEM30URG  porte  d'or  au 
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lion  dragonné  de  gueules  ,  couronné , 

lampalTé  ,  armé  d'azur.  PxxfiïZ 
Fis*  7  ,  de  St.  Pierre  porte  d'or  figures 

trois  coqs  dragonnes  de  lable  ,  crêtes  ques. 
de  gueules.  p«gons, 

_o  „  Lions  mon- 

Fig.  8  ,  DU  BREUL  porte  dor  au  ftmeiuAc 
griffon  d'azur. 

Capeci ,  d'argent  au  grifFon  de  gueules. 
L'Aubefpin  ,  d'or  à  trois  griffons  d'azur  f 
couronnés ,  béqués  ,  langues  &  armés 
de  gueules.  Bonpart ,  en  Dauphiné ,  coupé 
d'argent  &  de  gueules  au  griffon  de  l'un 
en  l'autre.  Grattel  de  Dolomieux  ,  en 
Dauphiné ,  d'azur  au  griffon  d'or. 

Fig.  £ ,  Styrie  ,  Province  ,  porte  de 
finople  au  griffon  fans  ailes  ,  d'argent ,  je- 
tant par  la  bouche  des  flammes  de  gueules. 

Fig.  1  o  ,  DE  Hof  ,  en  Allemagne  , 
porte  de  gueules  au  lion  mariné  d'or. 

Meltich  ,  en  Siléfie ,  d'argent  au  griffon 
mariné  de  fable. 

Niemptfcher  $  en  Siléfie  ,  coupé  d'ar- 
gent &  de  gueules  à  la  licorne  marinée  de  j 
l'un  en  l'autre. 

Fig.  1 1  ,  Froment  ,  en  Brie ,  porte 
d'azur  au  lion  d'or  ,  la  tête  humaine  de 
ca  nation  ,  tournée  de  front. 

Wenger  ,  en  Bavière  ,  d'argent  au  lion 
de  fable  ,  la  tête  humaine  d'un  vieillard 
de  carnation  ,  tournée  de  trois  quarts  > 
tortillée  d'argent, 
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Fig.  z  2  ,  Eply  ,  en  SuilTe ,  porte  d'or 
*LxxiuE  au  non  la  queue  de  paon  ,  d'azur. 

Paftowitz  ,  en  Silcfie  ,  coupé  de  fable 
•CHiMERi-  &  de  gueu|es  àu  lion  d'argent ,  la  tête  de 
©ragons ,  cmen  ,  brochant  fur  le  tout. 
ûxSci^âcT     WéifTen ,  en  Carinthie  ,  de  gueules  au 
lion  la  téte  de  loup  ,  d'argent. 

,  Erlin-von-Norbeck.  ,  en 
Alface  ,  porte  d'azur  à  un  aigle  ,  la  tête 
&  col  de  femme  ,  couronné  d'or. 

Fig.  14,  Flansen,  dans  la  Thuringe, 
porte  d'argent  à  un  aigle  ,  la  tête  de  loup 
de  fable  ,  chargé  fur  l'eftomac  d'un  crôif- 
fant  d'argent. 

Fig*  1 5  >  BuSDRAGHï  porte  d'argent 
au  dragon  monftrueuK  ,  ayant  tête  humaine 
dans  un  capuchon  ailé  de  gueules. 

Fig.  i€ ,  ReïnacH  porte  d'or  au  lion 
de  gueules  chaperonné  d'azur. 

Hattes  ,  en  Bretagne ,  d'azur  au  lion 
d'argent  chaperonné  de  gueules. 

Fig.  z  y  ,  Buccam  a2i,  à  Rome,  porte 
de  gueules  au  lion  ailé  d'or  ,  coupé  d'azur. 

Fig.  z8  ,  Rusticuli  porte  dor  au 
mont  parnafle  de  finople  ,  mouvant  de 
la  pointe  ,  furmonté  du  cheval  pégafe 
contourné  cFargent. 

Fig.  z  $ ,  N.  porte  d'or  au  cerf  ailé 
de  gueules. 

s    Cadenet ,  en  Brefle ,  d'azur  au  taureau 
furieux  ailé  d'or. 
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Senitz  ,  en   Siléfie  ,   de  gueules  au 
poilfon  ailé  d  argent ,  mis  en  bande. 

Ainfi  des  autres  figures  chimériques 
qui  pourront  fe  rencontrer.  On  aura  foin , 
en  les  blafonnant  de  les  décrire  de 
manière  que  l'on  puifTe  en  concevoir  la 
forme  &  l'attitude  ,  Tans  en  voir  la  figure. 

Une  boucle  cerclée  &  furmontée  d  une  Monde; 
croix  ,  s'appelle  en  blafon  monde. 

Fîg.  20  ,  BREMONT  porte  de  gueules 
à  la  tour  crénelée  de  deux  pièces  d'argent , 
maçonnée  de  fable  >  furmontée  d'un 
monde  d'or ,  cerclé  &  croifé  d'argent.  ■ 

L'Eleâeur  Palatin  porte  ,  pour  armoi- 
ries de  fon  éleâorat  >  un  écuflbn  de 
gueules  chargé  d'un  monde  d'or. 
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 iEs  arbres  font  quelquefois  d'un  feul 

'émail.  Quelquefois  leurs  tiges  &  leurs 
fruits  font  de  couleurs  différentes  , 
pour  l'exprimer  ,  on  fe  fert  des  mots  fuftê 
pour  la  tige  ,  fruité  pour  le  fruit ,  à  l'ex- 
ceprion  du  chêne  ,  pour  lequel  on  dit 
englanté.  Si  les  racines  paroifTent  ,  les 
arbres  font  dits  arrachés. 

Fig.  1  9  LOMENIE  porte  d'or  à  l'arbre 
arraché  de  finople  ,  au  chef  d'azur  chargé 
de  trois  lofanges  d'argent,  . 
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S    ■  Fig .  2  ,  Maugis  porte  d'azur  à  Tarbre 

*xxï™  d'or- 
dbj         Nogaret ,  d'argent  au  noyer  de  finople 

Liantes:  arraché. 

Axbrci.       Tagliavia ,  en  Sicile  ,  d'azur  au  palmier 
d'or. 

La  Villeléon  ,  en  Bretagne  ,  d'argent  à 
un  houx  de  finople  ,  au  chef  de  fable  fretté 
d'or. 

Du  Frêne  ,  d'or  au  frêne  de  finople. 

L'Eftourge  ,  coupé  de  pourpre  &  d'ar- 
gent à  un  cyprès  de  finople  brochant  fur 
le  tout. 

Sapin  ,  d'azur  au  fapin  arraché  d'or. 

On  voit  par  ces  exemples  ,  qu'il  faut , 
autant  qu'il  eft  poflible  ,  défigner  Pefpece 
de  l'arbre. 

Fig.  3 ,  St.  Pons  de  Thomieres 

porte  d'argent  à  l'orme  de  finople  fufté 
de  fable. 

Fig.  4  y  de  MOUSSY  porte  d'or  au 
pin  de  finople  fruité  d'or  ,  au  chef  d'azur 
chargé  de  trois  étoiles  d'argent. 

Du  Perrier  ,  en  Dauphiné  ,  d'or  au 
poirier  de  finople  fruité  du  champ. 

Verfe  ,  en  Flandres  ,  de  fable  au  pom- 
mier d'or  fruité  de  gueules. 

Fig*  j  ,  MissiRIEN  ,  en  Bretagne  , 
porte  d'argent  au  chêne  de  finople  englanté 
d'or  ,  au  canton  de  gueules  chargé  de 
deux  haches  d'armes  adoflées  d'argent. 
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D'Orgeoifo ,  de  gueules  à  trois  fleur- 

de-hs  d'argent,  au  chef  de  même  chargé  Ï>LXA^™ 
dun  chêne  à  «ieux  branches  pallies  en  DES 

fautoir  de  linople  ,  englanté  d'or.  plantes. 

•   Fig.tf,   MOxSTOLIVET   porte  d'or  à  Arbres. 

un  olivier  arraché  de  finople. 

On  appelle  redorte  ,  une  branche  de  avortée] 
frêne  ou  d'un  auire  arbre  retortillée  en 
anneaux  les  uns  fur  les  autres.  Il  y  en 
a  fans  feuilles  ,  &  d'autres  avec  des 
feuilles. 

Fig.  7  ,  TORT  A  ,  à  Naples ,  porte 
d'azur  à  une  redorte  feuillée  de  trois 
pièces  d'or. 

-  Knippinck,.en  Allemagne,  parti  (Tor 
&  de  gueules  à  une  redorte  fans  feuilles 
de  fable. 

Seckendorf ,  en  Franconie  ,  d'argent 
à  une  Redorte  de  lierre  de  deux  pièces , 
feuillée  de  huit  pièces  de  gueules. 

Le  crequier  eft  une  efpece  de  prunier  Cicquicl1 
fauvage  mal  defliné.  On  le  représente  à 
peu  près  comme  un  chandelier  à  fepc 
branches. 

Fig.  8  s  Crequi  porte  d'or  au  cre- 
quier de  gueules. 

Drancourt  ,  d'argent  au  crequier  de 
gueules. 

De  Yflinger  ,  en  Suîfle  ,  de  gueules  ] 
au  crequier  à  cinq  branches  d'or. 

On  ne  trouve  quelquefois  que  des 
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troncs  ou  chicots  d'arbres.   Il  faut  en 
*LxxïvE  de^Bner  le  nombre  &  la  pofîtion. 

des        F*g-  S  *  Gouyon  porte  d'or  à  deux, 
plantes,  chicots  de  gueules  rangés  en  fafce. 
tî?nc?d?a*     Stumpfen  ,  dans  la  HefTe  ,  d'argent  à 
d«s.        deux  troncs  d'arbres  arrachés  ,  ébranchésy 
palfés  en  fautoir  de  gueules. 

Chênel  ,  en  Xaintonge  ,  d'argent  à 
trois  chicots  droits  de  linople. 

D'Argelot ,  d'or  à  deux  troncs  d'arbres 
arrachés  de  fable ,  mis  en  pal. 
Aibie  fcc.      De  Befcot ,  coupé  d'or  &  de  gueules  â 
l'arbre  fec  au  naturel  brochant  fur  le  tout. 

Quand  il  fe  trouve  des  feuilles  féparées, 
il  faut  remarquer  l'efpece  ,  le  nombre ,  la 
pofition ,  &c. 
Feuilles.  Flg.  10'  *  DE  laVieuvillb  porte 
d'argent  à  fix  feuilles  de  houx  rangées 
3,2,  i  ,  d'azur. 

Fig.  z  z  ,  Figueroa.  ,  en  Efpagne  , 
porte  d'or  à  cinq  feuilles  de  figuier  de 
finople  en  fautoir. 

Bonnevil  ,  dans  le  Valois  ,  d'or  au 
chevron  de  fable  ,  accompagné  de  trois 
feuilles  de  chêne  de  finople. 

ClapifTon  ,  d'or  au  lion  de  fable  9 
accompagné  de  trois  feuilles  de  perfil 
de  finople. 

Gerbes  &  z  2  ^  Gevaudan  ,  Province  , 

porte  de  gueules  i  la  gerbe  d'or  ,  liée 
du  champ,  . 
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Auft  ,  de  fable  à  trois  gerbes  d'or  liées 

de  gueules.  •  PYxirZ 

"'    Champeaux  ,  dans  la  Brie  ,  d'azur  à  la  DES 
gerbe  d'or  liée  de  gueules  ,  béquetée  de  Plantes. 
deux  pigeons  affrontés  d'or.  épfslbcS  & 

Orge  mont  ,  d'azur  à  trois  épis  d'or. 

Boulone ,  d'azur  à  la  fafce  d'or  ,  char- 
gée de  trois  rofes  de  gueules  ,  accom- 
pagnée de  trois  épis  d'or. 

Piolans  ,  de  gueules  à  fix  épis  d'or  , 
rangés  3  }  2  ,  1  ,  à  la  bordure  de  même. 

Blanot ,  d'azur  à  trois  épis  d'or  mou- 
vants d'un  croifTant  d'argent. 

Quant  aux  différents  fruits  qui  fe  Fiuits» 
rencontrent  dans  les  armoiries  ,  il  faut 
en  défigner  l'efpece  9  le  nombre  &  la 
fituation.  S'ils  font  accompagnés  de 
feuilles,  on  les  dit  feuilles  s  s'ils  pendent 
à  une  branche  ,  ils  font  foutenus. 
'  Fig*  1 3  >  ARBOT  ,  en  Angleterre  , 
porte  d'hermine  au  pal  de  gueules  , 
chargé  de  trois  poires  d'argent. 

Peruti  ,  à  Florence  ,  d'azur  à  trois 
foires  d'or.  Du  Perenno  ,  en  Bretagne  , 
de  même ,  à  la  fleur-de-lis  d'argent  en 
abîme. 

Fig.  14  ,  Frïzon  porte  d'or  à  trois 
fraifès  de  gueules  ,  feuillées  de  finople. 

Morifot  ,  en  Bourgogne  ,  d'argent  à 
trois  mûres  de  fable  ,  à  la  quintefeuille 
de  gueules  en  abîme. 
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  Fig.  z  j  ,  RAGUENAU  ,  en  Poitou  , 

planche  Porte  darur  à  trois  melons  d'or. 

xxiv.        Favier  du  Boulai  ,  de  gueules  à  trois 
^/tes.  concombres  d'argent. 
Truits.  l&  »  Gasï-Bavorny  porte  d  or 

à  trois  pommes  d'azur. 

De  Pomereul  ,  d'azur  au  chevron  d'or 
accompagne  de  trois  pommes  d'or.. 

Aplepy  ,  d'argent  à  la  bande  de  fable 
chargée  de  trois  pommes  d'or  ombrées  de 
gueules. 

Fig.  i  y  ,  N.  porte  de  gueules  à  trois 
pommes  de  pin  d'or  2  &  1  y  furmontées 
d'un  lion  léopardé  d'argent. 
,    Baffet ,  en  Dauphiné ,  porte  d'azur  à  la 
pomme  de  pin  d'or. 

DevTalhouet,  en  Bretagne,  d'argent 
à  trois  pommes  de  pin  renverses  de 
gueules. 

Mayot ,  d'or  à  cinq  pommes  de  pin 
de  finople  ,  pofées  2,2,  1. 

Fig  1 8  ,  Rocci ,  à  Rome ,  porte  d  or 
au  raifin  de  gueules  foutenu  d'un  pampre 
de  finople  ,  au  chef  coufu  du  champ 
chargé  d'un  aigle  de  fable. 

Fraguier ,  d'azur  â  la  fafce  d'or  ac-^ 
compagnie  de  trois  raifins  de  même. 

Olier-Nointel  ,  d'or  au  chevron  de 
gueules  ,  accompagné  de  trois  raifins  au 
naturel  ,  feaillés  de  finople. 

De  Thoify  ,  en  Bourgogne  ,  d'azur  à 
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trois  glands  d'or.  Le  Fevre  ,  d'argent  à 
trois  glands  de  finople.  PjanyH* 

Martin  des  Hurlieres ,  d'argent  à  trois  des 
glands  feuilles  &  foutenus  de  finople.  Plantes. 

Des  noifettes  dans  leur  fourreau  ,  en  Fruits, 
termes  de  blaftfrT,  fe  nomment  coquerelles. 

Fig.  Z  $  ,  HUAUT  DE  MONTMAGNI 
porte  d'or  à  la  fafee  d'azur ,  chargée  de 
trois  molettes  d'éperons  d'or ,  accompa- 
gnée de  trois  coquerclles  de  gueules. 

Des  fleurs  de  quatre  ou  cinq  feuilles  fleurs: 
rondes  ,  percées  parle  milieu ,  fe  nomment 
quant  ou  quinte- feuilles, 

Fig.  20  ,  PhejlippeaUX  porte  d'azur 
femé  de  quarte-feuilles  d'or  ,  au  canton 
d'hermine.  Cette  maifon  'écartele  au  2  &  \ 
3 ,  de  Cottereau  ,  qui  eft  d'argent  à  trois 
lézards  de  finople. 

Philippes  de  Poges  ,  de  gueules  à  fix 
quarte-feuilles  d'argent ,  3  ,  2,1. 

Louvet ,  de  gueules  à  quatre  pals  coufus 
d'azur  ,  le  tout  femé  de  quarte-feuilles 
d'argent.  > 

D'OliWa  ,  en  Pologne  ,  d'argent  à  la 
bande  d'azur  ,  chargée  de  trois  quarte- 
feuilles  de  gueules. 

De  Breauté  ,  d'argent  à  une  quinte- 
feuille  de  gueules. 

Patornay  ,  en  Franche-Comté  ,  d'azur 
à  une  quinte-feuille  d'or  ,  accompagnée 
de  trois  croiffants.  d'argent. 
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planche     D'Argouges  ,  éca.rtelé  de  gueules  & 
xxiv,    d'azur  ,  à  trois  qqincefeuilles  de  gueules 
fur  le  tout ,  pofées  2,1, 

Le  trèfle  eft  une  herbe  à  trois  feuilles 
avec  une  petite  queue.  Voyez  la  planche 

Du  Prat  ,  d'or  à  la  fafee  de  fable, 
accompagnée  de  trois  trèfles  de  finople. 

GrofTet ,  d'argent  à  neuf  trèfles  de 
finople  mis  en  croix. 

De  Luzac  ,  de  fable  à  neuf  trèfles  d'or 

«n«  3  y  3  y  3- 


— r- 


LEÇON  XXV. 

Toutes  fortes  de  fleurs  peuvent  entrer 

PL,  A  NCHE  «  é*  *  * 

xxv.     dans  la  comroiition  des  armoiries.  Elles 
suite    n'ont  de  particulier  que  les  termes  de  tiçé 

des  Fleurs.   ^  ^  ^  &  fculLU  p0UT   les  feuilles 

qui  les  accompagnent. 

La  rofe  eft  dite  boutonnée  lorfque 
fon  cœur  n'elt  pas  de  la  même  couleur 
que  la  fleur. 

Les  fleurs-de-hs  qui  fe  voient  aux 
armoiries  de  France  &  autres  ,  ne  font 
pas  à  la  vérité  des  fleurs  véritables  ,  cepen- 
dant nous  les  rangerons  dans  cette  clafle 
â  caufe  du  nom.  On  les  connoit  affez  à 
leur  figure  ,  fans  qu'il  foit  néceflaire  d'en 
donner  une  defcrîption. 

Quand 
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Quand  elles  font  coupées  par  le  bas  , 


de  forte  qu'il  n'en  paroît  que  la  partie  d'en  PL/^E 
haut,  on  ajoute  ,,,en  blafonnant ,  ce  mot  SuiTE  DEJ 
nu  pied  nourri.  Le  lis  peint  au  naturel ,  tel  Nantis. 
qu'il  croît  en  terre  ,  s'appelle  dans  le  bla-  Flcut$- 
fon  lis  de  jardin. 

Fig.  1  ,  France  porte  d'azur  à  trois 
fleurs- de-lis  d'or. 

Fig.  2  ,  Vignacourt  porte  d'argent 
à  trois  fleurs  -  de  -  lis  au  pied  nourri  de 
gueules. 

De  Goy  porte  parti  d'or  &  d'azur  à 
trois  fleurs-de-lis  au  pied  nourri  de  gueules, 
brochant  fur  le  tout. 

Goldy  ,  en  Suifle  ,  coupé  d'argent  & 
de  gueules  à  deux  rofes  de  gueules  fur 
argent  &  à  la  fleur  de-lis  au  pied  nourri  & 
renverfé  d'argent  fur  gueules. 

Fig.  3  7  Le  Febvre  d'Ormesson 
porte  d'azur  à  trois  lis  de  jardin  d'argent  f 
tigés  &  feuillés  de  finople. 

Anjorant  ,  d'azur  à  trois  lis  de  jardin 
au  naturel.  Graflïn  ,  de  gueules  à  trois 
lis  de  jardin  d'argent ,  tige's  ,  feuillés  de 
finople. 

Joli ,  d'azur  à  un  lis  au  naturel ,  au 
chef  d'or  chargé  d'une  croix  pattée  & 
alezee  de  fable. 

•  Fig.  4  ,  Bonne  au  porte  d'azur  à  trois 
grenades  d'or  ,  ouvertes  de  gueules. 
Granata ,  en  Efpagne  ,  d'azur  à  cinq 
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grenades  d'or  ,  ouvertes  de  gueules  en 
tlakche  fautoir. 

xxv'        Grenade  ,  Royaume ,  d'argent  à  la  gre- 
* lIntes?  nade  de  gueules  feuillée  de  finople. 
fleuri,    :  De  Bacouet ,  en  Picardie  ,  d'or  à  trois 
ancoljes  d'azur. 

Babut  ,  à  Nevers  ,  d'argent  à  trois 
fleurs  depenfees,  feuillues  &  foutenues 
d'azur. 

Thumeri ,  <Por  â  la  croix  engrêlee  de 
fable  ,  cantonnée  de  quatre  tulipes  do 
gueules  ,  tigres  ,  feuillées  de  finople. 

Paviot ,  d'or  à  trois  têtes  de  pavots 
de  finople. 

tmmmmm^m      Xe  Soleil  fe  recontroît  affez  par  fa  fi- 
TsTRts,   gure.  Il  eft  toujours  d'or.  Qnar.dil  eft  de 
wltlores.  C0Clleur  9  jl  prend  \e  r>omdy ombre  dé  fùleii. 
SoicU.       Fig*  $  ,  t>'AiIGRE  porte  burtld  d'or 
&  d'azur  ?  au  chef  du  dernier  chargé  de 
'trois  foleik  du  premier. 

Barault d'azur  à  la  crôix  d'or  canton- 
née de  quatre  foîeils  de  même. 
'  Fiji*  &  y  Soirs  ,  en  Efpagne  ,  porte 
d'or  à  une  ombre  de  foleil  de  gueutes  , 
à  la  bordure  componee  de  vair  &  de 
gueules. 

Solages  ,  d'or  à  l'ombre  de  foleil  de 
gueules. 

Hurault  de  Chiverni  ,  d'argent  à  la 
croix  d'azur  cantonne'e  de  quatre  ombres 
«de  foleil  de  gueules,  .       -  v 
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La  pofltion  du  croiflant  eft  d'être  mon-   ^ 

tant  ;  c'eft-à-dire  ,  que  fes  cornes  re-  planche 
gardent  le  chef  de  Vécu.  Quand  il  eft  XXV' 
placé  différemment  ,  on  l'exprime  ,  en  Mraoxls. 
difant  ,  verfê  quand  les  cornes  regardent  Croiffarnss 
k  pointe  de  l'écu  ;  tourné  lorfquelles  re- 
gardent le  flanc  dextre  ;  couiournt  fi 
elles  regardent  le;  flanc  féneftré.  Tournés 
en  bande  ,  adoffes  ,  appointes  ,  affrontés* 
mal-ordonnés  ,   terme  qui  s'entendent 
aHez  ,   &  dont  nous  allons  donner  des 
exemples.  •  ... 

ffà  y\  °E  Mont  AIGU  ,  en  Franche- 
Comté  ,  porte  de  gueules  au  croiflant 
d'argent.  » 

De  Thorigny  ,  en  Normandie  ,  d?ar- 
gent  a-u  croiflant  de  gueules. 

De  Rouvray  ,  en  Bourgogne  ,r  de 
gueules  au  croiflant  d'argent,  accom- 
pagné de  fept  billettes  de  même ,  trois  eii 
chef,  deux  en  fafcfe  &  deux  en  pointe. 

Des  Eflars ,  de  gueules  à  trois  croiflants 
d  or.  Marguîllet ,  d'azur  i  trois  crotftanti 
d  argent  l'un  fur  l'autre  ,  en  pal. 

Tous  ces  croiflants  font  montants  &  paf 
conféquent  dans  leur  pofirion  ordinaire. 

Fig.  8  ,  Nara  ,'en  Italie ,  porte  d'azmt 
à  trois  croiflants  verfës  l'un  fur  l'autre ,  efl 
pal  d'argent. 

De  Caftelnau  ,  tfor  au  croiflant  ren- 
verfé  de  gticulés; 

Mij  , 
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y  Luna  ,  dans  le  Royaume  de  Naples  & 

FLxxvHE  en  Efpagne  ,  porte  d'argent  au  croiflant 
astres   renver^  >  échiqueté  d'or  &  de  fable, 
Météores!  coupé ,  échiqueté  de  même, 
çipiflams.      fjg.  y  ,  Strozzi  porte  d'or  à  la  fafce 

de  fable  chargée  de  trois  croiflants  tournés 

d'argent. 

,  Dambach ,  en  Alface  >  de  gueules  au 
croiffant  tourné  d'or. 

Fig.  i  o  ,  Fulach  ,  en  Suiflè,  porte 
d'or  au  lion  de  gueules ,  parti  d'azur  au 
croiflant  contourné  d'argent. 

Edelften  ,  en  Suabe  ,  de  fable  à  deux 
cfoiffants  contournés  l'un  fur  l'autre  d'or  , 
parti  du  premier  à  deux  barres  du  fécond. 

Fig.  zz,  BanES  ,  en  Dauphiné,  porte 
d'azur  à  trois  croifTants  mal  -  ordonnés , 
les  deux  de  la  pointe  adofTés  d'argent. 

ZirchaW  ,  en  Siléfie  ,  d'azur  à  trois 
croifTants ,  les  deux  du  chef  adoflés  ,  celui 
delà  pointe  veifé  d'argent. 

Dety  ,  à  Florence  d'azur  à  trois  croit- 
iànts  tournés  en  bande  d'argent  2  &  i  ; 
c'eft-à-dire  ,  que  les  cornes  font  tournées 
du  coté  de  l'angle  dextre  du  chef. 

Lunati  ,  en  Italie  ,  d'azur  à  trois  croif-> 
lànts  ,  les  deux  du  chef  appointés  ou 
affrontés  ,  celui  de  la  pointe  montane 
d'argent. 

Michailles  ,  d'azur  à  deux  croifTants 
d'or  l'un  fur  lautre  ,  celui  de  la  pointa 
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▼erfé  d'or  ,  accoftés  de  quatre  befants  de 
même.  -  planche 

L'étoile   eft  ordinairement   de  cinq  ^Jaw 
pointes.  S'il  y  en  a  davantage  ,  il  faut  Metboms* 
le  fpécifier  en  blafonnant.  Etoiles 

fig.  12  ,  MontautL  porte  d'or  1 
la  bande  de  fable  chargée  en  cœur  d'une 
étoile  d'argent  ,  accompagnée  de  trois 
étoiles  de  gueules  ,  deux  rangées  en  chef 
&  une  en  pointe. 

Vigier  ,  d'or  à  trois  étoiles  d'azur. 
Bernard  de  Monteflus  ,  d'azur  au  che- 
vron d'or  accompagné  de  trois  étoiles  de  > 
même. 

Champier  ,  d'azur  à  une  étoile  d'or. 
De  Migieux  ,  de  fable  à  trois  étoiles  d'ar- 
gent. Néreftang,  d'or  à  trois  bandes  de 
gueules  ,  celle  du  milieu  chargée  de 
trois  étoiles  du  champ. 

Hardouin  de  Perefixe ,  d'azur  à  neuf 
étoiles  d'argent  pofées  3*3*3.  Fonfeca  , 
en  Efpagne  >  d'or  à  cinq  étoiles  de  gueules 
en  fautoir. 

Fîg*  1 3  >  Prévost  >  en  Suifle ,  porte 
parti  de  gueules  &  d'azur  à  une  étoile  1 
fix  rais  d'or  brochant  fur  le  tout.  ; 

La  Place  -  Fumechon  ,  d'azur  à  une 
étoile  à  fix  rais  d'or  ,  au  Iambel  d'argent. 
Linftten  ,  en  Suifle  d'argent  à  trois  étoiles 
a  fix  rais  de  gueules. 

Fig.  1  *f}  Galiv A,à  Venife,  porte  écar- 
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telé  d'argent  &  de  fable  à  une  e'toiïe  à 
PLxJvHE        ra's  écartelée  de  l>un  en  l'autre. 
astres  ,      Ifegi ,  à  Venife  ,  parti  d'argent  &  de 
Miteorbs.  gUeules  à  une  étoile  à  huit  rais  partie  de 
EloUcs*  l'un  en  l'autre.  Chàteauneuf ,  d'or  à  une 
éroile  à  huit  rais  de  gueules.  Le  Labou- 
reur ,  d'azur  à  une  étoile  à  huit  rais  d'or , 
au  chef endenté  de  même.  Heride  ,  de 
gueules  à  une  étoile  à  huit  rais  d'argent  , 
chargée  d'un  aigle  éployé  de  fable. 

De  Baux  portoit  de  gueules  à  une 
étoile  à  feize  rais  d'argent. 
Comète:  La  comète  efi^environnée  quelquefois 
de  clarté  ,  à  la  différence  de  l'étoile  ; 
quelquefois  elle  eft  caudée  ;  c'eft-à  dire , 
qu'elle  peut  avoir  une  trace  de  lumière, 
ij  Fig.  zj7  DU  Houley  porte  d'azur  à 
srois  comètes  caudées  d'argent. 

Mcliorati ,  à  Rome  ,  d'azur  à  la  co- 
mète caudée  d'or.Crifpi ,  à  Rome  ,  d'azur 
à  une  licorne  pahTante  d'argent  fur  une 
terraffe  de  finople  ,  furmontée  en  chef 
d'une  comète  caudée  d'or, 
uagts.  On  voit  aufli  dans  quelque  armoiries 
des  nuages  ,  l'arc-en-ciel  ou  d'autres  mé- 
téores. Les  nuages  reçoivent  plufieurs  poC- 
tions  &  diverïes  couleurs  ,  ce  qu'il  faut 
défigner. 

Fig.  zSy  MoreLLI  porte  d'azur  au 
nuage  d'argent  mis  en  bande  ,  traverfé 
<le  trois  flammes  de  même. 
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L'aroen  ciel  fe  peint  toujours  au  natu-   

rel  &  fç  met  en  fafce  un  peu  ceintré.  planche 

Fig.  1 7 ,  Claret  porte  d'azur  à  Tare-  *JJj 

en-ciel  au  naturel  ,  furmonté  de  trois  metlore$. 

étoiles  d'or  ,  &  accompagné  en  pointe  c£[cçn" 
d'un  faleil  d'argent.  % 

Mozen  ,  en  Mifaie* ,  porte  de  même  , 
mais  fans  étoiles. 


LEÇON  XXVI. 

JLjEs  éléments  qui  entrant  dans  la  corn-  

pofition  des  armoiries  .  font  le  feu  ,  l'eau  ,  des 

F  0  •   M         J    J  s.      '  ELEMENTS.» 

la  terre  &  tout  ce  qui  dépend  de  ces  trois 
éléments, 

Sous  le  feu  on  comprend  les  flammes , 
les  flambeaux  allumés  ,  les  charbons  ar- 
dents ,  &c. 

Fig.  18  %  Montaigu  porte  d'or  à 
trois  flammes  de  gueules  pofées  f  ,  I. 

De  Chaumelis  ,  en  Bourgogne  ,  d'or  au 
chef  de  gueules  chargé  de  trois  flamme* 
du  champ. 

Du  Perray  ,  d'azur  à  la  palmç  d'or  mifç 
en  fafce ,  accompagnée  de  trois  flammes 
de  même.  ; 

Ffg-  *  J>>  BATAILLE,  en  Bourgogne, 
porte  d'argent  à  trois  flammes  de  gueule^ 
mouvantes  de  la  pointe. 

Fig.  ?o  ,  Bertkand  ,  en  Velay, 
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porte  d'azur  à  trois  flambeaux  d'argent 

*LxxviE  a^um^s  ^e  gueu'es  7  m*s  en  pal  1 ,  1. 

des  *  La  Fare  ,  en  Languedoc,  d'azur  à  trois 
blements.  flambeaux  d'or  allumés  de  gueules,  ran- 
i*  roi.     gés  en  pal. 

Prandner  ,  en  Bavière  ,  d'or  à  deux 
flambeaux  de  fable  paflés  en  fautoir , 
allumés  d  argent. 

Fig.i  ,  Brandschidt,  en  Alface, 
porte  fafcé  de  gueujes  &  d'argent  de  fix 
pièces  ,  au  bâton  noueux  de  fable  mis  en 
bande  ,  allumé  d'argent. 

Schurftab  ,  en  Allemagne  ,  d'argent  à 
deux  barons  noueux  de  fable ,  paflés  en 
feutoir  ,  allumés  de  gueules. 

Fig.  2  ,  CarbonIERE,  porte  bandé 
d'azur  &  d'argent  de  huit  pièces  ,  l'argent 
femé  de  charbons  de  fable  ,  allumés  ou 
ardents  de  gueules, 
rem.  L'eau  renferme  les  fontaines  ,  les  riviè- 
res ,  les  ondes  ,  &ç. 

Fig.  3  ,  La  Font,  en  Languedoc, 
porte  de  gueules  à  la  fontaine  d'argent , 
au  chef  coufu  d'azur  ,  chargé  de  neuf 
étoiles  d'or  5  ,  4. 

Fig.  4  ,  Tr  anchemer  porte  de  gueu- 
les ,  coupé  ondoyé  d'argent ,  au  couteau 
d'or  emmanché  de  même  ,  plongé  dans  le 
coupé  d'argent. 

Fig.  5,  Lauterback,  danslaHefle, 
porte  de  gueules  à  une  rivière  courante 
en  bande  d'argent. 
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De  Çilfe  ,  dans  le  même  Pays ,  de 
finople  I  trois  rivières  courantes  en  fafce  PV™H,B 

argent.  DE$ 

Fig.  S  ,  PE  PONTAC  porte  de  gueules  Eléments. 
au  pont  à  cinq  arches  d'argent  ,  îuppor-  Xc4tt* 
tant  deux  tours  de  même  fur  une  rivière 
d'argent  ombrée  d'azur. 
-  Fig.  j  9  de  LEGUE  ,  en  Dauphiné  , 
de  gueules  femé  de  gouttes  d'eau  ou  de 
larmes  d'argent. 

La  terre  ne  fe  voit  point  en  armoi-  Li  Terre; 
ries  dans  fa  forme  naturelle  ,  mais  on  en 
trouve  fouvent  des  parties  comme  des 
montagnes,  des  collines.,  des  terralfes, 
des  rochers ,  &c, 

Fig,  8  ,  de  Vaux  porte  d'argent  à  la 
montagne  de  fable  furmontée  d'un  aigle 
de  gueules. 

Fig.  Freyberg  ,  en  Allemagne  , 
porte  d'or  au  lion  diffamé  ,  nai  fiant  de 
fable  ,  tenant  un  chic  or  d'argent ,  foutenu 
d'une  colline  à  trois  coupeaux  d'argent  , 
mouvant  de  la  pointe. 

On  entend  par  èoupeau  ,  le  fommet 
arrondi  des  montagnes  ou  collines. 

Fig.  z  o  ,  RivoIRE  porte  de  finople 
au  rocher  d'or. 

Le  Chancelier  de  l'Hôpital  portoic 
d'azur  à  une  tour  d'argent  plantée  fur  un 
rocher  de  même  ,  au  chef  coufu  de  gueu- 
les chargé  de  trois  étoiles  d'or. 
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De  Bachod  ,  en  Bugey ,  d'|zur  an 
jl anche  rocher  à  trois  pointes  d'or,  furmonté  d'une 
xxvi.   ^tojje      même  ,  accoftée  de  deux  croi- 
bleDments.  ftttes  d'argent. 

La  terre.  Fig*  z  z  ,  de  Woode  ,  en  Angleterre, 
porte  d'argent  au  pin  de  finople ,  planté 
fur  une  lerrafle  de  même. 

Fig.  i  2  y  DES  Pruetz  ,  en  Langue- 
doc ,  porte  d'azur  à  une  chapelie  d'ar- 
gent fur  une  terraffe  d'or  ombrée  de  fino- 
ple ,  au  chef  d'argent  f  chargé  de  deux 
arbres  de  finople. 


LEÇON.  XX VIL 

LjEs  figures  artificielles ,  ad  mi  Tes  dans 
des  figu-  le  blafon  ,  peuvent  fe  réduire  aux  fui- 

RES     ARTI-  ...«-.^ 
NOËLLE  S.  V*"tCb. 

i«.  Les  inftruments  de  cérémonies  (à- 
crées  ou  profanes. 

1°,  Les  vêtements  &  uftenciles  de  ménage. 
1  3°-  Les  inftruments  de  guerre  &  de 

thaffe  ,  de  pêche  &  de  navigation. 
4*.  Les  bâtiments ,  larchiteâure  civile 

&  militaire  ,  &  tout  ce  qui  en  dépend. 
5°.  Les  inftruments  des  arts  &  métiers, 
On  verra  9  dans  les  leçons  fuivantes , 

des  exemples  de  la  plupart  de  ces  figures  * 

&  on  expliquera  les  attributs  qui  leur 

conviennent. 
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Les  inftruments  de  cérémonies  facrées 

font  les  calices  ,  les  coupes  ,  les  chande-  Fxxvï!*E 

liers  d'églife  ,  les  encenfoirs  ,  les  gonfa-  DES  fiGU- 

lions  ou  bannières  à  plufkurs  pendants  ,  J^jf^sf 

dont  il  faut  toujours  exprimer  le  nom-  Inftrumcns 

,  &C.  monic?it 

Fy>'  1 3  >  Calice  ,  Royaurfre  d'Ef-  cicct. 
pagne  ,  porte  d'azur  femé  de  croix  tréflées 
au  pied  fiché  d'or  ,  au  calice  ou  coupe  cou- 
verte aufli  d'or* 

Saint  Fufcien  ,  de  gueules  ferne*  de 
trèfles  d'or  ,  à  trois  coupes  couvertes  de 
même  ,2,1. 

.   Fig.    14,  Boutkiller  de  Senlis  : 
porte  d'or  à  la  croix  de  gueules  ,  char- 
gée de  cinq    coupes   découvertes  du 
champ. 

1 5  >  l'Argentier  de  Chàppe- 

laine  porte  d'azur  à  trois  chandeliers 
d'églife  d'or. 

Fig.  i€,  de  Sens  de  Follevillk 
^>orte  de  gueules  au  chevron  d'argent 
accompagné  de  trois  encenfoirs  d'or. 

Fig.  z  y ,  Auvergne  porte  d'or  au 
gonfanon  de  gueules  à  trois  pendants, 
frangé  de  finople. 

Plufieurs  rnaifons  d'Allemagne  portent 
des  gonfanons  dans  leurs  armes.  Le 
Comte  d'Afperg  ,  par  exemple  ,  porte  de 
fable  au  gonfanon  parti  d'argent  &  de 
gueules  de  trois  pendants. 
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.  Fig.  1 8 ,  DU  Grezil  porte  de  gHeuIes 

Pxxvî!E  l  tro*s  cr°ffes  d >or  2 ,  *  >  à  la  bordure 

DE$     de  même. 
*a»t*f"       Plufieurs  Abbayes  &  Evêchés  portent 
ciellf».   des  crofles  dans  leurs  blafons.  Laon,  feméde 

ISftrucerc*  Prance  à  un€  croffe  de  gueules  mife  en  pal. 

momes  fa-  z ^  La  Province  de  Saintonge 

porte  d'azur  à  la  mitre  d'argent ,  accom- 
pagnée de  trois  fleurs-de  lis  d'or. 

Fig.  2  o  ,  l'Hermite  ,  de  finople  au 
dixain  de  chapelet  ou  à  la  patenôtre  d'or 
pofée  en  chevron  ,  la  croix  en  haut ,  ac- 
compagnée de  3  quintefeuilles  d'argent. 

— —     Les  inftruments  de  cérémonies  profane* 

planche  font  les  couronnes  ,  les  fceptres  ,  pierres 

inftrumcns  Pr^c*eu^es  >  comme  diamants  ,  &c.  qui  fe 
«fccércmo-  peignent  ordinairement  au  naturel  ;  les 
mes  profa-        ^         ^  bâtons  fleuronnés  ,  mis 

comme  les  rais  d'une  roue.  On  les  nomme 
rais  d'efcarboucle  ,  quand  ils  ont  en  cœur 
une  pierrerie  de  ce  nom. 

Fig.  z  ,  Tolède  ,  Royaume  d'Ef- 
pagne  ,  porte  de  gueules  à  la  couronne 
fermée  d'or. 

.  De  Cuflan  ,  en  Velay  ,  d'azur  à  la 
couronne  fermée  d'or. 

Fig.  2  ,  Suéde  ,  Royaume,  d'azur  à 
trois  couronnes  ouvertes  d'or. 

D'Eftampes ,  d'azur  à  deux  pointes  d'or 
pofées  en  chevron  ,  au  chef  d'argent  chargé 
de  trois  couronnes  ouvertes  de  gueules. 
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Cepedes  ,  parti  d'or  &  de  gueules  â  • 
deux  couronnes  ouvertes  de  l'un  en  l'autre.  PL/xviï* 
Alface,  de  gueules  à  la  cotice  d'argent  des" 
accompagnée  de  flx  couronnes  d'or  ou-?  .^J8 
vertes ,  rangées  en  orle.  cielles. 

.  3  ,  Remefort  porte  d'azur  à  JJcéï?m!5î 
trois  couronnes  antiques  d'argent.      .     nies  pr«f£ 

Fig.  jf  ,  MlLLY  porte  d'azur  à  trois  ncs# 
couronnes  de  laurier  d'or. 

F*g*  5  9  DE  Me  aux  porte  d'argent  à 
cinq  couronnes  d'épines  de  fable  2  ,  2 ,  im 
Grantz  ,  en  Allemagne  ,  de  gueules 
à  la  couronne  de  rofes  blanches  fouillées 
de  finople. 

Fig.tT,  Brandebourg  ,  Eleûorat  f 

porte  d'azur  au  feeptre  en  pal  d'or. 

7  >  Cleves  ,  Duché  ,  porte  de 
gueules  au  rais  d'efcarboucle  d'or. 

Ray  ,  en  Bourgogne  ,  porre  de  même. 
Pierre- Vive  ,  d'or  à  trois  pals  de  gueules, 
chaque  pal  chargé  en  chef  d'un  diamant  au 
naturel. 

1  Duret  de  Chevery  ,  d'argent  à  tro;« 
diamants  en  triangle  au  naturel  ,  en- 
çhaffés  d'or. 

Rubis ,  d'or  à  trois  rubis  au  naturel. 
Rebours  ,  de  gueules  à  fept  diamants 
en  lofenge  au  naturel ,  enchaffés  de  fable  , 
pofés  5,3,  1. 

Toutes  fortes  de  vêtements  peuvent 
entrer  dans  la  compofition  des  armoiries  / 
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II  eft  inutile  de  les  décrire  ,  leur  figure 
flanche  les  fera  aflez  connoitre.  Ils  peuvent  être 
xxv  11.    frang^s  f  hOUpp^s  f  doublas ,  rebraffés,  &c. 

ît  g  or  es   tous  ces  termes  s'entendent. 
cÎelles1"       Fig.  S  ,  BODUNGEN  porte  d'argent  au 
Vêtement*  bonne t  ou  chapeau  d'azur  doublé  &  re- 
UsUécCmc-  braffé  d'hermine  ,  fommé  d'une  plume  oU 
plumage  de  gueules. 

De  Vaux,  en  Bourgogne ,  d'azur  à  trois 
bonnets  albanois  d'or. 
.  Les  bonnets  albanois  font  faits  à  peu 
près  comme  ceux  de  nos  dragons. 

H'.lremair  ,  en  Allemagne  ,  de  gueules 
â  trois  chapeaux  à  l'antique  d'argent. 
r  Ces  chapeaux  à  l'antique  font  des  efpeces 
de  bonnets  pofés  de  front  ,  dont  la  forme 
eft  éievée  en  pyramide  6c  les  bords 
retroufles. 

F*g*2>  LE  Royer  porte  d'argent  à 
la  fafce  coufue  d'or  ,  chargée  d'un  lion 
paffant  de  gueules  ,  accompagnée  dé 
rrois  chaperons  ou  capuchons  aufli  de 
gueules. 

Fig.  z  o  ,  Esclavonie  porte  d'or  au 
chapeau  de  fable  ,  bordé  ,  cordonné  & 
houppé  de  gueules. 

Bodenek ,  en  Allemagne ,  d  argent  au 
chapeau  cordonné  ,  houppé  de  gueules  , 
les  cordons  paflés  en  double  fautoir  & 
garnis  chacun  d'une  feule  houppe. 
.  De  Trefco  ,  *n  Angleterre  ,  bureHé 
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d'argent  &  d azur  de  10  pièces,  à  trois 
chapeaux  de  gueules  ,  cordonnJs  de  trois  planche 
rofes  de  même.  xxvu. 

Fig  l  l  ,  HaSTICHE  porte  de  gueules  Figures 

à  une  manche  en  fafce  d'or.  'teiîtts 

Fig.  1  z  ,  Hastings  >  en  Angleterre  ,  vétTc{Jnc^s 
porte  d'or  à  la  manche  mal  -  taillée  de  Ws  de  me- 
gueules.  Ceft  ainfi  qu'on  appelle  dans  le  na8c' 
blafon  une  efpece  de   manche  d'habit 
bizarre.  .  : 

Plulieurs  maifons  en  Angleterre  portent 
de  ces  manches  dans  leurs  armes. 

Fig.  1 3  ,  Kolbsheim  >  en  Alface  , 
porte  de  gueules  à  une  houflette  ou 
bottine  d  argent  éperonnée  de  même.  •  « 

Drocomir  ,  en  Pologne  ,  de  gueules  à 
trois  houflettes  éperonnées  d'argent. 

Il  y  en  a  qui  font  cantonnées.;  c'eft- 
i-dire ,  dont  les  pieds  tournent  aux  ex- 
trémités  de  l'écu  ,  l'un  à  l'angle  dexrre 
«du  chef,  un  autre  au  côté  féneftre  ,  le 
treifieme  vers  la  pointe  ,  &  le  haut  le 
joint  en  c<*ur  par  un  triangle. 

Fig.  14,  Rabensteiner  ,  en  Alle- 
magne ,  porte  de  gueules  a  trois  houflettes 
armées ,  éperonnées ,  cantonnées  d'argent, 
jointes  en  cœur  par  un  triangle  de 
même. 

Jean  Stuart  ,  Connétable  de  France 
fous  les  Rois  Charles  VI  &  Charles  VII , 
portoit  de  France  â  la  bordure  de  gueules 
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chargée  de  huit  fermaux  d'or  ,  écartelé 
*xx¥u*  d  or  à  la  fafce  échiquecée  d'argent  &  de 
DBf     fable  de  trois  traits  ,  à  la  borduie  engré- 

TI  ARTiFi-  ^e  gueu^es ,  &  fur  le  tout ,  de  gueules 
ciellis.   à  trois  houflettes  cantonnées  ,  armées 

&éuft»d-  termine  ,  éperonnées  d'or. 

les  de  me-  On  voit  encoie  en  armoiries  plufieurs 
autres  efpeces  de  vetements  qu'il  eft  inutile 
de  détailler  ,  &  que  Ton  reconnoîtra  aifé- 
ment  par  leur  forme. 

:  Les  uftenciles  de  ménage  font  aflez 
fréquents  dans  le  blafon.  On  aura  foin  de 
Jes  défigner  par  leurs  noms  ,  d'en  marquer 
la  lituation  ,  le  nombre  ,  les  émaux  & 
les  différents  attributs  qu'ils  peuvent 
recevoir. 

Fig,  i  j  ,  Romieu  ,  en  Provence, 
porte  d'argent  à  la  bourfe ,  ou  gibecière 
de  pèlerin  ,  d'azur ,  chargée  d'une  coquille 
d'or  ,  couronnée  d'argent. 

Touftain  ,  à  Paris  ,  d'azur  à  trois 
bourdons  de  pèlerin  ,  un  en  pal  &  deux 
en  fantoir  ,  chargés  au  milieu  d'une 
gibecière  ,  accoftés  de  deux  croiffants 
appointés  d'or. 

Fig.  Monfort,  en  Hollande, 
porte  d'argent  à  trois  chaifes  à  l'antique 
de  gueules.  " 

Fig.  zytDE Lara , en  Efpagne, porte 
de  gueules  à  deux  chaudières  ou  chau- 
deions  fafcés  d'or  &  de  fable  ,  &;  dans 

chacune 
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chacune  huit  ferpents  de  finople  ,  tflànts 
des  côtés  de  l'anfe  ou  cornière  ,  quatre 
de  chaque  côté.  i  ....  xxvn 

Les  Gufmans    autre  maifon  d'Efpagne,  Il^„ 
portent  d  azur  à  deux  chaudières  échique- 
rte  d'or  &  de  gueules,. les  anfes  cl-  ^ 
ponees  de  même  ,  à  douze  ferpenrs  de  dcmenâgc, 
finople  ,  iflànts  fix  de  chaque  côte' ,  à  la 
bordure    componee    de   Léon    &  de 
Caftille. 

<  Chevalier,  en  Flandres,  d'or  â  trois  -3 
chauderons  de  fable. 


Montboucher  du  Bordage  ,  en 
tagne  ,  d'or  à  trois  marmites  de  gueula" 
Une  anfe  femblable  à  celle  des  mar- 
mites ou  chauderons  ,  fe  nomme  cornière. 

Fig.  i  8  •  Labenschker  ,  en  Sitéfie # 
porte  d'azur  à  la  cornière  d'argent.  * 
Madrotski,  en  Pologne  de  gueules  à 
la  cornière  d  or  en  pointe,  furmontée  d'une 
flèche  d'argent  ,  traverfée  vers  le  milieu 
d'une  lame  d'épée  aufli  d'argent. 

Nowigma ,  en  Pologne  ,  d'azur  à  une 
épée  d'argent  garnie  d'or ,  foutenue  d'une 
cornière  renverfée  en  pointe  aufli  d'or. 

Fig.  zSy  de  Brosse  ,  en  Picardie, 
porte  d'azur  à  trois  broflès  d'or  ,  à  la 
bordure  componee  d'argent  &  de  gueules, 
Fig.  2  o  ,  Espeignes  porte  d'azur  au 
.peigne  d'argent  accompagné  de  trois 
étoiles  d'or. 

N 
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Tunftal  ,  en  Angleterre  ,  de  fable  au 
*xxvCïï?  chevron  d'argent  accompagné  de  trois 

i>f$      peignes  de  même. 
Figures       Qn  trouve  encore  d'autres  uftenciles 
ci  r  1 1 1 : .    de  ménage,  tels  que  des  vafes  de  ditïc- 
uftthcires  tentes  formes  ,  des  fioles  ,  des  pots  à 
,  fleurs  ,  des  miroirs  qui  font  ordinairement 

à  l'antique  ,  c'eft-à-dire ,  ronds  ,  bordes 
&  pommées  d'un  autre  émail  ;  des  poêles  , 
des  foufilets  ,  &c.  Pour  biafonner  toutes 
ces  ligures  ,  il  fuffic  d'en  défigner  le  nom  , 
la  polition,  le  nombre  &  l'émaiL 

■■rili    Iiiié    ,  h  ni   mm  

-LEÇON  XXVIII. 

^7mmTmm  LiEs  inftruments  de  guerre  &  de  chafle 
xLxvïiL  ^ont  'es  ^P^s  »  'es  badelaires  ,  qui  font 
Dc$  inf-  des  tpée*  courtes  ,  larges  &  recourbées , 
deïiîîrr""  'es  dards,  les  ^ces ,  les  haches ,  les  étriers, 
châlit,  pê-  \çs  éperons  ,  les  molettes  d'éperons  >  les 
>igation"a  cafques  ,  les  cuirailès ,  les  trompettes  ,  les 
armes  à  feu ,  les  cors ,  les  huchets  i  les 
couples  de  chien  -,  &c.  &c.  \  \ 

Pour  les  épées  ,  on  doit  fpécifier  fi  el!es 
font  nues  ou  dans  le  fourreau  ;  fi  elles 
ont  la  pointe  en  -hfeut'ou  en  bas  ;  de  quel 
émail  elles  font  montées  ou  garnies. 
,  Fig.  i  ,  du  Lis  porte  d'azur  à  une 
épée  d'argent  en  pal  la  .pointe  en  haut , 
montée  d'or  9  furmontJe  d'une  couronne  f 


Digitized  by  Google 


i 


du  Blason.  Lcf.  XXVIII.  19$ 

&  accoftée  de  deux  fleurs  -  de  -  lis  de   _ 

même.  planché. 
:    Fig.  2  ,  d'Armes,  enNivernois,  porte  xxvlil% 
de  gueules  à  deux  épées  ,  les  gardes  en  Figurfs 
haut ,  pofées  en  chevron  renverfé  ,  à  la  cmuu 
rofe  d'  or  en  chef ,  à  la  bordure  engrelée  inftmmens 
ae  même.  challc  & 

Fi8-  3  >  d'EspaRON  porte  d  or  à  la  navi«alio1* 
bande  de  gueules  ,  chargée  d'une  épée 
d'argent  dans   fon  fourreau  de  fable  m 
entortillée  de  fon  ceinturon  de  même. 

Fig.  4  ,  Labadie  porte  d'azur  â  deux 
<?pées  d'atgent  garnies  d'or  ,  les  pointes 
en  haut. 

Marbeuf ,  en  Bretagne ,  porte  de  même* 
&  la  différence  que  les  pointes  font  en 
Jbas. 

Stapletoh  >  en  Angleterre  ,  de  gueules 
à  trois  épées  d'argent  rangées  en  pairie  % 
les  gardes  apdintées  en  abîme. 

Fig»  $,  Court-Jambe  porte  ,échfc 

quêté  d'argent  &  de  fable  à  deux  badelaires 
d'or  dans  leur  fourreau  de  gueules  >  liés  , 
virolés  d'or  ,  pofés  en  fafce. 

On  nomme  bouterollc ,  le  bout  du  four- 
reau d'un  badelaire. 

Fig.  S  ,  Angrie  ,  Duché ,  potte  d'ar- 
gent à  trois  bouterolles  de  gueules. 

Bruyfet ,  en  Bugey  ,  porte  d'azur  à 
trois  pointes  d'or  en  fafce  mouvantes  du 
flanc  féneftre  ,  à  trois  befants  en  pointe , 

N  ij 
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au  chef  d'argent  chargé  de  trois  boute- 
pl ancre  rolles  de  gueules. 

xxvi  u.  £es  fleches  ou  dar(js  font  quelquefois 
rtoEuREs  encochées  ,  c'eft-à-dire  ,  pofées  fur  la  corde 
cieVles"  de  ''arc  î  tmpennées  pour  marquer  que 
mftruircni  les  pennons  ou  plumes  dont  elles  font 
cîuiireCrrc&  garnies ,  font  d'un  autre  émail, 
navigation.  j  ^  Arc  porte  d  azur  à  un  arc 

d'argent  ,  à  la  flèche  encochée  de  même , 
■empennée  d'or  ,  chargée  de  deux  autres 
flèches  d'or  empennées  d'argent ,  mifes  en 
fautoir. 

Arcuflis ,  en  Provence  ,  d'or  à  la  baade 
d'azur  accompagnée  de  trois  arcs  de 
gueules  mis  en  pal. 

Schelmen  ,  en  Allemagne ,  d'argent  à 
deux  arcs  adoflts  de  gueules  mis  en  pal. 

Arc  ,  en  Italie  ,  d'à  gent  à  trois  arcs 
de  fable  couchés  ou  mis  en  fafce. 

De  Suramont  ,  d'azur  à  trois  flèches 
d'or  ,  une  en  pal  ,  deux  en  fautoir  ,  lices 
en  cœur  par  deux  ferpents  de  fnople. 
,  Pilles  ,  de  gueules  à  trois  flèches  d'ar- 
gent en  bande. 

:  De  Quayrel  ,  de  gueules  à  une  flèche 
d'argent  la  pointe  en  bas. 

Arbalefte  de  Melun  ,  d'or  au  fauroir 
engrélé  de  fable  ,  cantonné  de  quatre 
arbalètes  de  gueules. 

Figm  8  ,  Soldati  ,  en  Italie  ,  porte 
d'azw:  à  une  lance  d'or  accoftée'à  dextre 
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d'une  marte  d'armes  ,  &  à  féneftre  •  d'une 

épée  aufli  d'or  ,  à  la  fafce  d'argent  bro-  xxvïïl 

chant  fur  le  tout.  DE$ 

De  Villeneuve ,  en  Provence ,  de  gueu-  FlAGRuT*" 

les  fretté  de  lances  d'or  9  femé  d'écufïbns  cmus. 

de  même  ,  à  1  ecu  en  abîme  d'azur  chargé  de^u™™* 

d'une  fleur-de-lis  d'or.  chaffe.  «c 

navigation. 

S  >  Ferrier  porte  d  argent  a 
trois  fers  de  piques  d'azur. 

Les  otelles  font  des  bouts  de  fer  de 
pique  que  quelques-uns  appellent  amandes 
pelles ,  parce  quelles  en  ont  à  peu  près  la 
forme. 

Fig.  z  o  ,  Cominges  porte  de  gueules 
à  quatre  otelles  d'argent  en  fautoir. 

Pour  les  cafques  ou  heaumes  vous  remar- 
querez s'ils  font  de  front  ou  de  profil ,  & 
de  quel  côté  de  l'écu  ils  font  tournés. 

Fig.  1  1  ,  Catin  ,  en  Bourgogne  , 
porte  d'azur  au  cafque  d'argent  vu  de 
profil  *  tourné  à  dextre ,  au  chef  d'argent 
chargé  de  trois  merlettes  de  fable. 

Margaillan  ,  en  Dauphiné  ,  de  gueules 
à  trois  cafques  d'argent  de  profil ,  tournés 
à  dextre. 

Fig.  1  2  ,  ScADEN  ,  en  Weftphalie  , 
porte  d'azur  au  cafque  d'argent  pofé  .de 
front ,  le  deffus  couvert  de  petits  pana- 
ches d'or  ,  cimé  de  trois  guidons  ,  le  pre- 
mier de  gueules  ,  le  fécond  d'argent ,  le 
troifieme  d'or. 

Niij 
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■5      F/^.  z  5  ,  du  Vendel  porte  de  gueu- 

^éxvîu.  ^es  ^  tro*s  Sante'ets  d'armes  d'argent. 
DES    '     Bras  de  fer-Château  fort ,  d'azur  à  trois 

TiartRipx-  gante'ets  d'armes  fermas  en  poing. 
cielles.      Les  molettes  d'éperons  ne  différent  des 
înftrumens  étoiles  qu'en  ce  qu'elles  font  percées  par  le 

tic  guerre,  »  *  r  * 

chaffe    &  milieu. 

pav*aaon.  Yig.  1 4 ,  DE  VlLLARS  porte  d'azur  à 
trois  molettes  d'éperons  d'or ,  au  chef  d'ar- 
gent chargé  d'un  hon  paflant  de  gueules. 

De  Berulle ,  de  gueules  au  chevron  d'or 
accompagné  de  trois  molettes  d'éperons 
de  même. 

•  On  trouve  quelquefois  les  éperons  en- 
tiers avec  leurs  branches  &  les  fous-pieds  j 
ce  qu'il  faut  fpécifier. 

F*É*  1  $  i  LA  Sable  porte  d'azur  à 
deux  éperons  d'or  l'un  fur  l'autre  ,  celui 
de  la  pointe  contourné  ,  les  fous-pieds 
de  gueules  ,  liés  en  coeur  de  même. 

Les  étriers  n'ont  rien  de  particulier. 

Fig.  zô\  Molambay  ,  en  Flandres, 
porte  d'argent  à  deux  étriers  de  gueules  , 
les  chappes  liées  d'or ,  au  franc  quartier 
de  gueules  à  la  bande  d'argent. 

Sattlin  ,  en  Suéde  ,  d'or  à  une  (elle , 
les  étriers  pendants  de  gueules. 

Xes  boucles  qui  fe  mettent  au  baudrier , 
s'appellent  en  blafon  fermaux.  Elles  font 
ordinairement  rondes  :  quand  elles  font 
d'autre  figure ,  on  doit  l'exprimer. 
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gueules 


à  trois  fçrraaux  d'argent.    ,  , .       ~    a  ^xxvïu* 

Fig.  1 8  y  Kersauzon  porte  de  gueu-  D£S  * 

les  au  fer  mail  en  lofange  d'argent.     -<  \  r^uRt« 

Oa  entend  affea  le  terme  Panneau  ou  culles. 
annthu  Pour  la  forme  ,  voyez  hpL  z  3, 

On  en  trouve  quelquefois  pluheurs 
concentriques  &  ils  prennent  le  nom  de 
y ires. 

Fig.  z,$>  VliUEU  porte  de  gueule&A 
trois  vires  d'argent.  \ 

Les  fçrs  à  cheval  f<?  mettent  ordinaire- 
ment les  pointes  en  haut  quelquefois 
ils  font  cloués. 

Fig.  z  o  ,  DE  FERRIERES  porte  d'her- 
mine à  la  bordure  de  gueules  chargée 
de  huit  fers  à  cheval  d'or. 

Fig.  i  ,  Barqnî?at  po*te  d'or;  à  ttois  ■  ^ 
guidons  d'azur  ,  au   chef  de  gueules  pXxix* 
chargé        lion  partant  d'argent. 

Fig.  2  ,  Chamont  porte  de  gueulesau  \ 
dextrochere  armé  d'argent,  mouvant  à 
féneftre  ,  portant  un  guidon  femé  de 
France  ,  la  trabe  d'argçnt  ;  c'eft  ainfi 
qu'on  nomme  le  bâton  qui  fupporte  P&en- 
dart  ou  bannière. 

Tels  font  à  peu  près  les  infiniment* 
de  guerre  les  plus  ufités  dans  le  blafon. 
On  y  voit  aufli  des  canons  ,  des  fufils  , 
des  hallebardes ,  des  béliers  anciens ,  des 
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haches  d  armes ,  des  mafles  ,  des  mafliies  ; 

*LXXix>    ^es  cu>raffes  >  des  chanflfe-trapes ,  qui  font 
DES      des  fers  i  quatre  pointes  tellement  dit 

'artim-  P°^ees  qu'une  des  pointes  eft  toujours 
ciELLts.  dreflee.  Les  anciens  en  femoient  dans  les 

inftrumcns  chemins  pour  arrêter  la  cavalerie.  Cette 
chaire"  &  figure  ne  diffère  de  l'étoile  qu'en  ce  qu'elle 

«avisauo».  n'a  qUe  quarre  poinres  &  que  l'étoile  n'en 

a  jamais  moins  de  cinq. 

Les  cors  ou  huchecs  font  des  efpeces 
de  cors  de  chafle.  On  les  dit  enguichés 
pour  défigner  l'émail  du  bout  par  lequel 
on  les  embouche  ;  virvles  à  caufe  des 
cercles  dont  ils  font  ornés  ;  lies  pour  le 
cordon  dont  ils  font  attachés.  Voyez  la 
plan,  i  2  y /  €  ,  vous  y  verrez  un  cor 
d'argent  ,  engiriché  ,  virolé  ,  lié  d'or. 
Les  Pnnces  d'Orange  portent  d'or  au 
fir*|g    '   cor  d'azur,  enguiché ,  virolé ,  lié  de  gueules. 

Couple  eft  un  bâton  avec  deux  attaches 
dont  on  fe  fert  pour  coupler  les  chiens  de 
chafle. 

Beaupoil  porte  de  gueules  à  trois  couples 
de  chiens  d'argent  ,  les  attaches  d'azur. 
Les  couples  fe  mettent  ordinairement  en 
pal. 

Un  navire  eft  équippé  ou  habillé  lorf 
qu'il  a  tous  fes  agréts.  Voy.  la  plan.  48+ 
fig.  1  o  ,  qui  repréfente  les  armoiries  de 
la  ville  de  Paris  qu'il  faut  blafonner  de  la 
forte  : 


du  Blason.  Lcç.  XXVIII.  201 

Paris  porte  de  gueules  au  navire  ha- 


billé d'argent ,  flottant  fur  des  ondes  de  ^jx** 
même  s  au  chef  femé  de  France.  Si  les  DES 

voiles  étoient  d'émail  différent ,  il  faudroit  Figures 

1  exprimer  en  dilant ,  au  navire  de....  cielles. 

habillé  de  lnftrumcns 

fiaDiue  ae . . .  dc  gucrrc  ^ 

Le  Mort  ,  en  Berri ,  porte  de  finople  chafle  & 

1!      u  L'ii/  j»  navigation, 

au  navire  dor  habillé  d  argent, 

Lorfque  le  navire  eft  fans  mats  &  fans 
voiles  ,  on  l'appelle  Navire  arrêté. 

Die  Segger ,  en  Autriche ,  porte  d'azur 
au  navire  arrêté  d'or. 

Les   voiles  féparées  du  navire  font 
dîtes  voiles  enflées  ou  en  pouppe. 

Matherons ,  en  Provence  >  porte  d'azur 
au  rocher  d'argent  dans  une  mer  de  pour- 
pre ,  furmontée  d'une  voile  en  pouppe  d'or. 

Quaad  les  ancre*  ont  leur  partie  d'émail 
différent  ,  on  doit  le  fpécifier  par  leurs 
noms  particuliers.  La  trabe  c'eft  le  bois 
ou  traverfe  d'en  haut  ;  la  flangue  c'eft  la 
tige  ;  les  gumenes  font  les  cables  avec 
lefquels  l'ancre  eft  attachée. 

Fig.  3  ,  GaPvANDeau  porte  d'or  à 
l'ancre  de  fable. 

Fig.  4  ,  Vaillant  de  Guelis  porte 
d'azur  à  l'ancre  d'argent ,  la  trabe  de 
fable  furmontée  de  deux  molettes  d'or. 

Goadefroy ,  en  Angleterre  ,  de  gueules 
àrtine  ancre  d'argent ,  la  ftange  d'azur  ?  la 
trabe  d'or. 
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LEÇON  XXIX. 

.  HiEs  ouvrages  d'architeâure  civile  & 

Fixfx.E  mul*ta*re  f°nt  tours,  châteaux  &  dér 
suite  des  pendances ,  portes  ,  églifes  ,  villes  ,  co- 

FARTm-S    IontieS  >   P°ntS  »  &C'  &C' 

ci elles.       Les  châteaux  font  compofés  de  deux  ou 

vraies  d°Ar  p'u^ieurs  t(>urs  ,  &  d'une  efpece  de  loge»- 
chite&ure  ment,  Lorfquç  les  tours  font  furmon ries 
îîtairc  de  tourelles  ,  on  les  dit  fomméts  de 
qui  chP°c"  W*.  Us  font  maçonnés  Iorfque  la  fépa- 
wppoyit.voit  ration  ^es  pierres  eft  marquée  d'un  émail 
différent. 

-   Figw  5  >  de  Castiixe  ,  à  Paris  >  porte 
d'azur  au  château  foraine  de  trois  tours 
d'or.  9 
\  Fig.  S ,  Casteln au  porte  de  gueules 

SU  château  d'argent  maçonné  de  fable. 

Un  écu  divifé  par  des  lignes  comme 
les  pierres  d'un  bâtiment  ,  fe  dit  aulfi 
maçonné. 

;  Fig.  y  ,  Màp.iïxac  porte  d'argent 
maçonné  de  fable ,  la  pièce  en  cœur  d'aziy: 
chargée  d'un  croiflant  d'or. 

Les  tours  ont  les  raémes  attributs  que 
les  châteaux  :  on  dit  qu'elles  font  don- 
jonnées  ,  quand  elles  font  furmontées 
d'une  ou  plufieurs  tours. 

,F^.5,CHATtAUNEUF-R0CiïEB0^N& 
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porte  de  gueules  à  trpis  tours  donjonnées 
d'or  ,  maçonnées  de  fable.  PxHHrHE 

La  Tour-Gouvernet  ,  d'azur  a  la  tour 
d'argent  maçonnée  de  fable  ,    au  chef  DES  FlGU~ 

P      1  *     1  1  t    \  r.  RE*  ARTI- 

couiu  de  gueules  cna'  ge  de  crois  calques  fioelles. 
ou  heaumes  d'or  tourné  de  profil.  ouvrages 

D'Ornano  ,  de  gueules  à  la  tour  don-  ^t"  cfrUe 
jonnte  d'or ,  écartelé  d'argent  à  un  lion  &miUuilc* 
de  gueules  ,  au  chef  d'azur  chargé  d'une 
fieur-de-lis  d'or. 

Journefort ,  d'azur  à  la  tour  donjonnée 
d'argent  ,  fupportée  par  deux  lions  d'or 
fur  montas  de  deux  étoiles  de  même. 

Fig-J?)  deMontaigu,  en  Dauphiné, 
porte  de  gueules  à  la  tour  donjonnée  de 
deux  pièces  l'une  fur  l'autre  d'argent. 

Le  Gruyer  ,  en  Bourgogne  ,  de  fable  2 
la  tour  d'or  donjonnée  de  deux  pièces  à 
côté  Tune  de  l'autre. 

Quand  les  tours  n'ont  point  de  donjon  , 
mais  feulement  des  crenaux  ,  on  doit 
dire  crénelées  de  tant  de  pièces. 

Fig.  1  o,laTour-Montbelet  porte 
de  gueules  à  trois  tours  crénelées  de  trois 
pièces  d'or. 

ChiïTey  ,  en  Bourgogne  ,  d'azur  à  trois 
tours  ctenelées  de  quatre  pièces  d'or, 
maçonnées  de  fable. 

Le  Salle ,  en  Auvergne ,  de  gueules  à  la 
tour  crénelée  de  quatre  pièces  d'argent  9 
lbutenue  de  deux  pieux  fichés  d'or. 


Digitized  by  Google 


204  MÉTHODE 

De  Gournai ,  en  Lorraine  ,  de  gueules 
*xx*îxî  *  ^ois  tours  crénelées  d'or  ,  pofées  en 
suite  djs  bande. 

"art  m-      Argenlieu  ,  d'or  à  cinq  tours  d'azur 
ci£LLks.   crénelées  ,  pofées  en  fautoir. 
.tfAKhS"     Ajouré  fe  dit  lorfque  les  jours  oh 
&miikiîrcC  fenêtres    font  d'un  émail  différent  du 
'  bâtiment.  La  tour  de  Caftille  ,  royaume  , 
cft  ajourée  d'azur. 

Si  les  tours  font  quarrées  ,  on  aura 
loin  de  le  marquer  en  blafonnant ,  comme 
auffi  lorfqu'elles  font  couvertes  &  girouet- 
tées.  Ce  dernier  attribut  peut  convenir 
aux  châteaux. 

Fig.  z  i  y  DE  FERRIERES ,  en  Bour- 
gogne >  porte  d'argent  à  la  tour  quarrée 
&  crénelée  de  gueules. 

Carbonele  ,  de  gueules  à  trois  tours 
quarrées  &  crénelées  d'argent. 

Fig.  z  2  ,  Châtelain  porte  d'azur 
au  château  couvert  t  girouetté  d'argent. 

Faydet  ,  de  gueules  à  une  tour  cou- 
verte d'or. 

Si  les  portes  &  fenêtres  paroiflbient 
fermées  d'un  grillage  de  fer  ,  on  diroic 
de  ces  tours  ou  châteaux  qu'ils  font  grillés. 
Par  exemple  f  on  doit  dire  ,  Tourteville 
porte  d'azur  à  la  tour  crénelée  de  quatre 
pièces  d'or  ,  maçonnée  ,  grillée  de  fable, 
au  chef  d'or. 

Les  herfes  ,  ou  porte-coulhTes ,  font 
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des  grillages  de  bois ,  dont  les  membrures , 

qui  pofenc  à  terre  ,  font  aiguife'es  &  gar-  pj^rjp 

nies  de  fer.  On  les  plaçoit  autrefois  furies  $0IT1DE, 

partages  des  portes  :  elles  fervoient  à  en  5ïm? 

fermer  l'enrrée  contre  les  furprifes.      .  cielles; 

Fig.  1 3  ,  de  Vieille-Maison  porte  d,^ucvhrft|c! 

d'azur  à  une  herfe  d'argent.  turc  civile 

uajmeft  un  fer  propre  a  iou tenir 

les  portes. 

Fig.  1 4  ,  N.  porte  d'or  au  bris  de 

fable. 

Les  ponts  peuvent  avoir  une  ou  p!u- 
fieurs  arches.  Ils  peuvent  être  maçonnés  , 
furmontés  de  tourelles ,  crénelés  &c.  ce 
qu'il  faut  toujours  défigner  en  blafonnant. 

Fig.  1  5 ,  N.  porre  d'or  au  pont  de 
gueules  d'une  feule  arche. 

De  Pontevez  ,  en  Provence  ,  de  gueu- 
les au  pont  de  deux  arches  d'or  ,  maçonné 
de  fable. 

Pontbriant ,  d'azur  au  pont  de  trois 
arches  d'argent ,  maçonné  de  fable. 

Fig.  16  ,  QUERCY  t  Province  ,  porte 
de  gueules  au  pont  de  cinq  arches  d'ar- 
gent fur  une  rivière  d'azur  ,  furmonté  de 
cinq  tourelles  d'argent ,  chacune  fui  montée 
d'une  fleur-de-lis  d'or. 
.  De  Pontac  ,  de  gueules  au  pont  de 
cinq  arches  d'argent  fur  une  rivière  de 
même  ombrée  d'azur  ,  maçonné  de  fable  , 
furmonté  de  deux  tours  d'argent. 

■ 
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Stampa  ,  en  Suifle ,  parti  d'argent  & 

TLxxvc!E  de  fable  au  Pont  a  deux  »ches  d'or 
ititf.  des  CouC  *  fuPPortanc  deux  tours  de  même  , 
iiGUREt    au  chef  .d'or  chargé  d'un  aigle  de  fable. 
crELtEs."      Effort  fe  dit  d'un  bâtiment  dont  le  toit 
ouvrages  eft  d'un  autre  émail. 

Fi§-*7.  Leschitz  >  en  SiWGé  ,  porte 
fcmilitaire.  d'azur  à  une  halle  eflbrée  d*or  ,  foutehue 
de  gueules  ,  fur  une  terraffe  d'argent. 
.  La  ville  de  Munfter  porte  d'azur  à 
l'églife  d'argent  efforée  du  champ. 

Immenhaufen  ,  ville  d'Allemagne  , 
porte  d'azur  â  trois  tours  d'argent  efforces 
de  gueules  fur  une  terraflè  d'argent  ,  i 
J'écu  d'or  chargé  d'un  lion  de  gueules  > 
couronné  ,  armé  ,  lampaffé  d'a2ur  en 
pointe. 

-  Quant  aux  autres  ouvrages  d'architec- 
ture ,  tels  que  les  colonnes  9  les  portes , 
les  portails ,  les  maifons ,  les  villes  ,  les 
ëglifes  &c ,  ils  n'ont  point  d'autres  attri- 
buts que  ceux  qui  conviennent  aux  tours 
&  aux  châteaux. 

Fig.  1 8  ,  Valence  ,  Royaume  d'Ef- 
pagne  ,  porte  de  gueules  â  une  ville  fer- 
mée de  murs  flanqués  de  tours ,  crénelés 
d'argent,  maçonnés  de  fable. 

Rogier  de  la  Ville  porte  d'argent  à 
une  ville  fur  un  rocher  d'azur  ,  furmontée 
de  trois  étoiles  de  gueules. 

Merville-Prclles ,  de  fable  à  une  ville 
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d'argent ,  au  lion  léôpardé  d'or  en  pointe. 

Fïg.  1  $  ,  Albricï  ,  dans  le  Royaume  *xÀxïx? 
de  Naples  ,  porte  d'argent  à  la  porte  suite  des 
ouverte  de  deux  battants  de  finople  ,  fup- 


ARTIFI- 


portant  un  lion  léopardé  de  gueule?.  cielles." 

Portnaw  ,  en  Allemagne ,  de  gueules  d'Arcbuf" 
à  la  &(cé  d'argent ,  à  la  porte  ouverte  gîSiliSSS 
à  deux  battants  d'or  ,  ferrie  de  fable , 
fommée  d'un  pignon  à  trois  montants  , 
brochante  fur  le  tout  ,  foutenue  d'une 
Colline  à  trois  coupeaux  de  (Inoplé  mou- 
vante de  la  pointe. 

»  De  la  Porte ,  de  gueules  au  portail  d'or. 

Port  ,  en  Suifle  ,  coupé  de  gueules  & 
à'argent  à  deux  portes  ouvertes  à  deux 
battants  de  l'un  en  l'autre  ,  barrés  en 
feutoit  d'or  ;  c'eft-à-dire  ,  chaque  battant 
de  porte  eft  chargé  d'un  fa utoir  d'or,     -  ' 

Pignon  ou  pignonè  fe  dit  d'une  efpece 
de  muraille  qui  fe  termine  en  pointe  par 
carreaux  les  uns&r  les  autres  à  plufieurs 
montants. 

Fig.  20  j  Salern  ,  en  Bavière ,  porte 
d'argent  au  pignon  de  foble   de  deux  j 
montants  ,  au  chef  de  gueules. 

On  peut  blafonner  ainfi  :  d'argent  â  la 
Champagne  pignonée  de  deux  montants 
de  fable  ,  au  chef  de  gueules. 

Richen ,  en  Suifle  ,  porte  d'azur,  coupé, 
maçonné  ,  pignoné  de  deux  montants 
d'argent. 
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Klamftein ,  en  Bavière ,  porte  de  fable , 
F1jaax?E  trancn^  >  maçonné  ,  pignoné  de  deux 

suite  '  montants  d'argent. 
ïll  a'rtV-     Hoeaftein  porte  d'argent  à  la  fafce 
ficibiles.  pignonée  de  trois  montants  de  fable. 
d'ArdiUe"     Neuhoter   porte    d'argent   taillé  de 
turc  civile  gueules  à  deux  étoiles  de  l'un  en  l'autre . 

«  militaire.  •    i»  •  •  .  ' 

parti  d  argent  au  pignon  de  trois  mon- 
1  tants  couché  en  fafce  de  fable  ,  accom- 
pagné de  deux  étoiles  de  même. 

Kelner ,  de  fable  à  trois  fleurs-de-lis 
en  fafce  d'argent  ,  coupé  ,  maçonné  f 
pignoné  de  trois  pièces  à  deux  montants 
chacune  d'argent. 

Profer  ,  de  gueules  ,  coupé ,  pignoné 
renverfé  de  deux  montants  fur  argent. 

Un  pan  de  muraille  joint  à  une  tour 
s'appelle  avant  mur.  Par  exemple  , 

La  Tour  du  Pin  porte  de  gueules  à  la 
tour  féneftrée  d'un  avant-mur  ,  crénelée 
d'or  ,  maçonnée  de  làble. 


LEÇON 
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LEÇON  XXX. 

Nous  ne  donnerons  pas  des  exemples 

de  tous  les  inftruments  des  arts  &  métiers  planchb 

qui  peuvent  entrer  dans  le  blalbn.  Il  fut-  xxx' 

fira  d'en  marquer  les  principaux  &  qui  fe  Figures* 

rencontrent  le  plus  communément.'  Ces  ailu!» 
inftruments  font  i°.  ceux  de  mufique  ,  Des 


comme  harpes  ,  lyres  ,  violons ,  &c.  £$53 
Fig.  i  ,  Irlande,  Royaume ,  porte  ^slficM#- 
de  gueules  à  la  harpe  d'or. 


Arpajon  porte  de  même. 
Du  Perron  ,  d'azur  au  chevron  d'ar- 
gent accompagné  de  trois  harpes  d'or. 

Lanfchaden  ,  d'or  à  la  harpe  de  fable. 
Touchard  ,  dans  POrléanois  ,  d'azur  à  la 
harpe  d'argent. 

Fig.  z  ,  SUETING,  en  Angleterre, 
porte  d'azur  à  trois  violons  d'argent  le 
manche  en  bas ,  2  ,  i . 

Luzi ,  de  gueules  à  deux  luths  d'argent 
rangés  en  fafee. 

Fig.  3  ,  Kermassemant  ,  en  Bre- 
tagne ,  porte  de  finople  à  trois  grelots  d'or. 

Gaftelier ,  à  Paris  ,  d'azur  au  chevron 
d'or  accompagné  de  trois  grelots  de 
même* 

Bretagne  ,  en  Bourgogne ,  d'azur  à  la 
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fafce  ondée  d'or  ,  acompagne'e  en  chef  de 
PLxxxiE  tr0^s  gre'ots  ^e  méme  ,  &  en  pointe  d'un 
suite  des  croiffant  d'argent. 
^ARTif i$      D'Anglure  ?  d'or  femé  de  grelots  d'ar- 
cilll£s.  gent  foutenus  de  croifTants  de  gueules. 

dcf  Art$e&  2*'  ^CS  ^n^ruments  ^e  différents  mé- 
Mctieis.     tiers  ,  comme  maillets ,  marteaux  ,  doloi- 

res  ,  buttes  ,  râteaux  ,  charrues  ,  faux , 

faucilles  >  &c.  &c. 

Fig.  4)  Mailly  porte  d'or  à  trois 
maillets  de  finoplé. 

Rollaincourt  ,  d'argent  â  trois  mail- 
lets de  gueules. 

Des  Maillots  ,  en  Bourgogne ,  d'azur 
à  trois  mailîçts  d'or. 

•  Feuquieres ,  en  Picardie  ,  de  gueules 
au  maillet  d'or  furmonti  d'une  couronne 
de  même. 

De  Monchy  ,  en  Picardie  ,  de  gueules 
à  trois  maillets  d'or. 

De  Ruddere  en  Flandres  ,  d'Hamere 
à  Gand  ,  portent  de  même. 

Fig.  j  ,  Bacqueville  porte  d'or  à 
trois  marteaux  de  gueules. 

Limbeuf ,  d'azur  à  trois  marteaux  d'or. 
Hellande  ,  en  Normandie  ,  d'argent  â  la 
bande  de  gueules  chargée  de  trois  mar- 
teaux d'or ,  pofeVdans  le  fens  de  la  binde. 

Fig.  S DE  Croy  porte  écai  teléau  icr 
&  4mc,  d'argent  à  trois  fafces  de  gueules  ; 
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90  2mc  &         d'argent  à  trois  doloires  -  . 

de  gueules  2  &  i  ,  les  deux  du  chef  pl^chb 
adoffées-  ^  :  .    t  tomi» 

La  doîoire  eft  un  inftrument  de  char-  ^ures* 
pentier  &  de  tonnelier  pour  doler  le  bois  ;  cîîJÏÏE 
c'eft-â-dire  >  le  blandiir  &  l'unir  pour  mftxumcn. 
pouvoir  être  travaillé.  Cet  inftrument  eft  Mé*k£* 
une  efpece  de  hache  large  &  recourbée 

Mutifchen  ,  d'azur  a  trois  doloires  d'or! 

Varennes  ,  d'or  à  deux  doloires  ou 
haches  adofiees  en  fautoir. 

Baudri  ,  en  Italie  ,  d'azur  à  trois  doloiV 
res  d'argent  rangées  en  fafce  l'une  fur 
1  autre.  ' ,  . 

Grygny ,  en  Flandres,  .d'or  à  trois  dolok 
res  ou  haches  de  fable  ,  les  deux  ,  du  chef 
adoflees.  .  (J 

Fig.#,%  BuTKT  porte  d'argent  à  trois 
buttes  d'azur. 

La  butte  ,  en  termes  de  blafon  ,  eft  le 
fer  dont  les  maréchaux  fe  fervent  pour: 
parer  les  pieds  des  chevaux.  Cet  inftrument' 
s'appelle  communément  le  boutoir.  > 

Fig.8  ,  de  Rhetel  porte  de  gueules: 
a  trois  râteaux  d'or.  . 

FlS-  S  y  Witzendorf  ,  en  Saxe  ,> 
porte  d'argent  à  deux  râteaux  emmanché 
de  fable  pafles  en  fautoir  ,  pofés  fur  une. 
terrafle  de  finople. 

Rechenberg ,  en  Allemagne ,  de  gueules 

Or» 
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au  râteau  emmanché  d'or  mis  en  pal. 
vlâxcrë,      Schelen  ,  en  Mifnie  ,  d'azur  au  râteau 
emmanché  d'or  mis  en  pal ,  à  la  bordure 

Suite  di»i  .  r  1 

tiouRF.s    de  gueules. 

CIELLES.  •  Fig.  z  o  ,  DE  Rostaing  porte  d'azur 
Tnftmmens  à  une  devife  d'or  accompagnée  en  pointe 
Métiers"  &  d  une  roue  aufll  d'or. 

/  Charrier,  à  Lyon  ,  d'azur  à  une  roue 
d'or  clouée  de  gueules, 
i  Bofluet ,  d'azur  à  trois  roues  d'or. 

Fig.  z  t  ,  Mulhausen  ,  ville  d'Alle- 
magne, porte  de  gueules  à  une  roue  d'hor- 
loge d'argeat. 

Cette  roue  eft  crénelée  ,  &  n'a  qu'une 
croiféc  au  heu  de  rayons. 
\*Fifm  z  2  ,  CAHORSI  porte  d'argent  â 
une  roue  de  feinte  Catherine  de  gueules. 
.  C'eft  ainfi  que  l'on  nomme  ces  roues 
armées  de  pointes. 

Gentil  ,  en  Limoufin  ,  d'azur  au  che- 
vron d'or  ,  accompagné  de  trois  roues  de 
fainte  Catherine  de  même  ,  une  épée  nue 
en  pal ,  la  pointe  haute  ,  brochant  fur  le 
tout  d'argent ,  garnie  d'or. 

Les  annïlles  font  des  fers  de  moulins  qui 
fe  mettent  au  milieu  de  la  meule  en  forme 
de  crochets  adofTés ,  ayant  une  ouverture 
qnarrée  dans  le  milieu. 

Fig.  1 3  ,  St.  Cheron  porte  d'or  à 
une  annille  ou  fer  de  moulin  de  fable. 
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Bailleul  ,  en  Normandie  ,  d'hermine 
à  l'annille  de  gueules.     ,  ri  anche 


De  Mazilles  ,  en  Bourgogne ,  de  gueu- 
les i  l'annille  d'argent,  à  la  bordure  engrê-  Sg™ 
lée  de  même.  armfi- 

CI  F  L  L  E  S 

Coudecte,  en  Picardie,  d'argent  à  trois  ufcumei 
annilles  de  gueules,         ^  Métier" k 

z  ^  ,  H  A  utefort  porte  d'azur  à 
trois  forces  d'or.  Les  force.s  font  des  cifeaux 
à  tondre  les  draps  ou  à  couper  les  cuirs. 

Langen ,  dans  le  Duché  de  Brunfwick , 
d'argent  à  une  force  de  gueules  en  pal. 

Aldenberg,  en  Bavière  ,   d'argent  à 
une  force  de  gueules  mife  en  bande. 

1 5  y  Fauquieres  ,  en  Franche- 
Comté  ,  porte  d'azur  à  trois  faux  d'or- 

De  Seyturier  ,  d'azur  â  deux  faux  d'ar- 
gent emmanchées  d'or ,  mifes  en  fauteir  & 
affrontées.  , 

Dufaulx  ,  en  Normandie  ,  d'azur  p. 
trois  faux  d'argent ,  letranchier  ,  c'eft- 
à  dire  le  fer  ,  en  bas. 

Kempley ,  en  Angleterre  ,  de  gueules 
à  trois  ranebiers  d'argent  mis  en  fafee. 

Ratehvitz  ,  en  Siléfie  ,  de  fable  à  deux 
ranchiers  adoiTés  d'argent. 

Grolant ,  en  Allemagne  ,  de  fable  à 
trois  ranchiers  mis  en  pairie  d'argent , 
une  rofe  d'or  en  abîme. 

... 

Fig.  1  G,  Moyere,  en  Flandres, porte 

O  iij 
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de  gueules  à  trois  faucilles  d'argent  em- 
*XXX?£  mancnees  d'or  ,  les  pointes  en  cœur. 
SUITE  DES     Le  Ragois  ,  d'âzur  à  l'aigle  d'argent 
ïigures   tenant  en  la  ferre  drbite  un  rameau  d'or  , 

ARTlFI"  . 

cielles.  au  chef  d'argent  chargé*  de  trois  faucilles 
le?  aSÎ  &  ^e  gueules  en  pal. 

Métiers.  Altingen  ,  en  Suabe ,  de  gueules  à  trois 
faucilles  d'argent  emmanchées  d'or  ,  ran- 
gées en  fafee ,  les  pointes  vers  le  chef. 

Haudt  ,  en  Franconie,  d  argent  à  trots 
faucilles  de  gueules  ,  rangées  en  fafee , 
les  pointes  en  bas. 

-  Fig.  1  y  ,  JoiNVlLLE  porte  d'azur  à 
trois  broies  d'or  en  chevrons  ,  pofées  une 
&  deux! 

On  dit  qu'une  broie  eft  un  inftrument 
propre  à  brifër  le  chanvre  ,  laquelle  a  été 
mal  deflinée.  D'autres  difent  que  c'eft  un 
caveçon  pour  ferrer  les  narines  du  cheval  y 
afin  d'en  jouir  plus  facilement  dans  le  tra- 
vail du  maréchal  On  l'appelle  ordinaire- 
ment mpraille. 

Le  pays  de  Gex  porte  d'azur  à  trois 
broies  ou  morailles  d'or  en  fafee  l'une  fur 
J'autre  ,  au  chef  d'argent  chargé  d'un  lion 
iflànt  de  gueules. 

F/g.  1 8  y  Damas  de  Jouan£y  porte 
d'argent  à  une  îiie  de  fable  accompagnée 
de  fix  rofes-de  gueules  en  orle. 

La  hic  eft  un  inftrument  dont  on  fe 
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fer  voit  autrefois  pour  enfoncer  les  pavés  :  '"  — ' 
d'autres  l'appellent  poteau  de  mer.  Cette  PI'xxxHE 
pièce  eft  rare  en  armoiries.  Sa  figure  ,  s  jE 
comme  il  eft  aifé  de  le  voir  ,  eft  longue  ,  rtev- 
allant  en  élargifTant  dans  le  milieu  ,  garnie  ««elles!" 
aux  extrémités  de  deux  anneaux  ,  l'un  d'un 
côté  &  l'autre  de  l'autre. 

On  trouve  allez  communément  dans  le  chaînes, 
blafon  des  chaînes.  Il  fuffira  d'en  défigner 
l'ordonnance  &  l'émail. 

Fig.  z^,  Mendoça-Baeza  çorte 
de  gueules  à  la  bande  de  finople  bordée  » 
d'or ,  une  chaîne  de  même  mile,  en  orle  > 
brochant  fur  le  tout. 

Romeu  ,  en  Aragon  ,  de  gueules  à 
trois  pals  d'or  terraffés  de  même ,  enchaî- 
nés d'une  chaîne  d'or  en  fafee. 

Telles  des  Menefes ,  en  Elpagne  ,  d'or 
à  la  chaîne  d'azur  en  bande. 

Abarga  ,  dans  la  •  Navarre  ,  d'or  à  la 
chaîne  d'azur  mife  en  orle  &  en  bande , 
la  bande  accompagnée  de  deux  pantouflej» 
échiquetées  d'or  &  de  fable. 

Galicaia  ,  d'or  à  quatre  chaînes  d'azur 
mouvantes  des  quatre  angles ,  attachées  en 
cœur  par  un  anneau  de  même. 

Le  Royaume  de  Navarre  porte  dans 
fes  armes  une  chaîne  rangée  félon  toutes 
les  partitions  de  l'écu  &  en  orle. 

La  cloche  eft  bataillé*  lorlque  le  bat-  cloche, 
tant  eft  d'un  émail  différent. 

O  iv 
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Fig.  2  o  9  Belleg  arde  porte  d'azur  à 
FLxxx1E  'a  c'oc-ie  d'argent  bataille  de  fable. 
suite  df%     Saint- Yon  ,  d'azur  a  la  croix  lofangée 
tigures   d'or  &  de  gueules  .  cantonnée  de  quatre 

ARTIFI-        .       .  °  ,  .|,  m  * 

ci  elle  s.  cloches  d  argent  bataillées  d  azur, 
cloche       Meranie  ,  de  finople  à  la  croix  de  vair 
cantonnée  de  quatre  cloches  d'or. 

St.  Clar ,  d'or  à  la  cloche  d'azur  batail- 
lée  d'argent. 

Frelag  ,  dans  le  Duché  de  Brunfwik , 
de  f§ble  à  la  cloche  d'argent. 

Les  clefs  peuvent  être  en  pal  ,  en  fafee , 


*xxxiB  ac*°tfe'es  ,  affrontées  ,    en  fautoir  ,  les 
clefs    '  anneaux  entrelacés  ,  &c.  On  défignera 
toutes  ces  pofitions. 

Fig.  i  ,  Tricastel  porte  d'or  à  la 
clef  en  pal  de  gueules  ,  au  lieu  de  gueules 
à  la  clef  d'argent. 

Schlufelberg ,  en  Allemagne ,  de  gueules 
•    à  la  clef  renverfée  ,  l'anneau  en  lofange 
pommeté  d'argent ,  pofée  fur  un  iocher 
d'or  mouvant  de  la  pointe. 

Chate  ,  en  Auvergne  ,  de  gueules  à  la 
clef  d'argent  en  bande. 

Fig.  2  ,  Beauchamp-Rezin  porte 
?  d'azur  à  deux  clèfs   d'or  rangées  en 
fafee. 

Fig.  3  ,  Clermont  porte  de  gueules 
à  deux  clefs  d'argent  adolTées  ,  parlées  e* 
feu  toi  r. 


Digitized  by  Google 


du  Blason.  Leç.  XXX.  217 

Fig,  4 ,  Cluni  porte  d'azur  â  deux 


Figures 

A V  TiH- 
Cll  LL£$. 


cfefs  d'or  adoffées  en  pal  ,  les  anneaux  en  planche 
lolànge  &  entrelacés.  xxxi. 

Fagundes  ,  en  Portugal  ,  d'argent  à  SuiTF  DE$ 
cinq  clefs  d'azur  mifes  en  pal ,  difpofées 
en  fautoir. 

Fig.  3  ,  Chiavaro  porte  de  gueules  clefs, 
â  deux  clefs  d'argent  affrontées  ,  mifes 
en  pal. 

Roc ,  en  termes  de  blafon  ,  eft  la  r0c* 
tour  du  jeu  d'échecs.  On  le  repiéfente 
comme  dans  la 

Fig.  ffy  Roquelaure  porte  d'azur  à 
trois  rocs  d'argent. 

Rochette ,  en  Dauphiné  ,  d'azur  à  trois 
rocs  d'or. 

Bernard  de  Chatnpigni  porte  écartelé 
de  fable  &  d'argent  à  quatre  rocs  de  l'un 
en  l'autre  ;  fur  le  tout ,  d'azur  à  la  flcur- 
de-lis  d'or. 
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LEÇON  XXXI. 

iRlSURE  ,  en  termes  de  blafon  ,  eft 
TLxxxi.E  un  changement  dans  les  armoiries  pour 
Des  diftinguer  les  branches  d'une  même  famille. 
îrisums.  On  peut  brifer  de  plufieurs  manières 
différentes  ;  favoir  ,  par  le  changement 
de  toutes  les  pièces  ?  en  confervant  feule- 
ment les  émaux  ;  par  le  changement  des 
émaux  ;  par  le  changement  de  la  fituation 
des  quelques  figures ,  ou  par  la  diminution 
du  nombre  des  pièces  femblables  ;  par 
l'addition  de  quelque  pièce  nouvelle  ou 
par  Paccroiflement  du  nombre  des  pièces 
femblables  ;  par  les  partitions  ou  les 
écartelures  ;  par  le  changement  dans  la 
forme  des  figures  ;  enfin  par  le  change- 
ment des  Cimiers. 

La  première  manière  a  été  fort  en  ufage 
dans  les  commencements  ;  rairifi  les  Ducs 
de  Bourgpgne  de  la  première  branche , 
les  Comtes  de  Vermandois  &  les  Comtes 
de  Dreux  ,  fortis  de  la  maifon  de  France , 
fe  contentèrent  d'en  retenir  les  émaux. 

Les  Ducs  de  Bourgogne  portèrent 
bandé  d'or  &  d'azur  de  fix  pièces  ,  à  la 
bordure  de  gueules. 

Les  Comtes  de  Vermandois  portèrent, 
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échiqueté  d'or  &  d'azur  ,  au  chef  de 
France.  flanche 

Les  Comtes  de  Dreux  ,  échiqueté  d'or 
&  d'azur  ,  "à  la  bordure  de  gueules. 

Cette  manière  de  brifer  altéroit  telle- 
ment les  armoiries  qu'il  n'étoit  guère 
poflible  de  reconnoître  l'origine  dès  famil- 
les qui  brifoient  ainfi. 

La  féconde  ,  qui  fe  faifoit  par  le  chan- 
gement des  émaux ,  a  eu  aufli  le  même 
inconvénient  depuis  que  le  grand  nom- 
bre de  maifons  qui  portent  des  pièces 
femblables  ne  fe  diftinguent  que  par  les 
émaux  :  aufli  l'ufage  en  eft  devenu  très- 
rare. 

Ainfi  les  Grolée  de  Brefle  portoient 
gironné  d'or  &  de  fable  ;  ceux  de  Dau- 
phiné  portent  gironné  d'argent  &  de 
ûble. 

Les  Clermont  de  Dauphiné  ,  de  gueu- 
les à  deux  clefs  en  fautoir  d'argent  ;  les 
Clermont  de  Savoie  ,  qui  ont  la  même 
origine  ,  portent  d'or  à  deux  clefs  en  fau- 
toir de  fable. 

Les  ainés  de  Mailli  portent  d'or  à  trois 
maiilets  de  fiîhople  ;  ceux  de  cette  mai- 
Ion  établis  en  Bourgdgne  portent  de  gueu- 
les aux  maillets  d'or.  D'autres  branches 
portent  d'or  aux  maillets  de  fable  ,  d'oc 
à  trois  maillets  d'azur.  - 
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Cette  manière  de  brifer  étoit  três-com- 

Fxxx"E  mune  ^ans  'es  ^ays-Kas  ,  comme  on  le  voit 
par  les  armoiries  des  différentes  branches 

Bruurbs.  d'Arfchot  ,  de  Hornes  j  (PEnghien  f 
&c.  &c. 

La  troifieme  manière  fe  fait  par  le 
changement  dans  la  fituation  des  pièces. 

Les  ainés  de  Bon,  à  Venife,  por- 
tèrent parti  de  gueules  &  d'argent  ; 
les  cadets  portèrent  parti  d'argent  &  de 
gueules. 

Surian  ,  coupe'  de  fable  fur  argent  à  la 
croix  ancrée  de  Tun  en  l'autre  ;  les  puînés 
prirent  coupé  d'argent  fur  fable  à  la  croix 
ancrée  de  l'un  en  l'autre. 

La  quatrième  manière  fe  fait  par  le 
retranchement  de  quelqu'une  des  pièces 
différentes  ou  femblables. 

La  maifon  de  Foix  ,  qui  fe  difoit  iffiie 
de  celle  de  Barcelone  j  portoit  de  gueules 
à  trois  pals  d'or. 

Les  Comtes  de  Barcelone  en  por- 
taient quatre. 

La  maifon  de  Choifeul  porte  d'azur 
à  la  croix  d'or  cantonnée  de  20  billettes  , 
cinq  dans  chaque  canton  ,  rangées  en  fau- 
toir  :  quelques  branches  cadettes  brifent 
en  rétranchant  deux  de  ces  billettes  dans 
les  cantons  de  la  pointe. 

L'addition  d'une  pièce  nouvelle  aux 
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armoiries  pleines  de  la  famille  eft  la  cin- 
quième manière  de  brifer  ;  c'eft  aufii  la  planche 
plus  commune  &  prefque  la  feule  en  ufage 
dans  le  Royaume.  B&isuais. 
.  Les  Princes  du  Sang  de  France  brifenc 
tous  de  cette  manière. 

Les  pièces  dont  on  fe  fert  ordinaire-  "  • 
ment  pour  brifures  font  le  lambel  ,  la 
bordure  ,  le  bâton  péri  ,  c'eft  -  à  -  dire  , 
racourci  &  en  abîme  ,  le  canton  ,  la 
molette  d'éperon  ,  le  croiflànt ,  l'étoile  , 
le  befant  ,  la  coquille  ,  la  croifette  ,  la 
tierce  ou  quintefeuille  ,  &  autres  fembla- 
bles ,  qui  n'altèrent  pas  confidérablement 
le  blafon  principal. 

Fig.  y  ,  Orléans  porte  de  France 
au  lambel  à  trois  pendants  d'argent  pour 
brifure.  • 

Fig.  z  2  ,  Orléans  -  Angoulême 

portoit  d'Orléans  ,  le  lambel  chargé 
de  trois  croiffants  de  gueules  pour 
brifure. 

Anjou  porte  de  France  â  la  borSure  de 
gueules. 

Berri ,  de  France  à  la  bordure  engrêlée 
de  gueules. 

Artois  ,  de  France  au  lambel  de 
gueules  chargé  de  neuf  châteaux  d'or. 

Fig.  8  ,  Bourbon  ,  de  France  au  bâ- 
ton péri  en  bande  de  gueules  pour  brifure. 
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Contfi  3  iffa  de  Bourbon-Condé  ,  porte 
PLyiNf,HE  de  Bourbon  ,    brifé   d'une  bordure  de 
des  gaules. 

BtuuRBs.     Fig.  6  ,  Bourgogne  -Montagu 

portoit  de  Bourgogne  ancien  ,  brifé  d'un 
canton  d'hermine. 

Les  différentes  branches  de  la  maifon 
de  Montmorenci  brifoient  les  unes  par 
un  Ïambe!  ,  d'autres  par  une  étoile  en 
cœur.  Fig.  i  o  ,  MONTMORENCI- 
MONTBSRON. 

Quelques  -  unes  ,  comme  la  branche 
de  Laval  ,  par  des  coquilles  \fi£*  i  z. 

L'ace  roi  (Terne  nt  des  pièces  femblables 
eft  une  forte  de  brifure  donc  on  trouve 
des  exemples. 

La  maifon  de  Clare  portoit  d'or  à 
trois  chevrons  de  gueules  ;  les  Comtes  de 
Pembrok  ,  cadets  de  cette  maifon  ,  por- 
tèrent l'ecu  plein  de  chevrons.  - 

Le  changement  dans  la  forme  des 
figures  fert  auifi  de  diftin&ion  :  la  mai- 
fon de*  la  Baume  porte  pour  armes , 
d'or  à  la  bande  d'azur  ;  la  branche  de 
Mont-revel  port?  cette  bande  vivrée  pour 
diftin&if.  On  peut  encore  brifer  en 
écartelant  les  armes  de  fa  maifon  avec 
les  armes  d'une  famille  dans  laquelle  on 
a  pris  alliance  ;  ainfi  Bourbon  St.  Paul 
écart eloit  de  Bourbon  &  de  Luxembourg  : 
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Orleans-Longueville  écarteloit  de  Longue- 
ville  &  de  Bourbon.  plakche 

En  Allemagne  ,  les  branches  d'une 
famille  ne  fe  diftingvient  ordinairement  Bres^ies. 
que  par  les  cimiers  différents  ,  foi t  par  le 
nombre ,  foit  par  la  forme. 

Nous  avons  renvoyé  julqu'à  prélent  à  ~mmmmmm 
parler  des   différentes  formes  que  Ton  ** 
donne  à  l'écu  ,  parce  que  fa  forme  eft  l'Zcv. 
indifférente  pour  blafonner  les  armoiries, 
puiiqu'on  ne  l'exprime  point  ,  fi  ce  n'eft 
toutefois  Pécu  à  bannière  que  quelques 
familles  ont  confervé  comme  une  marque 
de  diftinûion. 

L'écu  a  eu  différentes  formes  ,  félon 
la  diverfité  des  temps  &  des  pays. 

L'antique  étoit  couché  &  de  forme 
triangulaire  ,  comme  on  le  voit  par  la 
Jïg.  1  On  le  préfente  couché  ,  parce 
qm»  c'étoit  ainfi  qu'il  fe  plaçoit  Iorfqu'il 
étoit  fufpendu  à  fa  courroie. 

L'écu  des  Seigneurs  Bannerets  étoit 
quarre  s  fiç.  z  £. 

On  nommoit  Seigneurs  Bannerets  ceux 
qui  pouvoient  faire  porter  leur  bannière 
ou  étendard  à  la  guerre. 

On  trouve  des  écus  échancrés  du 
coté  droit ,  A  la  partie  fupérieure.  Cette 
échancrure  fervoit  à  pofer  la  lance  &  à 
la  mettre  en  arrêt. 
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Les  Allemands  portent  leurs  écufîbni 
tlakche  en  cartouches  de  différentes  manières; 

XXXI.  r> 

fig*  1 7» 

foFme^b  Les  Efpagnols  le  portent  arrondi  par  le 
^      bas;/*,  ij. 

Les  François  le  portent  à  peu-près 
comme  les  Efpagnols ,  à  la  différence 
qu'ils  y  confervent  une  petite  pointe  en 
bas  ;  fig.  1 4. 

Les  Italiens  lui  donnent  la  forme 
ovale  ;  fig.  1  S. 

Les  écus  accolas  font  portés  par  les 
femmes  mariées  :  le  premier  écuiTon  repré- 
fente  les  armes  de  leur  époux  ,  &  le  fécond 
les  leurs  ;  fig.  z  8. 

Les  filles  mettent  leurs  armoiries  dans 
des  écus  en  lofange  ;  fig.  20.  * 
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Outre  les  divifions  générales  &  br-   

dinaires  dont  il  a  été  parlé  ,  il  en  eft  'xxftï? 
d'autres  plus  difficiles  à  expliquer ,  parce    Pa  t 
que  les  lignes  ou  ttaits  fui  vent ,  en  fe  re*  TIONS  Ex~ 
pliant ,  différentes  diredions.  Pour  bla-  îîwu5?H 
fonner  ces  fortes  de  partitions  ,  il  faut 
examiner  dans  que!  fens  les  lignes  parta- 
gent le  champ  ,  &  de  quels  traits  princi- 
paux elles  approchent  davantage.  II  eft 
difficile  de  donner  des  définitions  exa&es 
de  ces  figures  extraordinaires  :  quelques 
exemples  fuffiront  ponr  faire  entendre 
la  manière  dont  on  doit  les  décrire  en 
blafonnant. 

Fig.  z  ,  Fromberg  ,  en  Bavière , 
porte  mi-coupé  vers  le  chef,  mi-parti  vers 
la  pointe  ,  &  recoupé  d'argent  &  de 
gueules. 

Fig.  2  i  AusberG  en  Bavière  ,  porte 
mi-coupé  vers  la  pointe  ,  mi-parti  en  re- 
montant vers  le  chef,  &  recoupé  d'argent 
&  de  fable. 

Fig.  3  ,  d'Arpo  ,  porte  mi-coupé  en 
chef  ,  failli  en  taillant ,  &  recoupé  de 
gueules  &  d'argent. 

Fig.  4  ,  N.  porte  parti  d'argent  & 
d'or,  enté  en  pointe  d'azur  ,  PargenC 
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chargé  d'une  chauffe-trape  de  gueules  , 
5«xnf  ou  tierce  en  pairie  renverfé  d'argent, 
parti-    d'or  &  d'azur. 

tr°aNordÏ:      Fi?:  5  y  PRIESEN ,  en  Mifnie  ,  tiercé 
lui***     en  pairie  d'argent  ,   de    fable  &  de 
gueules. 

Fig.G^  KaWFUNGEN,  en  Mifnie, 
porte  mi  -  tranché  au  -  defTous  du  chef  , 
mi  -  taillé  en  remontant  vers  le  chef ,  & 
retranché  au  flanc  de  l'écu,  d'or  &  de 
gueules. 

Fig.  y  ,  Tale  ,  dans  le  pays  de  Brunf- 
vvick,  porte  écartelé  en  équerre  de  gueules 
&  d'argent.  # 

Fig.  8 ,  BeurLE,  en  Styrie%,  de  gueules 
à  une  pointe  ou  giron  d'or-,  mouvant  du 
flanc  féneftre  depuis  le  chef ,  chargé  d'un 
autre  giron  de  fabl  i 

Fig  g ,  Kollere  ,  en  Poméranie ,  de 
gueules ,  chappé  ,  chauffé  ou  vêtu  d'ar- 
gent ;  autrement  ,  d'argent  à  une  grande 
Jofange  aboutiflànt  aux  quatre  flancs  de 
Vécu. 

Fig.  i  o  ,  CoRRARO ,  à  Venife ,  porte 
coupé  d'argent  &  d'azur  ,  vétu  de  l'un 
en  Pautre  :  ou  coupé  d'argent  &  d'azur , 
à  une  grande  lofange  coupée  de  l'un  en 
l'autre. 

Fig.  z  z  ,  Gleisental  ,  en  Mifnie  , 
porte  de  fable  à  une  fafce  d'argent  déjointe 
auinilieu,une  moitié  hauffée  vers  le  chef, 
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l'autre   abaiffée  vers  la  pointe  &  abou-  ! 

tée,  c'eft-à-dire,  fe  touchant  par  les  r££f** 

Fig.  1  2,  WOOD ville, en  Angleterre,  tions  e** 
d'argent  à  la  fafce  canton  dextre  de  gueu-  *1!m£$' 
les  :  ou  de  gueules  au  canton  féneftre 
d'argent ,  à  la  Champagne  de  même. 

1 3  >  Yatton  ,  en  Angleterre  f 
porte  d'argent  à  deux  fafces  de  gueules  , 
la  première  fafce-canton  dextre. 

Wisbecker  ,  en  Bavière  ,  porte  d'ar- 
gent au  chef  barré  de  gueules. 

Windifchgraets ,  en  Allemagne  ,  porte 
pour  troifieme  quartier  d'écartelage  ,  de 
fable  au  chef  chevron  d'argent. 

Meufingen  ,  en  Allemagne ,  de  gueules 
au  chef-pal  d'argent. 

Mendorf,  en  Bavière  ,  d'argent  au 
chef-pal  de  fable  ;  c'eft  ainfi  qu'on  appelle 
les  chefs  contigus  à  d'autres  figures  hono- 
rables &  de  même  émail. 

Fig.  14  ,  LlNDEC  Ztf  LIZANA  porte 
d'azur  au  giron  d'or  ,  mouvant  du  canton 
dextre  de  la  point»  en  forme  de  croifTant 
verfé  vers  le  canton  féneftre. 

Fig.  1 5,  N.  porte  tranché  cannelé  d'or 
&  d'azur ,  enté  arrondi  en  pointe  d'argent. 

Fig.  1  €  ,  Die  Hochsteter  ,  en  Au- 
triche, porte  taillé  cannelé  d'or  &  d'azur. 
Il  peut  y  avoir  des  chefs  ,  des  fafces ,  des 
bandes ,  des  croix ,  des  bordures  &c.  can- 
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nelées.  Le  cannelé  ne  diffère  de  Pengrélé, 
PxxxuE  <\u'en  ce  4ue  celui-ci  a  les  pointes  en  de- 
Parti-    hors ,  celui-là  au  contraire  les  a  en  dedans. 

Fig.  1  y  ,  N.  porte  tranché  de  l'angle 
du  chef  au  milieu  du  flanc  féneftre  ,  de 
là  taillé  vers  l'angle  dextre  de  la  pointe , 
de  gueules  &  d'argent ,  l'argent  chargé 
d'une  chauffe  -  trape  de  fable.  On  peut 
blafonner  cet  écuffon  plus  Amplement  en 
difant ,  d'argent  à  la  chauffe -trape  de 
fable ,  embraffé  à  féneftre  de  gueules. 

Fig.  18  ,  TANBERG  ,  en  Bavière, 
porte  do  gueules  à  une  pointe  d'argent 
mouvant  de  deux  coupeaux  arrondis  de 
même. 

.  Fig*  1  s  >  SEBOLSDORF,  en  Bavière, 
porte  taillé  ,  pignonné  de  trois  pièces  p 
d'argent  &  de  guenles. 

Fig.  2  o  ,  Kunige  ,  en  Tyrol ,  porte 
tranché  d'argent  &  de  gueules  ,  fiché  fur 
l'argent. 

Ces  exemples  fuffifent  pour  voir  de 
quelle  manière  on  doit  rapprocher  ces 
figures  ou  divifions  extraordinaires  ,  de 
celles  qui  font  plus  ufitées  dans  le  blafon. 
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Ce  n'eft  point  alTez  de  connoître  les 
armoiries  &  de  les  blafonner  ,  il  faut 
encore  favoir  distinguer  les  ornements  6c 
les  marques  d'honneur  qui  acompagnent 
quelquefois  les  armoiries. 

Ces  marques  d'honneur  &  ces  accom- 
pagnements ,  font  les  Couronnes  ,  les  Caf 
ques  9  les  Cimiers ,  les  Lambrequins  ,  les 
Marques  des  emplois ,  &  les  Ordres  de 
Chevalerie, 

Les  Couronnes  diftinguent  les  Souve- 
rains &  les  degrés  fupérieurs  de  la  No- 
blefle  :  le  Pape  ,  l'Empereur ,  les  Rois , 
les  Ducs ,  les  Comtes  ,  les  Marquis  ,  les 
Barons  &c.  '      -  #  . 

Fig.  1  f  La  Couronne  Papale  ,  ou  la 
Tiare ,  eft  un  bonnet  rond  &  élevé,  cerclé 
d'une  triple  couronne  ,  fommé  d'un  globe 
cintré  &  furmonté  d'une  croix  ,  avec  deux: 
pendants  derrière  comme  aux  mitres  des 
Evéques.  L'ancienne  tiare  n'étoit  ornée 
que  d'une  couronne  :  Boniface  VIII  fut 
le  premier  qui  en  ajouta  une  féconde  ,  & 
Benoît  XII  en  mit  une  troifieme. 

Derrière  lecu  des  armes  du  Pape  ,  font 
deux  clefs  palTées  en  fautoir ,  l'une  d'or 
&  l'autre  d'argent ,  liées  d'une  ceinture  de 
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même  ,  chargée  de  croifettes  de  fable  ,  & 

XXZiTï    <\uehuef0ls  'a  cro^x  triple  pafTée  en  pal. 

Dt5      La  tiare  &  les  clefs  font  les  marques  dif- 
°eJte-ni  tindives  de  la  dignité  Papale  :  la  tiare 
rieuhs.    marque  fon  rang  ;  &  les  clefs  fa  jurifdic- 
IM  Tiaxc   rion  •  c'eft  pourquoi ,  lorfque  le  Pape  eft 
mort ,  on  repréfente  fes  armes  avec  la 
tiare  feulement  fans  les  clefs. 

?onnci°U*  1  '  ^a  C°uronne  Impériale  eft  un 

bonnet  ou  tiare  ouverte  dans  le  milieu  > 
avec  un  demi  -  cercle  d'or  ,  qui  porte  le 
globe  du  monde  ,  cintré  &  fommé  d'une 
croix  ,  le  cercle  de  la  couronne  orne  de 
fleurons  &  enrichi  de  pierreries. 

Fig.  2  ,  Celle  des  Rois  de  France  eft 
un  cercle  d'or  relevé  de  huit  fleurs- de-lis  , 
cintré  de  huit  diadèmes  qui  le  ferment , 
&  qui  porte  au-defius  une  double  fleur- 
de  lis  ,  qui  eft  le  cimier  de  France. 

Quelques-uns  prétendent  que  Charles 
VIII  eft  le  premier  qui  ait  pris  la  cou- 
ronne fermée  ,  lorfqu'en  1495  il  prit  la 
qualité  d'Empereur  d'Orient  :  cependant 
l'on  voit  des  écus  d'or  &  d'autres  monnoies 
de  Louis  XII,  fucceifeur  de  Charles  VIII , 
où  la  couronne  n'eft  point  fermée.  Ilparoîc 
donc  qu'on  doit  rapporter  cet  ufage  à 
François  I  ,  qui  ne  vouloit  céder  en  rien 
â  Charles-Quint ,  &  à  Henri  VIII  Roi 
d'Angleterre,  qui  avoient  pris  la  couronne 
fermée. 
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Fig,  jy  Celle  de  M.  le  Dauphin  eft  . 
fermée  de  quatre  dauphins  en  forme  de  planchu 
diadèmes ,  foutenant  de  leurs  queues  une  xxxm. 
double  fleurs-de-lis ,  le  cercle  de  même  des 
que  la  précédente.  0kextl-vs 

Fig.  4  ,  Celle  des  Roi  d'Efpagne  ,  de  R,tWRS- 
Sicile  ,  de  Pologne  ,  de  Portugal ,  de  r0nnc$?°u" 
Sardaigne  ,  de  Danemarck ,  de  Suéde,  eft 
un  cercle  d'or  ,  orné  de  fleurons  &  fermé 
de  huit  diadèmes  furmontés  d'un  globe 
cintré  &  lommé  d'une  croix. 

F*g*  5  »  Celle  des  Rois  d'Angleterre 
a  fon  cercle  rehauflé  de  croix  pattées  &  de 
fleurs-de-lis  alternativement  ;  elle  eft  fom- 
mée  comme  la  précédente  ,  d'un  globe 
furmonté  d'une  croix  pareille  à  celle  du 
cercle. 

Fig.  S ,  Celles  des  Princes  du  Sang  de 
France  ,  eft  un  fimple  cercle  rehauffé  de 
fleurs. de-lis  fans  diadème.  Ceft  ce  qu'on 
appelle  couronne  ouverte  ,  â  la  différence 
des  précédentes  qui  font  fermées  par  des 
diadèmes. 

Fig.  j  ,  La  couronne  du  grand  Duc 
de  Tofcane  eft  ouverte  ,  à  pointes  mêlées 
de  trèfles,  avec  la  fleur-de-lis  deFlorence» 
ou  fleur-de-lis  épanouie  au  milieu.  ' 

Fig.  8  ,  Les  Archiducs ,  les  Ele&eurs 
&  Princes  Souverains  de  l'Empire  ,  por- 
tent pour  couronne ,  un  bonnet  d'écarlare 
rebrafté  d'hermine ,  orné  de  pierreries  & 
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diadêmé  d'un  demi  cercle  d'or  garni  de 
*xxxïuE  Perks ,  fommé  d'un  globe  qui  foutient 
^        une  croix. 

Des 

ORNtMEN$      Fig,  $ ,  Les  Princes  &  Comtes  de  l'em- 
aiiuiTt.    pire  ne  portent  que  le  bonnet  d'e'carlate 
rebrafle  d'hermine  ,  fans  diadème. 
Coiuonncs      ^a  Noblefle  porte  auffi  fur  fes  armoi- 
ries des  couronnes ,  que,  pour  cette  raifon , 
ou  appelle  Couronnes  de  Cafquesy  ou  Cou- 
ronnes d'Ecuffons.  Elles  font  de  différen- 
tes formes',  félon  les  divers  dégrés  de  No- 
blefle ou  d'illuftration.  On  en  diftingue 
de  fix  fortes  principales  ,  lavoir  la  Cou- 
,  ronne  de  Duc  ,  de  Marquis  ,/de  Comte  , 

de  Baron  ,  de  Vicomte  &  de  Vidame. 

Fig.  z  o  ,  La  couronne  Ducale  ell 
un  cercle  d'or  ,  orné  de  fleurons  à  fleurs 
d'ache  ,  ou  de  perfil  ,  enrichi  de  perles 
&  de  pierreries. 

Fig.  z  z  y  La  couronne  de  Marquis 
cil  ornée  de  fleurons  &  de  grofles  perles  , 
mêlées  alternativement. 

Fig.  z  2  ,  Celle  de  Comte  eft  compo* 
fée  de  perles  feulement  fur  un  cercle  d'or. 

Fig.  z  jj  Celle  de  Baron  eft  uneefpe- 
ce  de  bonnet  entortillé  de  perles  ,  pofées 
en  bandes. 

Fig.  Zjf  \  La  couronne  de  Vicomte 
n'eft  rehauflée  que  de  quatre  grofles  per- 
les feulement. 

Fig.  z  j  ,  Les  Vidâmes,  au  lieu  de 
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quatre  perles  ,  relèvent  leur  couronne  par 
quatre  croix  pattees.  xxlnnt 

Le  Vidame  étoit  autrefois  celui  qui  Dis 
fuppleoit  à  TEvcque  pour  aller  à  la  guer-  OR£xtEens 
re ,  à  caufe  des  fiefs  qu'il  poffédoit  ;  il  rieurs. 
étoit  aufli  chargé  de  la  défenfe  du  dio-  Des  Cou~ 
ce  le.  Aujourdhui  ce  titre  de  oeigneune 
eft  rare  ;  les  plus  confidérablcs  font  les 
Vidâmes  d'Amiens  ,  de  Chartres  &  de 
Rheims. 

Le  Cafque  étoit  la  marque  de  Cheva-  r— — * 
lerie  ,  comme  l'écu  étoit  la  marque  de  ^jfJJJJF 
noblefTe.  C'ell  dans  les  tournois  &  fites 
d  armes  ,  qu'on   commença  à  placer  le  q?".  Car" 
cafque  avec  tous  fes  ornemens  au-deflus 
des  armoiries.  On  les  expofoit  aufïi  les 
premiers  jours  des  alièmblées  deftinées  à 
ces  fêtes ,  afin  que  les  Seigneurs  qui  dé- 
voient affilier  à  ces  fpeâacles ,  les  allât* 
lent  reconnoître  pour  pouvoir  en  fui  te 
diflinguer ,  par  les  livrées  ou  devifes ,  ceux 
qui  feroient  mieux  en  ces  combats  ,  où  les 
Chevaliers  ,  cachés  fous  leur  armure ,  ne 
pouvoient  être  connus  que  par  ces  fignes 
extérieurs. 

L'ancienne  fituation  des  cafques ,  dans 
la  plupart  des  armoiries  ,  étoit  d'être  tour- 
nés de  profil ,  placés  fur  la  pointe  gauche 
de  Tecu  penchant  &  incliné.  Auffi  les 
anciens  Hérauts  d'armes ,  ne  parlent  point 
des  différentes  fituations  que  les  modernes 
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donnent  aux  cafques  ,  qui  fervent  de 
planche  timbre  aux  armoiries  ;  on  voit  même  cet 
***lV  •fsde  Charles  VI  ,  de  Louis  XI  &  de  Phi- 
Obnemens  lippe  Duc  de  Bourgogne  ,  timbrées  d'un 
mv*$.    calque  fermé  &  de  profil ,  mais  les  Hé- 
Dcs     rauts  modernes  obfervent  trois  chofes  à 
Caducs.    pe'garcj  des  cafques  ,  fa  matière ,  fa  forme 
&  la  Jïiuation. 

Quant  à  la  matière  ,  ils  veulent  que 
ceux  des  Rois  &  des  Empereurs  foient 
d'or  ,  bordés  &  damafquinés  de  même. 
Ceux  des  Princes  &  grands  Seigneurs 
doivent  être  d'argent  ,  bordés  &  damtf. 
quinés  d'or  ;  enfin  ceux  des  Chevaliers  &: 
fimples  Gentilshommes  ,  ne  feront  que 
d'acier  poli ,  ornés  d'une  broderie  d'or. 

Pour  la  forme  ,  ils  repréfentent  celui 
des  Souverains  ouvert  &  (ans  grilles ,  & 
les  autres  grillés  de  tant  de  grilles ,  fuivant 
le  rang  &  la  dignité  des  perfonnes  ;  enfin 
quant  à  la  fituation  ,  ils  le  placent  de 
front ,  de  tiers  ou  de  profil. 

Fig.  i  ,  Le  cafque  des  Rois  &  des 
Empereurs  eft  tout  d'or  ,  bordé  &  da- 
mafquiné  ,  taré  de  front  ,  la  vifiere  en- 
tièrement ouverte  &  fans  grilles.  Cette 
façon  de  cafque  eft  le  fymbole  d'une 
pleine  puifTance. 

Fig.  2  ,  Les  Princes  le  portent  auflï 
d'or  ,  pofé  de  front ,  la  vifiere  moins  ou- 
verte que  celle  des  Rois  ,  &  làns  grilles* 
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Fig.  3  ,  Les  Ducs ,  les  Maréchaux  de  r——*— ? 
France ,  les  grands  Officiers ,  les  Seigneurs  rJxx5SP 
titrés ,  les  Chefs  de  Compagnies  Souverai-  DES 
nés ,  le  portent  d'argent ,  bordé  &  darnaf-  °KS-l™f** 
quiné  d'or,  taré  de  front  &  fermé  de  onze  rihurs^ 
grilles. 

Fig.  4 ,  Les  Gentilshommes  Chevaliers  cafques., 
portent  le  cafque  d'argent ,  bordé  d'or  , 
grillé  &  taré  en  tiers  ,  c'eft- à-dire ,  pofé 
moitié  de  front. 

Fig.  $  %  Les  Gentilshommes  d'ancienne 
race ,  non  Chevaliers  ,  le  portent  d'acier 
poli ,  taré  de  profil ,  la  vifiere  fermée  de 
grilles. 

Fig.  G  ,  Les  nouveaux  Ennoblis  por- 
tent un  calque  d'acier  en  profil ,  dont  le 
nazal  &  Pavantaille  font  tant  foit  peu 
ouverts. 

Au  refte  ,  toutes  ces  différences  font  de 
nouvelle  invention.  Tous  les  cafques  an- 
ciens font  fermés  &  fimples  ,  la  plupart 
pofés  de  profil  comme  nous  l'avons  remar- 
qué plus  haut. 

Les  Allemands  multiplient  les  cafques  , 
pour  la  diftin&ion  des  fiefs  ,  parce  que 
le  cafque  étant  chez  eux  la  principale 
marque  de  noblefïe ,  ils  ont  voulu  mar- 
quer ,  par  la  multiplication  des  timbres  , 
les  droits  3e  fubftitution  ,  la  diverfitédes 
fiefs  ,  &  le  nombre  de  voix  qu'ils  avoient 
dans  les  cercles  où  ils  entrent ,  à  raifon 
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de  leurs  fiefs  ,  &  repréfentent  autant  de 
afxxfl?  Perf°nnes  qu'ils  ont  de  fiefs  de  cette  na- 
ture. Nous  rapporterons  des  exemples  de 
ornemeks  cet  ufage  ,  en  blafonnant  les  armes  de 

nfvlf"  quelques  Maifons  d'Allemagne. 
»uBourict.  Le  Bourlet  eft  un  tour  de  livrée  ,  rem- 
pli de  bourre  &  tourné  comme  une  corde , 
que  les  anciens  Chevaliers  portoient  dans 
les  tournois  :  il  étoit  ordinairement  de  la 
couleur  des  émaux  de  l'écu ,  ou  des  cou- 
leurs que  les  Chevaliers  choifiiïbient. 

On  appelle  autrement  ce  bourlet  que 
les  (impies  Gentilshommes  mettent  fur 
leurs  cafques  ,  trefqut  ,  torque  ,  ou  tortiU 
Voyez  les  fig.  3  &  6*. 
Des  Lam-  Les  Lambrequins  font  des  morceaux 
Wequi™.  d'étoffe  découpés  ,  qui  defeendent  du 
cafque  ,  qui  coëffent  &  embra  fient  l'écu 
pour  lui  fervir  d'ornement.  C'étoit  l'an- 
cienne couverture  des  cafques  ,  comme 
la  cotre  d'armes  étoit  celle  de  l'armure* 
pour  garantir  de  la  chaleur  ,  de  la  pluie 
&  de  la  poufliere  ,  &  faire  reconnoître  les 
Chevaliers  dans  la  mêlée.  Ils  fervoient 
auflî  à  foutenir  &  à  lier  les  cimiers  qui 
étoient  de  plumes.  Les  lambrequins  formés 
de  feuillages  entremêlés  les  uns  dans  les 
autres ,  font  plus  nobles  que  ceux  qui  font 
compofésde  plumes  naturelles.  Leur  origine 
vient  des  anciens  chaperons  qui  fervoient 
autrefois  de  coeffure. 
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Quelques-uns  veulent  que  les  lambre- 


quins repréfentent  les  rubans  &  les  livrées  flanche 
que  les  Dames  prenoient  foin  d'achemer  ,  xx^ir. 
c'eft-à-dire  ,  d'ajufter  au  cafque  ,  d'où  oenemeki 
leur  eft  venu  lè  nom  Vachement.  ^tvis 

Le  fond  &  le  gros  du  corps  des  lambre-  Dcs  Y  am_ 
quins  doivent  être  de  l'émail  du  champ  brcqains. 
de  l'écu  ,  ma;s  leurs  bords  doivent  être  de 
fès  autres  émaux. 

Quelques  Hérauts  ont  appelle  Volet  cet 
habillement  du  calque  ,  lorfqu'il  étoit 
lé  rer ,  parce  qu'il  voletoit  au  gré  du 
vent ,  &  n'étoit  attaché  qu'avec  le  tortil 
ou  bourlet  ,  compofé  de  cordons  &  de 
rubans  entrelacés  des  couleurs  &  métaux 
du  Chevalier.  D'autres  lui  ont  donné  le 
nom  de  Capeline  ,  quand  il  étoit  fait  en 
manière  de  cape.  On  l'a  auffi  appelle 
Mantelet  ,  quand  il  étoit  large  &  court  & 
enveloppoit  le  cafque  &  l'écu  ,  ce  qui  lui 
avoit  fait  donner  auffi  le  nom  de  camail. 
Plufieurs  anciens  monuments  nous  repré- 
fentent  cet  ornement  de  cafque  de  Tune  & 
l'autre  de  ces  deux  manières  ;  fig.  y. 

Le  Cimier  eft  la  partie  l'a  plus  élevée  Du  cimier, 
dans  les  ornements  de  Pécu ,  &  qui  eft 
au-deffus  du  cafque.  L'ufage  en  eft  de 
l'antiquité  la  plus  reculée.  Hérodote  en 
attribue  l'invention  aux  Cariens  ,  qui  les 
premiers  porro:ent  des  aigrettes  &  des 
plumes  fur  leurs  cafques.  Les  Rois  d'E- 
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gypte  portoient  pour  cimier  des  têtes  de 
planche  hon  ,  de  taureau  ou  de  dragon.  Pyrrus 

XXXI V  o  J 

DES  portoit  un  grand  panache  entre  deux 
ornemens  cornes  de  bouc.  Les  anciens  guerriers 

E  X  T  E 

hieurs.  ornoient  ainfi  leurs  cafques  ,  pour  donner 
Da  cimier,  plus  de  terreur  à  leurs  ennemis  ,  par  la 
vue  des  dépouilles  des  animaux  qu'ils 
avoient  domptés ,  ou  pour  fe  donner  une 
mine  plus  formidable  ,  en  rehauffant  leur 
taille  par  cet  ajuftement. 

Les  cimiers  de  plumes  font  plus  fré- 
quents que  les  autres  ,  &  ils  font  faits 
fouvent  d'une  mafle  de  plumes  d'autru- 
che ,  de  héron  ou  de  paon.  Ces  touffes 
de  plumes  ,  dans  les  anciens  tournois  , 
étoient  nommés  plumails  ou  plumarts  ; 
elles  fe  mettoient  dans  des  tuyaux  fur  de 
hauts  bonnets ,  comme  on  en  voit  dans 
les  armoiries  des  grandes  familles  d'Al- 
lemagne. 

Souvent  le  cimier  repréfentoit  une 
pièce  du  blafonde  l'écu  ,  comme  un  aigle, 
un  lion  ,  une  fleur-de-lis  ,  mais  jamais 
de  ces  pièces  qué  Ton  nomme  honorables  , 
comme  pals ,  fafees ,  bandes  &c  quelque- 
fois aufli  le  cimier  étoit  de  fantaifie  , 
fans  avoir  égard  aux  pièces  des  armoiries. 
On  en  changeoit  meme  à  volonté ,  parce 
qu'il  ne  tenoit  lieu  dans  le  blafon  ,  que 
de  devife  &  d'ornement. 

Le  cimier  étoit  autrefois  en  Europe  , 
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une  plus  grande  marque  de  noblefle  que 

r>       r  .  .  &  \        1  -     n  PLANCHE 

rarmoine  ,  parce  qu  on  le  porroit  aux  xxxiv. 
tournois  ,  où  on  ne  pouvoir  être  admis  des 
fans  avoir  fait  preuve  de  nobleffe.  Le  0*£x*/-N 
Gentilhomme  qui  avoit  affilié  deux  fois  à  rieurs. 
ces  tournois  folemnels  ,  étoit  fuffifam-  DuCimicl 
ment  blafonné  &  publié  ,  c'efl  -  à  -  dire  , 
reconnu  pour  noble  ,  &  il  portoit  deux 
trompes  en  cimier   fur  fon   cafque  de 
tournois  :  de  là  viennent  tant  de  cimiers 
à  demi  cornets  ,  que  plufieurs  auteurs 
ont  pris  mal  à  propos  pour  des  probof- 
cides  ou  trompes  d'éléphant. 

En  Allemagne  ,  la  différence  des  ci- 
miers diftingue  les  branches  d'une  mê- 
me famille  &  fert  de  brifure. 

Fig.  y  ,  Ecu  timbré  de  trois  cafques  , 
le  premier  de  front  &  couronné  ,  ayant 
pour   cimier  une  femme  de  carnation  , 
habillée  de  gueules ,  couronnée  d'or  ,  les 
bras  étendus  &  élevés  ,  chargés  de  deux 
poifTons  d'argent ,  les  têtes  affrontées  :  le 
fécond ,  tiers  de  profil ,  auffi  couronné  , 
ayaat  pour  cimier  un  cor  ou  huchet  lié 
&  virolé  :  le  troifieme ,  auffi  tiers  de  profil, 
affronté  avec  le  fécond  ,  ayant  pour  ci- 
mier un  léopard  naiflant  au  naturel.  Les 
trois  cafques  ornés  de  leurs  lambrequins 
des  émaux  de  l'écu. 
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Es   dignités    ou    emplois   donc  on 


PxxxvE  P°rre  'es  marques  dans  les  armoiries  ,  font 
M  eccléfiaftique*  ou  féculiers.  Nous  parlerons 

df  Digni-  ci  abord  des  digmres  eccleliaitiques ,  parmi 
Emplois    lefquelles  le  Pape  tient  le  premiers  rang, 
Dign:te\  Nous  avons  dit  dans  la  leçon  précédente  , 
îLn       quelles  étoient  fçs  marques  de  dignité. 
Nous  aurons  occafion  d'en  toucher  en- 
core  quelque   chofe   dans  l'article  des 
Souverains  de  l'Europe. 
Cardinaux.      Les  Cardinaux  font  des  princes  eccl/- 
fiaftiques  ,  qui  ont  voix  a&ive  &  paflive 
dans  le  conclave  ,  lors  de  l'élection  du 
Pape.  Ils  compofent  le  confeil  &  le  fé- 
nat  du  Souverain  Pontife.  Le  nombre  en 
a  été  fixé  à  70  par  le  Pape  Sixte  V  ,  donc 
fîx  Cardinaux  Evêques  ,  cinquante  Car- 
dinaux Prêtres    &  quatorze  Cardinaux 
Diacres. 

Dans  cette  première  inftitution  ,  les 
Cardinaux  n'étoient  autre  chofe  que  les 
prêtres  principaux  ,  ou  les  curés  des  pa- 
roifles  de  Rome  ;  il  fe  regardoient  comme 
au-defTous  des  Evêques  puifque  leur  car- 
dinalat vaquoit  quand  ils  étoient  élevés,  à 
la  dignité  épifcopale. 

Mais  dans  le  XI  fiecle ,  la  grandeur  du 

Pape 
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Pape  s'étant  extrêmement  accrue.,  il  vou- 
lut avoir  un  confeil  de  Cardinaux  ,  plus   - 

élevés  en  dignite's  que  ces  anciens  Prêtres.  xxxv* 
II  eft  vrai  que  l'ancien  nom  eft  demeure'  ;  Dfg 
mais  ce  qu'il  exprimoit  n'eft  plus.  Il  fe  ^  " 
paffa  un  affez  long-temps  ,  fans  qu'ils  prit    Di  ît}t 
lent  le  pas  fur  les  Evêques  ,  ou  qu'Us  s'at-  E«&*JU- 
tribuafTent  à  eux  feuls ,  â  l'exclufion  du  £2  a  , 
Clergé  de  Rome  ,  le  droit  d'élire  le  Pape  : 
mais  dès  qu'une  fois  ils  ont  été  en  poffek 
fion  de  ces  privilèges  ,  ils  ont  eu  bientôt 
après  le  chapeau  rouge  &  la  pourpre: 
en  forte  que  ,  croifTant  toujours  en  gran- 
deur ,  ils  fe  font  enfin  élevés  au-defTus 
des  Evêques  ,  par  la  feule  dignité  du 
Cardinalat. 

Cependant  les  Evéques,  confervant  leur 
prééminence  ,  ont  quelquefois  pris  le  pas 
fur  les  Cardinaux  ,  dans  les  afTemblées  & 
les  cérémonies  publiques  ,  en  préfence 
même  du  Pape.  Cela  fe  voit  dans  l'ade 
de  dédicace  de  l'Eglife  de  Marmoutier  t 
par  le  Pape  Urbain  II ,  l'an  109©  ,  lors- 
qu'il vint  en  France  tenir  le  Concile  de 
Clermont  ;  car  ,  dans  cette  cérémonie , 
Hugues  Archevêque  de  Lyon  ,  tenoit, 
après  le  Pape ,  le  premier  rang ,  les  autres 
Archevêques  &  Evêques  le  fuivoient ,  & 
après  eux  venoient  les  Cardinaux  Prêtres 
&  Diacres  ,  qui  a  voient  accompagné  le 
Pape  dans  ce  voyage, 
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Aujourd'hui  les  Cardinaux  prudent 
VIxAxxvE  'es  Archevêques  &  'es  Evêques  :  ils  pré- 
MarquÈs  ten(^ent  même  avoir  le  pas  lùr  les  Elec- 
ï>f.adigni-  teurs  de  l'Empire  ,  parce  qu'ils  élifent  le 
eupiois.  Pape  ;  cependant  le  Doge  de  Venife  ne 
.  Di&mtrs  leur  cède  pas ,  ni  les  Ducs  &  Pairs  de 
rcc/^A-  France  j  >  ni  jes  Grands  d'Efpagne  ,  &  en- 
Cardinaux.  corc  moins  les  Electeurs ,  qui  ont  eu  quel- 
quefois des  Cardinaux  pour  Miniftres. 

Pour  marques  de  leur  dignité  ,  ils  tim- 
brent leur  écuflbn  d'un  chapeau  rouge  , 
garni  de  cordons  de  foie  rouge  ,  entrela- 
cés en  lofanges  ,  avec  cinq  rangs  de  houp- 
pes qui  augmentent  en  nombre  ,  &  font 
fen  tout  pour  chaque  cordon  quinze  de 
chaque  coté ,  pofées  I  ,  i  ,  3  ,  4  &  S  ; 
l'écu  accollé  par  derrière  d'une  croix  en 
pal  :  fig.  2 . 

A  Rome ,  nul  Cardinal ,  quoique  Prin- 
ce ,  ne  met  de  couronne  fur  fes  armoiries  : 
en  France  ,  ils  prennent  ordinairement  la 
couronne  ducale. 

La  couleur  rouge  purpurine  eft  parti- 
culière aux  Cardinaux  non-feulement  à 
leur  habillement  de  tête  ,  mais  â  leurs  ro- 
bes ,  camails  &  manteaux.  Cette  couleur 
leur  fut  donnée  pour  les  faire  refïbuvenir 
que  comme  Jefus  -  Chrift  a  répandu  fbn 
fang  précieux  ,  ils  font  établis  dans  l'E- 
glife  militante  pour  la  défendre  jufqu'à 
la  perte  du  leur  :  ils  portent  la  croix  en 
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pal  ,  pour    marquer  le    crucifiement.  — * 

Le  Primat  eft  un  Archevêque  qui  eft  p^j^yB 
établi  au-deffus  d'un  ou  de  plufieurs  Mé-  MARQJJ£g 
tropoHtains.  Il  exerce  auifi  fes  droits  de  D\®1G™' 
Primatie  fur  fes  propres  DiocéÊûns  &  fur  emplois* 
les  Evêchés  qui  font  fes  Suffragants  ;  de  J^B^éi 
forte  qu'il  a  plufieurs  degrés  de  Jurifdic- 
tion  qu'il  fait  exercer  par  des  Officiaux 
différents  ,  ayant  pour  la  primatie  un 
Officiai  pri  mariai ,  pour  juger  les  appella* 
tions  qui  font  interjetées  de  l'Official  Mé«* 
tropolitain. 

Dans  les  pays  où  l'établiffement  des 
grands  Patriarches  n'a  point  été  reçu  , 
comme  en  France  ,  c'eft  le  Primat  qui  en 
tient  lieu  ,  de  manière  que  la  dignité  de 
Primat  pour  ces  provinces  eft  la  première 
dignité  dans  l'Eglife  après  celle  du  Pape. 
L'Archevêque  de  Lyon  eft  en  poiTeflion 
de  la  jurifdiâion  primatiale  fur  les  Mé- 
tropoles de  Tours  ,  de  Sens  &  de  Paris  , 
parce  qu'il  eft  Primat  des  provinces 
Lyonnoifes. 

Il  y  a  fept  autres  Archevêques  en 
France  qui  le  difent  Primats  ;  celui  de 
Sens  fe  dit  Primat  de  Germanie  &  des 
-Gaules.  Les  Archevêques  de  Bourges  &  de 
Bordeaux  fe  difent  tous  deux  Patriarches 
d'Aquitaine.  Ceux  d'Arles  &  de  Vienne 
-fe  difputent  la  primatie  de  la  Gaule  Nar- 
bonnoife.  Ceux  de  Rouen  &  de  Narbop- 
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ne  fe  prétendent  aufli  Primats  dans  Pé- 


Archcvcq. 


Le  Primat ,  pour  marques  de  6  dignité , 
^i>Rign!-  timbre  fes  armoiries  d'un  chapeau  verd 
ïmploEi».  orn^  ^e  cor^ons  entrelacés  ,  garnis  de  dix 
Dirnités  houppes  de  même  ,  i  ,  2  ,  3  &  4  ,  ajou- 
^uJtf*^*'  tant  derrière  l'écu  une  croix  double  ou 
Pxiiiut.  Patriarchale  ;  fig.  3.  Si  le  Primat  étoit 
Cardinal  ,  il  prendroit  les  ornements  qui 
conviennent  à  cette  dignité  ,  avec  la  croix 
double  qui  eft  la  marque  diftinétive  de  la 
primatie. 

L'Archevêque  eft  un  prélat  métropoli- 
tain ,  qui  eft  pourvu  d'un  Archevêché  qui 
a  fous  lui  plufteurs  Evêques  fuffragants. 

Le  nom  d'Archevêque  n'a  pas  toujours 
été  employé  dans  lEglife.  S.  Athanafe  f 
qui  viveit  dans  le  IV  fiecle  ,  eft  le  premier 
qui  le  donna  à  Alexandre  fon  prédcceffeur. 
Au  Concile  de  Calcédoine  ,  tenu  en  45 1  > 
les  Grecs  donnèrent  le  titre  d'Archevêque 
au  Pape  S.  Léon  ,  ils  l'avoient  déjà  donné 
aux  Evêques  des  principales  villes  de  l'o- 
rient. Chez  les  Latins ,  Ifidore  de  Séville 
eft  le  premier  qui  en  parle  ;  d'où  l'on 
conclut  que  le  titre  d'Archevêque  n'étoic 
guère  connu  en  occident  avant  Char- 
lemagne. 

Par  rapport  à  l'ordre  &  au  caraâere  y 
un  Archevêque  n'eft  pas  plus  qu'un  Evê- 
que  :  ils  ont  l'un  &  l'autre  la  même  puit 
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fance  fpirituelle  ,  la  même  dignité  ponti- 
ficale ;  mais  PArchevêque  a  les  fondions  planche 

V  V  Y  \r 

d'un  miniftere  plus  étendu  ,  plus  grand  , 

1  ••!/•/  Marques 
plus  privilégié.  de  Digni- 

C'eft  à  l'Archevêque  de  confirmer  Pli  eÎ^plo", 
ledion  des  Evêques  fes  SufFragants ,  c'eft  Dignités 
à  lui  qu'appartient  le  droit  de  les  confa- 
crer ,  ou  de  commettre  leur  confécration 
à  un  autre  Prélat.  L'Archevêque  a  le  droit  Aichcvêq. 
de  convoquer  les  Conciles  provinciaux  i 
après  avoir  obtenu  pour  cela  la  permiflion 
du  Roi  ;  il  en  eft  le  Préfident  &  le  prin- 
cipal Juge. 

Les  Archevêques  font  feuls  en  droit  de 
porter  le  Pallium  ,  comme  une  marque 
de  là  plénitude  du  Sacerdoce,  &  de. la 
dépendance  de  leurs  SufFragants  à  leur 
égard.  Ils  peuvent  porter  le  manteau  vio«* 
let  fur  le  rochet  par  toute  leur  province  , 
y  célébrer  in  Pontificalibus  ,  y  faire  por- 
ter leur  croix  haute  ,  à  moins  que  .  les 
Evêques  n'aient  privilège  au  contraire  y 
poftérieur  au  Concile  de  Vienne ,  tenu  ea 
1312.  Les  Bulles  de  Jubilé  doivent  être 
envoyées  aux  Archevêques  ,  qui  les  en- 
voient aux  Evêques  leurs  SufFragants. 

Pour  marque  de  leur  dignité  ,  ils  por- 
tent une  croix  fimple  par  derrière  l'écu , 
qui  eft  furmonté  d'un  chapeau  verd  ,  avec 
les  cordons  garnis  de  dix  houppes  de 
même  ,  rangées  x  ,  %  7  3  &  4  ;  fîg-  4* 

Q  "J 
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xxxv.  œmjer  officier  eccléfiaftiqne  de  chez  le 
z>£  digni-  K01.  Cette  dignité,  que  1  on  regarde  corn- 

Emplois,  me  office  de  la  Couronne ,  ne  s'accorde 
Dignités  plus-  qu'à  des  Eccléfiaftiques  d'une  naif- 
Xcc  ijujti-  çanCQ  diftingue'e^  revêtus  ordinairement  de 

Grand  Au-  la  Pourpre  Romaine.  II  femble  reprtlen- 
jiafliV.  c  ter  cet  ancien  Archi-Chapelain  ou  Chan- 
celier ,  qui  avoir  autrefois  tant  de  droits 
&  de  pouvoirs  dans  la  Cour  de  nos  Rois* 
*  Le  Grand  Aumônier  difpofe  du  fonds 
deftiné  pour  les  aumônes  du  Roi,  célèbre 
le  fervice  divin  dans  la  chapelle  de  Sa 
Majefté  ,  quand  il  le  juge  à  propos ,  ou 
nomme  les  Prélats  qui  doivent  officier  , 
ies  prédicateurs  &c.  Il  PEvéque  de  la 
Cour  ,  faifant  toutes  les  fondions  .de  cette 
dignité  ,  dans  quelque  Diocefe  qu'il  fe 
trouve  ,  fans  en  demander  la  permiffion 
Qiix  Evéques  -des  lieux.  Il  donnoit  autre- 
fois les  provifions  des  Maladreries  de 
France  ,  &  prétendoit  qu'il  lui  apparte- 
tioitde  gouverner ,  de  vifiter  ,  &  de  refor- 
mer les  Hôpitaux  du  Royaume  >  fur-tout 
quand  ils  font  gouvernés  par  des  laïques. 
Les  édits  de  nos  Rois ,  les  arrêts  du  Par- 
lement l'ont  maintenu  pendant  quelque 
temps  dans  la  pofTeffion  de  ce  droit.  Il  a 
l'intendance  de  l'Hôpital  des  Quinze- 
•yingts  de  Paris.  Il  price  ferment  de  ridé- 
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lité  entre  les  mains  du  Roi  ,  &  eft  Com- 
mandeur né  des  Ordres  de  Sa  Majefté.  flanche 
Pour  marques  de  fa  Dignité  ,  il  porte  xxxv- 
au-deffous  de  l'écu  un  livre  couvert  de  fa-  f/Œ* 
tin  bleu ,  avec  les  armes  de  France  brodées  s^*^ 
en  or  &  argent  fur  le  pJat ,  l'écu  entouré  d,^/, 
du  çordon  bleu  avec  la  croix.  II  porte  en  EccUjiaftir 
outre  le  chapeau  ,  les  houppes  &  les  autres  \ 
marques  de  fôn  ordre  ,  avec  la  couronne  Amnonic*' 

J     tv  -  -  de  fiance. 

de  Duc^fig.  5. 

Les  Evêques  portent  le  chapeau  de  Evcq«e|. 
même  couleur  que  les  Archevêques ,  mais 
feulement  à  trois  rang  de  houppes  ,  fix 
de  chaque  coté  ,  rangées  1 ,  2  &  3  y  Vécu 
furmonté  de  la  mitre  pofée  de  front  à 
dextre  ,  &  à  féneftre  ,  la  crofle  tournée 
en  déhors  ;  fig.  tf\ 

Les  Prélats  affociés  à  l'Ordre  du  Saint  g  1.  1  m 
Efprit ,  portent  de  plus  Tordre  du  Saint  vL.wcHt 
Efprit ,  qui  eft  un  cordon  bleu  &  la  croix  lXXxr  • 
au  bas  :fig.  (T. 

Les  Evêques  ou  Archevêques  Princes 
accoftent  l'écu  de  leurs  armes  d'une  crofTe 
en  pal  à  dextre  &  d'une  épée  la  pointe 
haute  à  féneftre. 

Les  Archevêques  ou  Evêques  Princes  Prélats 
de  l'Empire  portent  les  marques  de  leur  rEmpuc,& 
ordre  comme  nous  l'avons  dit  ci-defïus  ;  Sîî?^jf 
mais  ils  ajoutent  de  plus  l'épée  à  dextre  , 
&  la  crofïe  à  féneftre  paffées  en  lautoir 
derrière  l'écu  timbré  d'une  couronne  de 
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l'Empire  ,  comme  celles  des  Elefleurs  i 
*xxxvl  entouré  du  manteau  fourré  d'hermine  ,  & 
marges  armorié  du  blafon  fur  le  replis  ;  fig.  z . 
^te?1  et1"     Les  Prélats  Pairs  de  France  ,  portent 
Emplois.  aum*  le  manteau  &  la  couronne  de  Duc 

x^lefilfti  ou  ^e  ^omte  >  Vivant  la  Pairie. 
quel  Les  Abbés  Réguliers  timbrent  leur 

Abbcs^Ré-  écufïbn  d'une  mître  pofée  de  front  à  dex- 
1  tre  ,  la  crofle  en  pal  tournée  en  dedans  , 

pofée  derrière  l'écu  à  féneftre  \fig.  2. 
fcbbcffes.      Les  Abbefles  portent  l'écu  en  lofange  , 
entouré  d'un  chapelet ,  la  crofle  pofée  en 
pal  derrière  l'écu.  Autrefois  elles  ne  por- 
toient  point  de  couronne  ;  aujourd'hui 
elles  en  prennent  une  convenable  à  la 
famille  dont  elles  font  :  fig,  3. 
Abbés      Les  Abbés  Commendataires  portent  la 
datairS  sé-  mître  &  la  crofle  tournée  en  dedans  ,  le 
plicis.      tout  furmonté  d'un  chapeau  noir  avec  les 

,  cordons  ,  &  trois  houppes  de  chaque  côté 
de  même  couleur ,  rangées  1  &  2  ;  fig.  4. 

Les  Prieurs  portent  auffi  derrière  l'écu 
le  bâton  prieural  fait  comme  un  bourdon. 
Les  grands  Chantres  de  Cathédrales  pren- 
nent de  même  une  mafle  ou  bâton  couron- 
né qui  repréfente  le  bâton  que  les  grands 
Chantres  ont  coutume  de  porter  à  l'Eglife. 
Comtes  de     Meilleurs    les  Chanoines-Comtes  de 

7oa'  Lyon ,  en  vertu  des  Lettres- Patentes  don- 
nées à  Verfàilles  au  mois  de  Mars  1  745  , 
jtegiftrées  en  Parlement  le  7  Avril  fuivant, 
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portent  au  col  un  cordon  rouge  de  feu  , 
liféré  de  bleu  célefte  ,  auquel  pend  une  croix  ^jj*™ 
à  huit  pointes  émaillée  de  blanc  ,  bordée 
d'or  ,  cantonnée  dans  chaque  angle  d'une  DeAd?gnÎ- 
fleur  -  de  -  lis  d'or ,  les  pointes  de  la  croix  E^EpsL"Sti 
jointes  par  quatre  couronnes  de  Comte  Dignités 
d'or  ,  perlées  d'argent  ;  au  milieu  une  mé-  *2Jjf^ 
daille  de  gueules  &  S.  Jean-Baptifte  fur  une 
terrafle  de  finople  ,  avec  cette  légende  :  dc^on. 
Prima  Sedes  Galliarum.  Sur  le  revers  de 
la  croix  eft  S.  Etienne  lapidé  ,  avec  cette 
légende  :  EccUfia  Comitum  Lugàuni.  Ils 
entourent  l'écu  de  leurs  armes  du  même 
cordon  ,  du  bas  duquel  pend  la  croix  que 
Ton  vient  de  décrire.  Ils  timbrent  d'une 
couronne  de  Comte  ,  &  pour  fupports  ,  ils 
prennent  un  griffon  d'argent  à  dextre ,  & 
un  lion  d'or  à  féneftre ,  qui  font  pris  des 
armes  du  Chapitre  :  fig.  5. 

Meffieurs  les  Chanoines  de  S.  Claude  , 
en  Franche  -  Comté  ,  avant  la  fécularifa-  Claude, 
tion  du  Chapitre  ,  portoient  une  croix 
épifcopale  fur  laquellè  étoit  gravée  l'image 
de  S.  Claude.  L'abbaye  ayant  été  érigée 
en  Evêché  ,  &  le  Monaftere  en  Chapi- 
tre féculier  en  1742  ,  Meffieurs  les  Cha- 
noines conferverent  la  même  croix  juf. 
qu'en  1750  ,  que  le  Roi  jugea  à  propos  ^ 
de  la  changer  par  arrêt  de  fon  Confeil  , 
ordonnant  qu'à  l'avenir  la  croix  feroit 
d'or  j  l'image  de  S.  Claude  gravée  fur 
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un  des  cotés  ,  chaque  branche  égale  & 
*xxxv\E  longue  du  demi  pouce  ,  une  fleur-de-lis, 
marques  dans  chacun  des  angles ,  les  fleurons  s'alon- 
^SfiSF  géant  de  chaque  côte'  le  long  des  bras  de 
Emplois;  ja  croix  ,  autour  de  laquelle  règne  un  petit 
£ï%fiifli-  c^cle  d'or  :  le  ruban  eft  noir,  Les  preu- 
ves  pour  entrer  à  S.  Claude  ont  toujours 

Cdc "si!1»*  ^  ^e  ^eiZQ  9uVc^ers  9  c'eft-à-dire  ,  qu'il 
Claude,  faut  établir  (a  noblefle  fur  la  tête  du  tri- 
fayeul  paternel  &  du  trifayeul  maternel 
par  titres  originaux  prouvant  npblefTe  ,  ou 
par  prefeription  ,  qui  s'établit  alors  erç 
remontant  au-delTus  des  trifayeuls  donc 
on  prouve  la  nobleffe  ,  &  une  filiation, 
de  i  oo  aps  fans  lacune  ,  le  tout  par  titres 
originaux.  L^  preuve  de  prefeription  eft  le 
feul  cas  où  les  qualifications  prifes  dans  les 
contrats  de  mariage  puiifent  fervir. 
Chanoines  Par  Lettres  -  Patentes  du  mois  de  Mars 
«jcs.vidoi.  1760 ,  le  Roi  permet  aux  Prévôt ,  Digni- 
tés &  feize  Chanoines  du  Chapitre  dç 
l'Eglife  infigne  ,  &  noble  Collégiale  de 
S.  Viftor  de  Marfeille  ,  de  porter  une 
croix  d'or  émaillée  de  blanc  ,  à  huit  poin- 
tes terminées  par  un  bouton  ,  cantonnée 
de  quatre  fleurs-dc-lis  ,  avec  un  médaillon 
dans  le  milieu,  repréfentant  ,  d'un  côt£ 
S.  Vi&or  Patron  de  l'Eglife  »  à  cheval , 
armé  de  toutes  pièces  ,  perçant  de  fa  lan- 
ce un  dragon  renverfé  ,  avec  cette  devife 
i  l'entour ,  Diyi  yiâorif  Majfi\'unjis  \ 
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de  l'autre  l'Eglife  de  S.  Viâor  ,  avec  cette 
devife,  Monumentis  &  Nobilitate  injignis:  planche 
les  deux  pointes  fupérieures  de  la  croix  ,  HhtLJ}m 
couronnées  d'une  couronne  de  Comte  :  le  de  dignh» 
ruban  auquel  eft  fiifpendue  la  croix  eft  cou*  e^o"- 
leur  de  feu  ,  moiré  fans  liféré  ni  bande.  vignius 

Meilleurs  les  Chanoines  de  S.  Vidor 
entourent  l'écu  de  leurs  armes  d'un  cor-  chanoines 
don  où  ett  écrit  la  devife  ,  Diyi  ViSoris 
MtiJJilUnJïf  ,  au  bas  duquel  pend  une  croix 
telle  que  nous  venons  de  la  décrire ,  &  de 
plus  il  la  mettent  derrière  lecuffon  comme 
lesCommandeurs  Grands-Croix  de  S.  Louis. 

J>e   Prieuré  &  Chapitre  régulier   de  chapîtreie 
Neuville-les-Dames  en  Brefle  ,  ayant  été  Us-Damci 
Sécularite  en  17  }S  ,  en  vertu  d'une  Bulle  , 
de  N.  S.  P.  le  Pape  ,  datée  du  7e.  des  » 
kalendes  d'Avril  de  l'an  175 1  ,  les  Da- 
mes Chanoinefles  ,  au  lieu  d'une  croix  d'oc 
qu'elles  poi  toient  auparavant  ,  en  prirent 
une  femblable  à  celle  de  MM.  les  Comtes 
de  Lyon    dans  le  milieu  de  laquelle  eft 
repréfentée  d'un  côté  l'image  de  la  Saint£ 
Vierge  *  &  de  l'autre  :Celle  de  Sainte. 
Catherine  ,  patrone  du  Chapitre.  Le  ruban 
eft  bleu  célefte  ,  liféré  de  couleur  de  feu  r 
&  fe  porte  «n  écharpe. 

Le  Chapitre  de  Neuville  eft  compofé 
d'une  Doyenne  ,  d'une  Chantre ,  d'une  Se- 
çrette  ,  de  vingt  Chanoinefles  prébendées, 
&  de  plufiwrs  autres  non  prétendes.  > 
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Une  Demoifelle  ne  peut  être  admife 
*£xxvlE  dans  k  Chapitre  ,   même  en  qualité  de 
marques  ChanoinefTe  d'honneur  ,  fans  faire  preuve 
^tes^et1"  ^e  n°blefle  de  nom  8e  d'armes  >  de  cinq 
Emplois,  générations  du  côté  paternel  ,  farts  comp- 

&if"fijL  ter  'a  Pr^ent<k  »  &  du  cfoé  maternel ,  il 
%  faudra  prouver  que  la  mere  de  la  préfen- 
chapitrcdc  tée  eft  Demoifelle. 

KcuviHc- 


Les  preuves  doivent  être  examinées  & 
vérifiées  par  deux  Chanoines  -  Comtes  de 
Lyon  ,  &  les  places  de  Chanoinefles  font 
à  la  nomination  de  Monfeigneur  l'Arche* 
vêque  de  Lyon  ,  qui  en  expédie  un  brevet 
à  la  Demoifelle ,  dont  les  preuves  ont  été 
agréées  par  le  Chapitre  de  Neuville, 
chantre  En  1755  ,  le  Roi  ,  par  Lettres- Paten- 
dAiix.  ju  mojs  je  Janvier  ,  accorda  aux  Da- 

mes Chanoinefles  d'Alix  ,  dans  le  Diocefe 
de  Lyon  ,  la  permiflion  de  porter  une  croix 
d'or  à  huit  pointes  ,  cantonnée  de  quatre 
fleurs-de-lis ,  émaillée  de  blanc  ,  bordée 
d'or ,  une  médaille  au  milieu  ,  chargée 
d'un  S.  Denis  décapité  ,  portant  une  robe 
de  pourpre  ,  un  furplis  blanc  ,  une  étole 
de  pourpre  fur  un  fond  rouge  ,  avec  cette 
légende  ,  Aufpice  Galliarum  Patrono  : 
fur  le  revers  eft  une  Vierge  tenant  l'Enfant 
Jefus ,  émaillée  en  bleu  ,  fur  une  terraflè 
de  finople  ,  entourée  d'une  légende  , 
Hobilis  ïnjîgnia,  voti.  La  croix  furmontée 
d'une  couronne  de  Comte  ,  fufpendue  à 
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un  ruban  couleur  de  feu.  Les  Chanoinefles 
le  portent  en  écharpe  ,  &  elles  en  entou- 
rent l'écu  de  leurs  armes. 

En  1757 ,  le  Chapitre  Noble  de  Sainte 
Marie  de  Leigneu  obtint  du  Roi  la  per- 
miflion  de  porter  une  croix  d'or  émaillée 
de  blanc  ,  de  même  forme  que  la  précé- 
dente ,  au  milieu  de  laquelle  on  voit  d'un 
côté  une  Sainte  Vierge  ,  &  de  l'autre  un 
S  Benoît  avec  cette  légende  :  Louis  XV 
en  a  honoré  le  Chapitre  en  Van  i 
Cette  croix  eft  fufpendue  à  un  ruban  blanc 
liféré  de  bleu  des  deux  côtés  ,  &  fe  porte 
en  écharpe  par  les  Dames  Chanoinefles  , 
qui  en  décorent  aufli  l'écuflbn  de  leurs 
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LEÇON  xxxv. 

On  appelle  Princes  du  Sang  ,  ceux  qui  - 
font  iflus  de  race  Royale  ,  parce  qu'ils  p£j£p™E 
font  du  fang  auquel  la  Royauté  &  la 
Souveraineté  eft  affeâée  ,  non  Amplement 
à  droit  héréditaire  ,  mais  à  droit  de  Sang 
&  de  leur  Chef,  &  comme  un  patrimoine 
fubftitué  à  toute  la  Famille  Royale. 

Les  Princes  du  Sang  conftituent  un 
corps  à  part ,  &  un  ordre  de  dignité  fu- 
prême  qui  furpafle  de  beaucoup  toutes 
les  autres  dignités  du  Royaume.  Ils  pré- 


Dignités 
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Princes 
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cèdent  par-tout  les  Ducs  &  Pairs  &  les 
xxxv jf  Grands  ,  lors  même  qu'ils  n'ont  pas  de 
Marques  Pairies  :  &  entr'eux  ils  ont  rang  félon 

D™ 't? 11  'eur  Prox^m^^  '  'a  Couronne.  Ils  portent 
Emplois,   le  nom  de  l'apanage  de  leur  père  ,  mais 
pWte's    jamais  le  nom  de  France  ,  réfervé  au  feuls 

Séculières .     /-  •  •        C\       \       Tè     •        *1      1     mC  1 

Princes  "'s  ou  Petlts  "*s  du  Koi  :  ils  bnlent  les 
du  sang,  armes  de  France  de  différentes  manières , 
pour  marquer  les  différentes  branckes,  La 
qualité  de  Prince  du  Sang  donne  rang 
&  préféance  à  ceux  qui  la  poffédenc ,  mais 
elle  n'emporte  point  jurifdi&ion  ,  à  moins 
qu'elle  ne  foit  jointe  à  d  autres  charges. 
Ce  fut  Charles  de  Bourbon ,  qui,  en  15^3, 
débattit  le  premier  la  préféance  contre  le 
Cardinal  de  Guife  ,  &  l'emporta. 

Tous  les  Princes  du  Sang  font  Confeil- 
lers-nés  du  Confeil  privé  du  Roi ,  &  mê- 
me de  fon  Parlement ,  fans  qu'ils  foicnt 
tenus  d'en  faire  ferment  ,  ainfi  que  les 
Pairs  :  il  eft  vrai  que  fans  ferment  ils  ne 
peuvent  affilier  qu'aux  audiences  du  Par- 
lement. Toutes  les  prérogatives  des  Pairs , 
fans  exception ,  leur  appartiennent.  Ils  font 
exempts  de  tous  péages  ,  &  même  de  rien 
payer  pour  les  Sceaux  du  Roi.  Ils  affilient 
&  opinent  au  procès  &  jugement  des 
Princes  &  des  Pairs.  Ils  doivent  être  ex- 
ceptés de  tous  cartels  &  défis  ,  &  il  leur 
eft  défendu  ,  par  une  Ordonnance  du  Roi 
S.  Louis  ,  de  combattre  aux  joûtes  te 
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tournois  ,  tant  la  cônfervratiôn  des  Prin- 
ces du  Sang  a  été  jugée  nécerîàire  pour  le  planche 
bien  &  la  tranquillité  du  Rôyàume.  xxxvil 

Les  Princes  du  Sang  forment  trois  S^d^ni- 
branches ,  outre  la  Maifon  Royale.  eTmpl"s. 

Celle  d'Orléans ,  qui  porté  de  France  p,vmv/ 
brifé    d'un    larmSel    à   trois    pendants  Seçu*ier"- 
d'argent.  Princt* 

Celle  de  Bourbon-Condé  ,  qui  porte  du  Sattg< 
de  France  au  bâton  péri  en  bande  de 
gueules. 

Celle  de  Bourbon-Conti ,  fortie  de  celle 
de  Condé  ,  &  qui  porte  de  Bourbon- 
Condé  ,  brifé  d'une  bordure  de  gueules , 
Técu  de  leurs  armes  entouré  des  colliers  des 
Ordres  du  Roi  ,  timbré  d'une  couronne 
de  Prkice  du  Sang  :  fig.  z. 

Sous  la  première  race  de  nos  Rois ,  sénéchau* 
les  Maires  du   Palais  s'erhparerent  du 
Commandement  des  Armées  ,  quoique 
leur  charge  ne  fut  d'abord  qu'un  office 
de  la  Cour  ,  non  -  militaire. 

Quand  ils  n'y  étoieht  pas ,  c'étoit  quel- 
que Duc  ou  quelque  Comte  qui  com- 
mandoit.  Sous  la  féconde  Race  ,  lorfque 
nos  Rois  ne  conduifôiént  pas  leurs  Armées 
en  perfonne  ,  ils  choiftflbiént  pour  leurs 
Lieutenants-GénétaUx  ,  quelques-uns  de 
leurs  vafTaux  les  plus  diftingUés  par  leur 
noblefTe ,  par  lèurrang  ,  par  leurs  richefles 
&  par  leut  expérience  dans  la  guerre. 
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Ce  choix  fut  arbitraire  jufqu'à  ce  que  le 

planche  commandement  fut  attaché  à  certaines 

xxxvii.  charges  ou  dignités. 

Marqpes     Les  Sénéchaux  de  France  font  les  plus 

^teF^t  1  anciens  Officiers ,  &  les  plus  confidérables 
emplois.  je  ceux  qU;  ont  fervj  fous  ja  feC0nde  Race , 

sMliets.  *  dans  'e  commencement  de  la  troifieme; 
sénéchaux.  L'office  de  grand  Sénéchal  étoit  établi 
long-temps  auparavant ,  &  même  fous  la 
première  Race  ;  mais  il  étoit  alors  fubor- 
donné  aux  Maires  du  Palais  ,  enfuite  aux 
Ducs  &  Princes  des  François.  Ces  deux 
grandes  dignités  éteintes  ,  celle  des  Séné- 
chal devint  la  première  &  la  plus  confidé- 
rable  du  Royaume.  Ses  fonctions  ne  furent 
plus  bornées ,  comme  auparavant ,  au  gou- 
vernent intérieur  de  la  maifon  des  Rois  j 
ils  réunirent  encore  le  commandement  des 
'  armées ,  &  l'adminiftration  de  la  juftice. 
Ils  eurent  le  premier  rang  à  la  Cour  >  & 
quand  nos  Rois  firent  fjgner  leurs  Chartres 
par  les  grands  Officiers  ,  le  Sénéchal  figna 
toujours  le  premier. 

Cet  office  avoit  des  fonctions  tout  à 
fait  femblables  à  celle  du  Grand -Maître 
de  la  Maifon  ,  &  en  particulier  là  fonction 
de  fervir  le  Roi  dans  les  fefiins  de  céré- 
monie ,  &  c'eft  par  cette  raifon  qu'on  lut 
donne  le  titre  de  Dapifer  ,  c'eft-à  dire , 
qui  fert  le  Prince  à  table  ;  mais  il  fut  dans 
la  fuite  infiniment  relevé  par  le  comman- 
dement 
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dément  des  Années  ,  &  par  des  préroga-  L 
tives  femblables  à  celles  qui  furent  depuis  planche- 
attribuées  à  la  charge  de  Connétable  :  de  XXXVU. 
forte  qu'il  paroît  que  le  Connétable  &  le  Marques 
Grand  -  Maître  partagèrent  les  fonctions    tes  et 
du  Grand  -  Sénéchal  quand  cette  dignité  Emplois* 
fut  éteinte.  Le  dernier  qui  fut  pourvu  de  feSn^ 
cet  Office  fut  Thibaut ,  dit  le  bon  ,  Comte  sénéchaux, 
de  Blois  &  de  Chartres  ,  fous  Louis  VII  : 
il  'mourut  en  1 1 9  1 . 

Toutes  les  Chartres  données  par  nos 
Rois  jufqu'en  1262,  ,  font  mention  qu'il 
n'y  avoit  point  de  Grand-%Sénéchal  ,  Da- 
pifero  Nullo  s  Dapiferatu  vacantes  comme 
fi  cette  charge  n'eur  pas  encore  été  éteinte, 
mais  feulement  vacante.  Quoiqu'il  en  foit , 
nos  Rois  ne  nommèrent  plus  à  cette  di- 
gnité fuprême.  Le  Connétable  lui  fuccéda 
pour  le  fait  de  la  guerre  ,  &  le  Grand- 
Maître  de  la  Maifon  du  Roi  ,  dans  les 
fonctions  qui  regardoient  l'intérieur  du 
Palais. 

Les  Comtes  d'Anjou  de  la  première 
race  ,  fe  prétendoient  Grand-Sénéchaux 
héréditaires.  Cette  prétention  leur  fut 
confirmée  par  le  Roi  Louis  le  Gros.  Guil- 
laume de  Garlande  ,  qui  avoit  été  nommé 
Sénéchal ,  fit  hommage  au  Comte  d'Anjou 
de  cette  charge  ,  &  fe  reconnut  fon 
Lieutenant. 

Le  feul  nom  de  Connétable  ,  en  latin  c^nariie, 
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Cumcs  ftabuli  ,  fuffit  pour  faire  cornpren- 
tl anche  dre  que  dans  l'origine  ,  cet  office  n'étoic 
marques  pas  militaire,  comme  il  Telt  devenu  depuis. 

*  m1!!?1"  ^  avo*c  a^ez  ^e  reflemblance  avec  celui 
emplois,  du  Grand-Ecuyer  ,  qui  a  l'intendance  fur 
D;g«ùe's  jes  e'cur|es  du  Roi. 

becutierss. 

Connétable.  Mais ,  après  l'extinétion  de  la  charge  de 
Sénéchal ,  celle  de  Connétable  devint  la 
première  dans  les  Armées  &  dans  l'Etat , 
avec  les  plus  infignes  prérogatives. 

Le  Connétable  étoit  ,  après  le  Roi  , 
chef  fouverain  des  Armées  de  France  ,  & 
tenoit  ailleurs  ^ang  immédiatement  après 
les  Princes  du  Sang  ,  enfuite  defquels  il 
avoit  aufli  féance  au  Parlement.  On  dit  que 
le  premier  qui  éleva  cette  charge  jufques  à 
commander  fouverainement  tous  les  gens 
de  guerre  ,  fans  excepter  les  Princes  du 
Sang  y  fut  Matthieu  ,  fécond  eu  nom , 
Bar'on  de  Montmorenci.  C'eft  lui  qui  le 
premier  porta  à  côté  de  fes  armes  ,  pour 
marques  de  fa  dignité  ,  deux  épées  nues  la 
pointe  haute  ,  loutenue  chacune  d'un  dex- 
trochere  armé  de  gantelets ,  mouvant  d'un 
nuage.  Depuis  ce  temps ,  le  Connétable  a 
eu  droit  de  marcher  le  premier  devant  le 
Roi ,  â  main  droite  ,  tenant  l'épée  nue 
dans  toutes  les  cérémonies  publiques  ,  & 
d'être  afïis  â  côté  &  à  la  droite  de  Sa 
Majefté  ,  lorfqu'elle  tenoit  fon  Lit  de 
Juftice ,  ou  les  Etats  généraux. 
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Il  avoit  droit  de  prendre  Une  journée  ï 


de  folde  de  tous  les  gens  de  guerre  dé-  xxxvii 
tenus  au  gages  du  Roi  dès  le  premier  marques 
payement,  &  généralement  de  tous  ceux  *\£lc™* 
qui  étoient  payés  par  les  Tréioriers  de  Emi>i-ois: 
Guerre  ,  excepté  les  Princes  du  Sang  ,  &  $jgjtj£ 
les  Officiers  &  Soldats  de  Marine  connéuWe» 

Le  Connétable  avoit  le  commandement 
de  l'armée  ,  même  lorfque  le  Roi  y  étoic 
présent.  Il  choifitfbit  tel  pofte  qu'il  jugeoic 
à  propos.  Il  le  prenoit  toujours  à  Pavant- 
garde  ou  dans  la  première  ligne  dans  les 
batailles  ,  &  à  l'arriére  -  garde  dans  les 
retraites. 

Charles  VI  ayant  propofé  au  Connéta- 
ble de  Cîiflbn  de  refter  aupsès  de  (a  peF* 
fonne  à  la  bataille  de  Rofebeque  ,  ce 
Seigneur  s'en  ex  eu  fa ,  en  difant  au  Roi, 
qu'il  ne  pouvoit  pas  faire  ce  tprt  aux  Gen- 
darmes qui  dévoient  l'accompagner  dans 
la  bataille  ,  &  à  l'avant-garde  qu'il  devoit 
commander. 

Une  des  raifons  du  mécontentement  du 
Connétable  de  Bourbon  ,  foiifs  François  I , 
fut  que  dans  la  marche  de  l'armée  en 
Flandres ,  contre  celle  de  Charles  V  ,  le 
Roi  voulut  que  l'avant  -  garde  fût  com- 
mandée par  le  Maréchal  de  Châtillon. 

La  dignité  de  Connétable  donnoit  un 
fi  grand  relief  à  celui  qui  la  poffédoit , 
qu'un  attentat  commis  contre  fa  perfonne 

R  ij 
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étoit  cenfé  érre  un  crime  de  Leze-Ma- 
planche  jefté  y  comme  il  paroît  par  le  jugement 
xxxyii.  ren(ju  coutre  Pierre  de  Craon ,  en  1391  , 

deAd?gnÎ-  pour  avoir  attenté  à  la  perfonne  d'Olivier 
eLEpSloh   ^e  Cliflbn.  Ce  Seigneur  &  fes  complices 
nfrur/s  durent  condamnés  comme  criminels  de 
Stcuiun'i.  Leze-Majefté. 

•nnctabu.  Le  Connétable  afliftoit  ,  avec  les  Pairs 
du  Royaume  ,  aux  jugements  où  il  s'agif- 
foit  de  juger  un  Pair.  Ce  privilège  lui  l'ut 
confirmé  Tan  1914  >  fous  le  règne  de 
Charles  IV ,  au  fujet  d'un  procès  entre  la 
ComtefTe  de  Flandres,  Pair  du  Royaume , 
&  Jean  de  Neelle. 

Cette  éminente  dignité  fut  toujours 
poffédée  par  des  Seigneurs  de  la  plus  haute 
nailfance  &  très-riches.  L'hiftoire  remar- 
que ,  comme  une  c  lofe  finguliere  ,  qu'elle 
eût  été  donnée  par  le  Roi  Charles  V  , 
à  Bertrand  du  Guefclin  ,  qui  n'étoit  que 
fimple  Gentilhomme.  Du  Guefclin  fe  dé- 
fendit long-temps  de  l'accepter  :  entr'au- 
tres  excufes  ,  il  repréfentoic  au  Roi  qu  'il 
étoit  venu  de  pauvre  noblejfe  ,  &  pour  ce 
n'oferoit  bonnement  commander  pour  le 
fait  &  exercice  de  l'office,  aux  Princes 
du  Sang  ,  ayant  charge  de  gendarmes  f 
ainfi  ne  s'en  pourroit  acquiter  ;  &  s'il  le 
vouloit  entreprendre  ,  feroit  chargé  d'en- 
vie :  à  quoi  le  Roi  répondit ,  qu'iï  n'avoic 
frère ,  neveu  ne  coufin ,  ne  autre  fon  fu- 
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jet  qui  ne  lui  obéît.  La  chofe  arriva  côm-' 
me  le  Roi  l'avoit  prévue  :  jamais  C^nrié-  StÀ^S^ 
table  n  exerça  cetre  charge  avec  plusid  au-  Marqjjes 
toriti  &  de  fatisfaâion  ,  tant  la  réputa—  »e  digni- 
tion  de  valeur  &  de  droiture  avoit  rendu- 

Emplois,  r 

du  Guefcliri  refpe&able.  w  \l  n;g»her 

Le  Connétable  recevoit  l'inveftiture  de  J^tt*Ue 
fa  charge  par  l'épée  royale  que  le  Roi   °nnCt  , C' 
lui  mettoit  en  main.  Il  faifoit  hommage-, 
lige  &  prêtoit  ferment  entre  les  mains  du; 
Roi. 

Cet  Officier  avoit  une  Jurifdi&iortv 
dont  le  fiege  étoit  à  la  Table  de  Marbre.;  * 
Cette  JurifdicVion  ,  depuis"  la  fuppre/ïïon 
du  Connétable  ,  eft  encore  exercée  par  les 
Maréchaux  de  France  ;  le  Doyen  des 
Maréchaux  y  préfide.  ■  ,\ 

Cette  charge  fut  fupprimée ,  après  la 
mort  du  Connétable  de  Lefdiguieres  ,  pas 
le  Roi  Louis  XIII ,  en  1617.  Les  motifs 
qu'il  apporte  de  cette  fuppreflion  ,  font  les 
gros  appointements  qu'il  falloit  donner  à 
cet  Officier  ,  &  la  trop  grande  pui  fiance 
que  les  Connétables  s'étoient  attribuée  au 
préjudice  de  l'Autorité  Royale.       «  . 

La  marque  du  Connétable  ,  dans,  les 
armoiries, ,  étoit  deux  épées  nues  de  chaque 
côté  de  Técu  ,  la  pointe  haute  ,  foutenueç 
par  un  dextrochere  armé  de  gantelets, 
mouvant  d'un  nuage. 


.  Le.  Chancelier  de  France  eft,  le  chef  «  fian^ 


Chancelier 

R  iij 
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dû  lé  Juftice  &  de  tous  les  Confetls  du 

XLxAxviY  **0*-  ®  e^  'e  Prefn*cr  Préfident  -  né  du 
Marqjjfs  Gtand  Confeil  :  il  peut  aufli  ,  quand  il  le 
deDigni-  jngè  à  propos  ,  Venir  préfider  dans  tous  les 

Emplois.    Parlements  &  autres  Cours. 

Seiuîhrts-  ^  e^  'a  ^ouc^e  du  R°i  &  l'interprète 
Ghtostf*  »  °^  fes  Volontés  :  c'eft  lui  qui  les  expofe 
de  fiante,  dans  toutes  les  occafions  où  il  s'agit  de 
ladminiftration  de  la  juftice.  Lorfque  le 
Roi  Vient  tenir  fort  Lit  de  Juftice  au  Par- 
lement ,  le  Chancelier  eft  au-defïbus  de 
lui  ,  dans  une  chaife  à  bras  couverte  de 
l'extrémité  du/apis  qui  eft  aux  pieds  du 
Roi  :;  c'eft  lui  qui  recueille  les  fuffrages  , 
&  qui  prononce  :  il  ne  peut  étire  réeufé. 
:  Safrjncipàle  fonction  eft  d a  veiller  à 
tout  ce  qui  concerne  l'adminiftration  dp 
fe!  Jtifticè  dans  tout  le  Royaume  ,  d*en 
rêndre  compte  du  Roi  ,  de  prévenir  les 
abiïs  qui  pour roiehr  s'y  introduire  [  &  da 
réformer  ceux  qui  S'y  feroient  gîifTés.  C'eft 
èncorë  une  de  fes  fondions  de  drëfler  j 
conformément  aux  iritefritions  du  Roi ,  les 
Ordonnances  ;  Edks  ,  Déclarations  & 
Lettres-Patentes  qui  6nt  rapport  à  la  lui* 
tice.  (j'eft  à  lui  que  l'on  s'adreflè  pour 
obtenir'  l'agrément  -âë  tous  les  offices  dé 
r  ïudicature.  La  foi  &  Hommage  des  fiefs 

de  dignité  ,  mouVàritfr  immédiatement  du 

.   Roi ,  à  caufe  de  (a  Couronne  ,  peut  étrô 

... ,.  _  fait^  entre  les  mains  du  Chancelier.  Il  ne 
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feroit  pas  aile  de  détailler  >  darts  un  ou- 
vrage tel  que  celui-ci ,  toutes  les  fondions,  y^vn 
droits  &  prérogatives  de  cette  éminente 

»        o  Marques 

dignité  :  il  fuffit  d'avoir  indiqué  les  plus  î>h  digni- 
confidérables.  emplois. 
.   L'Office  de  Chancelier  revient  à  peu  Dignités 
près  à  celui  que  l'on  appelloit  Quejieur  du 
Sacré  Palais  chez  les  Romains.  On  lui  a  £h^£C 
donné  différents  noms  dans  les  différents 
temps.  Sous  la  première  race  ,  la  plupart 
de  ceux  qui  exerçoient  la  fon&ion  de 
Chancelier  ,  font  nommés  Référendaires. 
Sous  la  féconde  race  ,  oh  les  appella  yf  r- 
chi-Chanceliers  ,  Grands  ou  Souverains 
Chanceliers  9  Archi- Notaire s  ,  parce  qu'ils 
Croient  prépofés  au-defius  de  tous  les  No- 
taires ou  Secrétaires  du  Roi.    On  leur 
donna  auffi  quelquefois  le  nom  à'Apocri- 
Jlaires  ,  qui  fignifie  celui  qui  rend  les  ré- 
fonje's  d'un  autre. 

Sous  la  troifieme  race ,  &  fur-tout  depuis 
Baudouin  premier  ,  qui  fut  Chancelier  de 
France  fous  le  Roi  Robert ,  il  paroit  que 
ceux  qui  firent  cette  fonction  ne  prirent 
plus  d'autre  titre  que  celui  de  Chancelier 
de  France  ,  &  que  depuis  ce  temps  ce  titre 
leur  fut  réfervé  à  l'exclufioii  des  Secré- 
taires du  Roi  ,  ou  Greffiers  fubalternes , 
qui  prenoient  auparavant  le  nom  de 
Chanceliers. 

Le  Chancelier  fut  d'abord  nommé  par 

R  iv 
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le  Roi  feul  :  dans  la  fuite  il  fut  élu  en 
xxxvu  Par'ement  Par  v°ie  de  fcrutin  ,  en  pré- 
Marqjtfs  fence  du  Guillaume  de  Dormans 

^te^10^1  ^ut  'e  ?[emier  &u  de  cette  manière.  Louis 
emplois.  XI  changea  cet  ordre,  &  depuis  ce  temps 

uîïïurêi  c     'e        ^eu'      nomme  'e  Chancelier. 
*•  lc   pariement  n'a   aucune  Jurifdi&ion 

Chancelier  r 

4e  France,    fur  lui. 

Cet  office  n'eft  point  héréditaire  ,  mais 
à  vie  feulement.  Le  Chancelier  eft  reçu 
fans  informations  de  vie  &  mœurs.  Ses 
provifions  font  préfentées  par  un  Avocat 
dans  toutes  les  Cours  Souveraines  ,  l'Au- 
dience tenante  ;  y  font  lues  ,  publiées  & 
enrégiftrées  fur  les  conclufions  des  Gens 
du  Roi.  Le  Chancelier  eft  qualifié  de 
Chevalier  &  de  Âlonfeigneur, 

Dès  le  temps  de  Henri  I ,  on  voit  que  le 
Chancelier  fignoit  les  Chartres  de  nos  Rois 
avec  les  grands  Officiers  de  la  Couronne. 
Il  affiftoit  avec  eux  aux  procès  &  juge- 
ments des  Pairs.  Au  Sacre  du  Roi ,  c'eft 
lui  qui  appelle  les  Pairs  chacun  en  leur 
rang. 

Le  Chancelier  n'étoit  précédé  que  par 
le  Connétable  :  depuis  la  fuppreflion  de 
•  cette  dignité  ,  l'office  de  Chancelier  eft 
préfentement  le  premier  de  la  Couronne. 
Celui  qui  en  eft  révétu  a  rang  ,  féanec  & 
voix  délibérative  après  les  Princes  du 
Sang. 
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Autrefois  le  Chancelier  venoit  fouvent 
fiéger  au  Parlement.   Le  Cardinal  de  plawm 


DIGNI- 
TES LT 
tMPLOlS. 

Dignité*  ' 
Séculières. 

Chancelier 
de  Fraiice. 


i 
i 


Dormans  ,  Arnaud  de  Corbie  &  Pierre  xxxvl1' 
de  Morvillers  ,  firent  les  ouvertures  du  D1  ARQyF$ 
Parlement  ,  &  reçurent  les  ferments  des 
Avocats  &  Procureurs.  M.  le  Chancelier 
de  Voifin  prit  féance  au  Parlement  le 
34  Mais  1715  ;  il  étoit  à  la  petite  Au. 
dience  en  robe  violette  ,  &  vint  à  la  gran- 
de Audience  en  robe  de  velours  rouge  7 
doublée  de  fatin.  On  plaida  devant  lui 
un  appel  comme  d'abus  ,  &  il  prononça 
l'Arrêt. 

Quoique  le  Chancelier  ne  foit  établi 
que  pour  le  fait  de  la  Juftice  ,  on  en  a  vu 
plufieurs  qui  etoienc  en  même  temps  de 
grands  Capitaines  ,  &  qui  commandoient 
dans  les  armées.  Tel  fut  Pierre  Flotte  , 
qui  fut  tué  à  la  batailie  de  Courtrai  les 
armes  à  la  main ,  le  1 1  Juillet  1 502.  M.  le 
Chancelier  Seguier  fut  envoyé  à  Rouen 
en  1639,  à  Toccafion  d'une  fédition  ;  il 
commandoit  les  armées  &  on  prenoit  le 
mot  de  lui. 

Il  a  droit  d'avoir  chez  lui  des  tapifle-, 
ries  femées  de  fleurs-de  lis  avec  les  armes 
de  France  ,  &  les  marques  de  fa  dignité. 
Sur  fes  armes  il  porte  un  mortier  de  toile 
d'or  ,  rebraffé  d'hermine  ,  pofé  fur  une 
couronne  ducale  ou  fans  couronne  ;  pour 
cimier  une  figure  repréfentant  la  France , 
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  tenant  le  fceptre  de  la  main  droite ,  &  les 

planche  grands  fceaux  du  Royaume  de  la  gauche: 
xx  xv  11.  derrière  l'écu ,  deux  grandes  mafles  d'ar- 
deAdigniS-  gent  doré  paflees  en  fautoir  ,  avec  le  man- 
empioÎs.  teau  rouge  orné  de  rayons  d'or  vers  le 
Dignités  haut ,  &  fourré  d'hermine.  Il  eft  difpenfé 
séculières.  <je  fajre  cu  <je  rendre  aucune  vifite.  II 
Chancelier.  termine  fes  lettres  miflives  par  Ion  nom 
feulement ,  fans  mettre  au  bas  Vont  &cè 


LEÇON  XXXVÏ. 

Pairie  eft  la  première  dignité  de 
irance.  j^tat.  Les  Pairs  font  les  Grands  du 
Royaume  ,  &  les  premiers  Officiers  de  la 
Couronne.  Ce  (ont  eux  qui  compofènt  la 
Cour  du  Roi ,  que ,  par  cette  raifon  ,  l'on 
appelle  aufli  la  Cour  des  Pairs. 

L'origine  des  Pairs  en  général  eft 
beaucoup  plus  ancienne  que  celle  de  là 
Pairie  ,  laquelle  n'a  commencé  d'être 
réelle  de  nom  &  d'effet  ,  que  quand  les 
principaux  fiefs  de  la  Couronne  commet 
•cerent  à  devenir  héréditaires. 

Sous  la  première  &  féconde  race  de 
nos  Rois ,  on  entendoit  par  le  mot  Pairs , 
des  perfonnes  de  condition  égale.  Dans 
le  Xe  (îecle  les  vaflaux  d'un  même  Sei- 
gneur s'appelloient  pairs  ,  non  qu'ils  fuf- 
fent  pairs  ou  égaux  à  leurs  Seigneurs, 
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mais  parte  qu'ils  étoient  égaux  cntr'eux.  ■ * 
C'étoit  un  ufage  confiant  parmi  les  Francs  ^lanosé 
de  ne  pouvoir  être  jugé  que  par  fes  pairs.  Marqjjes" 
Ce  droit  appartenoit  à  tout  citoyen  libre  ; 
mats  plus  particulièrement  aux  Grands 
de  l'Etat  vdont  le  fort  faifoit  toujours  une 
de  ces  caufes  majeures  que  les  Rois  ne 
pouvoient  juger  que  dans  les  afTemblées 
des  Parlements.  De-là  vient  qu'aujour- 
d'hui ,  dans  les  affaires  criminelles  des 
Pairs  ,  il  eft  encore  d'ufage  au  Pailemenc 
d'inviter  le  Roi  d'y  venir  prendre  place. 

La  Pairie  a  eu  différents  états.  Au  com- 
mencement de  la  Monarchie 


de  Digni- 
tés et 
Emplois. 

Dignités 
Séculières* 

Pairs  de 
fiance. 


on  ne  con- 


noifibit  que  les  diftinâions  perfonnelles. 
Le  fervice  militaire  étant  la  feule  profef- 
fion  des  Francs  ,  les  dignités  ,  les  titres 
acquis  par  les  armes ,  étoient  les  feules 
diflinftiohs  qui  puffent  déterminer  en- 
tr1  eux  Tégaiité  ou  la  fupériorité.  Le  choix 
des  Juges  pairs  ,  ou  égaux  en  dignité  ,  nô 
pou  voit  être  pris  que  fur  le  titre  perlbnnei 
ou  le  grade  de  l'accufé.  Tel  fut  d  abord  le 
premier  étac  de  la  Pairie  ,  que  l'on  peut 
appeller  aufli  fon  premier  âge. 

L'établiffbment  des  fiefs  ,  en  introduis 
lànt  une  nouvelle  forme  dans  le  gouver- 
nement ,  laiffa  fubfifter  le  même  efpric. 
La  valeur  militaire  fut  toujours  la  bafe 
du  fyftème  politique.  Les  titres  militaires 
furent  attachés  à  la  polTeflioa  d'un  fief 
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qui  donnoit  droit  d'exercer  la  juftice  avec 
planche  fes  pairs  ou  pareils  ,  dans  les  affiles  du 
fief  dominant ,  &  chacun  devoit  être  jugé 

Marques         i     o  •  j       -  j 

de  Digni-  par  les  beigneurs  du  même  ordre. 
lifpLcm.       Tout  fief  avoit  fes  pairies ,  c'eft-à-dire , 
Dignités   d'autres  fiefs  mouvants  de  lui  ,  &  les  pof- 

pairs 'de  ^^eurs  ^e  ces  fi e^s  »  égaux  entr'eux  ,  com- 
Fnucc.    pofoient  la  cour  du  Seigneur  fuzerain  ou 
dominant.  Il  faîloit  quatre  Pairs  pour  ren- 
dre un  jugement  ;  fi  le  Seigneur  en  avoit 
moins  ,  il  en  empruntait  de  (on  fuzerain. 

Le  Vicomte  de  Touars  avoit  fes  pairs., 
comme  on  le  voit  dans  un  jugement  rendu 
en  929  ,  pour  PEglife  de  S.  Martin  de 
Tours.  Le  Comte  de  Champagne  coraptoic 
fept  pairs  dans  fa  cour  ;  celui  de  Ver- 
mandois  fix  :  le  Comte  de  Ponthieu  avoit 
auflî  les  fiens  ,  &  il  en  étoit  de  même 
dans  chaque  Seigneurie  principale.  Cette 
police  des  grands  fiefs  forme  le  fécond 
état,  ou  le  fécond  âge  de  la  pairie  ,  qui 
devint  enfuite  réelle  ,  c'^ft- à-dire  ,  que  le 
titre  de  Pair  fut  attaché  à  la  pofleflion 
d'un  fief  de  même  valeur  &  de  même  rang 
que  celui  des  autres  vaflaux. 

Enfin  le  troifieme  âge  de  la  pairie  eft 
celui  où  les  Pairs  de  France  commencè- 
rent à  être  diftingués  des  autres  Barons  , 
&  où  le  titre  de  Pair  du  Roi  ceffa  d'être 
commun  à  tous  les  vaflaux  immédiats  de 
la  Couronne  ,  mais  fut  réfervé  à  ceux  qui 
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polTédoient  une  terre  à  laquelle  étoit 
attaché  le  droit  de  pairie.  Le  premier  ^xxxvî? 
ade  où  l'on  voit  la  diftindion  des  Pairs    Ma,  * 
d  avec  les  autres  Barons  du  Royaume  ,  eft  DE  Digm  . 
une  certification  d'Arrêt  faite  à  Melun  en  Emplois, 
12.16.  Les  Pairs  nommés  font  TArchevë-  n&he's 
que  de  Rheims  ,  les  Evêques  de  Langres  ,  Secui,'ref- 
de  Châlons  ,  de  Beauvais  ,  de  Noyon  ,  &  l™uct 
Eudes  Duc  de  Bourgogne.  Enfuite  font 
nommés    plufieurs    autres   Evéques  & 
Barons. 

L'inftitution  des  douze  Pairs  de  France 
par  Charlemagne  ,  eft  une  fable  qui  ne 
mérite  pas  d'être  réfutée.  Tout  ce  que 
Ton  peut  dire  de  plus  certain  fur  l'origine 
des  anciennes  pairies  ,  c'efr  que  ,  fous  le 
règne  de  Charles  III ,  dit  le  fimple  ,  le 
Royaume  fut  diftribué  en  fept  grandes 
provinces  ou  Seigneuries  ,  &  plufieurs 
Comtés  dépendants  de  ces  grandes  Sei- 
gneuries. Les  provinces  furent  données  aux 
Maifons  les  plus  puilfantes  de  TEtat ,  &: 
formèrent  fept  grandes  pairies  mouvantes 
de  la  Couronne  ,  &  qui  étoient  le  Duché 
de  France  ,  qui  faifoit  le  domaine  de  Hu- 
gues Capet  ,  &  qui  ,  par  conféquent ,  fut 
réuni  à  la  couronne  ,  par  l'avènement  de 
ce  Prince  au  Trône  François. 

Le  nombre  des  pairies  fut  réduit  à  fix , 
lavoir  :  les  trois  Duchés  de  Bourgogne  ,  de 
Normandie,  de  Guienne,  &  les  trois  Com- 
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tés  de  Champagne  ,  de  Flandres  &  de 

PLANCHE  Touloufe* 

Marches       ^n  06  PCUt  ^  ^X°r  ^8a'ement  Fort- 

de  digni-  gine  des  Pairies  Eccléfiaftjques.  Ce  qu'il 
emplois,   y  a  de  vrai ,  c'eft  qu'on  les  voit  paroître 
pignhes  au  Sacre  de  Philippe- Augufte  ,  le  i  No- 

S9t^a"ét  vem'3re  ll79  »  ^  ce  ^ut  Louis  VII  qui 
ïllnc*  engagea  le  Duc  de  Bourgogne  à  unir  le 
Comté  de  Langres  à  TEvêché  ,  afin  que 
l'Evêque  relevât  immédiatement  du  Roi 
&  qu'il  pût  être  Pair  de  France ,  voulant 
rendre  plus  mémorable  le.  Sacre  de  fon 
fils  Philippe  ,  par  la  convocation  &  la 
préfence  des  dou?e  Pairs.  Du  temps  de 
Louis  VII ,  il  n'y  avoit  qu'onze  Pairs  de 
France  ,  parce  qu'il  n'y  avoit  alors,  dans  le 
domaine  de  nos  Rois ,  que  fix  grands  vak 
faux  laïques  &  cinq  Evéques  aufli  vaflàux 
immédiats  de  la  Couronne  ,  à  caufe  de 
leurs  Baronnies.  Le  Roi  ajouta  l'Evêque 
de  Langres  pour  remplir  le  nombre  de 
douze  ,  &  remplacer  èn  quelque  forte  la 
Duché-pairie  de  France  qui  n'exiftoic  plus 
depuis  la  réunion  qui  en  avoit  été  faite  à 
la  Couronne. 

Les  fix  pairies  laïques  font  infenfible- 
ment  tombées  dans  le  domaine  du  Roi.  La 
Normandie  fut  confifquée  fur  Jean  Sans- 
Terre  par  Philippc-Angufte  ,  enfui  te  ufur- 
pée  par  les  Anglois  fous  Charles  VI  ,  & 
reconquife  par  Charles  VIL 
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La  Guienne  fut  aufli  confifquée  fur  le 
même.  &  dans  le  même  temps  en  1 202  ;  planche 
mais  il  ne  fut  pas  entièrement  dépoflédé.  XXXvlL 
Le  Roi  S.  Louis  rendit  à  Henri  I ,  Roi  d/digni- 
d' Angleterre  ,  fils  &  fucceffeur  de  Jean  ,  emploi*. 
tous  les  grands  fiefs  de  Guienne  fournis  Dirnitû 
par  Philippe  -Augufte  ,  à  condition  de  *^"*'« 
l'hommage.  Henri  de  fon  côté  renonça  à    P»ir$  de 
toutes  fes  prétentions  fur  la  Normandie  ,  fraucc* 
l'Anjou  &  la  Touraine.  Ses  fuccelfeurs 
ont  poffédé  le  Duché  de  Guienne  juf- 
qu'au  temps  dç  Charles  VII ,  qui  chafla 
les  Anglois  du  Royaume  ,  &  réunit  cette 
grande  province  à  fa  Couronne  en  1453. 
Le  Comté  de  Touloufe  fut  aufli  réuni  fous 
S.  Louis  en  1270,  par  le  décès  d'Alphonfe 
fon  frère  fans  enfants.   Le  Comté  de 
Champagne  revint  au  Roi  en  1284  ,  par 
le  mariage  de  Philippe  le  Bel  avec  Jeanne 
Reine  de  Navarre  &  Comtefie  de  Cham- 
pagne. Enfin  Charles  le  Hardi  ,  Duc  de 
Bourgogne  ,  ayant  été  tué  à  la  bataille 
devant  Nanci  ,  le  5  Janvier  1 477  ,  Louis 
XI  réunit  ce  Duché  à  la  Couronne.  Une 
partie  de  la  Flandre  ayant  été  conquife  a 
auffi  été  réunie  ;  de  manière  qu'aujourd'hui 
les  fix  Pairies  Eccléfiaftiques  font  fans  con- 
tredit les  plus  anciennes. 

Dans  ces  premiers  temps ,  les  Pairs  n'a- 
voient  point  de  lettres  d'éreâion  de  leur 
terre  en  Pairie  ,  foit  parce  que  les  uns  fe 
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firent  Pairs  eux-mêmes  ,  foit  parce  qu'on 
planche  obfervoit  alors  peu  de  formalités  dans  la 
t  mm      '    concellion  des  titres  &  des  dignités  :  mais 
de  digni-  la  plupart  des  anciennes  raines  laïques 

TES  ET  t    i      r      •         \    ■  t~+ 

emplois,  ayant  été  reunies  a  la  Couronne ,  on  en 
Dignités    créa  de  nouvelles  par  Lettres  Patentes. 
Secuii*™.     ^çs  premières  lettres  d'éredion  en  pai- 

Frfnfff  r*e  4ue  '  on  trouve  >  font  celles  qui  furent 
données  à  Philippe  le  Hardi ,  chef  de  la 
féconde  Maifon  Royale  de  Bourgogne,  en 
3  364.  Le  Roi  Jean  fon  père  le  créa  Pair 
de  ce  Duché  ,  qu  il  venoit  d'acquérir  par 
la  mort  de  Phillippe  de  Rourre,  dernier 
Duc  de  la  première  Branche  Royale  de 
Bourgogne  ,  décédé  en  1361. 

Ces  nouvelles  éredions  de  pairies  ,  ne 
furent  d'abord  faites  qu'en  faveur  des 
Princes  du  Sang.  Les  deux  premières  fu- 
rent le  Comté  d'Artois  &  le  Duché  de 
Bretagne  ,  auxquels  Philippe  le  Bel  at- 
tribua le  titre  de  pairie  en  12.97  ,  en  fa- 
veur de  Robert  d'Artois  &  de  Jean  Duc 
de  Bretagne ,  tous  deux  Princes  du  Sang 
de  France. 

On  érigea  dans  la  fuite  plufieurs  autres 
pairies  en  faveur  d'autres  Prince  du  Sang  f 
&  notamment  le  Duché  de  Normandie 
qui  fut  rétabli  en  1351  ,  par  le  Roi  Jean , 
en  faveur  de  Charles  fon  fils,  premier  Dau- 
phin ,  &  qui  fut  Roi  fous  le  nom  de 
Charles  V. 

On 
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On  érigea  de  même  fucceflivement ,  , 

Eour  divers  Princes  delà  Maifon  Royale  ^lanchb 
:  Duché  d'Alençon,  en  1  z<F<?;de  Bour'  XXKyiu 
bon, en  1308  ;  d'Orléans,  en  z34S-  £ggS 
celui  de  Normandie  qui  fut  encore  rétabli   TES  &Ct 
*nrl355-  Il  y  en  eut  encore  d'autres  dans 
la  fuite.  Les  Princes  du  Sang  ne  jouiflbient  Pairs 

5 oint  alors  ,  comme  â  prient ,  du  titre  &  d« 
es  prérogatives  de  la  Pairie  ,  â  moins 
qu'ils  ne  poffédaflènt  quelques  terres  éri- 
gées en  Pairies. 

Long  -  temps  après  les  nouvelles  créa- 
tions de  Pairies  faites  pour  les  Princes  du 
Sang  ,  on  en  fit  aufli  en  faveur  des  Princes 
étrangers.  Le  premier  qui  obtint  cette 
grâce  fut  le  Duc  de  Nevers  en  i  $4 Les 
Princes  de  la  maifon  de  Lorraine,  de  celle 
d'Armagnac  ,  obtinrent  aufli  cet  honneur. 
Enfin  on  en  créa  pour  d  autres  Seigneurs 
qui  n'etoient  ni  Princes  du  Sang  ,  ni  Prin- 
ces étrangers.  La  première  éreûion  de 
cette  forte  fut ,  félon  quelques-uns  ,  celle 
de  la Baronnie de Montmorenci  en  i 

Depuis  ce  temps  les  éreûions  de  Du- 
ckés-Pairies  ,  en  faveur  des  fimples  Sei- 
gneurs ,  out  été  multipliées  à  mefure  que 
nos  Rois  ont  voulu  illuftrer  quelques-uns 
des  Seigneurs  de  leur  Cour. 

Préfentement  les  Pairs  de  France  fonc 
1*.  Les  Princes  du  Sang  ,  lequels  fonc 
Pairs  nés  lorfqu'ils  ont  atteint  l'âge  de  %  o 
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ans,  qui  eft  le  temps  de  la  majorité  feo- 

jcxxvu  ^a,e*  2,9 '  LeS  Pr*nces  'égitim^s  ,  qui  font 
'  aufli  Pairs  nés.  3*.  Les  Pairs  Eccléfiafti- 

Marques  .  r         +         1       1    r  r 

ce  digni-  ques,  qui  lont  au  nombre  de  lept  ;  lavoir  : 

x>ES«^#t  'es  anc*ens  ^airs  *  ^ont  aujourd'hui 
StcS/r'Js.  les  premiers  &  qui  précèdent  tous  ceux 

Pairs  qui  ne  font  pas  Pairs-nés,  &  l'Archevêque 
<fc  Fra«:e.  ^e  Paris  Duc  de  S.  Cloud  ;  mais  le  rang 
de  cette  Pairie  fe  règle  par  celui  de  fou 
éreétion  qui  n'eft  que  de  1690.  40.  Les 
Ducs  &  Pairs  laïques  :  ces  Pairs ,  fuivant 
la  date  de  leur  éreétion  &  Tordre  de  leur 
féance  au  Parlement  t  font  : 

Le  Duc  d'Uzez  ,  en  1572.  Il  porte 
écartelé  ,  au  icr.  &  ^cme.  fafcé  d'or  &  de 
finople  de  6  pièces  ,  qui  eft  Cruflol  ;  parti 
d'or  à  trois  chevrons  de  fable  ,  qui  eft 
Levi  :  au  ieme&  3  :nc  .  contre  -  écartelé  , 
au  premier  &  dernier  ,  d'azur  à  trois  étoi- 
les d'or  pofces  en  pal ,  qui  eft  Gourdon- 
Genouillac  •  au  2  &  3  de  gueules  à  trois 
bandes  d'or  ,  qui  eft  Galiot  ;  fur  le  tout , 
d'or  à  trois  bandes  de  gueules,qui  eftUzez. 

Le  Duc  d'EIbœuf  ,  Prince  de  Lam- 
befc ,  en  1581.  Ses  armes  font,  parti  de 
3  traits  ,  coupé  d'un  ,  ce  qui  donne  huit 
quartiers  :  au  Ier.  fafcé  d'argent  &  de 
gueules  de  huit  pièces  ,  qui  eft  Hongrie  ; 
au  2  ,  femé  de  France  au  lambel  de  trois 
pendants  de  gueules  ,  qui  eft  Anjou-Si- 
cile ;  au  3  ,  dargent  à  la  croix  potencée 
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d'or ,  cantonnée  de  quatre  croifettes  de 
même  ,  qui  eft  Jerufalem  ;  au  4  ,  d  or  à 
quatre  pals  de  gueules  ,  qui  eft  Aragon  ; 
au  S  ,  femé  de  France  à  la  bordure  de 
gueules  ,  qui  eft  Anjou  moderne  ;  au  6 , 
d'azur1  au  lion  contourné  d'or  ,  couronné  , 
armé  &  lampaftc  de  gueules ,  qui  eft  Guel- 
dres  ;  au  7,  d'or  au  lion  de  fable  ,  armé 
&  lampaflc  de  gueules  ,  qui  eft  Brabant  ; 
au  >>  ,  d'azur  femé  de  croix  recroifettéçs 
au  pied  fiché  d'er  ,  à  deux  bars  adofles 
de  mè  ne,  qui  eft  Bar  ;  fur  le  tout ,  d'or  à 
la  bande  de  gueules  f  chargée  de  trois 
alérions  d'argent  ,  qui  eft  Lorraine  ,  parti 
d'or  à  fix  tourteaux  donc  cinq  de  gueules 
&  celui  du  chei  plus  grand  d'azur  ,  char- 
gé de  trois  fleurs-de-lis  d'or  ,  pour  le  grand 
Duché  de  Tofcane:le  grand  écufibn  brifé 
par  une  bordure  de  gueules. 

Le  Duc  de  Montbazon  ,  en  1595.  fl 
porte  écartelé  ,  au  icr.  contre-écartelé  , 
ier.  &  4emc.  de  France  à  la  cotice  com- 
ponée  d'argent  &  de  gueules  ,  qui  eft 
Evreux  ;  au  Ltmc.  &  ymc.  de  gueules  à  la 
chaîne  rangée  félon  toutes  les  partitions 
&  en  double  orle  ,  qui  eft  Navarre  ;  le 
fécond  &  troifieme  de  France  :  au  fécond 
grand  quartier  ,  d'argent  à  la  fafee  de 
gueules  ,  à  la  bordure  d'azur  ,  qui  eft 
Saint-Severin  ,  parti  d'Aragon:  au  troi- 
fieme grand  quartier  d'argent  à  la  guivre 
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ondoyante  en  pal  d'azur  ,  dévorant  un 

VLxxviïE  en^ant  ^ant  ^e  gueu'es  >  <lu*       Milan  , 
marques  Part*  ^e  Lorraine  :  au  quatrième  grand 
de^digni-  quartier  ,  d'or  au  lion  de  gueules  enferme 
/  dans  un  double  trefcheur  fleur  on  né  & 
.Stcflll'Z.  contre- fleuronné  de  même  :  for  le  tout  de 
Pairs  de  gueules  à  neuf  macles  d'or  rangés     jy  j, 
~         qui  eft  Rohan  ,  parti  d'Hermine ,  qui  eft 
Bretagne. 

Le  Duc  de  la  Tremoille ,  en  i  SSS> 
dont  les  armes  font  :  parti  de  trois  coupé 
d'un  f  qui  font  8  quartiers  :  au  z er.  d'or  à 
un  chevron  de  gueules  accompagné  de  j 
aiglettes  d'azur  ,  becquées  ,  membrées  de 
gueules ,  qui  eft  la  Tremoille  ;  au  z  de 
Bourbon  ;  au  j  fafcé  d'or  &  de  fable  de 
6"  pièces  ,  qui  eft  Coétivy  ;  au  ^  ,  d'Or- 
léans :  au  j  ,  de  Milan  :  au  6 ,  d'or  i 
la  croix  de  gueules  chargée  de  cinq  co- 
quilles d'argent  ,  cantonnée  de  z  <T  au- 
rions d'azur  ,  qui  eft  Montmorenci-La- 
val  :  au  y  ,  contre-femé  de  France  au 
canton  de  gueules  ,  qui  eft  Thouars  :  au 
8  ,  lofangé  d'or  &  de  gueules  ,  qui  eft 
Craon. 

Le  Duc  de  Sulli  ,  en  z€o(>.  Il  porte 
d'argent  à  la  fafce  de  gueules. 

Le  Duc  de  Luynes  &  Chevreufe  ,  en 
z&zg.  Il  porte  écarrelé  au  z*.  &  ^cmc. 
d'or  au  lion  de  gueules  couronné  de  même: 
au  zemc.  &  ?eme.  de  R.ohan. 
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Le  Duc  de  Briflac  ,  en  1  €2  o  ,  qui 


porte  de  fable  à  trois  fafces  denchées  par  ^xxvii 
le  bas ,  ou  trois  feuilles  de  fcie  d'or.  M^  ' 

•  Le  Duc  de  Richelieu  ,  en  1  € 3 1 .  Ses  df.  digni- 
armes  font  d'argent  à  trois  chevrons  de    1ES  &c# 

«  °  Dtiniret 

gUeUleS.  •      .  Séculières* 

Le  Duc  de  Fronfac  ,  en  1 634.  U  s'ar»  Pairs 
me  comme  le  Duc  de  Richelieu.  de -France. 

Le  Duc  de  Rohan-Chabot ,  Prince  de 
Léon  ,  en  16^52.  Il  porte  parti  de  2  $ 
coupe'  d'un  ,  ce  qui  donne  €  quartiers  :  au 
zCT.  de  Navarre  ;  au  2  ,  de  Bretagne  ; 
au  3  ,  d'EcolTe  ;  au  4  ,  d'argent  au  lion 
de  gueules ,  la  queue  fourchue  &  parlée  en 
double  fautoir  ,  couronné  ,  armé  &  Jam- 
palTé  d'or  ,  qui  eft  Luxembourg  ;  au  5  , 
d'azur  à  la  croix  d'argent  ,  qui  elt  de....  au 
flxieme ,  d'or  au  lion  de  fable ,  qui  eft  de...* 
fur  le  tout ,  écart elé  au  zer.  &  «f€mt.  de 
Rohan  ;  au  2  &  3  ,  d'or  à  trois  chabot* 
de  gueules  ,  qui  eft  Chabot.  1 

Le  Duc  de  Bouillon  ,  en  1 6 $  2 .  Il  porte 
écartelé  ,  au  1  &  4 ,  d'azur  femé  de  fleurs- 
de-lis  d'or ,  à  la  tour  d'argent  maçonnée 
de  fable  ,  qui  eft  la  Tour  ;  au  2  ,  d'or  à 
trois  tourteaux  de  gueules  ,  qui  eft  Bou- 
logne ;  au  3  ,  cotice  d'or  &  de  gueules  , 
qui  eft  Turenne  ;  fur  le  tout ,  d'or  au  gon- 
fanon  de  gueules  frangé  de  finople  ,  qui 
eft  Auvergne  ,  parti  de  gueules  à  la  fafce 
d'argent ,  qui  elt  Bouillon. 

S  iij 
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■    Le  Duc  de  Grammont .,  en  1663  > 
tlanche  qUel  pcirte  pour  armes  ,  écartelé  au  icr. 
xxxkii.  ^  ^       ,j     d'aZur  ,  armé  ,  lampafle  de 
gwëuîes  ,  qui  ell  Grammont  ;  au  2  &  5, 
Tti  &c'  de?  gueules  a  crois  flèches  d'argent  em- 
$,cuti<rts.  pennées  d  or ,  la  pointe  en  bas ,  qui  elt 
Pairs  de  d'Ail,  fr*  au  4  rp  d'argent  au  lévrier  de 
.jFwiiœ.    guen]es  j  ^cçollé      bouclé  d'açur  ,  a  la. 
bordure  ide  jl^-xlo  chargée  de  huit  be- 
fans  d'or  ,  qui        d'Aure  ;  fur,  le  tout , 
ecartelé  au  ,  l£r.  &.4.cu,c.  de  gueules  à 
trois  iafces  ondées  d'argent  ,  quitft  Tou- 
lpngebn  ;  an  2:;ni<  ■  àc  j<m«  de  gueules  à 
trois"  jumelles;  d'argent-  ,  qui  eft  Saint-, 
Ci,  eron.  ....  0 .  ,.> j  ,  y  ;t 

,  Le  Duc  de,  VjHerof ,  ^  >i66 y  l\  porte 
d'^ur,  au  .chevron-  d'or  ,l  accompagné  de 
trois  croix  ancres  d'on  '  .  ; 
:  Le  Duc  de.Mprtemàr,  en  1663.  Ses  ar- 
mes font  parti  de  5  ,  epupé  d'un ,  ce  qui 
fait  huit  quatiers -i  le,  Ier.  de  gueules  au 
croiflàrjt  de  Vuir  n  qui  eft  de  Maure . ;  le  2 
de  Bourbon  ;  Je  3  de  Rohan  ;  Je  4  burelé' 
d'argent  &  d'azur  de  10  pièces  aux  trois, 
chevrons  de  gueules  ^  le  premier  crime  , 
qui  Qi\  la  Rochefoucaud  ;  le  5  de  Milan  ; 
le  6  de  Navarre  ;  te  7  de  gueules  au  pal 
'  de  vair  ,  qui ,  eft  d'.Efcars  ;  le  8  de  Bre-> 

tfagne  '  ;  fur  le  tout ,  fafcé  ,  onde  ,  enté 
d'argent  &  de  gueules  de  6  pièces ,  qui 
eft  Rochechouart.     ,  > 
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Le  Duc  de  Saint-Aignan  ,  en  1663  , 
dont,  les  armes  fe  blafonnent  ainfi  ;  fafcé 
d'argent  &  dj  fmorle  de  6  pièces  ,  les    M  .  * 

r  r  7  1        '    j     r  1  Marques 

falces  d  argent  charges  de  lix  merlettes  df  digni- 
de  gueules  v  3  ,  1  ,  1. 

Le  Duc  de  Trefmes ,  en  1663.  D  Porte 
parti  de  J  ,  coupe  d'un ,  ce  qui  fait  huit 
quartiers  :  au  z  ,  de  Luxembourg;  au  2  de 
Bourbon  ;  au  3  ,  de  gueules  à  la  croix  d'ar- 
gent f  qui  eft  Savoie  ;  au  4  ,  de  Lorraine  ; 
au  5  }  d  azur  à  la  bande  d'argent  accom- 
pagnée de  deux  dragons  aufli  d'argent, 
qui  eft  Baillet  ;  au  6"  ,  d'or  au  chef  de 
gueules  ,  charge  au  franc-quartier  d'un 
écuflbn  de  Muntmorenci  ,  dont  le  ier. 
cantonnement  eft  d'argent  à  une  étoile 
de  fable  ,  qui  eft  Aunoy  ;  au  y  ,  de  Mont- 
morenci  ;  au  8  ,  d'argent  au  chef  de 
gueules  ,  à  un  lion  d'azur  armé  ,  lam- 
pafië  ,  couronné  d'or ,  brochant  fur  le  tout , 
qui  eft  Vendôme  -  ancien  ;  furie  tout, 
d'azur  à  deux  mains  dextres  appaumées 
d'or  ,  au  franc-quartier  échiqueté  d'argent 
&  d'azur  ,  qui  eft  Potier. 

Le  Duc  de  Noailles  ,  en  1663*  II 
porte  de  gueules  à  la  bande  d'or. 

Le  Duc  d' Aumont ,  en  j  ,  dont 
le  blafon  eft  écartelé  ,  au  Ier.  d'argent  au 
chevron  de  gueules  accompagné  de  y 
merlettes  de  même  ,  4  en  chef  &  J  en 
pointe,  qui  eft  Aumont  ;  au  2e.  de  gueu- 

S  iv 
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les  à  la  croix  fleurdelifée  d'or  ,  cantonnée 
fL  iMciE  de  iz  billettes  de  même    qui  eft  Ville- 


chef  échiqueté  d'argent  &  d'azur  de 
traits  ,  qui  eft  de  Rochebaronr 

Le  Duc  de  Bethune-Charoft,  en  1 6  j2 . 
Il  porte  comme  le  Duc  de  Sulli  ,  brifé 
d'un  lambel  de  gueules. 

Le  Duc  de  Villars  ,  en  zyio  ,  qui  a 
pour  blafon  ,  d'azur  à  trois  molettes  d'é- 
peron d'or  ,  au  chef  d'argent  chargé  d'un 
lion  partant  de  gueules. 

Le  Duc  d'Harcourt  ,  en  z  jio.  Il 
porte  de  gueules  à  deux  fafces  d'or. 

Le  Duc  de  Fitz- James ,  en  i yio.lX 
écartele  ,  le  i er.  &  contre-écartelé  de 
France  &  Angleterre  ;  le  2  d'Ecoflè  ;  le 
$  d'Irlande  à  la  bordure  de  i  S  compons  , 
8  d'azur  &  8  de  gueules  ,  les  compons 
d'azur  chargés  d'une  fleur-de-Iis  d'or  ,  & 
Jes  compons  de  gueules  d'un  léopard  d'or. 

Le  Duc  de  Chaulnes ,  en  i  ji  i.  Il 
porte  écartelé  au  z  cr.  &  4e.  d'Albert  ;  au 
z  &c  3  ,  de  gueules  à  deux  rinceaux  ou 
rainceaux  d'alifier  pafTés  en  double  fautoir , 
{au  chef  échiqueté  d'argent  &  d'azur  de 
dm  traits /qui  eft  Ailli, 
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Le  Duc  de  Rohan-Roban  ,  Prince  de 
Soubife  ,  en  II  porte  parti  de  Pjcxxviu 

coupé  d'un  :  au  premier  ,  d'Evreux  ;  au  2  ,  mauqjjei 
de  Navarre  ;  au  3  ,  d'Aragon  ;  au  4 , 
d'Ecoffe  ;  au  5 ,  de  Bretagne  ;  au  G  ,  de  D^„u^ 
Milan  ;  au  y  ,  de  St.  Sevçrin  ;  au  8  de  sieuii*ftu 
Lorraine  ;  fur  le  tout  de  Rohan.  fÎ^c/6 

Le  Duc  de  Brancas-Villars ,  en  1  y  1 6\ 
Ses  armes  font  d'azur  au  pal  d'argent 
chargé  de  trois  tours  crénelées  de  gueu- 
les ,  acompagné  de  quatre  pattes  de  lion 
affrontées  d'or ,  mouvantes  des  deux  flancs 
de  l'écu. 

Le  Duc  de  Valentinois ,  Prince  de  Mo- 
naco ,  en  1  y  iG.  Ses  armes  font  écartelé 
au  zcr.  &  ^c.  d'argent  au  lion  de  gueules 
couronné  d'or  ,  qui  eft  de  Goyon  -  Mati- 
gnon dont  eft  le  Prince  de  Monaco  ;  au  2 , 
d'Orléans-Longueville  ;  au  3  ,  de  Bourbon- 
Saint-Pol  ;  fur  le  tout  fufelé  d'argent  &c 
de  gueules  ,  qui  eft  Grimaldi. 
-  Le  Duc  de  Nevers ,  en  1  72  1.  Il  porte 
écartelé  au  2  «.  &  ^rc.  d'azur  à  la  hache 
d'armes  d'argent  dans  un  faifceau  d'or 
lié  d'argent,  pofée  en  pal ,  à  la  fafce  en 
devife  de  gueules ,  chargée  de  trois  étoiles 
d'or  ,  qui  eft  Mazarini  ;  au  z  &  3  ,  d'azur 
à  deux  poi fions  d'argent  rangés  en  pal  y 
qui  eft  Mancini. 

Le  Duc  de  Biron ,  en  1  y  2  3  ,  qui  porte 
d'or  &  de  gueules  ,  l'écu  en 

bannière. 
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Le  Duc  de  la  Valiere  ,  en  1725.  Ses 
planche  armes  font  :  coupé  de  gueules  &  d'or,  ait 
xxx  vu.  ijon  léopard  coupé  d'argent  &  de  fable* 

*Ad^gni-      Le  Duc  d'Aiguillon  ,  en  750.  Il  porte 
tes  &c.   ^carce|e'  au  icr,  &  ^c.  d'or  a  trojs  hures  de 

fanglier  de  fable  qui  eft  Vignerot  ;  au  1 
Pairs  de  &  3  »  ^e  Richelieu, 
ffâûce.  Le  Duc  de  Duras  ,  en  17^7.  Il  a  pour 
blafon  ,  écartelé  au  icr.  &  4  >  d'argent  à 
la  bande  d'azur  ;  au  2.  &  3  ,  de  gueules  au 
lion  d'argent. 

Le  Duc  de  la  Vauguyon  ,  en  1759.  11 
porte  écartelé  au  icr.  &  4.  ,  de  gueules  au 
pal  de  vair  ,  a  la  bordure  engrèlée  d'ar- 
gent ,  qui  eft  d'Efcars-la- Vauguyon  ;  au 
2.  &  3  ,  de  Bourbon-Carency  ,  qui  eft  d'a- 
2ur  à  trois-fleurs-de-lis  d'or  au  bâton  péri 
de  gueules  pofé  en  bande  ,  chargé  de 
trois  lionceaux  d'argent ,  à  la  bordure  de 
gueules  ;  fur  le  tout ,  d'argent  à  trois  feuil- 
les de  houx  de  finople  ,  qui  eft  Quelen  ^ 
parti  d'argent  au  fautoir  de  gueules ,  qui 
eft  d'Eftuert  de  CaufTade. 

Le  Duc  de  Choifeul  ,  en  17^9.  Il 
porte  d'azur  à  la  croix  d'or  cantonnée  de 
20  billettes  de  même  >  qui  eft  Choifeul  ; 
le  milieu  de  la  croix  chargé  d'un  écuflbn 
d'or  ,  à  la  croix  ancrée  de  gueules  ,  pour 
Stainville. 

Le  Duc  de  Praflin  y  en  1762.  Il  porte 

de  Choifeul. 
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Le  Duc  de  la  Rochefoucaud  ,  ç*  1 762.  g 
Il  porte  burellé  d'argent  &  d'azur  de  f  o  planche 
pièces ,  à  trois  chevrons  de  gueules ,  le  A™'Ef 
premier  écimé. 


DL  DlGNl* 
ILS  8cc. 


des 

nïtés. 


LEÇON   XXXVIL  . 

XjEs  Pairs  de  France  faifoient  autrefois  Suj£nî 
deux  hommages  au  Roi  ,  un  pour  le  fief 
auquel  étoit  attaché  la  Pairie  ,  à  caufe 
du  Royaume  ,  l'autre  pour  la  pairie  ,  &  * 
qui  avoit  rapport  à  la  Royauté.  Mais  de- 
puis loug-temp*  îe  fief  &  la  Pairie  font 
unis  ,  &  les  Pairs  ne  font  plus  qu'un  feul 
hommage  pour  "un  &  pour  1  autre. 
.  Les  Rois  &  autres  Princes  étrangers , 
ne  font  pas  difpenfés  de  l'hommage  pour 
l^s  Pairies  qu'ils  poffedent  en  France. 
Jean  Sans-Terre  ,  Roi  d'Angleterre  ,  Duc} 
de  Normandie  &  de  Guenne  ,  refufant/ 
de  prêter  la  foi  fit  hommage  à  Philippe- 
Àugufte  ,  &  accufé  d'avoir  fait  perdre  la 
vie  à  Artus  Comte  de  Bretagne  fon  neveu , 
ayant  été  ajourné  plufieurs  fois  ,  &  n'ayant 
point  comparu  .  fut  condamné  à  mort  par 
jugement  des  Pairs  de  France,  &  fes  Du- 
çhés  confïfqués  en  1202. 
.  Le  Duché  de  Gilienne  étant  retourné 
depuis  au  Roi  d'Angleterre ,  ce  Prince  en 
&  hommage-lige  au  Roi  g,  Louis  en  1 1  $  9., 
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Edouard  fit.  pareillement  hommage-lige 

FLANCHE    en   Z  JJl. 

xxxvu.     Qn  voit  dans  ja  chroniqUe  de  Flandres 

d^ad?^nÎ-  ,a  forme  de  l'hommage  que  le  Comte  de 
tes  &c.  Flandres  rendoit  au  Roi.  Ce  Prince  s'aP» 
**D?g£iï*  ^°yo\t  dans  fa  chaife  royale  ,  accompagné 

Hommage  ^es  *>a"rs  ou  ^e  te's  autres  Seigneurs  qu'il 
-des  pairs,  jugeoit  ^propos.  Le  Comte  marchoit  vers 
lui  téte  nue  &  déceint  ,  &  fe  mettoit  un 
genoux  en  terre.  Le  Roi  affis  mettoit  les 
mains  du  Comte  dans  les  Tiennes  ;  le  Chan- 
celier ,  ou  autre  que  le  Roi  à  ces  fins 
ordonnoit ,  s'adrefïànt  au  Comte ,  lui  par- 
loit  ainfi  :  Vous  devenez  homme  lige  du  Roi 
votre  Souverain  Seigneur ,  pour  rai/on  de 
la  Pairie  &  Comté  de  Flandres  &  de  tout 
€e  que  vous  levt^&  tene[  de  la  Couronne  de 
France  y  &  lui  promette[foi  &  hommage 
C$»  fervice  contre  tous  ,  jufqu'a  la  mort  in» 
clujtvement  ,  fauf  au  Roi/es  droits  en  au- 
tre chofe  ,  &  t autrui  en  toutes.  Le  Comte 
répondoit  :  Oui ,  Sire,  je  le  promets  :  puis 
il  fe  levoit  &  baifoit  le  Roi  en  la  joue.  Le 
Comte  ne  donnoit  rien  pour  rélief  ;  mais 
les  Hérauts  &  Sergents  butinoient  la  robe 
du  Comte  ,  fon  chapeau ,  fa  bourfe ,  fon 
cpee ,  &c. 

On  peut  voir  à  ce  fujet  le  procès-ver- 
bal de  l'hommage  fait  à  Louis  XII ,  par 
Philippe,  Archiduc  d'Autriche,  en  14^^ 
pour  fon  Comté  de  Flandres.  L'Archi^ 
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duc  vint  jufqu'à  Arras  où  M.  le  Chan- 
celier fe  txanfporta  pour  recevoir  fon  ^xicyii 

hommage.  Marque^ 

Depuis  l'arrêt  du  30  Avril  16*43,  DTEESD5g~l* 
toutes  les  Chambres  afTemblées  ,  il  faut    c  .  , 
être  âge  au  moins  de  2  5  ans  pour  être  Digmhù, 
reçu  en  l'office  de  Pair.  Il  faut  faire  pro-  Rcccprb» 
feffion  de  la  Religion  Catholique.  ruiemeat!* 

Un  eccléfîaftique  peut  être  Pair  ;  mais 
un  religieux  ne  peut  pas  l'être. 

Le  nouveau  Pair  n'eft  reçu  qu'après  des 
informations  de  vie  &  mœurs. 

Il  efl  reçu  par  la  Grand-Chambre  feule  ; 
mais  toutes  les  Chambres  doivent  s'aflem- 
bler  quand  il  s'agit  d'enrégiftrer  des  lettres 
portant  éredion  en  Pairie. 

Le  récipiendaire  eft  obligé  de  quitter 
fon  épée  pour  prêter  ferment.  Elle  refte 
pendant  cette  cérémonie  entre  les  mains 
du  premier  Huiflier. 

Pendant  long-temps  les  Pairs  ne  prê-  serment 
toient  ferment  que  comme  Confeillers  en  de$  Palrt* 
Ja  Cour.  Le  Roi  de  Navarre  dit  qu'il  étoit 
ConftilUr-nè  au  Parlement  ;  mais  du  temps 
de  M.  de  Harlay ,  premier  Préfident ,  on 
établit  une  nouvelle  formule  de  ferment 
pour  les  Pairs.  Ils  jurent  aujourd'hui  de  fe 
comporter  comme  un  fage  &  magnanime 
Duc  &  Pair  ;  d'être  fidèle  au  Roi  ,  &  de 
le  fervir  dans  fes  très-hautes  &  três-puif-  . 
fantes  affaires* 
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Les  Pairs  ont  été  créés  pour  foutenir 
xLxAxvu  'a  Couronne  comme  les  électeurs  forent 
marques  établis  pour  le  foutien  de  l'Empire  :  c'eft 
^teF&c1  am^  ^uc  'e  ^>rocureur  général  s'en  expli- 
Suh,  dès  *lua  en  'a  cau^e  ^es  Archevêque  &  Archi- 
dignités,    diacre  de  Reims ,  en  1 40 1 . 
ronflions      Au  facre  du  Roi  ,  les  Pairs  font  une 
des  p«uk.  fon£jon  r0ya]e  ;  ils  y  repréfentënt  la  Mo- 
narchie :  ils  foutiennent  tous  enfemble  la 
couronne  du  Roi  ;  ils  reçoivent  le  ferment 
qu'il  fait  d'être  le  Protedeur  de  l'Eglife 
&  de  fon  peuple. 

Outre  les  xfon&ions  communes  à  tous 
les  Pairs  ,  ils  en  ont  encore  chacun  de 


particulières. 
L*Archeve< 


•que  de  Reims  a  le  privilège 
de  facrer  &  couronner  le  Roi.  L'Evê- 
que  de  Laon  &  celui  de  Beauvais  ac- 
compagnent l'Archevêque  lorfqu'il  va 
recevoir  fa  Majefté  à  la  porte  de  l'Eglife  ; 
ils  font  auffi  députés  pour  aller  chercher 
le  Roi  à  fon  Palais  &  pour  l'accompagner 
dans  toute  la  cérémonie.  L'Evéque  de 
Laon  porte  1a  fainte  ampoule  ;  celui  de 
Langres  ,  le  feeptre  ;  celui  de  Beauvais 
porte  le  manteau  royal  ;  celui  de  Châ- 
lons  ;  l'anneau  ,  &  celui  de  Noyon  porte  la 
ceinture  ou  le  baudrier.  Les  fix  anciens 
Pairs  laies  font  repréfentés  par  d'autres 
Pairs  que  le  Roi  commet  à  cet  effet.  Le 
Duc  de  Bourgogne  porte  la  couronne , 
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&  ceint  Pépée  au  Roi  ;  le  Duc  de  Nor- 
mandie porte  la  première  bannière  quar-  xxxvxt 
rée  ;  le  Duc  de  Guienne  ,  la  féconde  :  le  marques 
Comte  de  Touloufe  porte  les  éperons  ;  le  D\£l<£*~ 
Comte  de  Champagne   ,   la  bannière   Sfihe  - 
royale  ou  Pétendart  de  la  guerre  ;  enfin 
celui  de  Flandres  porte  Pépée  du  Roi.  Fondions 

Anciennement  les  Pairs  foufcrivoient  d«  pairs, 
les  Chartres  &  autres  a&es  publics  du 
Roi ,  pour  les  rendre  plus  authentiques. 

Ce  fut  fans  doute  conformément  à  cet 
ancien  ufage,  que  l'Empereur  Maximiliert 
demanda  à  Louis  XI  ,  que  les  Princes  du 
Sang  foufcriviflènt  au  traité  d'Arras  de 
l'an  1482  ,  parce  que  ,  dit-il,  les  Princes 
font  fubregês  au  lieu  des  Pairs. 

Mais  la  principale  fonction  des  Pairs  eft 
d'aflïfter  le  Roi  de  leurs  confeils  dans  fes 
affaires  les  plus  difficiles  ,  &  de  lui  aider 
à  rendre  la  juftice  dans  fa  Cour  :  c'eft  là  la 
fin  principale  de  leur  inftitution. 

Les  Pairs  ont  entrée  ,  féance  &  voix  dé-   séance  au 
libérative  à  la  Grand-Chambre  du  Par- 
lement ,  &  autres  Chambres  aflemblées 
toutes  les  fois  qu'ils  jugent  à  propos  d?y 
venir. 

La  place  des  Pairs,  aux  audiences  de  la 
Grand-Chambre  ,  eft  fur  les  hauts  fîeges , 
à  la  droite  du  premier  Préfident  :  les, 
Princes  occupent  les  premières  places  9 
après  eux  font  les  fix  Pairs  Eccléftaftiques , 
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  comme  plus  anciens  ,  enfuite  les  autres 

planche  Pairs ,  fuivant  Tordre  de  l'ére&ion  de  leurs 
xxxi/ il.  Paines.  Lorfque  le  premier  banc  ne  fuffit 
Mj5J*PJ5J  pas ,  on  forme  un  fécond  rang  avec  des 
Ptes  &c.   banquettes.  Le  Doyen  des  Confeillers , 
Suitt  des  ou  ,  en  fon  abfence  ,  le  plus  ancien  doit 

Dtimtes.  agjs  jj^  je   premier   £anC  jes   paJrs  f 

pour  marquer  l'égalité  de  leurs  fondions. 

Aux  Lits  de  Juftice  ,  les  Pairs  laïcs  pré- 
cèdent les  Evêques  Pairs:  les  laïcs  ont  la 
droite  ;  les  eccléGaftiques  furent  obligés 
de  la  leur  céder  au  Lit  de  Juftice  de 
1610. 

Aux  féances  ordinaires  du  Parlement , 
les  Pairs  n'opinent  qu'après  les  Préfidents 
&  les  Confeillers- Clercs  ;  mais  aux  Lits  de 
Juftice  ,  ils  opinent  les  premiers. 

Autrefois  les  Pairs  quittoient  leur  épée 
pour  entrer  au  Parlement  ;  ce  ne  fut  qu'en 
1 56 1  ^u  *ls  commencèrent  à  en  ufer  au- 
trement ,  malgré  les  remontrances  du  Par- 
lement qui  repréfenta  au  Roi  que  ce  pri- 
vilège n'appartenoit  qu'a  lui  feul  ,  en  figne 
de  fa  dignité  Royale  ;  &  que  François  rils 
du  feu  Roi  François  I ,  étant  Dauphin  ,  & 
le  Duc  de  Bourbon  y  étoient  venus  Iaiflànt 
leur  épée  à  la  porte. 

Toutes  les  caufes  des  Pairs  qui  regar- 
dent le  Domaine  ou  patrimoine  de  leurs 
Pairies  ,  ou  celles  qui  peuvent  toucher 
leur  perfonne  &  leur  état ,  doivent  être 

jugées , 
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jugées  ,  la  Cour  fujfifammcm  garnie  de 

Marques 

Pairs  ,  ou  du  moins  elle  eft  en  droit  de  DE  DlaCNl- 

*î  :  '  /    ■  >  TES  OCC. 

juger  un  Pair  lorlque  les  Pairs  ont  été    c  .  ' 

\  /&-  /  «  »  Suite  dst 

légitimement  convoqués  ,  quand  même  pfrU«. 
ils  n'y  feroient  pas  rous  ,  ou  même  qu'il  séance  au 
n'y  en  auroit  aucun  qui  fat  préfent  ;  en  p*rlcmenu 
ce  cas  les  Pairs  font  reprtfentés  par  le 
Parlement  qui  eft  toujours  la  Cour  4e$ 
Pairs ,  foit  que  les  Pairs  foient  prefents  , 
ouabfents. 

Pour  marque  de  leur  digniçé  ,  les  Ducs: 
&  Pairs  entourent  leur  écuifon  d'un  man- 
teau ducaj  fourré  d'hermine  ,  &  armpri£ 
fur  le.  replis  ,  l'écu  timbra  d'une  couronne; 
de  Duc  :  fig.  4.  ;  'js 

L'ufage  de  mettre  des  manteaux  four- 
rés d'hermine  &  armorias  fur  les  replis , 
autour  des  armoiries  des  Princes  &  des 
Ducs  ne  remonte  pas  à  10©  ans:  Le  pre- 
mier que  l'on  trouve  eft  celui  des  armoiries 
des  Ducs  de  Lorraine  dans  P Armoriai 
Allemand. 

..  .  •  ■  » 

Aujourd'hui  les  Princes  &:  les  Ducs  le 

mettent  çomme  la  marque  de  leur  dignité.., 

Cet  ufage  n'a  pas  pafte  aux  autres  Pairs  : 

il  eft  en  quelque   forte  particulier  à  la 

France.  Il  vient  fans  doute  de  la  manier*: 

dont  les  Princes  &:  les  Grands  Seigneurs 

s'habilloient    autrefois    dans    les  jours 

T. 
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de  cérémonie.  Les  m  on u  mens  de  la  Mo- 
vlahchk  narchie  Françoife  nous  repréfentent  les 
Seigneurs  &  les  Dames  vêtus  de  longues 

Marques  -  .  .  _  - 


de  digmi-  robes  armoriées  de  leur  blafon.  On  voit 

Suite  d*l  ^ans  un  '*vre  manu^t  des  hommages  du 
Dignités,    Comté  de  Clermont  en  Beauvoifis  ,  yne 

Séance  au  miniature  qui   repréfente  la  preftation 

Parlement.  de  ferment  faite  par   Louis  Q  %  Duc  de 

Bourbon  ,  au  Roi  Charles  V.  Les  princi- 
paux Seigneurs  ,  tant  de  la  fuite  du  Roî 
que  de  celle  du  Duc  ,  font  vêtus  de  la  ma- 
nière dont  on  vient  de  le  dire.  Le  Roi  eft 
âffis  fur  fon  Trône  ,  revêtu  de  fon  manteau 
royal  femé  de  fleurs-de-lis  d'or  ,  fourré 
d'hermine  :  le  Duc  de  Bourbon  met  les 
mains  jointes  entre  celles  du  Roi.  Il  eft 
vétu  d'azur  femé  de  fleurs-de-Jis  ,  traverfé 
d'une  cotice  de  gueules  ,  qui  étoit  fon 
blafon  :  à  côté  du  Roi  font ,  le  Dauphin , 
dont  la  robe  eft  écartelée  de  France  &  de 
Dauphiné  ,  &  le  Duc  d'Orléans  ,  dont  la 
robe  eft  aufli  femée  de  France  ,  le  lambel 
d'argent  fur  la  poitrine  ;  le  Duc  d'Anjou 
avec  la-  bordure  de  gueules  ;  le  Duc  de 
Berri  avec  la  bordure  engrélée  ;  b  Duc 
de  Bourgogne  ,  écartelé  de  France  à  la 
bordure  componée  d'argent  &  de  gueu- 
les ,  &  de  Bourgogne.  Jean  d'Artois  y 
Comte  d'Eu  ,  porte  Ta  brifure  d'Artois , 
qui  eft  un  lambel  chargé  de  châteaux. 
Plus  bas  font  cinq  Seigneurs  de  la  fuite 
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du  Roi  ,  favoir  :  le  Connétable  du  Guet 
clin  ,  vêtu  d'argent  à  Paigle  éployé  de  xxTvif 
fable ,  couronné  ,  traverfé  d'une  corice  de  marque» 
gueules;  après  lui  viennent  les  Maréchaux 
de  Sançerre  &  de  Blainville  ,  Hugues  de    Suite  ^es 
Châtil!on,  Grand-Maître  des  Albalêtriers ,  dignités. 
&  Jean  de  Vienne  ,  Amiral  de  France ,  séance  au 
tous  revêtus  de  leurs  blafons.  Paiiemcw^ 

Du  coté  du  Duc  de  Bourbon ,  on  voit 
le  Sire  de  Beaujeu  ,  vêtu  d'or  au  lion  de 
fable  ,  chargé  d'un  lambel  de  gueules  ;  le 
Seigneur  de  Redonchel ,  d'azur  à  la  ban- 
de d'argent  ;  Regnaut  de  Trie ,  d'or  à  la 
bande  de  gueules ,  furchargée  d'une  autre 
bande  componée  d'argent  &  d'azur  à  la 
merlette  de  fable  ,  &c. 

Les  Dames  portoient  des  robes  parties 
des  armoiries  de  leurs  maris  &  des  leurs. 
On  voit  cet  ufage  dans  un  tableau  qui  1 
repréfente  l'entrevue  de  la  Reine  Jeanne 
de  Bourbon  ,  femme  de  Charles  V  ,  &  de 
laDuchefle  de  Bourbon  fa  mere  ;  fa  robe 
eft  partie  de  France  &  de  Bourbon  ;  les 
Dames  de  fa  fuite  font  habillées  de  la 
même  manière,  c'eft-à-dire  ,  mi  parties 
&  blafonnées  de  leurs  armes.  On  trouve 
quantité  d'autres  monumens  de  ces  temps- 
là  ,  qui  prouvent  cet  ufage.  On  peut  con- 
fulter  là  -  defTus  les  volumes  2  &  3  des 
monumens  de  la  Monarchie  Françoife  , 
donnés  par  le  R.  P.  Dom  de  Momfaucon, 
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_  Ces  habillemens  ayant  ceflë  d'être  de 

Yljmhb  mode  ,  ont  paiTé  dans  les  ornemens  des 
xxxv u.  armoiries  des  Princes  &  des  Ducs. 

Marques      Outre  les  Ducs  &  Pairs  ,  il  y  a  encore 
d!esDô£1"  en  France  des  Ducs  par  brevet.  Le  Duc 
'  Suite  des  par  brevet  n'eft  point  Pair  ,  &  par  confé- 
quent  n'a  point  féance  au  Parlement.  Sa 
**nce  *u  dignité  eft  héréditaire  &  parte  à  fes  def- 
*  C0Um"  cendants  ,  lorfque  les  lettres  ont  été  véri- 
fiées au  Parlement. 

Mais  fi  les  lettres  n'ont  point  été  véri- 
fiées ,  le  titre  de  Duc  eft  perfonnel  à  celui 
à  qui  le  Roi  l'a  accordé.  H  jouit  des  hon- 
neurs du  Louvre  fa  vie  durant  :  fon  titre 
ne  palTe  point  à  fes  defeendants.  L'anti- 
quité du  Duché  donne  rang  à  la  Cour , 
comme  l'antiquité  de  la  Pairie  le  donne  au 
Parlement. 

En  écrivant  aux  Ducs  ,  on  leur  donne 
quelquefois  le  titre  de  Grandeur  &  de 
Monftigneur  ,  mais  fans  obligation.  Dans 
les  Ades  on  les  appelle  Très-haut  &  Très» 
puij/ant  Seigneur  ;  en  leur  parlant ,  on  les 
appelle  Monjieur  le  Duc. 
Grands       En  Efpagne  ,  le  titre  de  Grand  eft  un 
4'Efpagne.  nom  appellatif  ,  honorifique  ,  diftin&if 
que  le  Roi  donne  aux  perfonnes  qu'il 
veut  honorer.  Les  Grands  fe  couvrent 
devant  le  Roi ,  ou  avant  de  lui  parler  , 
ou  après  lui  avoir  parlé  >  ou  feulement  en 
fe  mettant  en  leur  rang  avec  les  autres. 
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Oeft  cqpe  différence  qui  donne  les  trois  g  1  ■ 
clafles  de  .Grands  d'Efpagne.  planche 
Charles  V  confirma  à  16  principaux  XXXVÎI" 
Seigneurs  ,  les  privilèges  de  Grandefe. 
Cet  Empereur  ,  Roi  d'Efpagne  ,  accorda   Trs  &c- , 
les  mêmes  honneurs  à  beaucoup  d'autres.  Su^r0^s 
Ses  Succefleurs  en  ont  depuis  augmenté  le    6  j, 
nombre.  Les  Grands  d'Efpagne  ont  à  la  d  Efpagac, 
Cour  de  France  ,  les  mêmes  honneurs  que 
les  Ducs. 

Les  Grands  d'Efpagne  en  France,  font  : 
Le  Comte  de  Noailles. 

Le  Duc  de  Nivernois.  3 

Le  Duc  de  Villars. 

Le  Comte  de  Valentinois. 

Le  Marquis  de  Brancas.  r 

Le  Comte  d'Egmont-Pignatelli.' 

Le  Comte  d'Havre  &  de  Crolû 

Le  Prince  de  Robecque. 

Le  Prince  de  Beauveau. 

Le  Comte  de  Teffé. 

Le  Prince  de  Chimay. 

Le  Marquis  de  Gamaches: 

Le  Comte  de  Perigord. 

Le  Comte  d'Hautefort. 

Le  Prince  de  Ghiftelle. 

*  * 

Lé  Comte  de  Bufançois. 
Le  Marquis  d'OflTun. 

Dans   les  armoiries  ,  ils  ne  pren- 
nent d'autres  marques  que  la  couronne 
ducale. 

T  iij 
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LEÇON  XXXVIII. 

TL>A  dignité  de  Maréchal  de  France  fut 
planche  établie  par  Philippe- A ugufte  en  1583. 
xx xvii.  £j|e  faw\nt  une  dignité  militaire  avant 

»£  Digni-  que  celle  de  Connétable  le  fût.  Les  quatre 
T£s  &c*    premiers  Maréchaux  de  Frauce  furent  de 
Suât  dit  la  même  famille  ,  favoir  :  Alberic  Clément 
dignités.         ne  fin  qUe  Maréchal  du  Roi  ,  &  non 

d^aixancc  Maréchal  de  France  ;  Henri  fon  frère  ; 

Jean  fils  d'Henri  Clément ,  &  Henri  II 
du  nom. 

Cette  dignité  ne  fut  pas  toujours  à  vie. 
Philippe  de  Valois  fit  quitter  la  dignité 
de  Maréchal  de  France  au  Seigneur  de 
Moreuil  pour  le  faire  gouverneur  de  Jean 
fon  fils  qui  lui  fuccéda.  Arnoul  d'Andre- 
hem  quitta  auffi  ,  fous  Charles  V  ,  la  di- 
gnité de  Maréchal  de  France  pour  avoir 
celle  de  Porte- Oriflamme. 

La  raifon  en  étoitque  ces  grandes  char- 
ges étoient  regardées  comme  incompati- 
bles en  France.  Sous  Philippe-Augufte  il 
n'y  eut  qu'un  Maréchal  de  F rance.  Sous 
S.  Louis  il  y  en  eut  deux.  Sous  Charles 
VII ,  il  y  en  eut  davantage  ,  parce  que 
Henri  Roi  d'Angleterre  en  faifoit  de  fon 
côté.  Henri  II  en  fit  quatre  r  François 
II  en  ajouta  un    cinquième  :  Charles 
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IX  en  ajouta  deux  nouveaux  ,  Henri  III 
deux  autres  à  fon  retour  de  Pologne.  Le  plànche 
nombre  en  fut  fixé  à  quatre  par  ce  Prince;  <XXXvlL 
mais  Hen  ri  IV  ,  foit  pour  récompenfer  les  vldwhI 
fervices  de  quelques  grands  Seigneurs  ,    tes  &c. 
foit  pour  s'accommoder  avec  les  Chefs  de  S^«,v// 
la  Ligue  ,  fut  contraint  d'en  augmenrer  le  "Matéchal 
nombre  ,  qui  fut  très  -  multiplié  fous  le  <ic  /«nce. 
Règne  de  Louis  XIII ,  &  encore  plus  fous 
.Louis  XIV. 

Il  y  a  déjà  fort  long-temps  que  la  dî- 

fnité  de  Maréchal  de  France  eft  du  nom- 
re  de  celles  qu'on  appelle  Charges  de  U 
Couronne ,  comme  le  remarque  l'Auteur 
de  l'Hiftoire  des  grands  Officiers. 

Les  Maréchaux  de  France  ont  un  tribu- 
nal appellé  la  Connëtablie ,  pour  juger  des 
querelles  fur  le  point  d'honneur ,  &  diver- 
fes  autres  chofes  qui  ont  rapport  à  la 
guerre  &  à  la  Nobleflè.  Dans  les  provin- 
ces ,  ils  ont  leurs  fubdélégués.  C'étaient 
autrefois  des  commiffions  ,  aujourd'hui  ce 
font  des  charges. 

Sous  Philippe  de  Valois  le  revenu  de  (a 
charge  dcMaréchal  de  France  étoit  de  5  00 
livres  ,  dont  ils  ne  jouiflbient  que  quand 
ils  en  faifoient  les  fondions ,  &  ils  avoient 
un  cheval  de  l'Ecurie  du  Roi  quand  ils 
alloient  en  campagne  ;  mais  aujourd'hui 
les  appointemens  des  Maréchaux  de  France 
font  beaucoup  plus  confidérables  :  ils  font 

t  ■  »  ! 
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de  1 2000  livres ,  même  en  temps  de  paix. 
Sous  Henri  IV ,  ils  avoient  les  mêmes  ap- 

A  X v  II*  r 

pmntemens. 

ï>e  dignx-     yuancl  ils  Commandent  "armée  leur 

TES    &C.  *r  »«t 

revenu  augmente  ,  puifqu  ils  ont  Sooo 

Suite  des    f.  ,  °  .      ,  **•■.•. 

Dignités,  livres  par  mois  de  quarante-cinq  jours ,  & 
^arécbai   que  le  Roi  leur  entretient  un  Secrétaire  , 
devance.  un  Aumônier  ,  un  Chirurgien  ,  un  Capi- 
taine des  Gardes ,  &  leurs  Gardes. 

Les  gens  de  guerre  ont  toujours  rendu 
de  grands  honneurs  aux  Maréchaux  ;  mais 
Louis  XIV  en  a  réglé  le  cérémonial.  Quand 
un  Maréchal  de  France  pafiè  devant  un 
*orps  de  garde ,  l'Officier  fait  mettre  les 
foldats  fous  les  armes ,  &  le  tambour  bat 
aux  champs. 

Dans  les  villes  où  ils  fe  trouvent ,  foit 
qu'ils  foient  de  fervice  ou  non  ,  ils  ont 
une  garde  de  cinquante  hommes ,  y  com- 
pris deux  fergents  &  un  tambour  ,  com- 
mandés par  un  Capitaine  ,  un  Lieutenant , 
un  Sous  -  Lieutenant  ou  Enfeigne  ,  avec 
drapeau.  Dans  un  camp  ,  les  gardes  de  là 
tête  prennent  les  armes  pour  les  Maréchaux 
de  France  ,  &  les  tambours  battent  aux 
champs. 

Quand  urt  Maréchal  de  France  entre 
dans  une  ville  de  guerre  ,  il  eft  falué  de 
plufieurs  volées  dé  canon. 

Il  n'y  a  que  fous  le  règne  de  Louis  XIV 
^u'on  eft  parvenu  à  la  dignité  de  Maré- 
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thaï  de  France  par  le  fervice  de  mer.  Les  5 
Maréchaux  de  Tourviile ,  de  Château-Re-  «£J^ 
naut ,  &  les  deux  derniers  Maréchaux  du  ^* 
nom  &  de  la  maifon  d'Eftrées  en  ont  frayé  di  digki- 

h„A    .  'tes  &c. 

route.  s^  ^ 

Le   plus  ancien  Maréchal  de  France  Dignités. 

préflde  au  tribunal,  &  porte  pour  marques  Maréchal 

de  fa  dignité  *  deux  mains  armées  mou-  dc  Francc- 

Vantes  d  un  nuage  aux  deux  flancs  de  la 

pointe  ,  Tune  foutenant  une  épée  la  pointe 

haute  i  l'autre  un  bâton  d'azur  femé  de 

fleurs-de-lis  d'or  ,  comme  on  le  voit  dans 

Les  autres  ont  pour  marques  de  leur 
dignité  deux  bâtons  d'azur  femésde  fleurs- 
de-lis  d'or  ,  pafles  en  fautoir  derrière  Vécu 
de  leur  armes.  Voyez  la  fig.  G. 

Ils  font  un  ferment  entre  les  mains 
du  Roi  quand  ils  font  revêtus  de  cette 
dignité. 

L'Amiral  commande  en  chef  les  ar-  Amiral, 
mées  navales.  Ce  nom  vient  de  l'Arabe 
jfmir ,  ou  plutôt  Emir ,  qui  fignifie  Sei- 
gneur ,  Gouverneur  ou  Chef  d'armées.  Il  y 
avoir  autrefois  en  France  un  Amiral  du  Po- 
nent  &  un  Amiral  du  Levant.  Ces  deux 
charges  ont  été  réunies  en  une  feule.  Dans 
bien  des  Etats  ,  quand  l'Amiral  en  charge 
ne  commande  pas  en  perfonne  une  flotte , 
l'Officier  qui  la  commande  en  fon  abfence 
prend  ce  titre  ,  <jui  n'eft  alors  qu'accidefi- 
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tel  ;  mais  en  France ,  il  n'y  a  jamais  qu'un 
jtxxvu  ^m*ra'  î  'es  Commandans  de  nos  flottes 
Marges'  ne  font  aPPc,Ws  <lue  Vice-Amiraux ,  mé- 
»*  digkx-  me  en  l'abfence  de  l'Amiral.  Les  Vice- 
Suite  dts  Amiraux  peuvent  être  Maréchaux  deFran- 
Dignitet   ce  ,  ou  font  au  moins  Lieutenans-Géné- 
Amirai.   raux  ,  &  au-deflbus  de  ces  Lieutenans-Gé- 
néraux  font  les  Chefs  d'Efcadre.  Ces  deux 
dernières  dignités  font  à  peu  près  de  la 
date  de  celles  des  Lient  en  ans-Généraux  , 
&  des  Maréchaux  de  Camp  de  terre. 

L'Amiral  a  la  nomination  de  tous  les 
Officiers  des  (iéges  généraux  ou  particu- 
liers de  l'Amirauté ,  &  la  juftice  s'y  rend 
en  fon  nom.  C'eft  de  lui  que  les  Capitai- 
nes &  Maîtres  des  vaifleaux  équipés  en 
marchandifes  doivent  prendre  leurs  con- 
gés  s  paflè  -  ports ,  commiffions  &  fauf- 
conduits. 

Il  a  la  dixième  partie  des  prifes  qui  fe 
font  en  mer  &  fur  les  grèves ,  &  celle  des 
rançons  &  des  repréfailles  ;  le  tiers  de  ce 
qu'on  tire  de  la  mer  ou  de  ce  qu'elle  rejet- 
te ;  le  droit  d'ancrage,  tonne  &  balife. 

L'Amiral  n'a  point  de  féance  au  Par- 
lement ,  fuivant  l'arrêt  rendu  à  la  récep- 
tion de  T  Amiral  de  Châtillon  en  1551. 
Les  anciens  Amiraux  n'avoient  point  de 
jurifdi&ion  contentieufe  :  elle  appartenoit 
â  leurs  Lieutenans  ou  Officiers  de  robe 
longue  :  mais  en  162.6  ,  le  Cardinal  de  Ri- 
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chelieu  ,  en  fe  faifant  donner  le  titre  de 
Grand-Maître  &  Surintendant  du  Corn-  xVxv"!' 
merce  &  de  la  Navigation  ,  au  lieu  de  la  marques 
charge  d'Amiral ,  qui  fut  alors  fupprimée ,  "'J^SJ.1? 
fe  fit  attribuer  l'autorité  de  décider  &  de  , 

m  g»  .  outre  des 

juger  fouverainement  de  toutes  les  quef- 
tions  de  marine  ,  même  des  prifes  &  dé-  Amiral, 
bris  de  vaiffeaux.  La  charge  de  Surinten- 
dant-G/néral  de  la  navigation  fut  fup- 
primée  après  la  mort  du  Duc  de  Beau- 
fort  ,  arrivée  en  1 66$  ,  &  celle  d'Amiral 
fut  rétablie  en  faveur  du  Comte  de  Ver- 
mandois  ,  avec  le  titre  d'Officier  de  la 
Couronne. 

En  rétabliflTant  cette  grande  Charge  , 
le  Roi  en  a  borné  le  pouvoir  ,  fe  réfer- 
vant  le  droit  de  nommer  les  Vice-Ami- 
raux ,  Lieutenans-Généraux  ,  Chefs  d'EC 
cadre  ,  Capitaines,  Lieutenans,  Enfeignes, 
Pilotes  de  fes  vaiffeaux ,  frégates ,  brû- 
lots ,  &c. 

Autrefois  il  y  avoit  des  Amiraux  en 
France  pour  toutes  les  Provinces  mariti- 
mes. Le  Duc  de  Guife,  en  1616  ,  fe  pré- 
tendoit  Amiral  de  Provence.  En  Bretagne 
la  qualité  d'Amiral  eft  jointe  à  celle  de 
Gouverneur  de  cette  Province.  C'eft  pour- 
quoi Louis  XIV  donna  le  gouvernement 
de  Bretagne  au  Comte  de  Touloufe ,  afin 
que  l'Amirauté  de  cette  Province  fût  réu- 
nie à  la  charge  d'Amiral-Général  deFrance. 
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L'Amiral  a  fa  jurifdiâion  à  la  table  de 
^MJ™  marbre  du  palais  à  Paris ,  &  porte  pour 
Marques  marques  de  fa  dignité  deux  ancres  d'or 
»e  digni-  paflfées  en  fautoir  derrière  Pécu  de  fes  ar- 

TES  &C.  * 

r  .   /  mes ,  la  trabe  d'azur  femée  de  fieurs-de-lis 

Sut  te  des  7 

Dignités,  d  or  :  fi  g.  z . 
tricê-Amiril  Le  Vice-Amiral  eft  un  Officier-Géné- 
ral qui  repréfente  la  perfonne  de  l'Ami- 
ral &  qui  a  la  féconde  dignité  dans  la  ma- 
rine. Louis  XIV  créa  ,  en  1669  ,  deux 
Vice-Amiraux  de  fes  armées  navales ,  l'un 
du  levant  &  l'autre  du  ponent.  Les  Vice- 
Amiraux  portent  pour  marque  de  leur 
grade  une  ancre  d'argent  en  pal  derrière 
l'écu  de  leurs  armes  :  fig.  z . 

jtofeklL     Le  Génér*]  des  Galeres  étoit  un  des 
principaux  Officiers  qui  commandoit  les 

Galeres  &  tous  les  bâtimens  qui  portent 

voiles  latines.  Il  avoit  une  jurifdiâion  , 

une  police  navale  ,  &  une  arfenal  de  conf- 

truction  indépendants  de  l'Amirauté  de 

France.  Il  ne  reconnoiflbit  de  fupérieur 

en  mer  ,  que  la  perfonne  de  l'Amiral. 

Cette  charge  a  été  fupprimée  &  le  corps 

des  Galeres  réuni  à  la  marine. 

Le  Général  des  Galeres  portoit  pour 

marque  de  fà  dignité  un  grappin  d'or  en 

pal  derrière  l'écu  de  fes  armes  ,  la  trabe 

d'azur  femée  de  fleurs-de  lis.  Le  grappin 

eft  une  ancre  à  quatre  bras ,  telle  que  celle 

des  galeres  &  des  vaiffeaux  de  bas  bord. 
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Le  Grand  Maître  de  TArtiUerie  étoit  en 


France  le  Chef  fuprême  de  l'Artillerie.  ^  PxLxAxvmE 
Par  les  provifions  que  le  Roi  lui  faifoit  marches 
expédier  il  avoir  la  furintendance  ,  l'exer-  ^f'gJJ1* 
cice  ,  l'adminiftration  &  le  gouvernement  Suhe  dk's 
de  fétat  &  charge  de  Grand-Maître  &  x>&~'«- 
Capitaine-Général  de  l'Artillerie  de  Fran-  Gr,^"JJ^ 
ce  ,  tant  deçà  que  delà  les  monts  &  les  ajeric. 
mers  ,  dedans  &  dehors  le  Royaume, 
païs  &  terres  étant  fous  l'obéiflance  &  la 
prote&ion  de  Sa  Majefté. 

Il  ne  fe  faifoit  aucuns  mouvemens  de 
munitions  d'Artillerie  dans  le  Royaume  , 
que  par  fes  ordres  ,  ou  de  fes  Lieutenans 
éc  Officiers ,  à  qui  il  donnoit  des  commif- 
fions  particulières  pour  cet  effet ,  enfuitc 
des  ordres  qu'il  recçvoit  du  Roi. 

Tous  les  marchés  fe  faifoient  en  fon 
nom  ,  ftipulantpour  Sa  Majefté.  Il  arrétoit 
le  compte  général  de  l'Artillerie  que  le 
Tréforier  rend  à  la  Chambre  des  Comptes, 
où  le  Grand  -  Maître  étoit  reçu  comme 
Ordonnateur  de  tous  les  fonds  qui  ont 
rapport  à  la  dépenfe  de  l'Artillerie. 

Le  Grand-Maître  avoir  encore  un  pri- 
vilège dont  il  n'étoit  point  fait  mention  ^ 
dans  les  provifions  de  fa  charge  ;  c'eft  que 
quand  on  prenoit  une  ville  fur  laquelle 
on  avoit  tiré  le  canon  ,  les  cloches  des 
Eglifes  ,  les  uftenciïes  de  cuivre  &  autre 
métal ,  lui  appartenaient  ,  &  dévoient 
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êcre  rachetés  d'une  fomme  d'argent  par  les 
planche  habitans  ,  à  moins  que  dans  la  capitulation 
on  ne  fût  convenu  du  contraire. 

Marques         .  . 

de  digni-  II  avoit  encore  le  droit,  en  entrant  &  en 
Mu  C<is  ^ortant  d'une  place  où  il  y  avoit  de  l'Ar- 
Diinite't.  tillerie ,  d'être  falué  de  cinq  volées  de  grot 

M?icrcd de  ^?  P*eces  de  Canon,  fans  préjudice  du 
rAxtiUtrie.  plus  grand  nombre  ,  auquel  il  pourroit 
avoir  droit  par  fa  naiffance  ,  ou  par  quel- 
qu'autre  qualité. 

Le  Grand-Maître  prêtoit  ferment  entre 
les  mains  duRoi,  au  moins  depuis  que  cette 
charge  avoit  été  érigée  en  charge  de  la 
Couronne  par  le  Roi  Henri  IV ,  en  faveur 
de  Maximilien  de  Bethune,  Duc  de  Sully , 
en  1601. 

Il  avoit  un  grand  nombre  d'Officiers  f 
&  même  des  corps  de  troupes  fous  fa  ju- 
,  rifdi&ion  &  dans  fa  dépendance  ,  aux  Of- 
fices defquels  il  pourvoyoit ,  &  donnoit  2 
la  plupart  des  provifions  en  vertu  de  fe 
charge. 

Pour  marques  de  fa  dignité  ,  il  mettoit 
au-deffous  de  l'écu  de  fes  armes  deux  ca- 
nons fur  leurs  affûts  ifig  3 . 

Cet  Officier  avoit  fuccédé  au  Grand- 
Maître  des  Arbalétriers  de  France  qui 
avoit  la  Surintendance  fur  tous  les  Offi- 
ciers des  machines  de  guerre  ,  avant  l'in- 
vention de  l'Artillerie.  On  trouve  dans 
notre  hiftoire  une  fuite  de  ces  Grands 
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Officiers,  depuis  S.Louis  jufqu'à  François  I. 

La  charge  de  Grand-Maître  de  l'Artil-  ^xvm? 
Ierie  a  été  fupprimée  au  mois  de  Décem-  marques 
bre  1755  ,  fur  la  démifïion  de  M.  le  D\£lG££ 
Comte  d'Eu  ,  &  Padminiftration  de  tout  s*»  ân 
ce  qui  en  dépendoit  réunie  au  bureau  de  la  Dî&nlt*s* 

guerre.  Grand  Mat. 

Le  Grand-Maître  de  France  eft  un  Of-  dcfraa- 
ficier  de  la  Couronne,  appelle  autrefois 
Souvrain  Maître  £  Hôtel  du  Roi.  II  a  le 
commandement  fur  tous  les  Officiers  de 
la  maifon  &  de  la  bouche  du  Roi  ,  qui 
lui  prêtent  tous  ferment  de  fidélité  ,  & 
des  charges  defquels  il  difpofe.  Depuis 
Arnoul  de  Wefemale  ,  qualifié  Souvrain 
Maître  d'Hôtel  du  Roi  Philippe  le  Bel , 
vers  l'an  1190,  on  compte  quarante-deux 
Grands-Maîtres  de  France  jufqu'à  M.  le 
Prince  deCondé  qui  eft  aujourd'hui  revêtu 
de  cette  charge. 

Pour  marques  de  fa  dignité  ,  il  porte 
deux  grands  bâtons  de  vermeil  doré  ,  pat 
fés  en  fautoir  derrière  Pécu  ,  les  bouts 
d'en  haut  terminés  par  une  couronne 
Royale  :  fig.  4. 

-  Cet  Office  faifoit  autrefois  partie  de 
celui  de  Grand  Sénéchal. 


Grand   Chambellan  eft  un  des  Grand 
Grands  Officiers  de  la  Couronne  ,  qui  a  la  îanî™ 
Surintendance  fur  tous  les  Officiers  de  la 
Chambre  du  Roi.  
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Sa  principale  fonction  étoit  découcher 


Ma  uf  s  Sa  Majefté  ,  comme  on  le  remarque  aux 
di  DiciM-  états  des  Rois  Philippe  le  Bel  &  Philippe 

TES  &c.  - 


xxxvin    -anS  'a  cnamkre  ^u       »  au  P*e(*     nt  de 

</«  'e  ^ong  ï  c  e^  P<>urqMoi ,  aux  lits  de  Juf- 
D^nitti.  tice ,  à  Paffemblée  des  Etats  ,  Je  GrancJ. 
cim^l    Chambellan  doit  Gèfir  y  c'eft-à-dire  ,  être 
' a"  couché  au  pied  du  Trône  de  nos  Rois. 

Le  Grand  Chambellan  étoit  inférieur 
au  Grand  Chambrier  ;  mais  l'Office  de  ce- 
lui-ci ,  après  avoir  perdu  beaucoup  de  fes 
anciennes  prérogatives ,  a  enfin  été  fup* 
primé  par  François  I  ,  en  ,i$4$  ,  &  le 
Grand  Chambellan  çft  entré  dans  toutes 
fes  fondions. 

Quand  le  Roi  s'habille  ,  le  Grand 
Chambellan  lui  donne  fa  chemife^  hon-» 
neur  qu'il  ne  cède  qu'aux  Fils  de  Françç 
&  aux  Princes  du  Sang,  Au  Saçre{du  Roi , 
ils  lui  chauffe  les  bottines ,  &  le  revêt  de 
la  dalma tique  &  du  manteau  royal.  Dans 
les  autres  cérémonies  il  a  (on  ljége  der- 
rière le  Trône  ou  fauteuil  du  Roi  , 
excepté  aux  lits  de  Juftice  ,  où  il  .eft  aflis 
aux  pieds  de  Sa  Majefté ,  &r  un  carreau  dç 
velours  violet  femé  de  fleurs-de-lis  d'or. 
Lorfque  le  Roi  eft  décédé  ,  il  enfevelit  le 
corps  ,  accompagné  d$s  Gentilshommes 
de  la  chambre.  Cette  charge  eft  une  des 
plus  anciennes  de  la  Couronne  ,  &  a  tou- 
jours été  exercée  par  des  Seigneuri  de  la 

plus 


Digitized  b 


x>u  Blason.  Lcç.XXXVUL  jcç 

plus  haute  diftinâion.  LTiiftoire  nous  a 
confervé  la  fuite  des  Grands  Chambellans  rnucm 
depuis  Gauthier ,  Seigneur  de  la  Chapelle  maiqpis 
&  de  Nemours  ,  qui  pofledoic  cette  im-  "^^J.1* 
portante  charge  fous  Louis  le  Jeune  &  $™ 
Philippe- Augufte  en  1 200  ,  jufqu'à  M.  le  Vt£*&* 
Duc  de  Bouillon  qui  la  poflède  aujourd'hui.  chambc1- 
On  compte  quarante-deux  Grands  Cham- 
bellans.  Le  Duc  de  Bouillon  elt  le  qua- 
trième de  fa  maifon  ,  dans  laquelle  cette 
charge  eft  depuis  00  ans. 

Les  Comtes  de  Tancarville ,  &  après 
eux  les  Ducs  de  Longueville-Orléans  ,  ont 
prétendu  que  la  charge  de  Grand  Cham- 
bellan étoit  héréditaire  dans  leur  pofté- 
riré  ;  mais  ce  fut  une  fimple  prétention 
làns  titre. 

.   Les  marques  de  fa  dignité  font  deux: 
clefs  d'or  ,  donc  l'anneau  fe  termine  en 
couronne  royale  ,  pafTées  en  fautoir  der- 
rière Péeu  de  fes  armes  :  fig.  3. 
.    Le  Grand  Ecuyer  de  France  elt  un  des  Gra«* 
grands  Officiers  de  la  Couronne.  Le-Sur-  lcuy'r' 
intendant  des  Ecuries  de  nos  premiers  4 
Rois  étoit  nommé  Comte  ou  Fréfet  de 
YEtable.  Jl  veilloit  fur  tous  les  Officiers 
de  l'Ecurie.  Il  pertoit  Pépée  du  Roi  dans 
toutes  les  grandes  occafîons  ,  ce  qui  le 
faifoit   nommer  Protofpataire  :  en  fou 
abfence  ,  il  étoit  remplacé  par  un  Officier 
que  l'on  nommoit  Sfataire.  Lorfque  la 
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commandement  des  armées  fut  donné  an 
Fxxxvui.  Connétable  &  aux  Maréchaux  de  France, 
m  arqjjfi  'e  S  par  aire  qui  fous  eux  étoit  Maître  de 
mml<uc"  ''kcu"e  >  en  eut  toute  la  Surintendance. 

suhe  ils  II  y  av°k  *°us  Philippe-le-Bel  en  1294  , 

Digmims.  un  Roger ,  furnommé  l'Ecuyer ,  à  caufe  de 
(on  emploi  ,  qui  étoit  qualifié  de  Maître 
de  l'Ecurie  du  Roi ,  titre  quia  paffé  à  fes 
SuccefTeurs. 

En  1316  Guillaume  Pifdoe  fut  créé 
premier  Ecuyer  du  Corps  &  Maître  de 
l'Ecurie  du  Roi  f  &  ce  titre  fut  donné  à 
fes  fucceflèurs  jufques  à  Philippe  de 
Gerefmes  >  qui ,  par  Lettres-Patentes  du 
19  Septembre  1399  ,  fut  créé  Ecuyer 
du  Corps  &  Grand-Maître  de  l'Ecurie  du 
Roi.  Tannegui  du  Chatel ,  pourvu  de  la 
même  charge  fous  Charles  VII ,  fut  quel- 
quefois qualifié  de  Grand  Ecuyer.  Enfin  9 
au  commencement  du  règne  de  Louis  XI , 
Alain  Goyon  fut  honoré  par  le  Roi  du 
titre  de  Grand  Ecuyer  de  France  ,  &  ce 
titre  eft  refté  à  tous  fes  fucceffeurs  en  la 
même  charge. 

*  Le  Grand  Ecuyer  prête  ferment  entre 
les  mains  du  Roi  &  prefque  tows  les  au-> 
très  Officiers  des  Ecuries  le  prêtent  entre 
les  Hennés.  Il  difpofe  des  charges  vacantes 
de  la  grande  &  petite  Ecurie  &  de  tout 
ce  qui  eft  de  la  dépendance  des  Ecuries  * 
te  qui  eft  très  -  confidérable ,  tel  que  des 
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charges  &  offices  cTEcuyers  de  la  grande 
Ecurie  de  fa  Majefté  ,  des  Ecuye  s  cavaU  planche 
codeurs  .  des  Gouverneurs  ,  Sous-Gou-  w 

T>    '  0       \x  J  MARQPES 

yerneurs  ,  r récepteurs  oc  Maîtres  des  ^  digni- 
té o_  TES  ÔCC. 

Pages  &c.  des 

Le  Grand  Ecuyer  ordonne  de  tous  les  ifrwv** 
fonds  qui  font  employés  aux  dépenfes  de  Grand 
la  grande  Ecurie  ,  du  Haras  ,  de  la  livrée  Ecu3rer« 
de  la  grande  &  petite  Ecurie  ,  &  des  ha- 
bits de  livrée  pour  plufieurs  corps  d'officiers 
de  la  Maifon  du  Roi. 

Nul  Ecuyer  ne  peut  tenir  dans  le  Royau- 
me Académie  de  Gentilshommes  pour 
monter  à  cheval ,  fans  la  permuTion  ex- 
prefïe  du  Grand  Ecuyer. 

Le  Roi  lui  fait  quelquefois  l'honneur  . 
de  lui  donner  place  dans  fon  carrofïè  ,  & 
il  peut  marcher  proche  la  perfonne  de  Sa 
Majefté  ,  quand  le  Roi  eft  à  cheval ,  à  la 
campagne. 

Aux  entrées  que  le  Roi  fait  à  cheval 
dans  les  Villes  de  fon  Royaume,  ou  dans 
Jes  Villes  conquifes  où  il  eft  reçu  en  céré- 
monie, le  Grand  Ecuyer  marche  à  cheval 
directement  devant  la  perfonne  du  Koi , 
portant  Pépée  royale  dans  le  fourreau  de 
velours  bleu  parfemé  de  fleurs-de-lis  d'or  , 
avec  le  baudrier  de  même  étoffé  ,  fon  ' 
cheval  caparaçonné  de  même.  C'eft  ainfi 
qu'il  marcha  à  la  cérémonie  faite  à  la 
majorité  de  Louis  XIV ,  aux  entrées  de 
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leurs  Majeftés  en  1 660 .  II  a  aufli  féance  au 
planche  Lit  de  Juftice  à  côté  du  Grand  Chambel- 

Marqjjes  'an  9      s'a^e(^  toujours  aux  pieds  du  Roi 
x>£  digni-  dans  ces  fortes  de  cérémonies  ,  où  Pon 
AT       vo*c  'e  Grand  Ecuyer  immédiatement 
Dignirts   devant  S.  M.  portant  Pépée  royale  s'afleoir 
Grand    à  la  droite  du  Roi  ,  au  bas  des  premiers 
loyer,    degrés  du  Lit  de  Juftice.  Il  met  Pépée 
royale  aux  deux  côtés  de  Pécu  de  Tes  ar- 
mes :  fig.  <F. 


LEÇON  XXXIX. 

flanche  ^ranc*  Bouteillier  de  France  ,  ou 
xxxix.  le  Grand  Echanfon  ,  étoit  un  des  cinq 
Le  Grand  grands  Officiers  de  la  Couronne  ,  qui 
^hanfon."  %no'c  dans  toutes  les  Patentes  de  nos 
Rois  ,  ou  du  moins  qui  afliftoit  à  leur  ex- 
pédition. II  avoit  féance  entre  les  Prin- 
ces ,  &  difputoit  le  pas  au  Connétable.  Il 
prétendoit  avoir  droit  de  préfider  à  la 
Chambre  des  Comptes  ,  &  Pon  trouve  en 
effet  fur  les  regiftres  de  cette  Chambre , 
qu'en  1397  Jean  de  Bourbon  ,  Grand 
Bouteillier  de  France  ,  y  fut  reçu  comme 
premier  Préfident.  Depuis  même ,  cette 
prérogative  fut  annexée  par  Edit  du  Roi  à 
cette  charge  \  mais  ,  foit  négligence  du 
titulaire ,  foit  difpofition  contraire  de  la 
part  du  Souverain  ,  ce  privilège  ne  fubfifta 
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pas.  Cette  dignité  étoit  très-confidérable 
du  temps  de  Charlemagne  ,  &  étoit  re-  p^xïxB 
gardée  comme  un  de  principaux  poftes  du  MarqjJ£S 
Palais.  de  digni- 

Les  marques  de  fa  dignité  font  deux   ™^  c* 
flacons  d'argent  doré  ,  fur  lefquels  font  Dignité 
les  armes  du  Roi ,  placés  de  chaque  côté 
de  l'écu  de  fes  armes  :  fig.  z. 
.   Le  Grand  Panetier  de  France  avoit  Grand 
anciennement  jurifdidion  fur  tous  les  Panc^c^• 
Boulangers  ,  demeurant  dedans  &  hors 
les  portes  de  Paris ,  droit  de  vifite  &  de 
conêfcation ,  avec  une  JurifdicYion  dans  - 
l'enclos  du  Palais  ,  nommée  la  Paneterie  , 
laquelle  étoit  exercée  par  un  Lieutenant-: 
Général.  Les  Boulangers  de  Paris  lui  dé- 
voient un  certain  droit  qu'on  nommoit ,  \: 
bon  denier  &  le  pot  de  romarin. 

Cet  office  étoit  pofTédé  par  un  homme 
du  premier  rang.  Burchard  de  Montmo- 
renci  étoit  Panetier  de  France  en  1333. 
Il  fut  maintenu  dans  fa  Jurifdiâion  ,  par 
arrêt  rendu  contre  les  Prévôt  des  Mar* 
chands  &  Echevins  de  la  Ville  de  Paris. 
Mais  en  171 1  le  Roi  la  fupprima  par  un 
édit  donné  au  mois  d'Août.  Le  Grand- 
Panetier  a  encore  fous  lui  des  Ecuyers- 
Tranchans  ,  &  il  fait  PelTai  des  viandes.  , 

Il  met  au  bas  de  l'écu  de  fes  armes .  la 
nef  d'or  &  le  cadenat  qu'on  pofe  à  côté  du 
couvert  de  Sa  Majefté  :  fig.  z. 
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L'office  du  Grand  Veneur  de  Francé 
puNCHt  n'eftpas  fort  ancien  ,  &  n'étoit  connu, 
^XI*    fous  le  règne  du  Roi  Charles  VI ,  que  fous 
»£ADigni-  le  nom  de  Maître  Veneur  &  Gouverneur 
TE*    c;  de  la  Vénerie  du  Roi.  Il  a  la  Surin  ten- 
jb£wiaim  dance  fur  tous  les  Officiers  de  la  Vénerie. 
Grand     II  préce  ferment  entre  les  mains  de  S.  M. 
yeneur.       Depuis  Geffroi  Maître  Veneur  du  Roi 
en  123 1  ,  fous  Saint  Louis  ,  jufqu'à  M.  le 
Duc  de  Penthievre,  qui  occupe  aujourd'hui 
cette  charge  ,  on  compte  36  Grands 
Veneurs. 

Les  marques  de  fa  dignité  font  deux 
grands  cors  d'or  avec  leur  enguichure ,  de 
chaque  côté  de  fes  armes  :  fig,  3. 
<*»~a  Le  Grand  FaUconier  de  France  étoit 
>«ucoiiier.  connu  autrefois  fous  le  nom  de  Maître 
Fauconier  du  Roi.  L'origine  de  cette 
charge  eft  de  Tan  n$o.  Jean  de  Beaune 
l'exerça  jufqu'en  1258.  Etienne  Grange 
étoit  Maître  Fauconier  en  1274.  Tous 
les  Succefleurs  ont  eu  la  même  qualité 
jufqu'â  Euftache  de  Gaucourt  ,  qui  fut 
établi  Grand  Fauconier  de  France  ert 
1406. 

Ce  Grand  Officier  a  différentes  fortes 
de  gages.  Outre  les  gages  ordinaires  & 
ceux  pour  fon  état  &  appointement ,  il  en 
â  comme  Chef  du  Vol  pour  corneille  & 
l'entretien  de  ce  Vol  ;  pour  l'entretien  de 
guatre  Pages  ;  pour  l'achat  &  fourniture 
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de  leurres  ,  de  gants  ,  de  chaperons  ,  de 
fonnectes ,  de  vervelles  &  armures  d'oi-  flanche 
féaux ,  &  pour  Tachât  desoifeaux.  Il  prête  XXXIX* 
ferment  de  fidélité  entre  les  mains  du  Roi. 
Il  nomme  à  toutes  les  charges  de  Chefs  de 
Vol ,  lorlqu'elles  vaquent  par  mort  ;  à  la 
réferve  de  celles  des  Chefs  des  oifeaux  de 
la  chambre  &  du  cabinet  du  Roi  ,  &  de 
celles  des  Gardes  des  aires  ,  des  forêts  de 
Compiegne  ,  de  l'Aigle  &  autre  forêts 
royales. 

Le  Grand  Fauconier  a  feul  le  droit  de 
commettre  qui  bon  lui  femble  pour  pren- 
dre les  oifeaux  de  proie  en  tous  lieux , 
.plaines  &  buiflbns  du  Domaine  de  Sa 
Majefté. 

Les  Marchands  Fauconiers  François  ou 
étrangers  font  obligés ,  à  peine  de  confifca  - 
tion  de  leurs  oifeaux  ,  de  venir  les  préfen- 
ter  au  Grand  Fauconier  avant  de  les  ex- 
pofer  en  vente. 

Si  le  Roi  étant  à  la  chafle  veut  avoir 
le  plaifir  de  jetter  lui-même  un  oifeau  , 
les  Chefs  ,  pourvus  par  le  Grand  Fauco- 
nier ,  présentent  loifeau  au  Grand  Fau- 
conier ,  qui  le  met  enfuite  fur  le  poing  de 
Sa  Majefté.  Quand  la  pro  e  eft  prife  ,  le 
piqueur  en  donne  la  tête  à  fon  Chef  >  & 
le  Chef  au  Grand  Fauconier  ,  qui  la  pré- 
fente  au  Roi. 

Pour  marques  de  fa  dignité  ,  il  met  au 
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bas  de  les  armes  deux  leurres  qui  renfer- 

jrxxix  ment  ^es  ^ecs  9  on6'es  &  a*'es-  ^es  leur" 
marques  res  *°nt  d'azur  femés  de  fleurs-de-lis  d'or: 

DE  DlGNI-    fier  si 
7ES  &C.  ™* 

«.  .    .       Le  Grand  Louvetier  a  la  Surintendance 

Suite  des 

dignités,  fiu*  tous  les  Qfficiers  de  la  Louveterie.  Cet 
Grand  •  office  étoit  déjà  très  -  confidérable  fous 
uvetIer-  François  I ,  &  a  toujours  été  poflédé  pai 
des  Seigneurs  de  diftinâion.  Celui  qui  en 
eft  revêtu  n'a  d'autre  fupérieur  que  le 
Roi ,  entre  les  mains  duquel  il  prête  fer- 
ment. Il  a  ,  de  même  que  les  autres  Grands 
Officiers ,  la  fupériorité  fur  tous  les  Offices 
qui  font  de  fa  dépendance.  Il  en  difpofe  , 
&  met  des  Lieutenans  dans  plufieurs  pro- 
vinces qui  prennent  la  qualité  de  Lieute- 
nans de  la  Louveterie.  Ces  Lieutenans  ont 
J  fous  eux  des  Officiers  ,  &  tous  font  com- 

mentaux  de  la  Maifon  du  Roi ,  jouiflènt 
des  privilèges  attachés  à  cette  qualité ,  & 
font  employés  pour  leurs  gages  dans  l'état 
de  la  Vénerie  &  Fauconerie  ,  quoiqu'ils  ne 
dépendent  aucunement  du  Grand  Veneur 
ou  du  Grand  Fauconier. 

Le  Grand  Louvetier  porte  à  fes  armes 
deux  rencontres  ou  têtes  de  loup  au  det 
fous  de  Técu  :  fig.  j. 
«éS£îede  Le  Colonel  Général  de  l'Infanterie 
rinfcmcric.  étoit  autrefois  le  premier  Officier  de  ce 
corps.  Cette  charge,  créée  fous  François  I, 
en  1 5  44  ,  fut  érigée  en  charge  de  la  Cou- 
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ronne  par  le  Roi  Henri  III ,  en  faveur  du 
Duc  d'Epernon  ,  en  1584.  zxxxz? 

Ce  Prince  attribua  au  Colonel  Général 
le  pouvoir  de  nommer  à  toutes  les  char-  DETI£IG&£ 
ges  qui  vaqueroient  dans  l'Infanterie  <u$ 
Françoife  ,  fans  excepter  même  celle  de  disnîtet' 
Meftre  de  Camp  du  Régiment  des  Gar-  ^  F^]o^ 
des.  Il  lui  donna  aufli  une  Juftice  particu-  i»in&Bterit. 
liere  pour  juger  de  la  vie  &  de  l'honneur 
des  gens  de  guerre  ,  (ans  être  obligé  d'y 
appeller  d'autres  Officiers  que  les  fiens: 
Il  lui  donna  des  appointemens  confidéra- 
bles.  Les  honneurs  qu'on  lui  rendoit 
étoient  extraordinaires  :  la  garde  étoit 
montée  devant  fon  logis  par  deux  com- 
pagnies avec  le  drapeau.  Les  grandes  pré- 
rogatives attachées  à  cette  charge ,  qui  ren- 
doient  cet  Officier  trop  puiflant ,  &  maî- 
tre ,  pour  ainfi  dire  ,  de  toute  l'Infanterie, 
donnèrent  lieu  à  fa  fuppreffion  ,  qui  arriva 
à  la  mort  du  fécond  Duc  d'Epernon ,  en 
1 66 1 .  Elle  fut  rétablie  en  faveur  de  M.  le 
Duc  de  Chartres  >  Fils  de  M.  le  Regent , 
en  1711  ;  mais  ce  Prince  ayant  prié  Sa 
Majefté  d'accepter  fa  démilTion  de  cet 
office  ,  il  fut  de  nouveau  fupprimé  par 
l'ordonnance  du  8  Décembre  1730  ,  & 
les  Meftres  de  Camp  d'Infanterie  ont  pris 
depuis  la  qualité  de  Colonels. 

Le  Colonel  Général  portoit  pour  mar- 
ques de  fa  dignité  ,  (vl  drapeaux  des  cou- 
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leurs  du  Roi  ,  blanc  ,  incarnat  &  bleu  , 
*xxxCix?  pafl&  en  fautoir  derrière  Vécu  de  fes 
.  marges  armes  •  fig-  & • 

^Ïe?  &c/  '  Le  Co,on^  Général  de  la  Cavalerie  jouit 
£uhe  des  aun^  de  grands  privilèges.  Cet  emploi  ne 
Dignités,   fut  érigé  en  titre  d'office  que  fous  Charles 

«sé^érîf  de  ^  1  en  ^*veur  ^e  Glaude  de  Lorraine  » 
Civaicric.  Duc  d'Aumale.  Cette  charge  fut  d'abord 
partagée  en  deux.  Il  y  avoit  le  Colonel 
Général  en  deçà  des  monts  ,  &  le  Colonel 
Général  en  delà  des  monts. 

Sous  Louis  XIII  ,  il  y  eut  auffi  deux 
Colonels  Généraux  ,  l'un  de  la  Cavalerie 
Françoife ,  &  Pautre  de  la  Cavalerie  Al- 
lemande. Cette  dernière  fut  bientôt  fup- 
primée  &  réunie  à  la  première. 

Le  Colonel  Général  eft  en  droit ,  tout 
le  temps  qu'il  eft  à  l'armée  ,  d'exiger  du 
corps  de  la  Cavalerie  un  efcadron  pour  (a 
garde.  Il  fe  contente  ordinairement  d'un 
détachement  de  cinquante  maîtres ,  com- 
mandé par  un  Capitaine. 

Les  Infpedeurs  de  Cavalerie  doivent 
lui  envoyer  un  extrait  de  chacune  de  leurs 
revues ,  afin  qu'il  puifle  avoir  l'honneur 
d'en  rendre  compte  perfonnellement  au 
Roi. 

Le  Maréchal  des  Logis  de  la  Cavalerie 
eft  obligé  d'apporter  l'ordre  chaque  jour  à 
£on  Colonel  Général. 

Chaque  Officier  de  Cavalerie  eft  obligé 
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de  prendre  l'attache  du  Colonel  Général , 
comme  auffi  de  lui  rendre  compte  de  ce  penche 
qu'il  a  vu  à  la  garde  ou  de  ce  qui  s'eft  paffé  Mm^ué$ 
dans  fon  détachement  ,  quand  il  eft  de  Dion*- 
retour.  Il  ne  doit  fortir  du  camp  ou  de  ™* 
l'armée  aucun  Officier  de  Cavalerie  com-  Dignités. 
mandé  ,  que  le  Colonel  Général  n'en  foit  coiond 
informé.  Tels  font  à  peu  près  les  privilèges  £e<^cr£ 
de  cet  office  ,  un  des  plus  diftingués  &  des 
plus  honorables  du  Royaume. 

Les  marques  de  fa  dignité  font  fix  cor- 
nettes  aux  armes  de  France,  pafféesen  fau- 
toir  derrière  l'écu  de  fes  armes  :  fig*  1 . 

La  charge  du  Colonel  Général  des  Colonel 
Dragons  a  été  créée  par  Louis  XIV  ,  en 
1668  ,  en  faveur  du  Duc  de  Laufun.  Ses 
privilèges  font ,  à  peu  de  chofes  près  ,  les1 
mêmes  que  ceux  du  Colonel  Général  de 
la  Cavalerie. 

Il  porte  pour  marques  dix  étendarts  fe«* 
més  de  France ,  parles  en  fàutoir  derrière 
Yécuifig.  2. 

Le  Colonel  du  Régiment  des  Gardes*  c^'ond 
Françoifes  eft  de  fervice  toute  l'année ,  & 
a  droit  de  porter  chez  le  Roi  le  bâton  de 
commandement  ,  femblable  à  celui  des 
Capitaines  des  Gardes  du  Corps.  Depuis 
la  fuppreflion  de  la  charge  du  Colonel 
Général  de  l'Infanterie  ,  le  Colonel  des 
Gardes  porte  pour  marques  de  fon  rang  fix 
drapeaux  de  ce  Régiment  parlés  en  faute- ir 
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derrière  lYcuffon  de  Tes  armes.  Les  dra- 
peaux font  bleus ,  femés  de  fleur-de-lis  d'or, 
féparés  en  quatre  quarrés  par  une  croix 
blanche: fig.  3. 

La  charge  de  Colonel  Général  des 
Suifles  &  Grifons  n'étoit  autrefois  qu'un 
emploi  paffager  ,  &  cependant  toujours 
occupée  par  un  Prince.  Elle  fut  érigée  en 
titre  d'office  par  le  Roi  Charles  IX  ,  en 
faveur  de  Charles  de  Montmorenci ,  fils 
du  Connétable ,  en  1571.  Dans  cette  int 
titution  la  Compagnie  des  Cent-Suifles  de 
la  garde  fut  exceptée  du  commandement 
que  ce  Chef  doit  avoir  fur  toutes  les  trou- 
pes de  cette  nation. 

Cette  charge  n'eft  point  charge  de  la 
Couronne  ;  cependant  celui  qui  en  efl 
pourvu  prête  ferment  entre  les  mains  du 
Roi.  Toutes  les  troupes  SuiflTes  lui  font  fu- 
bordonnées.  Il  nommoit  autrefois  à  toutes 
Jes  places  de  Colonels  &  de  Capitaines  ; 
mais  depuis  la  mort  du  Comte  de  SoilTons 
le  Roi  s'eft  réfervé  ce  droit. 

Il  eft  Chef  d'une  Compagnie  que  Ton 
appelle  la  Générale ,  qui  marche  à  la  tête 
du  Régiment  des  Gardes  -  SuilTes  ,  quoi- 
qu'elle fafTe  un  corps  à  part.  A  l'armée  il 
doit  avoir  pour  fa  garde  une  compagnie 
avec  un  drapeau  ,  quand  il  y  a  des  Regi- 
mens  SuifTes  dans  l'armée  ,  indépendam- 
ment de  celle  qu'il  doit  avoir  à  caufe  dfi 
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fa  naiflance  ou  de  fon  caradere  d'Officier 
Général,  planche 

Il  porte  pour  marques  de  fa  dignité  fix 
drapeaux  du  Régiment  des  Garde-Suiffes  ,  d/d^n* 
pafles  en  fautoir  derrière Pécu  de  fes  armes.    T£s  &c* 
Les  drapeaux  font  compofes  des  couleurs  Dîgnuù 
de  la  livrée  du  Général  :  fig.  4. 

LepremierPréfidentauParlementporte  Premier 
pour  marques  de  fa  dignité  la  Robe  d'écar-  Ficfidcar. 
late  doublée  d'hermine  ,  mife  en  forme  de 
manteau  ducal  arec  les  crochets  d'or  fur  l'é- 
paule ,  l'écu  timbré  d'une  couronne  ducale 
îiirmontée  d'un  Mortier  de  velours  noir ,  en- 
richi de  deux  larges  pafTements  d'or  :  fig.  5. 

Les  Préfidents  à  Mortier  ont  la  Robe  Preo^'Bt 
d'écarlate  comme  le  premier  PréGdent  , 
à  la  différence  qu'il  n'y  a  point  de  crochets  j 
d'or  fur  l'épaule.  Us  prennent  aufli  la  cou- 
ronne ducale  furmontée  d'un  Mortier  de 
velours  noir  orné  d'un  feul  galon  :  fig.  S. 

LEÇON  XL. 

Cîomme  les  colliers  des  différens  Ordres  — — — » 
de  Chevalerie  font  un  des  principaux  or-  fL£?c?* 
nemens  du  blafon  ,  il  eft  néceffaire  de  fa-  ORI>RES  D8 
voir  les  déchiffrer  ,  &  de  connoître  à  quels  chevale- 
Ordres  ces  colliers  appartiennent  ;  à  quelle  *IE* 
occafion  &  par  qui  ces  Ordres  ont  été 
inftitués  ;  quelles  font  leurs  fondions , 
leurs  privilèges ,  leurs  habillements ,  &c» 


Digitized  by  Google 


318  MÉTHODE 

(   Nous  commencerons  par  les  Ordres  les 

planche  plus  diftingués  dans  les  différentes  Cours 
XL  L    de  l'Europe  ,  donc  on  a  fait  gràver  les 

cheÎaIb^  cro*x  &  'e  collier.  Nous  parlerons  enfuite 
fuccin&ement  des  autres  moins  connus 
ordre  de  &  dont  la  plupart  ne  font  plus  en 

*•  Michd-  ufage. 

Louis  XI ,  pour  fe  concilier  les  Grands 
du  Royaume  &  fe  les  attacher  davantage , 
inftitua  en  1469 ,  un  Ordre  deÇhevaleriç 
fous  la  protection  de  Saint  Michel.  Cet 
Ordre  ne  devoit  être  compofé  que  de  35 
Chevaliers.  Il  n'en  créa  d'abord  que  15, 
fe  réfervant  de  nommer  les  autres  au  pre. 
mier  Chapitre  ;  mais  le  nombre  de  36  ne 
fut  point  rempli  de  fon  règne. 

Les  Chevaliers ,  en  recevant  le  collier  f 
promettoient  au  Roi  un  attachement  in* 
violable  pour  toute  leur  vie  ,  de  le  fuiyrç 
à  la  guerre ,  de  lui  garder  le  fècret  de 
tous  fes  deffeins ,  &  s'obligeoient  à  plu- 
fieurs  autres  chofes  de  cette  nature.  Le 
Roi  de  fon  côté  s'engage  envers  les  Chç* 
valiers  de  les  protéger  ,  de  les  maintenir 
dans  tous  leurs  privilèges  ,  &  de  n'entre- 
prendre aucune  guerre  ,  aucune  affaire 
importante  qu'après  les  avoir  confyltés, 
excepté  dans  les  affaires  qui  demande? 
roient  un  grand  fecret  &  une  grande 
célérité. 

,  Il  donna  aux  Chevalier?  un  collier  d'o* 
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fait  à  coqu  lies  entrelacées  Tune  à  l'autre  — — — ^ 

&  pofées  fur  une  chaînette  d'or  ,  où  pen-  rL£i[cfÎB 

doit  une  médaille  représentant  Saint  Mi-  ORDRES  DR 

chel.  Le  collier  devoit  être  du  poids  de  chevale- 

deux  cents  écus  d'or ,  &  ne  pouvoit  être  ^  *,  . 

.  .  .    3t  /        .  Ordre  de 

enrichi  d  aucunes  pierreries.  Il  apparte-  s.  MicbeU 
noit  à  l'Ordre  après  la  mort  du  Chevalier  ; 
fes  héritiers  étoient  obligés  de  le  remettre 
dans  l'efpace  de  trois  mois  entre  les  mains 
du  Tréforier. 

Les  Chevaliers  étoient  obligés  de  porter 
tous  les  jours  ce  collier  à  découvert,  ex-  * 
cepté  lorfqu'ils  étoient  à  l'armée ,  en  voya- 
ge ,  dans  leurs  maifons ,  on  à  la  challè  : 
pour  lors  ils  portoient  feulement  une  mé- 
daille attachée  à  une  chaine  d'or  ,  ou  à  un 
cordonnet  de  foie  noire. 

L'Habit  de  cérémonie  eft  un  grand  man- 
teau de  damas  blanc  ou  de  toile  d'argent 
traînant  à  terre,avec  une  broderie  d'or  tout 
autour ,  repréfentant  le  collier  de  l'Ordre  : 
il  eft  fourré  d'hermine  ,  le  chaperon  eft  de 
velours  cramoifi  orné  de  la  même  broderie, 
&  fous  le  manteau  les  Chevaliers  portent 
un  habit  court  de  même  étoffe  que  le 
chaperon. 

L'Ordre  de  S.  Michel  perdit  beaucoup 
de  fon  premier  éclat  fous  les  Règnes  de 
François  II  &  de  Charles  IX  ,  par  le 
grand  nombre  de  Chevaliers  qui  furent 
laits  ,  au-delà  de  celui  porté  par  les 
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ftatuts.  Il  fe  fit  même  pendant  ces  temps  de 


chevale-  la  commiflion  étoit  adreflée  ,  fans  avoir 

Ordre  de  ^eaucouP  d'égard  au  mérite  ou  à  la  natt 
s.  Michel,  fance.  L'établifTement  de  l'Ordre  du  Saint 
Efprit  par  Henri  III  ,  le  fit  décheoir  en- 
core davantage  ,  quoique  ce  Prince  eût 
déclaré  dans  la  création  de  fon  nouvel 
Ordre  ,  qu'il  vouloit  &  entendoit  que  ce- 
lui de  S.  Michel  demeurât  en  (a  force  & 
vigueur  ,  &  qu'il  fût  obfervé  ,  comme  il 
avoit  été  pratiqué  depuis  là  première  infti- 
tution.  C'eft  pour  cette  raifon  que  tous 
les  Chevaliers  du  Saint  Efprit  prennent 
l'Ordre  de  S.  Michel  la  veille  du  jour 
qu'ils  doivent  recevoir  le  collier  du  Saint 
Efprit.  Ils  entourent  l'écu  de  leurs  armes 
des  deux  colliers  ,  &  fe  qualifient  Che- 
valiers des  Ordres  du  Roi.  Il  faut  excepter 
feulement  les  Prélats  qui  ne  font  point 
faits  Chevaliers  de  S.  Michel. 

Louis  XIV  voulant  relever  cet  Ordre , 
avili  en  la  perfonne  de  plufieurs  de  ceux 
qui  fe  qualifioient  Chevaliers  ,  ordonna 
en  1661  &  en  \66$  ,  à  tous  ceux* qui 
avoient  été  reçus  dans  ledit  Ordre  ,  de 
porter  ,  ou  d'envoyer  aux  Commiflàires 
nommés  par  Sa  Majefté ,  les  titres  &  preu- 
ves de  leur  noblefTe  &  de  leurs  fervices  : 
défendant  à  ceux  qui  ne  fatisferoient 

point 
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point  à  cette  ordonnance  de  fe  qualifier 
Chevaliers  de  S.  Michel  &  de  porter  la  PLxfCiH* 
marque  de  l'Ordre.  Le  nombre  des  Cheva-  0lDRRS  ^ 
liers  fut  réduit  à  cent ,  outre  les  Cheva-  chevale- 
liers  du  Saint-Efprit.  Sa  majçfté  veut  qu'à  *Q^rf  ^ 
l'avenir  nul  ne  puuTeétre  admis  à  cet  Ordre  s.  Michel, 
qu'il  ne  fafle  profeffion  de  la  Religion 
Catholique  ,  preuve  de  Noblefle  au  moins 
de  deux  races  ,  &  d'avoir  fçrvi  le  Roi  & 
l'Etat  en  des  emplois  confidérables  dans 
les  armées ,  au  moins  Y  ci  pa  ce  de  dix  ans , 
&  dans  ceux  de  Juftice  pendant  le  même 
temps  ;  fe  réfervant  Sa  Majefté  d'honorer 
de  cet  Ordre  ceux  qui  l'auroient  mérité 
par  des  fc r vices  fîgnalés  rendus  à  fon  Etat 
oii  à  fa  Couronne, 

Aujourd'hui  la  marque  de  cet  Ordre 
eft  une  croix  d'or  à  huit  pointes ,  émaillée 
de  blanc  ,  cantonnée  de  quatre  fleucs-de- 
lis  d'or  ,  chargée  en  cœur  d'une  médaille 
repréfentant  S.  Michel  foulant  aux  pied$ 
un  dragon,  le  tout  émaillé  au  naturel.  Cette- 
croix  eft  attachée  à  un  grand  ruban  noir 
que  les  Chevaliers  portent  en  écharpe.  L$ 
grand  collier  eft  toujours  comme  nous 
ravons  décrit  plus  haut ,  <5c  comme  on  le 
voit  dans  la fig.  i .  de  la  VU  4 1 . 

Henri  III  >  en  établiflant  l'Ordre  du  0râre  ^ 
$.  Efprit ,  fepropofa ,  comme  Louis  XI ,  de  s.  Efprit, 
réunir  Içs  Grands  du  Royaume  divifée  par 
les  faâions ,  &  crut  les  attacher  plus  in- 
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violablement  à  fa  Couronne  par  ces  mar- 
*LxlClE  <lues  ^e  diftinûion  ,  te  par  le  ferment 
ordres  de  particulier  que  les  Chevaliers  dévoient 
chevale-  pr£ter  en  recevant  cet  Ordre. 

or<&e  du  D  'e  mit  fous  la  protection  du  S.  Ef- 
s.Efprit.  prit^  en  mémoire  des  bienfaits  fignalés 
qu'il  avoit  reçus  du  ciel  le  jour  de  la  Pente- 
côte. En  effet ,  il  étoit  ne  ,  il  avoit  été 
élu  Roi  de  Pologne  ,  &  il  étoit  parvenu 
à  la  Couronne  de  France  le  jour  de  la 
Pentecôte. 

Fi*.  2 .  II  donna  aux  Chevaliers  un  collier 
du  poids  de  deux  cents  écus  d'or ,  compofé 
alternativement  de  la  lettre  H ,  d'une  fleur- 
de  -  lis  d'or  ,  d'où  fortent  des  flammes 
éraaillées  couleur  de  feu  ,  &  d'un  chiffre 
que  Henri  IV  changea  depuis  en  un  tro- 
phée d'armes  :  â  ce  collier  pend  une  croix 
d'or  émaillée  de  blanc  avec  une  fleur-de- 
is  d'or  dans  chacun  des  angles  ,  &  dans 
le  milieu  une  Colombe  d'un  côté  ,  &  de 
l'autre  une  médaille  reprefentant  l'image 
de  S.  Michel ,  parce  que  ,  comme  nous 
l'avons  dit ,  tous  les  Chevaliers  du  S.  EP 
prit  font  aufli  reçus  Chevaliers  de  S.  Mi-« 
chel ,  à  l'exception  des  Pre'lats  qui  por- 
tent une  Colombe  des  deux  côtés  de  leur 
;  croix. 

Le  manteau  de  l'Ordre  eft  femblable  â 
celui  de  S.  Michel  pour  la  forme  ;  mais 
îl  en  diffère  par  la  couleur.  Il  eft  de  ve- 
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Iburs  noir  femé  de  flammes  d'or,  orné 
tout  autour  d'une  broderie  qui  repréfente  planché 
le  grand  collier ,  la  croix  brodée  en  argent  ordres  de 
fur  la  poitrine.  Le  chaperon  eft  de  toile  ^"tE.VÀLE* 
d'argent  à  fond  verd  ,  brodé  comme  le  d' 
manteau  ;  la  doublure  eft  de  fatin  orangé;  iVfpriv 
Le  manteau  fe  porte  retroufle  du  coté 
gauche  ,  &  l'ouverture  eft  du  côté  droit: 
Sous  îe  manteau  ,  les  Chevaliers  portent 
des  chauffes  &  pourpoints  de  fatin  blanW 
Les  fouliers  font  blancs  ;  mais  le  bout  de 
l'empeigne  eft  de  velours  noir.  L'habille- 
ment de  tête  eft  une  toque  de  velours  noir 
rehauffée  de  plumes  blanches. 

Le  nombre  des  Chevaliers  eft  fixé  à 
cent  ,  auquel  nombre  feroient  compris 
quatre  Cardinaux  ,  quatre  Archevêques, 
Evéques  ou  Prélats  ,  le  Grand  Aumônier 
de  France  qui  eft  Commandeur-né ,  fans 
être  obligé  de  faire  preuve  de  noblefle  f . 
le  Chancelier  &  Garde  des  Sceaux  ,  le; 
Prévôt  Maître  des  Cérémonies ,  le  Grand 
Tréforier  &  le  Greffier  ;  tous  aflùjétis 
aux  mêmes  preuves  que  les  Chevaliers.- 
Outre  ces  quatre  Grands  Officiers- Com- 
mandeurs ,  compris  dans  le  nombre  des' 
cent  Chevaliers  ,  il  en  eft  d'autres  qui 
ne  font  point  Commandeurs.  Ces  Offi- 
ciers font,  l'Intendant,  le  Généalogifte,  le 
Héraut  d'Armes,  l'Huiffier,  les  Tréforiers 
&  Contrôleur  du  marc  d'or.  Ces  Officiers 

Xij 
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!       _  ne  portent  point  la  croix  de  l'Ordre  bro- 
VL anche  àée  fur  leurs  habits  ;  mais  feulement  une 
*•    croix  plus  petite*  attachée  à  la  boutonnière 

CHEvItff  aveç  un  ru^an  Weu. 

rie.  C'eft  un  des  ftatuts  irrévocables  de 

br4re  du  l'Ordre  ,  pour  tous  les  Commandeurs  & 
s.  Efpnu  Chevaliers,  de  porter  toujours  la  croix  bra- 
dée en  argent  fur  le  coté  gauche  des  man- 
teaux ,  robes  &  autres  habîllemens  de 
deflus  ,  &  la  croix  d'or  au  col  pendante  à 
un  latge  cordon  bleu  célefte.  Les  Cheva- 
liers &  Commandeurs  laïcs  la  portent  en 
écharpe  de  droit  à  gauche  ;  les  Comman- 
deurs Eccléfiaftiques  la  portent  au  col  pen- 
dante fur  la  poitrine. 

Le  Souverain  Chef  &  Grand-Maître  a 
feul  le  droit  de  recevoir  les  Chevaliers. 
La  Grande  Maxtrife  eft  unie  irrévocable- 
ment à  la  Couronne  ,  lins  qu'elle  puifle 
jamais  en  être  féparée.  Les  Rois  jurent  à 
leur  Sacre  l'obfervarion  de*  ftacuts  de 
,  l'Ordre. 

Nul  ne  peut-être  admis  dans  l'Ordre 
s'il  ne  fait  profeffion  de  la  Religion  Ca- 
tholique ,  Apoftolique  &  Romaine  ;  s'il 
n'eft  Gentilhomme  de  nom  &  d'armes  de 
trois  races  paternelles  pour  le  moins ,  & 
n'ait  ,  pour  le  regard  des  Princes  ,  2  fans 
accomplis ,  &  3  *  pour  les  autres. 
,  Aucun  Chevalier  -  Commandeur  n'eft 
*eçuvdans  l'Ordre  du  S.  Efprit  qu'il  nç 
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Ibît  aufli  Chevalier  de  S.  Michel  >  (  â  l'ex- 
ception   des   Commandeurs    Eclefiafti-  FL^t[cj4Z 
ques  ;  )  c'eft  pourquoi ,  la  veille  qu'il  doit  OR1)Rts  Dm 
recevoir  l'habit  &  le  collier  du  S.  Efprk ,  chevali- 
il  eft  fait  Chevalier  de  POrdr e  de  S.  Mi-  ^  ^ 
chel.  Il  fe-met  à  genoux  devant  le  Roi  s,  %às. 
qui  le  frappe  légèrement  fur  les  épaules 
avec  une  épiée  nue  ,  en  lui  difant  :  Départ 
S.  Georges  &  de  pan  S.  Michel ,  je  Vous 
fais  Chevalier.  Le  lendemain  il  fe  trouve 
â  l'Eglife  où  il  fe  met  à  genoux  devant  te 
Roi  pour  prêter  le  ferment  de  fOrdre>f 
après  lequel ,  le  Prévôt  &  Maître  des  cf. 
rémonies ,  préfente  au  Roi  le  manteau 
pour  le  donner  au  Chevalier.  En  le  don- 
nant ,  le  Roi  dit  :  V  Ordre  vous  revit  du 
manteau  di  fort  amiabl*  Compagnie  & 
union  fraurndh  ,  a  VeXultation  de  nom  , 
foi      nligion  Catholique  ;  au  n&vt  dû 
Perey  &  du  Fils,  &  du  £\  Efpriu  Lô  grand 
Tréforier  préfente  enfuke  à  Sâ  Majeflé  * 
le  collier  ,  qu'elle  met  au  col  du  Cheval- 
lier,  en  difant  :  Recere^  de  notre  mainte 
collier  de  notre  Ordre  du  ècnoifi  Saint- 
Efprijl ,  auquel  nous  )  càmme  Souverain 
Grand- Mettre  ,  vous  recevons  i  &  ayer  en 
perpétuelle  fouvenance  la  mort  &  pajjion 
de  N.  S»  &  R.  /.  C.  en  figne  de  quoi  nous 
vous  ordonnons  de  portera  jamais  -y  couflic 
en  vos  habits  extérieurs  ,  la  croix  d'icelui  , 
^  la  croix  £*r  au  col ,  avec  un  ruban  de 
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  couleur  Heu  cèlejte  ,  &  Dieu  y  pu*  faffe 

ïl anche  la  grâce  de  ne  contrevenir  j a/nais  aux  vceu 
XL  L  &  ferment  que  vous  vene[  de  faire  lefquels 
Ch£val£-  #ye£  perpétuellement  en  votre  cœur  ,  trajie 
EI£         «rrai/i  que  fi  vo^sy  contrevenei  en  aucune 

sf^titf1  forte  9  vous  ferel  Pr*?*  de  cette  Compagnie  9 
&  encourYe\  les  peines  portées  par  les  fia- 
tuts  de  iOfdréKy  au  nom,  du  If  ère  &c  à 
quoi  le  Chçvaliçc  répond  :  Sire  ,  Dieu 
•m\en  donne  la  grâce,  &  plutôt  la  mort  que 
jamais  y  faillir  ,  remerciant  très-humble- 
ment votre Majejlé  y  dè  t honneur  &  bien 
qu  'il  vous  a  plu  me  faire.  Et  en  achevant 
il  baife  la  maiivdu  Roi. 
.  B  Les  Chevaliers  ,  &  grands  Officiers- 
■  Commandeurs ,  font  payés  de  la  Comme 
.de  trois  mille  Jivres  de  penfion  par  chacun 
#nr  fur  leurs  Amples  quittances.  De  plus , 
ils  (ont  exempts  de  contribuer  au  ban  & 
a rriere-ban ,  de  payer  aucuns  rachats,  lods, 
pentes,  quints  &  requints,  tant  des  terres 
.qu'il  vendent  que  de  celles  qu'ils  peuvent 
«jachetej:  :  ils  ont  leurs  caufes  commifes  aux 
requêtes  du  Palais  à  Paris.  Ils  (ont  francs 
&  exempts  de  tous  emprunts  ,  fubfides  , 
importions  ,  péages  ,  travers  ,  partages  , 
Mortifications,  gardes  &  guet  de  villes  & 
•châteaux.  Enfin  ils  jont  l'honneur  dç  man- 
ger avec  le  Roi  à  la  même  table  les  jours 
de  cérémonie  de  l'Ordre. 
Henri  m  ne  te  contenta  pas  de  diftin- 
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guer  ainfi ,  par  ces  marques  d'honneur  & 
par  ces  privilèges  ,  Ips  Chevaliers  de  fon 
Ordre  ,  il  voulut  auffi  qu'ils  fe  diftinguaf- 
fent  par  la  piété.  Il  les  exhorta  d'aflifter  ï,HEE#VALEr 
tous  les  jours  â  la  Mefle  ,  &  les  jours  de  ordre  du 
Fêtes  à  Ja  célébration  des  offices  divins,    s.  ifpcit. 
Il  les  obligea  à  dire  chaque  jour  un»cha-  ■  - 
pelet  d'un  dixain  qu'ils  doivent  porter  fur 
eux  ,  l'Office  du  S.  Efprit  avec  les  Hym- 
nes &  Oraifons  ,  comme  il  eft  marqué 
dans  le  livre  qu'on  leur  donne  à  leur  ré- 
ception ,  ou  bien  les  fept  Pfeaumes  de  la 
pénitence  ,  avec  les  Oraifons  qui  font  dans 
le  même  livre.  II  fit  plufieurs  autres  régie-, 
mens  de  piété  qu'on  peut  voir  dans  les  fta- 
tuts  de  cet  Ordre  ,  imprimés  en  1703.  j 

L'Ordre  Royal  &  Militaire  de  S.  Louis 
fut  inftitué  par  le  Roi  Louis  XIV ,  pour 
récompenfer  les  Officiers  de  fes  troupes  ic 
leur  donner  une  marque  de  diftinôion 
particulière.  Ceux  qui  font  revêtus  de  cet 
Ordre  font  appellés  Chevaliers  de  SainL 
Louis  y  il  portent  à  la  boutonnière  de  leurr 
habit,  une  croix  d'or  attachée  avec(un 
ruban  couleur  de  feu. 

Il  y  a  dans  l'Ordre  de  S.  Louis  >  huit 
Grands.  Croix  &  14  Commandeurs.  Les 
Grands  Croix  portent  la  croix  attachée  à 
un  large  ruban  couleur  de  feu  qu'ils  met- 
tent en  écharpe  ,  &  outre  cela  ils  portent; 
une  croix  en  broderie  d'or  fur  leurs  liabil- 
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lemens  de  defliis.  Fout  les  Commandeurs 
tl anche  Us  portent  là  croix  en  écharpe ,  mais  ils 
Xl  Jt     n'en  ont  point  de  brodée  fur  leurs  habits. 
°c^valèE-  te  Rôi  eft  le  Grand-Maître  de  cet  Ordre. 
m,E-        M.  le  Dauphin  en  eft  revêtu  ,  &  tous  les 
K°r^*ife  héritiers  prélbmptifs  de  la  Couronne  doi- 
vénale  porter. 

Il  y  a  des  Commandeurs  qui  ont  4000 
fiVres  de  penfion  ,  &  d'autres  3*00  libres; 
îl  y  à  aufli  nombre  de  Amples  Chevaliers 
qui  ont  des  penfîotts ,  mais  elles  font  moins 
COnfidérables. 

Outre  les  Commandeurs  &  Grands- 
Croix  dont  hous  avons  parlé  ,  il  y  a  en- 
core trois  Officiers  qui  font  le  Ttéforier , 
le  Greffier  &  l'Huiffiet.  Les  deux  premiers 
T.'  jouiffent  des  mêmes  décorations  que  les 
Grands-Croix,  te  nombre  des  Chevaliers 
àfbtk  point  limité. 

:  Pë'rfôrtne  ne  peut  être  reçn  dans  cet 
Ordre  s'il  nè  fait  profeflïon  de  la  Religion 
Catholique ,  Apôftolique  &  Romaine ,  s'il 
n'a  fervi  fur  terré  ou  fur  mer  ett  qualité 
d*Ofrkiér  au  moins  pendant  dix  années. 
Le  Chevalier  pourvu  doit  prêter  fermenr 
de  vivrè  &  mourir  dans  la  Religion  Ca- 
tholique ;  d'être  fidèle  au  Roi ,  &  dé  ne 
fe  déparrir  jamais  dé  l'obéifïàrtce  qui  lui 
eft  due  &  à  ceux  qui  commandent  fous 
fes  ordres  ;  de  défendre  de  tout  fon  pou- 
voirs ,  envers  &  contre  tous  ,  lTiôffiieur  & 
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(es  droits  deSaMajefté  &  de  fa  Couronne; 
de  ne  jamais  quitter  fon  fervice  pour  paflèr  plx^jHK 
à  celui  de  quelque  Prince  étranger  fans  une  ORI)HES dB 
permiflion  exprefle  de  Sa  Majefté,  &c.  chevale- 
Après  le  ferment  il  eft  reçu  Chevalier  par  Qrdre  ^ 
I'épée  &  l'accollade.  s.  louis» 

.  F*g.  3-  La  croix  ,de  cet  l'Ordre  eft  d'or 
à  huit  pointes  ,  comme  celle  de  l'Ordre  du 
S.  Efprit ,  émaillée  de  blanc  avec  des  fleurs-* 
de-lis  d'or  dans  les  angles  ;  au  milieu  eft 
un  cercle  dans  lequel  eft  d'un  côté  l'image 
de  S.  Louis  armé  de  cuirafle  ,  ayant  par- 
deflîis  le  manteau  royal  ,  tenant  de  fa 
main  droite  une  couronne  de  laurier  & 
de  la  gauche  une  couronne  d'épines  &  lés 
clous  de  la  Paffion ,  avec  cette  légende 
tout  autour  :  Ludovictis  Magnus  inflïtuit 
t  $33  »  &  de  Pautre  coté  du  cercle  ,  il  y  a 
une  épée  dont  la  poinf  e  perce  une  couronne 
4e  laurier  attachée  avec  un  ruban  blanc  ^ 
avec cectelégendè  autour:  Bellica  yirtutis 
fremium.  -   1  ' 

Fig,  z .  Dans  les  Armoiries ,  les  Grands* 
Croix  entourent  Técuflon  de  leurs  armes  P^L  f§* 
du  grand  cordon  rouge  ,  &  mettent  par 
derrière  la  Grand  Croix  de  l'Ordre.  Les 
Commandeurs  né  mettent  que  le  grand 
cordon  rouge  ;  &  les  fimples  Chevaliers- 
mettent  la  croix  de  l'Ordre  attache'e  à 
un  nœud  de  ruban  rouge  au  bas  de  l'écu  de 
leurs  armes. 
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t  L'Ordre  du  Mérite  militaire  à  été  înt 

flanche  titué  par  le  Roi  Louis  XV  ,  en  faveur  des 

ordre/de  ^*c*ers  ^e  ^es  Troupes  nés  en  pals  où  la 
chevale-  religion  proteftante  eft  établie.  Les  rangs 
©rare  du      'es  marclues  d'honneur  de  cet  Ordre 
BiériceAiti-  *°nt  Ies  mêmes  que  dans  celui  de  Saint 
Louis.  % 


Fig.  4.  Le  cordon  eft  bleu  foncé  :  la 
croix  eft  d'orémaillée  de  blanc  ,  fur  un  des 
côtés  au  milieu  eft  une  épée  en  pal  avec  ces 
mots  :  Pro  virtute  bdlica  ,  fur  le  revêts 
une  couronne  de  laurier  avec  cette  légen- 
de \  Lui.  XV '  injlituit ,  1 7 

s^wc6  L'0rdre  de  S-  Lazare  eft  un  Ordre 
du  jîonu  militaire  qui  fut  inftitué  à  Jerufalem  par 
les  Chrétiens  d'Occident  ,  lorfqu'ils  fe 
furent  rendus  maîtres  de  la  Terre-Sainte. 
Les  fondions  de  cet  Ordre  étoient  d'avoir 
loin  des  pélerink  ,  de  les  garder  &  de  les 
défendre  fur  leur  route  des  infultes  des 
Mufulmans.  Quelques  auteurs  difent  qu'il 
a  été  inftitué  en  1119.  Le  Pape  Alexan- 
dre IV  le  confirma  par  une  Bulle  en 
1255  ,  &  lui  donna  la  règle  de  S.  AuguC- 
tin.  Les  Chevaliers  de  cet  Ordre  ayant  été 
chaffés  de  la  Terre  Sainte ,  il  s'en  retira 
une  partie  en  France ,  où  ils  pofTédoient 
déjà  la  terre  de  Boigni ,  près  Orlcans  , 
que  le  Roi  Louis  VII  leur  avoit  donnée , 
&  dans  laquelle  ils  fixèrent  leur  réfiden- 
ce.  En  1490  ,  Innocent  VIII  réunit  l'Or- 


Digitized 


DU  BiASON.  Lef.  XL.  JJI 
dre  de  S.  Lazare  en  Italie  à  celui  de  Mal- 
te. Léon  X  l'y  rétablit  au  commencement  PViïE 
du  XVI  fiecle.  En  1571,  Grégoire  XIII  ordres  de 
l'unit  en  Savoie  à  l'Ordre  de  S.  Maurice  £"EEVALS~ 
que  le  Duc  Emanuel  -  Philibert  venoit  o^  ae 
d'inftituer.  En  i6«8  ,  cet  Ordre  fut  uni  s.  Lazare  it 
en  France  à  celui  de  Notre  Dame  du  Mont-  ^raJJont~ 
Carmel ,  inftitué  par  Henri  IV  ;  &  Louis         *  * 
J£IV  lui  accorda  plufieurs  privilèges.  Les 
Chevaliers  de  S.  Lazare  &  du  Mont-Car- 
mel  peuvent  fe  marier  &  pofleder  en  même- 
temps  des  penlions  fur  bénéfices,  lleft  com- 
pofé   d'environ   650  Laïcs  -  Prieurs  & 
Frères  fervans  d'armes  ,  qui  joui  fient  des 
Commanderies  ,  ainfi  que  des  penfions  fur 
bénéfices. 

Fig.  La  croix  de  cet  Ordre  eft  d'oc 
à  huk  pointes  ,  d'un  côté  émaillée  d'ama- 
rante avec  l'image  de  la  Ste  Vierge  au 
milieu-  environnée  de  rayons  d'or  ,  &  de 
l'autre  côté  émaillée  de  finople  avec  l'image 
de  Saint  Lazare ,  les  angles  de  la  croix; 
cantonnés  dune  fleur-de-lis  d'or.  Cette 
croix  eft  attachée  à  un  grand  ruban  de 
couleur  amarante  qui  fe  porte  au  col  ou 
paécharpe.  Les  Frères  fervans  ne  portent 
qu'une  médaille,  aux  mcmes  émaux  atta- 
chée â  la  boutonnière  par  une  chaîne  fans 
juban.  ■  *t 

Les  jbuis  de  cérémonie ,  le  Grand-Mal- 
tre  eft  revécu  d?une~  dalmatique  de  toile 
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d'argent ,  &  par  deffiis  d'un  grand  man- 
planche  teau  traînant  de  velours  amarante  ,  femé 

o«d*£sde  ^e  flenr-<k-lis  d'or  ,  de  chiffres  &  de  tro- 
chevale-  phéesen  broderie  d'or  &  d'argent  ;  les 
v^j   j  chiffres  forment  le  nom  de  Marie  au  mi- 

Ordre  de  .  • 

s.  Lazare  &  heu  de  deux  couronnes. 
^Mout-  L'habit  des  Chevaliers  de  Juftice  con- 
fifte  en  une  dalmatique  de  fatin  blanc  ,  fut 
laquelle  eft  une  croix  de  la  hauteur  &  de 
la  largeur  de  la  Dalmatique  ,  écarte! ce  de 
couleur  tannée  &  de  finople,  &  par  delTus 
un  grand  manteau  traînant  de  velours 
amarante  ,  fur  le  côté  gauche  duquel  eft 
brodée  une  croix  de  l'Ordre  avec  l'image 
de  la  Sainte  Vierge  au  milieu. 

tes  Chevaliers  Eccléfiaftiques  ou  Cha- 
pelains portent  un  camail  de  velours  ama- 
rante avec  la  croix  de  l'Ordre  brodée  au 
côté  gauche. 

Le  manteau  des  Frères  fervans  n'efl  quô 
de  drap  ,  ayant  fur  le  côté  gauche  ta  mé- 
daille en  broderie. 

Les  novices  ont  feulement  un  petit  man- 
teau de  fatin  verd  avec  une  efpece  de  ca- 
puchon. 

Le  Héraut  d'Armes  porte  une  dalma- 
tique de  velours  amarante  t  chargée  pat 
devant  des  armes  de  l'Ordre  en  broderie , 
lefquelles  font  d'argent  à  la  croix  écatteléfc 
de  couleur  tannée  &  de  finople  ,  Técu 
timbré  d'une  couronne  ducale. 
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Tous ,  à  l'exception  des  Eccléfiaftiques , 
portent  une  toque  de  velours  noir  avec  des 
plumes  noires  &  une  aigrette. 

Pour  être  reçu  dans  l'Ordre ,  il  faut  faire 
preuve  de  NobleiTe  de  trois  générations  ou 
de  quatre  quartiers.  Le  Grand-Maître  peut 
néanmoins  difpenfer  de  la  rigueur  des  preu- 
ves ceux  qui  ont  rendu  des  lèrvices  confi- 
dérables  au  Roi  ou  à  l'Ordre  ,  &  les  rece- 
voir Chevaliers  de  grâce. 

Le  Roi  eft  Souverain  Chef  &  Fonda- 
teur de  l'Ordre  ,  &  il  nomme  le  Grand- 
Maître  ,  qui  ^cartele  fes  armes  de  celles 
de  l'Ordre  &  de  fa  maifon.  Les  Cheva- 
liers entourent  ordinairement  leur  écu  du 
ruban  auquel  pend  la  croix ,  &  ils  mettent 
derrière  la  grand-croix  de  l'Ordre  :  fig.  z« 
Quelques-uns ,  au  lieu  du  ruban ,  mettent 
le  cordon  qui  avoic  été  projetti  pour  cet 
Ordre  ,  mais  qui  n'a  pas  encore  été  ap- 
prouvé. Il  doit  être  d'or ,  compofé  alterna- 
tivement d'une  M  &  d'un  A  entrelacés , 
&  de  çrois  grpfïçs  perles  :  fie.  5. 

Le  Chevalier,  en  recevant  la  croix  ,  faic 
vœu ,  entre  les  mains  du  Grand-Maître 
ou  de  fûn  repréfentant,  d'obferver  les  com- 
mandements de  Dieu  &  de  l'Êglîfe  ;  de 
fervir  d'un  grand  zele  à  la  défenfe  de  la 
foi ,  lorfqu'il  lui  fera  commandé  par  fes  fu- 
p^rieurs  ;  d'exercer  la  charité  &  la  miféri-: 
çorde  envers  Us  pauvres ,  &  fur  -  tout  les, 
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  lépreux ,  de  garder  au  Roi  une  inviolable 

'planche  fidélité  ,  &  à  Monfeigneur  le  Grand-Maî- 
xll     tre  de  lui  rendre  une  parfaite  obéiflance  f 
ordres  de  &  je  garder  toute  fa  vie  la  chafteté  libre 

Chevale-  9  f 

rie.        &  conjugale. 

Ordre  de  L'Ordre  de  Malte  :  c'eft  ainfi  qu'on 
Maltc'  appelle  un  Ordre  religieux  &  militaire, 
fondé  vers  l'an  109  9  par  un  Gentilhomme 
François  nommé  Gérard  ,  qui  fe  dévoua 
avec  plufieurs  jeunes  Gentilshommes  an 
fervice  des  pauvres  &  des  pèlerins  dans 
l'Hôpital  de  S  Jean  de  Jerufalem. 

Cet  Ordre  a  eu  plufieurs  autres  noms  : 
on  les  a  appellés  Hofpitaliers  de  5.  Jean 
de  Jerufalem ,  ou  les  Chevaliers  de  «S.  Jean 
de  Jerufalem  :  les  Chevaliers  de  Rhodes  , 
la  Rëligion  de  Malte  ,  ou  les  Chevaliers 
de  Malte ,  &  c'eft  le  nom  qu'on  leur  donne 
dans  l'ufage  ordinaire  en  France. 

Des  Marchands  d'Amalfî  au  Royaume 
de  Naples  ,  environ  l'an  1048  ,  bâtirent  à 
Jerufalem  une  Eghfe  du  rit  latin  ,  qui  fut 
appellée  Sainte  Marie  la  Latine  ,  &  ils 
y  fondèrent  aufli  un  Monaftere  de  l'Ordre 
de  S.  Benoît ,  pour  recevoir  les  pèlerins , 
&  enfùite  un  Hôpital  auprès  de  ce  Monaf 
tere  ,  pour  y  avoir  foin  des  malades  hom- 
mes &  femmes  ,  fous  la  direction  d'un 
Maître  ou  Redeur  qui  devoit  être  à  la 
nomination  de  l'Abbé  de  Ste.  Marie  la  La- 
tine, On  y  fonda  de  plus  une  Chapelle  en 
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Phonneur  de  Saint  Jean-Baptifte  t  dont  

Gérard  Tung ,  provençal  de  rifle  de  Mar-  planche 
tigues  ,  fut  le  premier  Diredeur.  ordres  0» 

En  1099  »  Godefroi  de  Bouillon  ayant  Chevale- 
pris  Jerufalem  ,  enrichit  cet  Hôpital  de  WE* 
quelques  domaines  qu'il  avoit  en  France. 
D'autres  imitèrent  fa  libéralité  ;  &  les  re- 
venus de  l'Hôpital  ayant  augmenté  confï- 
dérablement,  Gérard  ,  de  concert  avec  les 
Hofpitaliers,  réfolut  de  fe  féparer  de  l'Abbé 
&  des  Religieux  de  Ste.  Marie  la  Latine , 
&  de  faire  une  Congrégation  à  part ,  fous 
le  nom  &  la  protection  de  S.  Jean-Bap- 
tifte ;  ce  qui  fut  caufe  qu  on  les  appella 
Hofpitaliers  ,  ou  Frères  de  VHêpital  de 
S.  Jean  de  Jerufalem. 

Pafchal  II ,  par  une  bulle  de  Tan  1 1 1 3, 
confirma  les  donations  faites  à  cet  Hôpi- 
tal ,  qu'il  mit  fous  la  protedion  du  S.  Siège, 
ordonnant  qu'après  la  mort  de  Gérard  ,  les 
Redeurs  feroient  élus  par  les  Hofpitaliers. 
Raymond  du  Puy  ,  fuecefleur  de  Gérard , 
fut  le  premier  qui  prit  la  qualité  de  Maî- 
tre. Il  donna  une  règle  aux  Hofpitaliers 
qui  fut  approuvée  par  Calixte  II ,  Tan 
1 120. 

Tel  fut  le  premier  état  de  l'Ordre  de 
Malte.  Ce  premier  Grand-  Maître  voyant 
que  les  revenus  de  l'Hôpital  furpafToienc 
de  beaucoup  ce  qui  étoit  néceflaire  à  l'en- 
tretien des  pauvres  pèlerins  &  des  mata 
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des  ,  crut  devoir  employer  le  (ûrplus  à 
planche  k  guerre  contre  les  infidèles.  Il  s'offrit 
XLI-    donc  dans  cette  vue  au  Roi  de  Jerufalem. 
cheOale-e  D  fépara  ces  Hofpiraliers  en  trois  clafl'es  ; 
*IE'        les  Nobles  qu'il  deftina  à  la  profeflïon  des 
ordre  de  armes  pour  la  défenfe  de  la  foi  &  la  pror 
Malte'    tedion  des  pèlerins  ;  les  Prêtres  on  Cha- 
pelains pour  faire  l'Office  ;  &  les  Frères 
fervans  qui  n'étoient  pas  Nobles  furent 
aufli  deftinés  à  la  guerre.  Il  régla  la  ma- 
nière de  recevoir  les  Chevaliers ,  &  tout 
cela  fut  confirmé  l'an  1 1 30 ,  par  Innocent 
II ,  qui  ordonna  que  l'étendard  de  ces 
Chevaliers  feroit  une  croix  pleine  d'ar- 
gent en  champ  de  gueules ,  laquelle  tait 
encore  les  armes  de  cet  Ordre. 

A  pris  la  perte  de  Jerufalem  ,  ils  fe  re- 
tirèrent d'abord  à  Margat  ,  enfuite  A 
Acre ,  qu'ils  défendirent  avec  beaucoup 
de  valeur  l'an  i^o.  Après  la  perte  en* 
fiere  de  la  Terre  Sainte ,  les  Hofpitaliers, 
avec  Jean  de  Villers  leur  Grand- Maître,  fe 
retirèrent  dans  l'Ifle  de  Chypre ,  où  le  Roi 
Gui  de  LuGgnan  ,  qu'ils  y  avoient  fuivi , 
leur  donna  la  ville  de  Limitfbn  ; ,  ils  y  de- 
meurèrent environ  dix-huit  ans.  En  i^Sj, 
ils  prirent  l'Ifle -de  Rhodes  fur  lesSarrafins 
&  y  y  établirent  ;  ce  n>ft  qu'alors  qu'on 
commença  à  leur  donner  Je  nom  de  Ch^ 
paliers.  On  les  appella  Chevaliers  <U  Rho- 
des, Androak  ,  Jinipercur  de  Confiant^ 

nople, 
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,  nople  ,  accorda  au  Grand- Maître  Foulque  = 

de  Villaret  l'inveftiture  de  cette  Iile.  L'an-  planche 
_  née  fuivante  ,  fecourus  par  Amedt'e  IV  X£.L 
Comte  de  Savoie  ,  ijs  fe  défendirent  con-  °êwl?£ 
tre  une  armée  de  Sarrafins ,  &  fe  maintin-  RIE* 
rent  dans  leur  Ifle.  En  1480  ,  Je  Grand- 
Maître  d'Aubuflbn  la  défendit  encore 
contre  Mahomet  II ,  &  la  con  fer  va  malgré 
une  armée  formidable  de  Turcs  ,  qui* 
l'affiéga  pendant  trois  mois  ;  mais  Soîiman 
l'attaqua  Tan  ijn  ,  avrec  une  armée  de 
trois  cents  mille  combattans  ,  &  la  prit  le 
24.  Décembre  ,  après  que  l'Ordre  l'eut 
poiïedée  213  ans.  Après  cette  perte  le 
Grand-Maître  &  les  Chevaliers  allèrent 
d'abord  en  l'Ifle  de  Candie  ;  puis  le  Pape 
Adrien  VI  ,  &  fon  Succeffeur  Clément 
VII,  leur  donnèrent  Vicerbe:enfin  Charles- 
Quint  leur  donna  rifle  de  Malte  qu'ils  ont 
encore  ;  c'eft  de  là  qu'ils  ont  pris  le  nom 
de  Chevaliers  de  Malte  ;  mais  leur  vérita- 
ble nom  eft  celui  de  Chevaliers  de  l'Ordre, 
de  S.  Jean  de  Jerufalem ,  &  le  Grand-Maî- 
tre, dans  fes  titres ,  prend  encore  celui  de 
Maître  de  l'Hôpital  de  S.  Jean  de  JeruJ alemy 
Gardien  des  Pauvres  de  N.  S.  J.  C.  Les 
Chevaliers  lui  donnent  le  titre  d'Jimi- 
nence  ,  &  les  fujets  celui  $Alteffe. 

L'Ordre  de  Malte  ne  pofféde  plus  en 
Souveraineté  que  l'Ifle  de  Malte  &  quel- 
ques autres  petits  endroits  aux  environs  , 
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dont  les  principaux  font  Gofè  &  Comnio: 
*lakche  Le  gouvernement  eft   monarchique  & 
XLL     ariftocratique  ;  monarchique  fur  leshabi- 
°che       tans  de  Malte  &  d«s  Ifles  voifines  ,  & 
WE#        fur  les  Chevaliers  ,  en  tout  ce  qui  regarde 

auiie  ***  'a  re8'e  ^  'es  ^atuts  ^e  'a  religion  ;  arif- 
tocratiqùe dans  la  décifion  des  affaires 
importantes  ,  qui  ne  fe  fait  que  par  le 
Grand-Maître  &  le  Chapitre.  Il  y  a  deux 
Confeils  ;  l'un  ordinaire  ,  qui  eft  compofé 
du  Grand  -  Maître  ,  comme  chef  des 
Grands -Croix  ;  l'autre  complet,  qui  erf 
compofédes  Grands-Croix,  &  des  deux  plus 
anciens  Chevaliers  de  chaque  langue. 

Par  les  langues  de  Malte  ,  on  entend 
les  différentes  nations  de  l'Ordre  ;  il  y  en 
a  huit  :  Provence  ,  Auvergne  ,  France  , 
Italie ,  Aragon ,  Allemagne  ,  Caftille  & 
Angleterre.  Le  Pilier  (  comme  on  dit  ) 
de  la  langue  de  Provence  eft  Grand- 
Commandeur  ;  celui  de  la  langue  d'Aa- 
vergne  eft  Grand  -  Maréchal  ;  celui  de 
France  eft  Grand-Hofpitalier  ;  celui  d'Ita- 
lie eft  Grand-Amiral  ;  celui  d'Aragon 
Grand-Confervateur  ou  Drapier ,  comme 
on  difoit  autrefois.  Le  Pilier  de  la  langue 
d'Allemagne  eft  Grand  -  Bailli  ;  celui  de 
Caftille  Grand  -  Chancelier.  La  langue 
d'Angleterre,  qui  ne  fubfifte  plus  depuis 
le  fchifme  d'Henri  VIII  ,  avoit  pour  chef 
fe  Turcopolier,  ou  Colonel  de  la  cava- 
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lerie.  La  langue  de  Provence  eft  la  pre- 
mière ,  parce  que  Gérard  &  Remond  du  planché 
Puy  ,  Fondateurs  &  premiers  Grands-     x  1  L 
Maîtres  ,  étoient  Provençaux.  cheÎale* 

Dans  chaque  langue  il  y  a  plufieurs  *IE* 
Grands-Prieures  &  Bailliages  capitulaires.  Ordre 
L'hôtel  de  chaque  langue  s'appelle  au-  Mailc% 
beige  ,  à  caufe  que  les  Chevaliers  de  ces 
langues  y  vont  manger  &  s'y  aflemblent 
d'ordinaire.  Chaque  Grand-  Prieuré  a  un 
nombre  de  commanderies  :  les  commart- 
deries  font  ou  magiftrales  ,  ou  de  juftice  , 
ou  de  grâce.  Les  magiftrales  font  celles  qui 
fonc  annexées  à  la  Grande  -  Maîtrife  ;  il  y 
en  a  une  en  chaque  Grand- Prieuré.  Les 
commanderies  de  Juftice  font  celles  qu'on 
a  par  droit  d'ancienneté  ou  d'améliori  rte- 
ment.  L'ancienneté  fe  compte  du  jour  de 
la  réception  ,  mais  il  faut  avoir  demeuré 
cinq  ans  à  Malte  ,  &  avoir  fait  quatre  ca- 
ravanes contre  les  Turcs  &  les  Corfaires. 
Les  commanderies  de  grâce  font  celles 
que  le  Grand-Maître  ou  les  Grands-Prieurs 
ont  droit,  de  conferver  ;  ils  en  confervenc 
une  tous  les  cinq  ans  &  la  donnent  à  qui 
il  leur  plait.  On  compte  en  France  240 
commanderies. 

Les  Chevaliers  nobles  font  appellés  Che- 
valiers de  Juftice  ,  &  il  n'y  a  qu'eux  qui 
puifTent  être  Baillis  ,  Grand-Prieurs  & 
Grands -Maîtres.  Les  Chevaliers  de  grâce 
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font  ceux  qui ,  n'étant  pas  nobles  ,  ont  ob- 

tlanche  tenu  >  Par  queues  fervices  importans  , 
xl  1.     ou  quelque  belle  aftiori  ,  la  faveur  d'être 

^hevale-  m*sau  nomore  des  nobles.  Les  Frères  fer- 
vans  font  de  deux  fortes  :  i?.  les  Frères 
ordre  de  fervans  d'armes  ,  dont  les  fondions  font 
les  mêmes  que  celles  des  Chevaliers  5  & 
les  Frères  lervans  d'Eglife ,  dont  toutes 
l'occupation  eft  de  chanter  les  louanges 
de  Dieu  dans  l'Eglife  conventuelle  ,  & 
d'aller  chacun  à  fon  tour  fervir  d'Aumô- 
nier fur  les  vaiïTeaux  &  fur  les  galères  de 
la  Religion.  Les  Frères  d'obédience  font 
des  Prêtres  qui,  fans  être  obligés  d'aller 
à  Malte ,  prennent  Flgbit  de  l'Ordre  ,  en 
font  les  vœux  ,  &  s'attachent  au  fervice 
de  quelqu'une  desEglifes  de  l'Ordre,  fous 
l'autorité  d'un  Grand-Prieur  ,  ou  d'un 
Commandeur  auquel  ils  font  fournis. 

Les  Chevaliers  de  majorité  font  ceux 
qui ,  fuivant  les  ftatuts  ,  font  reçus  à  16 
ans  accomplis.  Les  Chevaliers  de  mino- 
rité font  ceux  qui  font  reçus  dès  leur  naif. 
(ànce  ;  ce  qui  ne  fe  peut  faire  fans  difpenfe 
du  Pape.  Les  Chapelains  ne  peuvent  être 
reçus  que  depuis  dix  ans  jufqu'à  quinze  : 
après  quinze  ans  il  faut  un  bref  du  Pape  ; 
jufqu'a  1  5  il  ne  faut  qu'une  lettre  du  Grand- 
Maîcreion  les  nomme  JJiaco.  Ils  font  preuve 
qu'ils  font  d'honnête  famille  ,  ils  payent  à 
leur  réception  une  fomme  qu'on  nomme 
dxoit  de  panage,  &  qui  eft  de  cent  écus  d'or. 
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Pour  les  preuves  de  noblefle  ,  dans  le 


Prieuré  d'Allemagne,  il  faut  16  quartiers,  planche 
&  par  conféquent  remonter  jufqu'au  tri-  0  " 
fayeul  paternel  &  maternel.  En  France  il  chevale- 
fuffit  de  huit  quartiers  &  de  remonter  juk 

i        LT         1  '  Ordre  do 

qu  aux  bilayeuls.  M4Uc> 
.  Tous  les  Chevaliers  font  obligés  ,  après 
leur  profeflion  ,  de  porter  fur  le  manteau 
ou  fur  le  jufte-au-corps ,  du  côté  gauche  , 
la  croix  de  toile  blanche  à  huit  pointes  ; 
c'eft  la  véritable  marque  de  l'Ordre. 

Les  Chevaliers  de  Malte  font  reçus  dans 
l'Ordre  >  en  faifant  toutes  les  preuves  de  no- 
blefle requifas  par  les  ftatuts  ou  avec  quel- 
que difpenfe  :  la  difpenfe  s'obtient  du  Pape 
par  un  bref ,  ou  du  Chapitre  général  de 
TOrdre,&  eft  enfuite  entérinée  au  (âcré  Con- 
feil.  Les  difpenfes  ordinairement  fe  don- 
nent pour  quelques  quartiers  où  la  nobleffe 
manque  ,  principalement  du  côté  maternel. 

Les  Chevaliers  font  reçus  d'âge  ,  ou  de 
minorité ,  ou  pages  du  Grand  -  Maître. 
L'âge  requis  par  les  ftatuts  eft  de  1 6  ans 
complets  pour  entrer  aux  noviciat  à  17  ans 
&  faire  profeflion  à  18. 

Celui  qui  fouhaite  d'être  reçu  dans 
l'Ordre  doit  fe  préfenter  en  perfonne  au 
chapitre  ou  à  Faflemblée  du  Grand- 
Prieuré  dans  l'étendue  duquel  il  eft  né. 
Le  préfènté  doit  apporter  fon  extrait  bap- 
tiflaire  en  forme  authentique  ;  le  mémo-» 


Digitized  by  Google 


I 


I 


34*  M  t  T  H  ODE 

rial  de  fes  preuves  ,  contenant  les  extraies 

flanche  des  titres  qui  juftifient  fa  légitimation  & 

Ordres  ni;  ^  nclvie^e  *  am^  <lue  ce"e  ^es  familles  du 

chevale-  côte  paternel  &  maternel.  Il  doir  joindre  à 


«if. 


Ordre  d  ces  Pieces  *e  ^lafon  &  ^es  armes  de  fa  fa-, 
miiie  peint  avec  fes  émaux  &  couleurs  fur 
du  vélin.  Lorsqu'il  ett  admis  ,  la  commit 
lion  poiu  faire  fes  preuves  lui  eft  délivrée 
par  le  Chancelier  du  Grand  Prieuré.  S:  le 
pe  e  ou  la  mere  ,  ou  quelqu'un  des  ayeux 
eft  né  dans  un  autre  Grand-Prieuré  ,  le 
Chapitre  donne  une  cemmiflion  rogatoire 
pour  y  faire  les  preuves  néceflaires. 

Les  preuves  de  nobleiTe  fe  font  par  titres 
&  contrats  ;  par  rémoins ,  épitaphes ,  titres 
&  autres  monumens. 

Les  commiilàires  font  auffi  une  enquête," 
fi  les  parents  du  préfenté  n'ont  point  dé- 
rogé à  leur  nobleiTe  par  marchandife , 
trafic  ou  banque  ;  &  il  y  a  à  cet  égard 
une  .exception  pour  les  Gentilshommes 
des  Villes  de  Florence  ;  de  Sienne  &  de 
Lucques  ,  qui  ne  dérogent  point  en  exer- 
çant la  marchandife  en  gros.  Après  que 
les  preuves  font  faites  ,  les  commilTaires 
les  rapportent  au  chapitre  ,  ou  à  TaiTem- 
blée  ,  &  fi  elles  y  font  admifes ,  on  les  en- 
voie à  Malte  fous  le  fceau  du  Grand- 
-  Prieur.  Le  pi  ê  enté  étant  arrivé  â  Malte  , 
les  preuves  font  examinées  dans  PaiTem- 
blée  de  .  la  langue  de  laquelle  eft  le 
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Grand-Prieuré  où  il  s'eft  préfenté  ,  & , 
(i  elles  font  approuvées  ,  il  eft  reçu  Che-  Planche 
valier  ,  &  fon  ancienneté  court  de  ce  ~ 

7  ...  ,     ,    .     ,  Ordr es  de 

jour  ,  pourvu  qu  il  paye  le  droit  de  pal-  chevaie- 
fage,  qui  eft  de  deux  cents  cinquante  *ôrirede 
écus  d'or  ,  &  qu'il  faffe  profeflion  aufli-  Malte, 
tôt  après  le  noviciat  ,  autrement  il  ne 
compte  fon  ancienneté  que  du  jour  de  (a 
profeflion  >  fi  l'on  fuit  à  la  lettre  les  fta- 
tuts  &  les  réglemens  ;  mais  l'ufage  eft  que  i 
je  retardement  de  profeflion  ne  nuit  point 
à  l'ancienneté.  On  ne  peut  néanmoins 
obtenir  aucune  commanderiç  fans  l'avoir 
faite.  On  paye  ordinairement  le  partage 
au  Receveur  de  l'Ordre  dans  le  Grand- 
Prieuré.  Les  preuves  font  quelquefois 
rejetées  à  Malte  ;  &  ,  en  ce  cas ,  on  ren- 
doit  autrefois  la  fomme  qui  avoit  été 
payée  ;  mais  depuis  il  a  été  ordonné  par 
de  nouveaux  décrets  qu'elle  demeureroic 
acquife  au  tréfor.  Outre  cette  lbmme  ,  le 
nouveau  Chevalier  paye  aufli  le  droit  de 
la  langue ,  qui  eft  réglé  fuivant  l'état  & 
le  rang  où  le  préfenté  eft  reçu. 

La  réception  des  Chevaliers  de  mino- 
rité ,  qui ,  en  vertu  d'une  Bulle  du  Grand- 
Maître  ,  font  ordinairement  reçus  à  fix 
ans ,  &  par  grâce  Ipéciale  à  cinq  ans  & 
au  -  defïbus  ,  exige  d'autres  formalités» 
Leur  ancienneté  court  du  jour  porté  par 
leur  Bulle  de  minorité ,  pourvu  que  leur 

Y  iv 
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paflage  (bit  payé  un  an  après.  On  obtient 
planche  d'abord  le  Bref  du  Pape  à  Rome ,  puis 

ordresde  on  pourfuît  l'expédition  de  la  Bulle  à 
hevaie-  Malte  ;  le  tout  coûte  environ  1 5  piftoles 
,    d'or.  Le  paflage  eft  de  100©  écus  d'or 

Ordre  de  rr  ^     1        J>  1 

Malte,    pour  le  trelor ,  avec  $o  écus  d  or  pour  la 
langue  ,  ce"  qui  fait  près  de  4000  livres  j 
on  ne  les  rend  point ,  foit  que  les  preuves 
foient  réfufées  ,  foit  que  le  préfenté  chan- 
ge de  réfolution  ,  ou  meure  avant  fa  ré- 
ception. Le  privilège  du  préfenté  de  mi- 
norité eft  qu'il  peut  demander  une  aflem- 
bléé  extraordinaire  pour  y  obtenir  une 
commiflion  ,  afin  de  faire  fes  preuves  ,  ou 
pour  les  préfenter  ,  fans  attendre  le  cha- 
pitre ou  l'aflemblée  provinciale.  Il  peut 
aller  à  Malte  dès  l'âge  de  1 5  ans ,  y  com- 
mencer fon  noviciat ,  &  faire  profeflion  à 
j6  ;  mais  il  n'eft  obligé  d'y  être  qu'à  2Ç 
ans  pour  faire  profeflion  à  16  au  plus  tard  , 
â  faute  de  quoi  il  perd  fon  ancienneté ,  & 
ne  la  commence  que  du  jour  de  fa  pro- 
feflion. Dès  que  fes  preuves  font  reçues  , 
il  peut  porter  la  croix  d'or ,  que  les  autres 
ne  doivent  porter  qu'après  avoir  fait  leurs 
vœux. 

A  l'égard  des  Chevaliers  -  Pages  ,  le 
Grand-Maître  en  a  1 6  qui  le  fervent  de- 
puis douze  ans  jufqu'à  quinze  ;  &  à  me- 
fure  qu'il  en  fort ,  d'autres  les  remplacent. 
Après  avoir  obtenu  de  fon  Eminence  leur 
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lettre  de  page  ,  ils  doivent  fe  préfenter  au  1 
chapitre  ou  à  FafTemblée  provinciale  pour  pLj^^YIE 
obtenir  commiflion  de  faire  leurs  preuves  ordres  de 
à  Page  d'onze  ans.  Lorfqu'elles  font  admi-  2J5VAIfc- 
fes ,  ils  vont  à  Malte 'faire  leur  fervice  ;  à  0tdru  ^ 
quinze  ans  il  commencent  leur  noviciat* ,  Maite, 
&  font  profeffion  à  16.  Leur  paflage  eft 
de  250  écus  d'or  ,  &  on  ne  le  rend  point 
fi  leurs  preuves  font  rejetées.  Leur  an- 
cienneté court  du  jour  qu'ils  entrent  en 
fervice. 

Les  Chapelains  -  Diacos  &  Frères  fer- 
vans  ,  peuvent  être  Gentilshommes  ou 
Nobles  de  nouvelle  création  ,  mais  ce 
n'eft  pas  une  condition  eflëntielle  ;  il  fuf- 
fit  qu'ils  foient  d'une  famille  honnête.  Il  y 
a  aufïï  des  Servans  d'office  employés  à., 
Malte  au  fervice  de  l'Hôpital  ,  &  à  de 
lèmblables  fondions  ;  des  Donnés  ou  De- 
mi-Croix qui  font  mariés  ,  &  qui  portent 
une  croix  d'or  émaillée  à  trois  branches 
feulement  ;  celle  des  Chevaliers  efl  à  qua- 
tre ,  aufli  -  bien  que  celle  des  Chapelains 
&  Servans  d'armes  ;  mais  ceux-ci  ne  la 
portent  que  par  permiflion  du  Gtand- 
Maître.  , 

Outre  la  croix  oftogone  de  toile  ,  qui 
eft  la  marque  de  l'Ordre  ,  loilque  les  Che- 
valiers ,  tant  Novices  que  Profès  ,  vont 
combattre  contre  les  Infidèles  ,  ils  por- 
tent fur  leur  habit  une  £bubre-vefte  rouge, 
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chargée  devant  &  derrière  d'une  grande 
*LxliHE  cro*x  blanche  fans  pointe.  L'habit  ordi- 
ordres  de  naîfe  du  Grand-Maltre  eft  une  forte  de. 
chkvaie-  foutane  de  tabis  ou  de  drap  noir  ouverte 

Aie 

ordre  de  P3*  'e  devant  >  &  u^e  d'une  ceinture  d'où 
Malte,  pend  une  grotte  bourfe  ,  pour  marquer  la 
charité  envers  les  pauvres  ,  fuivant  l'infti, 
tution  de  l'Ordre.  Par-deflus  ce  vêtement 
il  porte  une  robe  de  velours  noir  ,  ou  plus 
communément  un  manteau  à  bec.  Au-de- 
vant de  la  foutane  &  fur  la  robe  ou  man- 
teau ,  vers  la  manche  gauche ,  une  croix 
à  huit  pointes. 

Tous  les  Chevaliers  portent  une  croix 
d'or  émaillée  de  blanc  ,  attachée  à  un  ru- 
ban noir.  La  croix  eft  à  huit  pointes ,  qua- 
tre fleurs-de-lis  dans  les  angles  \fig.  6. 

Dans  les  armoiries  ,  les  Chevaliers  de 
Malte  portent  en  chef  les  armes  de  la 
Religion  ,  de  gueules  à  la  croix  pleine 
d'argent.  Les  Commandeurs  &  Grands- 
— —  Croix  mettent  de  plus  ,  derrière  l'écu  de 

planche  'eurs  armes  >  'a  cro'x  de  l'Ordre ,  avec  un 
xi  îv*  chapelet  autour  :  fig.  2 . 
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L'Ordre  de  la  Toifon  d'Or  eft  un  ordre 
militaire  ,  inftitué  par  Philippe  -  le  -  Bon  ,  XLlL 
Duc  de  Bourgogne,  en  l4lj>.  H  a  pris  ion  suiib  mi 
nom  de  la  reprt'fentation  de  la  xoilon  c„lval£- 
d'Or  (fie.  1.)  que  les  Chevaliers  por- 
cent  au  bas  d'un  collier  compofé  de  fufils 
&  de  pierres  à  feu  ,  &  cailloux  etincelans 
de  flammes  de  feu  ,  avec  ces  mors  :  ante 
feric  quant  flamma  micet  ;  &  pour  devife 
pretium  non  vile  laborum. 

Les  hiftoriens  ne  conviennent  point  du 
motif  qui  porta  ce  Prince  à  fonder  un  " 
Ordre  de  Chevalerie  fous  ce  nom  ;  ce  qui 
eft  certain  c'eft  qu'il  l'inftitua  dans  la 
Ville  de  Bruges  ,  le  jour  de  fon  mariage 
avec  la  Princeflb  de  Portugal ,  &  le  pre- 
mier Chapitre  fe  tint  à  Lille ,  où  ce  Prince 
dreffa  les  ftaruts  qui  ont  fouffert  dans  la 
fuite  ptadeurs  changemens.  Le  nombre 
des  Chevaliers  ne  devoit  être  que  de  5 1  ; 
Charles  V  le  porta  à  5 1  ;  aujourd'hui  il  n'eft 

plus  limité. 

L'habit  de  cérémonie  eft  un  grand 
manteau  de  velours  cramoifi ,  doublé  de 
farin  blanc.  Le  manteau  ouvert  au  côté 
droit  &  retrouflTé  fur  le  bras  gauche  ;  def- 
fous  le  manteau  une  robe  de  toile  d'ar^ 
gent.  La  tête  couverte  d'un  chaperon  , 
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g———?  tel  qu'on  les  portoit  au  temps  de  la 
Piii/H£  f°n&3t*on  »        e^  de  velours  violet. 
suite  des  Les  bords  du  manteau  font  ornes  d'une 
r  ordres  de  broderie  d'or,  qui  repréfente  le  grand 
•ie.  collier. 

Ordre  de  la  Hors  les  jours  de  cérémonie  les  Cheva- 
Toifond'Or.  j;ers  portent  au  coi  ]a  Toifon  fufpendue 

à  un  ruban  couleur  de  feu. 

Le  Roi  d'Efpagne  eft  le  Chef  &  Grand- 
Maître  de  l'Ordre  de  la  Toifon ,  comme 
étant  aux  droits  de  la  maifon  de  Bour- 
gogne. L'Empereur  fait  aufli  des  Cheva- 
liers de  la  Toifon  d'Or ,  fe  prétendant 
aux  mêmes  droits. 

Les  Chevaliers  entourent  Pécu  de  leurs 
armes  du  grand  collier  que  nous  avons 
décrit  plus  haut, 
ordre  de      L'Ordre  de  S.  Janvier  fut  inftitué  le 
S.  j^rier.  2  Juillet  1738,  par  l'Infant  Dom  Carlos  f 
Roi  de  Jerufalem  &  des  deux  Siciles.  • 

Fig.  2 .  La  marque  de  l'Ordre  eft  une 
croix  à  huit  pointes  émaillée  de  blanc  &  bor- 
dée d'or;  fur  le  milieu  eft  repréfenté  S.  Jan- 
vier Evêque ,  à  demi-corps  dans  des  nues. 
Le  collier  eft  compofé  d'attributs  d'E- 
glife  &  du  chiffre  de  S.  Janvier.  Sur  le  re- 
vers on  voit  un  livre ,  fur  lequel  font  deux 
fioles  de  gueules  ,  entourées  de  deux 
palmes  de  finople.  Ces  fioles  font  allu- 
îion  au  miracle  qui  fe  fait  tous  les  ans  à 
Naples ,  fur  le  fang  de  S.  Janvier  ,  qui  fe 
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liquéfie  quand  on  approche  le  vafe  dans 
lequel  il  eft  contenu  ,  du  chef  du  S.  Evê-  pl  anche 
que.  Les  jours  ordinaires,  les  Chevaliers  XL11- 
portent  la  croix  attachée  â  un  large  ruban  oUrdhesDd1 
bleu  ,  comme  les  Chevaliers  du  S.  Efprit.  r,"£VALE~ 

L'Ordre  de  la  Jarretière  eft  un  Ordre  0rdre<JcU 
militaire  inftitué  par  Edouard  III  en  1 550,  jarretière.* 
fous  le  titre  des  fuprêmes  Chevaliers  de 
l'Ordre  le  plus  noble'  de  la  Jarretière. 

Cet  Ordre  eft  compofé  de  26  Cheva- 
liers ,  ou  Compagnons  ,  tous  Pairs  ou 
Princes ,  dont  le  Roi  d'Angleterre  eft  ou 
le  Chef  ou  le  Grand-Maître. 

Ils  portent  à  la  jambe  gauche  ,  une 
jarretière  de  velours  bleu  ,  garnie  de  per- 
les &  de  pierres  précieufes ,  avec  cette 
devife  brodée  ,  Honni  foit  gui  mal  y  pen/i. 

Cet  Ordre  de  Chevalerie  forme  un  corps 
ou  fociété  quj  a  fon  grand  &  fon  petit 
fceau  ,  &  pour  Officier  un  Prélat  ,  un 
Chancelier  ,  un  Greffier  ,  un  Roi  d'armes 
&  un  Huiflîer. 

L'Ordre  de  la  Jarretière  eft  fous  la  pro- 
tection de  S.  George  ,  Patron  titulaire 
d'Angleterre.  L'alTemblée  ou  chapitre  fe 
tient  au  Château  de  Windfor  ,  dans  la 
Chapelle  de  S.  George ,  où  l'Ordre  entre-  * 
tient  un  Doyen  ,  douze  Chanoines  &  des 
fous-Chanoines  avec  16  penfionnaires  ,  ou 
pauvres  Chevaliers. 

L'habit  de  cérémonie  eft  la  Jarretière  , 
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  avec  une  boude  d'or  qu'ils  doivent  porter 

pl ancre  tous  les  jours.  Aux  tètes  folemnelles  ils 
XL1L    ont  Un  furtout ,  un  manteau  j  un  bonnet 

orores0d£  ^e  ve'ours  f  un  collier  compofé  de  la  re- 
chevale-  préTentation  de  la  Jarretière  f  avec  une 
rofe  émaillée  dans  le  milieu  :  ces  jarretie- 
Jureriere!*  res  ^ont  entrelacées  de  nœuds  faits  de  cor- 
dons d'or  avec  des  houppes  :  au  bas  du 
collier  pend  l'image  de  S.  George  armé 
de  toutes  pièces  fur  un  cheval  émaillé  de 
blanc. 

L'habit  ou  furtout  eft  de  velours  cra- 
moifi  ,  le  manteau  de  velours  bleu  ;  le 
bonnet  eft  de  velours  noir  ,  avec  un  cercle 
d'or  autour,  orné  de  pierreries  ,  furmonté 
de  plumes  blanches  &  d'une  aigrette 
noire.  Sur  le  côté  gauche  du  manteau  les 
Chevaliers  portent  en  broderie  la  Jarretiè- 
re enfermant  un  foleil  :  fig.  g. 

Quand  ils  ne  portent  pas  le  manteau  y 
ils  portent  cette  broderie  fur  leurs  habits  , 
la  Jarretière  à  la  jambe  gauche  ,  &  un 
grand  cordon  bleu  en  écharpe  de  gauche 
a  droite  ,  où  pend  une  médaille  d'or 
émaillée  ,  ornée  de  diamans  ,  &  repréfibn- 
tant  S.  George. 

Cet  Ordre  eft  ,  de  tous  les  Ordres  de 
Chevalerie  féculiere  ,  le  plus  ancien  &  le 
plus  illuftre.  Depuis  fon  inftitution  ,  il  y  a 
eu  huit  Empereurs  &  vingt-fept  ou  vingt- 
huit  Rois  étrangers ,  outre  un  très-grand 
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nombre  de  Princes  Souverains  étrangers 
qui  ont  été  Chevaliers  de  cet  Ordre.  PxAiji.B 

Les  Auteurs  varient  fur  fon  origine ,  SuiTE  DFS 
les  uns  prétendent  qu'Edouard  inftitua  °rd*e«d* 
cet  Ordre  en  l'honneur  de  la  Comtefïe  de 
Salisburi ,  qui  en  daniant  lailTa  tomber  fa  Ordre  de  la 
jarretière  que  le  Roi  ramafla.  D'autres  *ricucre# 
veulent  que  ce  foit  en  mémoire  de  la  fa- 
meufe  viétoire  remportée  fur  les  François 
à  la  bataille  de  Crecy  ,  parce  que  ,  difent- 
ils ,  le  Roi  donna  le  fignal  du  combat 
déployant  fa  jarretière. 

Le  nombre  des  Chevaliers  eft  toujours 
refté  au  nombre  de  16  ,  y  compris  le  Roi 
d'Angleterre  qui  en  eft  le  Chef.  L'Eve- 
que  de  Winceftereft  Prélat-né  de  TOrdre  ; 
celui  de  Salisburi  fe  prétend  Chancelier  ; 
il  eft  vrai  'qu'Edouard  créa  cet  office  en 
faveur  de  Richard  de  Beauchamp  Evêque 
de  ce  fiége ,  &  que  fk  de  fes  SuccefTeurs 
le  furent  après  lui  ;  mais  depuis  ce  temps 
le  Roi  en  a  difpofé  autrement.  L'Office 
de  Greffier  a  toujours  été  rempli  par  le 
Doyen  de  Windfor. 

L'Ordre  de  Chrift  fut  fondé  en  Portu-  OH»  de 
gai  par  le  Roi  Denis  I  y  en  1 3 1 8  ,  pour  ani-  ^gal'" 
mer  fa  Noblefle  contrôles  Maures.  Le  Pape 
Jean  XXII  confirma  cet  Ordre  en  1320 
&  lui  réunit  tous  les  biens  des  Templiers 
qui  avoient  été  fupprimés.  Il  lui  donna  la 
Règle  de  St.  Benoit.  D'abord  les  Cheva- 
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liers  firent  les  trois  vœux  eflèntiels  de 
PxAiu.E  pauvreté  ,  chafteté  &  obeiffance  ;  mais 
suite  des  Alexandre  VI  leur  permit  de  fe  marier. 
Sîîiîï??     Les  Chevaliers  fe  rendirent  recomman- 
dabks  par  les  victoires  qu'ils  remportèrent 
chrift  en      'es  Maures.  Les  Rois  de  Portugal  les 
Portugal."  comblèrent  de  faveurs  &  de  biens.  Cet  Or- 
dres poffede  encore  aujourd'hui  plus  de 
450  commanderies.  Il  a  eu  douze  Grand- 
Maitres  jufques  au  Roi  Jean  III ,  auquel 
le  Pape  Adrien  VI  accorda  l'adminif. 
tration  de  l'Ordre  l'an  1 522  ;  mais  ,  en 
1550,  Jules  III  unit  pour  toujours  la 
Grand  Maîtrife  à  la  Couronne  de  Portu- 
gal ,  &  depuis  ce  temps  les  Rois  ont  pris 
le  titre  d'Adminiftateurs  perpétuels  de 
FOrdre  de  Chrift. 

Fig.  4,  La  marque  de  cet  Ordre  eft  une 
croix  pattée  ,  hauffée  de  gueules ,  chargée 
•        d'une  croix  pleine  &  hauffée  d'argent.  Le 
collier  eft  une  chaine  d'or  à  trois  rangs. 

L'habit  de  cérémonie  eft  un  grand  man- 
teau de  laine  blanche  fermé  de  tous  côtés, 
qui  s'attache  autour  du  cou  avec  deux  cor- 
dons blancs  qui  pendent  jufqu'à  terre  &  qui 
fe  retrouffe  fur  les  deux  bras.  Au  devant 
du  manteau  eft  la  croix  de  l'Ordre  en 
broderie.. 

ordre  de     L'Ordre  de  l'Aigle  Blanc  eft  un  Ordre 
i'Aigicblinc  de  Chevalerie  inftitué  en  Pologne  ,  félon 
quelques  hiftoriens  ?  en  1325  >  par  Uladif- 

las 
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las  V  ,  lorfqu'il  maria  fon  fils  Cafimir  avec   

la  Princeffe  Anne  ,  fille  du  Duc  de  Li-  planche 
thuanie.  Le  Roi  de  Pologne  Frédéric- Au-  XLiL 
gufte  de  Saxe  rcnouvella  cet  Ordre  en  oîll^ll 
17OJ  ,  afin  de  s'attacher  par  cette  diftinc-  j£EfVAtlt 
tion  les  principaux  Seigneurs  ,  dont  plu-  ;oldte 
fieurs  penchoient  pour  Stanilîas. 

Fig.  5.  Les  Chevaliers  de  ce*  Ordre 
portent  une  croix  d'or  à  huit  pointes, 
émailk'e  de  gueules,  bordée  d'argent,  can- 
tonnée de  flammes  de  feu, chargée  en  cœur 
d'un  aigle  blanc  ,  qui  a  fur  l'eftomac  une 
autre  croix  de  même  ,  environnée  des  ar- 
mes &  des  trophées  de  PEIeâorat  de  Saxe, 
&  de  l'autre  eu  té  le  nom  du  Roi  en  chif- 
fres avec  cette  dévife  :  Pro  Fide ,  Rege  & 
Lege  ;  le  tout  furmonté  d'une  petite  cou- 
ronne de  diamants.  Le  collier  eft  compo- 
fé  d  aigles  d'or  couronnés  &  enchaînés. 
Hors  les  jours  de  cérémonie,  les  Chevaliers 
portent  la  croix  attachée  à  un  grand  cor- 
don bleu  paffé  en  écharpe;  ils  portent  aufli 
cette  croix  brodée  fur  le  côté  gauche  de 
leurs  habits  &  manteaux. 

L'Ordre  de  l'Aigle  noir  fut  inftitué 
par  Frédéric  ,  Electeur  de  Brandebourg  , 
en  1701  ,  lorfqu'il  fut  couronné  Roi  de 
Prufle. 

La  marque  de  cet  Ordre  eft  une  croix 
d'or  émaillee  d'a/ur  ,  cantonnée  de  qua- 
tre aigles  éployés  de  fable  ;  la  croix  char* 
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gée  en  cœur  d'un  cercle  renfermant  le 
flanche  chiffre  du  Roi  ifig.  G . 

Le  collier  eft  compofé  d'aigles ,  &  d'un 
gros  diamant  ou  il  y  a  F.  R.  écartelé  & 
CHBVAM-  entouré  de  quatre  couronnes  électorales  j 

ordre  cfc  ma*s  'es  iours  ordinaires  ^s  Chevaliers 
f  Aigle  noir,  portent  la  croix  fufpendue  à  un  ruban 
orangé  ,  paffé  en  écharpe  de  gauche  à 
droit.  Ils  portent  aufli  fur  leurs  habits 
une  étoile  brodée  en  argent ,  au  milieu 
de  laquelle  eft  un  aigle  éployé  de  fable 
tenant  dans  fa  ferre  gauche  une  couronne 
de  laurier  ,  &  dans  la  droite  un  foudre 
avec  cette  devife  ,  Suum  cuique. 
•  L'Ordre  militaire  de  Danebrog  en 
Danemarck  fut  inftitué  le  jour  de  la  féte 

PLANCHE  j    c     r  w  U 

xl  m.  de  St.  Laurent,  en  1219  ,  Par  Waldemar 
ordre  de  II  Roi  de  Danemarck  ,  à  Toccafion  d'un 
Danebrog.  Jrapeau  qui  tomba  ,  dit-on  ,  miraculeu- 
fement  du  ciel,  dans  une  bataille  que  ce 
Prince  livroit  aux  Livoniens  ,  &  qui  rani- 
ma le  courage  de  fes  troupes.  Ce  drapeau 
fur  lequel  on  voyoit  une  croix  blanche  , 
fut  nommé  en  langage  du  pais  Dane. 
brog  ou  Danenburg ,  c'eft-à-dire  ,  la  force, 
ou  le  fort  des  Danois.  On  le  portoit  à  la 
tête  des  troupes  comme  autrefois  l'Ori- 
flamme en  France  ;  mais  ce  drapeau  ayant 
été  perdu  vers  l'an  1 500  ,  &  l'Ordre  de 
Chevalerie  inftitué  par  Waldemart  s'é- 
tant  infenfulemenc  éteint ,  Chriftian  V, 
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jRoî  de  Danemarck  ,  le  renouvella  à  la 
haiflançe  de  fon  fils  ainé,  en  167 1.  Pxuum 

Fig.  1 .  La  marque  de  cet  Ordre  eft  suite  des 
une  croix  pattée  émaillée  de  blanc ,  char-  °c£evale- 
gée  de  onze  diamans  avec  ces  lettres  G.  S.  RIE- 
Dans  les  cérémonies .  les  Chevaliers  pren-    °rdrc  àt 
nent  pour  collier  une  chaine  compofée  des  Daftebr°5* 
lettres  W  &  C  ,  entrelacées  l'une  dans 
l'autre  ,  dont  la  première  défigne  le  nom 
de  l'inftituteur ,  &:  la  féconde  celui  du  ref- 
taurateur.  Dans  les  autres  jours  ils  portent 
la  croix  au  bout  d'un  grand  ruban  blanc 
bordé  de  rouge  en  écharpe  de  droit  à  gau- 
che ,  &  fur  leur  jufte-au-eorps  une  étoilô 
brodée  en  argent ,  furmuntée  d'une  croix 
d'argent  bordée  de  gueules  avec  ces  mots* 
C.  V.  Reftitutor. 

Quoiqu'on  ait  attention  à  la  naiffance 
dans  le  choix  des  Chevaliers  ,  il  fuffiÉ 
d'avoir  rendu  des  fervices  importans 
au  Royaume  pour  être  honoré  de  cet 
Ordre. 

L'habit  de  cérémonie  eft  un  grand  man* 
teau  de  couleur  aurore  doublé  de  latin 
blanc.  Ce  manteau  eft  ouvert  par  devant. 

L'Ordre  de  l'Eléphant  eft  un  Ordre  .ùiitèdé 
militaire  fort  ancien  &  fort  honorable  uléPhaJftC« 
que  confèrent  les  Rois  de  Danemarck  y 
&  qu'ils  n'accordent  qu'aux  perfonnes  de 
la  plus  haute  qualité  &  du  plus  rare  mé-> 
rite.  Ceux  qui  afpirent  à  cet  honneur1 , 
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font  obligés  de  recevoir  auparavant  POr- 

PxiiuHE  ^re  milita^re  <*e  Danebrog. 

suite  de§      On  attribue  communément  Pinftitution 

^HfcvALE-  ^e  cet  ^tdre  à  Cliriftiern  ,  vers  Pan  1478. 

rie.  ftg.   2 .  La  marque  de  cet  Ordre  eft 

ordre  de  une  chaîne  d'or  à  laquelle    pend  un 

1  Wephant.  E]c<phanC  '^ft'  de  b|anc  j  ]e  dos  charg(J 

d'un  château  de  gueules  maçonné  de 
fable ,  le  tout  pofé  fur  une  terrafle  de 
finople  émaillée  de  fleurs.  A  la  droite  de 
PEIéphant ,  il  y  a  cinq  diamants  en  croix  # 
&  à  gauche  le  chiffre  du  Roi.  Quelques 
auteurs  difent  que  le  collier  eft  compofé 
alternativement  de  tours  &d'Eléphans  en- 
trelacés ,  chaque  Eléphant  du  collier  ayant 
une  bouffe  bleue. 

Quant  à  l'habillement  de  cérémonie , 
les  Chevaliers  portent  un  grand  man- 
teau de  velours  cramoifi  doublé  de  fatiti 
blanc  ,  dont  la  queue  traine  de  deux 
aunes  ,  avec  un  chaperon  par  derrière 
attaché  au  manteau  :  les  cordons  qui 
le  lient  font  d'argent  &  de  foie  rou- 
ge ,  le  haut  -  de  -  chauffes  &  le  pour* 
point  de  fatin  blanc  ,  &  les  bas  cou* 
leur  de  perle.  Ils  portent  fur  le  côté  gau- 
che du  manteau  une  rofe  en  broderie 
entourée  du  rayons.  Leur  chapeau  eft  de 
velours  noir  avec  un  bouquet  de  plumes 
rouges  &  blanches.  Ce  qui  diftingue  le 
Roi ,  c'eft  que  les  plumes  de  fon  chapeau 
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font  blanches  avec  une  aigrette  noire  ,  & 
que  fon  manteau  eft  doublé  d'hermine.  rLxuuÈ 
Hors  les  jours  de  cérémonie  ,  les  Che-  suite  des 
valiers  portent  l'Eléphant  au  bout  d'un 
grand  cordon  bleu  en  écharpe  de  droit  à  rie. 
gauche. 

On  rapporte  l'inftltution  de  l'Ordre  des  chérubin? 
Chérubins  àMagnusRoi  deSuede,  enl334.  %hf£Sct*~ 

Fig.  3.  Le  collier  eft  cornpofé  de  ché-> 
rubins  avec  double  chaînon  ,  &  de  croix 
patriarchales  de  fmople  ,  à  caufe  de  l'Ar- 
chevêché d'Upfal  Au  bas  du  collier  eft 
attaché  un  ovale  d'azur  ,  où  il  y  a  un 
Nom  de  Jefus ,  &  en  pointe  quatre  clous 
de  la  paflion  émaillés  de  blanc  &  de 
noir. 

L'Ordre  militaire  de  l'Annonciade  ,  en    Ordre  de 
Savoie  ,  doit  fon  établifTement  à  Amédée  ciadc. 
Comte  de  Savoie  ,  qui  Tinftitua  en  1 3  ç  5 . 
Cet  Ordre  fut  d'ajbord  appellé  l'Ordre  d» 
collier  ,  &  porta  ce  nom  jufqu'au  règne  de 
Charles  III ,  furnommé  le  Bon  %  qui ,  en  • 
1  5 1 8  ,  lui  donna  celui  de  l'Annonciade  , 
&  fit  repréfenter  dans  la  médaille  qui 
pend  au  bas  du  collier,  l'Annonciation 
de  la  Ste.  Vierge.  Il  voulut  que  le  col- 
lier fût  d'or  ,  du  poids  de  deux  cents  écus , 
compofé  des  lettres  F.  E.  R.  T.  entre- 
lacées de  lacs  d'amour  ,  &  féparées  de 
quinze  rofes  d'or  ,  dont  fept  émaillées  de 
blanc  ,  fept  de  rouge  ,  &  celle  d'en  bat 
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partie  de  blanc  &  de  rouge  ;  le  collier 
rLxïïu.E  bordé  de  deux  épines  d'or  ;  &  qu'au  bas 
sviTii  des  du  collier  ,  il  y  eût  la  repréfentation  du 
^chevale-  rnyftere  de  l'Annonciation  dans  un  cerclâ 
RI£-        fait  de  trois  lacs  d'amour  :  fig,  4* 

TAnnoncia6  ^es  a"kmblées  de  cec  Ordre  doivent  fe 
4c,  tenir  en  la  Chartreufe  de  Pierre-Chatel  en 

Bugey  ;  aujourd'hui  elles  fe  tiennent  dans 
l'hermitage  de  Camaldoli  fur  la  montagne 
de  Turin. 

L'habit  que  les  Chevaliers  portent  dans 
les  cérémonies  a  reçu  plufieurs  change-» 
mens.  D'abord  le  manteau  fut 'blanc,  en- 
fuite  noir  :  du  temps  de  Charles-le-Bon  il 
fut  rouge  cramoifi  ,  frangé  &  bordé  de  lacs 
d'amour  d'or  ,  doublé  de  blanc  ,  &  celui 
du  Souverain  fourré  d'hermine  ;  puis  bleu, 
doublé  de  taffetas  blanc  fous  le  Duc  Em-» 
manuel-Philibert  ;  &  enfin  Charles-Em- 
manuel  ordonna  qu'il  feroit  à  l'avenir  de 
couleur  amarante,  doublé  de  toile  d'argent 
à  fond  bleu. 

On  a  interprété  différemment  les  qua- 
tre lettres  F.  E.  R.  T.  les  uns  difent 
qu'elles  lignifient  Frappe%y  entrei ,  rompe^ 
tout ,  &  veulent  qu'Amedée  prit  ces  paro- 
les pour  devife  ,  en  inftituant  l'Ordre 
du  collier.  D'autres  les  interprètent  par 
ces  mots  ,  Fortitudo  ejus  Rhodurn  tenuit  % 
çn  mémoire  de  Ja  belle  a&ion  d'Amé* 
d&  k  Graiid  f  (jui  fit  lever  aux  Sarrajin* 
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ie  frége  de  Rhodes  en   1310  ;  niais 
Guichenôn ,  dans  fon  hiftoîre  de  la  Royale  * ^jj?^ 
Maifon  de  Savoie  ,   rapporte  une  mon-  SuiTE  DFg 
noie  île  Louis  de  Savoie ,  Baron  de  Vaud  >  °*?E\EASL£* 
qui  mburut  en   1301  ,  où  l'on  voit  la  m* 
même   devife  FERT  làns  ponctuation  ordre  a« 
ou  féparation  de  lettres.  On  voit  la  mê-  1d^nnonC1*' 
me  devife  fur  une  monnoie  de  Thomas  II 
du  nom,  père  d'Amedée  le-Grand.  D'où 
il  fuit  que  cette  devife  eft  antérieure  à 
Finftitution  de  l'Ordre  du  colliei\  &  à  la 
d^fenfe  de  Rhodes.  Le  même  hiftorieh 
avoue  qu'il  n'a  rien  trouvé  dans  Thiitoire 
qui  puifle  donner  une  explication  certaine 
de  ces  quatre  lettres  ou  du  mot  FERT  j 
en  conféquence  il  n'admet  aucune  des 
interprétations  que  les  auteurs  on  voulu  y 
donner- 
L'Ordre  de  St.  André  en  Ruflie  eft  s°^r£|*# 
un  Ordre  militaire  ,  inftitué  par  le  Czar  RUffic% 
Pierre  I. 

Fig.  5-  ^a  marque  de  cet  Ordre  eft  une 
croix  de  S.  André  ,  dans  le  milieu  de  la* 
quelle  eft  un  ovale  où  font  ces  mots  :  Le 
C'iarFierre  ,  Confervateur  de  laRuJfie  :  la 
croix  furmontée  d'une  couronne  attachée 
au  bout  d'un  grand  cordon  blanc  ;  dans  les 
autres  angles  ,  l'aigle  de  Ruffie  éployé  • 
celui  de  la  pointe  chargé  d'un  écuffon 
furchargé  d'un  cavalier  armé  ;  fur  le  re- 
vers eft  l'image  de  St.  André  avec  1^ 
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lettres  S.  A.  Le  grand  collier  eft  une  chaîne 

PL^rNrCr?F'  d'or  chargée  de  rofes. 

suite  des     L  ordre  leutonique  commença  à  peu 

^heVaie^  fr^s  ^e  'a  m^me  manière  que  celrii  des 

rie.        Hofpitaliers  &  des  Templiers.  Ce  fut  vers 

Tc'utoni  ' atl  1 1 9° 9  ^ue  cet  ^r^re  fuc  établi  dans  la 
que.        Paleftine  en  faveur  des  pauvres  Allemans 

qui  faifoient  le  voyage  de  la  Terre  Sainte. 
Ce  furent  d'abord  des  moines,  qui  devin- 
rent bientôt  desconquérans. 

Quelque  particuliers  Allemans  des  vil- 
les de  Bremen  &  de  Lubeck  ,  ayant  com- 
paflion  des  foldats  malades  &  blefTés  dans 
le  temps  que  les  Chrétiens  faifoient  le 
jfiége  d'Acre  >  changèrent  leur  tente  en 
Hôpital  pour  y  recevoir  les  foldats  de  leur 
nation.  Cet  office  de  charité  donna  naif- 
fance  à  cet  Ordre  fameux.  La  ville  d'Acre 
,  ayant  été  prife  ,  Henri  Valpot  fut  élu 
premier  Grand  Maître  ;  il  bâtit  à  Acre 
une  Eglife  &  un  Hôpital.  Ce  fut  la  pre- 
mière maifon  de  l'Ordre.  Le  Pape  Cahxte 
III  confirma  cet  inftitut ,  &  accorda  aux 
Hofpitaliers  Teutoniques  tous  les  privilè- 
ges dont  •  jouiflbient  les  Templiers  &  les 
Hofpitaliers  de  St.  Jean  de  Jerufalem.il 
leur  donna  pour  habillement  un  manteau 
«blanc,  chargé  au  côté  gauche  d'une  croix 
pattée  de  fable. 

Conçad  ,Duc  de  Suabe,  appella  lesFre- 
*es  Teutoniques  en  Pruffe ,  vers  l'an  1x30, 
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pour  fbutenir  les  Chevaliers  de  Dobrin  qu'il 

avoit  fondes  ,  &  leur  affi^na  en  pleine  planche 

.    .  xl.hi 
propriété  tout  le  territoire  de  Culm.  Sujte  ' 

Ils  devinrent  extrêmement  puiflans  fous  Ordres  de 
leur  quatrième  Grand-Maître ,  Hermand    Rnf  VAL1" 
de  Salze.  Ils  conquirent  la  Prude  &  bâti-  Ordre 
rent  les  villes  d'Elbing  ,  de  Marienbourg  ,  j£?to  n 
de  Thorn  ,  de  Dantzig  ,  de  Konisberg  & 
quelques  autres.  Ils  fonmirent  aufli  la  Li- 
vonie.  Leur  nom  de  Frères  fe  changea 
en  celui  de  Seigneurs ,  & ,  comme  tels ,  les 
Grands- Maîtres  exigèrent  les   honneurs  J 
qu'on  rend  aux  plus  grandsPrinces. 

Quelque  temps  après ,  la  divifion  s'étant 
mife  dans  l'Ordre  ,  les  Rois  de  Pologne 
en  profitèrent  ;  la  PrufTe  fe  révolta  ,  &  Ca- 
fimir  IV  reçut  I  hommage  des  Chevaliers, 
Enfin  j  Albert,  Marquis  de  Brandebourg, 
Grand  Maître  de  cet  Ordre  ,  quitta  la  Re- 
ligion Romaine  ,  renonça  à  fa  dignité  do 
Grand  Maître  ,  fournit  la  PrufTe  &  en 
chafTa  les  Chevaliers  qui  ne  voulurent  pas 
imiter  fon  exemple  ;  ceux-ci  fe  retirèrent  à 
Mariendal  en  Franconie  ,  qui  leur  apparu 
tient  encore. 

C'eft  par  cet  événement  que  l'Ordre 
Teutoniqne ,  autrefois  fi  riche  &  fi  pai£ 
fant ,  qui  a  pofTedé  en  toute  Souveraineté 
la  PrufTe  Royale  &  Ducale  ,  la  Livonie , 
les  Duchés  de  Curlande  &  de  Semigal ,  fe 
trouve  n'avoir  à  préfent  ^que  quelques 
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j  commanderies  qui  fuffifenr  à  peine  â  l'en- 

planche  tretien  du  Grand-Maître  &  d'une  poignée 
XLUL     de  Chevaliers. 
ORntfis'sE     Dans  'e  temps  de  fa  fplendeur,  on  comp- 
^VALE"  toit  28  Commandeurs  de  Villes ,  non  corn* 
ordre    P"s  *e  Grand-Hofpitalier ,  le  Drapier  &  le 
Teutonicjue.  Tréforier  ;  46  Commandeurs  de  Châteaux, 
8 1  Hofpitaliers ,  3  5  Maîtres  de  Couvens , 
6$  Celleriers  ,  40  Maîtres-d'Hôtels  ,  3$ 
Provifeurs  ,    18  Panetiers  ,  39  Maîtres 
de  la  pêche  ,  93  Maîtres  de  Moulins  9 
700  (impies  Frères  qui  pouvoient  aller  en 
campagne,  161  Prêtres  ou  Frères  de 
chœur  ,  6100  Serviteurs. 

Le  Prince  Charles  xle  Lorraine  efl 
actuellement  Grand-Maître  de  cet  Ordre. 
.  L'archiduc  Maximilien  ,  frère  de  l'Empe- 
reur ,  a  été  élu  Grand-Maître-Coadjuteur. 

Fig.  6.  La  marque  de  l'Ordie  elï  une 
croix  potencée  de  fable  ,  chargée  d'une 
croix  fleurdelifée  d'or  ,  furchargée  en 
cœur  d'un  écufTon  d'or  à  l'aigle  éployé  de 
fable  becqué,  membre  de  gueules.  La  croix 
de  fable  fut  donnée  à  l'Ordre  par  l'Empe- 
reur Henri  VI  ;  la  croix  d'or  par  Jean  Roi 
de  Jerufalem  ;  l'aigle  impérial  par  l'Empe- 
reur Frédéric  II  ,  &  les  fleurs-de-lis  fqui 
terminent  la  croix  d'or ,  par  le  Roi  Saint 
Louis.  Cette  croix  eft  attachée  à  une 
chaine  d'or. 

/  •  * 
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f'Ordre  de  la  Sainte  Ampoule.  Cet 
Ordre  ne  fe  confère  qu'aux  quatre  Sei-  planche 
gneurs  qui  pofledent  les  Baronnies  de  Ter-  X11U- 
rier ,  de  Belleftre ,  de  Sonaftre  &  de  Lou- 
verfi,  qui  relèvent  de  Y  Abbaye  de  S.  Remi. 
Ils  fe  qualifient  Barons  Chevaliers  de  la 
Sainte  Ampoule.  Ils  portent  le  dais  lorf- 


Chlvale- 
Rin, 

En  Fr4r.ce. 
Ordre  de 

qu'on  la  tranfporte  de  l'Abbaye  de  St.  Re-  U  ste.  Am- 
mi  à  la  Métropole  de  Rheims  pour  le  poulc' 
Sacre  des  Rois. 

La  marque  de  cet  Ordre  eft  une  croix 
d'or  émaillée  de  blanc  ,  chargée  d'une  co- 
lombe tenant  de  fon  bec  la  Ste  Ampoule , 
cantonnée  de  quatre  fleurs-de-lis  d'or.  Le 
ruban  eft  noir. 

.  L'Ordre  de  la  Genette  fut  inftitué  ,  dit-  Ordre  de  la 
on  ,  par  Charles  -  Martel  ,  en  mémoire  G-ncttc* 
de  la  vidoire  qu'il  remporta  fur  Abderame 
Chef  des  Sarrafins ,  parce  qu'entre  les  dé- 
pouilles prifes  fur  l'ennemi  ,  on  trouva  une 
grande  quantité  de  riches  fourrures  de 
genette, 

La  marque  de  cet  Ordre  eft  un  collier 
d'or  à  trois  chaînons  entrelacés  de  rofes 
émailiées  de  rouge  :  au  bas  du  collier  pen- 
doit  une  genette  d'or  fur  une  terrafle 
^maillée  de  fleurs. 
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L'Ordre  de  la  Couronne  Royale  eut 
jn.ANcm  pour  fondateur  lé  Roi  Charlcmagne.  Les 
Suite  di  s  Chevaliers  portoient  une  couronne  en  bro- 
ordresde  deried'or  fur  le  devant  de  leurs  habits 
Chevale-  avec  cctte  divife  :  Coronabitur  légitimé 

En  France,  certans.  Nos  anciens  hiftoriens  ne  font 
ordrcsdeia  aucune  mention  de  ces  deux  ordres. 
KoyIicnn&  L'Ordre  de  la  CofTe  de  Geneft ,  fut 
t  GeCncftC  înftitué  par  le  Roi  S.  Louis  ,  à  la  folem- 
mté  de  fbn  mariage.  Il  fut  en  vigueur 
jufques  au  règne  de  Charles  VI.  La  de- 
vife  étoit ,  Exaltât  humiles.  Lecofiier  de 
cet  Ordre  étoit  compofé  de  cofïèsde  ge- 
neft entrelacées  avec  \  des  fleuis-de-lis 
d'or  renfermées  dans  des  lofanges  clé^ 
chées  :  au  bas  pend  oit  une  croix  fleurde- 
lifée.  On  voit  la  defcription  fidelîe  de  ce 
collier  ,  dans  un  ancien  regiftre  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris ,  de  l'an 
1393  ,  où  fe  trouve  un  compte  rendu  par 
Charles  Poupart ,  Argentier  du  Roi ,  dans 
lequel  il  y  a  la  dépenfe  faite  pour  le  col- 
lier du  Roi ,  &  pour  ceux  que  l'on  envoya 
au  Roi  d'Angleterre  &  à  quelques  Sei- 
gneurs Anglois. 
Ordre        L'Ordre  du  Navire  fc  du  double  Croit 

du  Navire.  r  .  ,  .   n.     .    r  .  . 

tant  y  a  été  inlntué  ,  lelon  quelques-uns  , 
par  le  Roi  S.  Louis  ,  au  fécond  voyage 
quece  Prince  fit  outre-mer  en  1 260.  On  dit 
que  le  collier  étoit  fait  de  doubles  coquil- 
les entrelacées  dédoubles  croiflàns,  fou- 
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tenant  un  navire  équipé  d'argent  flottant 
fur  des  ondes  de  même.  Les  coquilles  re-  Pxliil1E 
préfentoient  le  port  d  Aigues-mortes  où  suite  des 
ce  Prince  s'embarqua  ;  les  croiflans  figni-  cheval^ 
fioient  que  c'étoit  pour  combattre  les  In-  *IE- 
fidèles  qui  fui  voient*,  la  loi  de  Mahomet;  En  Fr**"* 
le  navire  dénotoit  le  trajet  de  mer. 

L'Ordre  de  l'Etoile  ,  ou  l'Ordre  de  Or^xede 
Notre-Dame  de  la  Noble  Maifon  .  eft  la 
première  inflitution  de  Chevalerie  donc  s 
notre  hiftoire  fafle  mention.  On  voit  en- 
core la  lettre  circulaire  que  le  Roi  Jean 
écrivit  aux  Seigneurs  qu'il  avoir  défignés 
pour  recevoir  cet  Ordre.  Ce  fut  au  Palais 
Royal  de  S.  Ouen  ,  ou  de  Clichi  ,  près 
Paris  ,  que  la  cérémonie  de  cette  inftitu- 
tion fut  célébrée  au  mois  d'Oétobre  1351. 

Les  Chevaliers  dévoient  porter  une 
cotte  blanche  &  par-dçflus  un  manteau 
vermeil  fourré  de  vair  ,  à  la  différence  du 
Roi ,  dont  le  manteau  étbit  fourré  d'her- 
mine ;  ils  dévoient  porter  en  broderie 
une  étoile  d'or  fur  le  mantelet  :  le  collier 
étoit  un  tortil  de  chaînons  d'or  à  trois 
rangs ,  entrenoués  de  rofes  d'or  ,  alternati- 
vement émaillées  de  blanc  &  de  rouge. 
Au  bas  pendoit  une  étoile  d'or.  La  devife 
de  l'Ordre  étoir  ,  Monjlrant  Regibus  afîra 
viam.  La  lettre  du  Roi  qui  marque  quel 
fera  l'habit  des  Chevaliers  ,  ne  parle  point 
du  collier.  Cet  Ordre  tomba  dans  l'avi- 
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lifîement  par  le  trop  grand  nombre  dô 
FIxlulE  Chevaliers  qui  y  furent  admis  :  il  fut en- 
suis des  tiérement  fupprimé  fous  le  règne  de  Char- 

ORDRESDE     1  T  TTTT 

cheval*,  les  VIII. 
-  RIE-  L'Ordre  de  Bourbon  ,  ou  de  Notre- 

j-n  Franc*:  Dame      Chardon  ,  eut  pour  Inftituteur 

nocre-Damc  &  premier  Chef  ou  Grànd-Maître  Louis  II 
4uchatdon.  Duc  de  Bourbon  ,  furnommé  le  Bon  ,  qui 
donna  le  collier  de  cet  Ordre  à  plufieurs 
Seigneurs  de  fa  Cour  ,  dans  l'Eglife  de 
Moulins  ,  le  jour  de  la  Purification  de  la 
Sainte  Vierge  ,  Fan  137c.  Il  falloit ,  pour 
être  reçu  dan$  cet  Ordre  ,  faire  preuve  de 
noblefie  de  Chevalerie  ,  &  être  fans  re- 
proche. Le  nombre  des  Chevaliers  fut  fixé 
à  26  ,  en  comptant  le  Prince  qui  en  étoic 
le  Chef  &  Souverain. 

L'habillement  des  Chevaliers  étoit  tel  : 
une  robe  de  damas  incarnat  à  larges  man- 
ches ,  ceinte  d'une  ceinture  de  velours 
bleu  ,  doublée  de  fatin  rouge ,  avec  le  mot 
Efpèrance  en  broderie  :  les  boucles  &  ar- 
dillons de  fin  or ,  ébarbillonnés  &  échique* 
tés  avec  l'émail  verd  comme  la  tête  d'un 
chardon  ;  le  grand  manteau  de  fatin  bleu 
célefte,  doublé  de  fatin  rouge  ,  &  le 
grand  collier  d'or  compofé  de  lofanges 
entières  &  de  demies  ,  à  double  orle  * 
émaillées  de  verd  ,  cléchées  &  remplies 
de  fleurs-de-lis  &  de  lettres  capitales  en 
chacune  des  lofanges  émaiilées  de  rouge  f 
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faifant  le  mot  Efpérance  :  au  bout  du  col- 
lier pendoit  un  ovale  dans  lequel  étoit  P^ALN/^ 
l'image  de  la  Sainte  Vierge  ,  entourée  Sl7ITE  DF"$ 
d'un  foleil  d'or  ,   couronnée  de  douze  ordres  de 
étoiles  t   un  croiflànt  d'argent  fous  les  rie. 
pieds  :  au  bas  de  l'ovale  une  tête  de  char-    ordre  ie 
don  émaillée  de  verd  :  le  bonnet  de  velours  n°"e-Dame  . 
verd  rebraflë  de  velours  cramoifi ,  fur  le-  duChârdoa- 
quel  étoit  un  écu  d'or  chargé  de  la  devife 
Atten  pofée  en  fafce ,  côtoyée  de  deux 
rangs  de  perles. 

L'Ordre  du  Porc-Epic  ,  ou  du  Camail ,  po°crdre  £ 
doit  fon  inftitution  à  Louis  de  France  orc*fipMÎ* 
Duc  d'Orléans  ,  fécond  fils  du  Roi  Char- 
les  V.  En  1 3^4. ,  ce  Prince  voulant  rendre 
plus  folemnelles  les  cérémonies  du  bap- 
tême de  fon  fils  ,  inftitua  cet  Ordre  com- 
pofé  de  25  Chevaliers  t  y  compris  le  Duc  ,  v 
qui  en  étoit  Chef.  Les  Chevaliers  dévoient 
faire  preuve  de  quatre  races.  Leur  habil- 
lement confiftoit  en  un  manteau  de  ve- 
lours violet  ,  le  chaperon  &  le  mantelec 
d'hermine  ;  une  chaine  d'or  au  col  au 
bout  de  laquelle  pendoit  un  Porc-Epic  , 
avec  cette  devife,  Continus  &eminus.  Cet 
Ordre  fut  auffi  appelle  du  Camail ,  parce 
que  le  Duc  d'Orléans  donnoit ,  avec  le 
collier ,  une  bague  d'or  garnie  d'un  Ca- 
mayeu  ou  pierre  d'Agate  ,  fur  laquelle 
étoit  gravée  la  figure  d'un  Porc  -  Epie. 
Louis  XII ,  fils  de  Charles  d'Orléans ,  étanç 
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in  parvenu  â  la  Couronne ,  conféra  le  collier 
t ri. anche  à  quelques  Chevaliers  ;  mais  après  fa 
xljil  mort  l'Ordre  fut  aboli.  Il  paroît  que  cet 
ordrEesDde  Ordre  fe  donnoic  quelquefois  à  des  fem- 
chevale-  mes  t  pUif|ue  ,  dans  une  création  de  Che- 

En  France    V^ieT$  ^U    ^    ^3rS  '43*1  'e  ^UC  d'Or- 

léans  le  donna  à  Mademoifelle  de  Murât 
&  à  la  femme  du  Sieur  Potron  de 
Saintrailles. 

Ordre  du  L'Ordre  du  Croiffant  fut  inftitué  par 
doiffant.   Ren>  d>Anjou  %  Roi  de  Sicile  &  Comte 

de  Provence.  Cette  inftitution  fent  à  An- 
gers ,  Tan  1448  ,  fous  la  *proteâion  de 
S.  Maurice  f  qui  fut  déclaré  chef  de  cette 
Chevalerie. 

Pour  y  être  admis  ,  il  falloit  être  Duc  , 
v        Prince,  Marquis  ,  Comte  ou  Vicomte  , 
ou  illù  d'ancienne  Chevalerie  ,  Gentil- 
homme de  quatre  races.  Ces  Chevaliers 
s'engageoient   par  ferment  à  plufieurs 
pratiques  de  piétc.  Tous  les  ans  ,  le  jour  de 
S.  Maurice,  ils  élifoient  un  chef ,  auquel 
on  donnoit  le  nom  de  Sénateur  :  ils  dé- 
voient lui  obéir  dans  tout  ce  qui  concer- 
noit  le  bien  de  TOrdre.  Les  jours  de  cé- 
rémonie, ils  portoientdes  manteaux  longs 
jufques  à  terre  ;  favoir  ,  le  Prince  on  Chef 
de  l'Ordre ,  un  manteau  de  velours  cra- 
moifi  fourré  d'hermine  ;  les  Chevaliers 
un  manteau  de  mtme ,  fourré  de  menu 
vair  :  ious  ces  manteaux  ils  avoient  des 

robes 


Digitized  by 


du  Blason.  Leç.  XLII.  369 

robes  de  damas  gris  fourrées  de  même  :  ■ 
fur  la  tête  des  chaperons  couverts  &  dou-  planche 
blés  de  velours  noir ,  avec  cette  différence  XLI11* 
que  ceux  des  Chevaliers  avoient  un  bord  orme/d» 
d  or  ,  &  ceux  des  Ecuyers  un  bord  d'ar-  ^EVALE- 
gent  :  ils  portoient  tous  fous  le  bras  droit  £  ' F 
un   croiffant    d'or  èmaillè  ,  fur  lequel 
étoient  cents  en  lettres  bleues  ces  mots , 
loi  en  croijfant.  Le  nombre  des  Chevaliers  '     *  n  " 
étoit  fixé  à  cinquante. 

L'Ordre  de  PEpi  &  de  l'Hermine ,  ain-  ordre  de 
fi  appelé  à  caufe  du  collier  ,  fut  inftitué  1  Epl- 
par  François  I  Duc  de  Bretagne  ,  pour  2  j 
Chevaliers  nobles  &  fans  reproche.  Leur 
hab  ilement  de  cérémonie  étoit  un  grand 
manteau  de  damas  blanc  doublé  de  fatin 
incarnat  ,  le  mantelet  &  le  chaperon  de 
même  ;  par  -  deflus  le  grand  collier  de 
l'Ordre  ,  compofé  d'épis  de  bled  entrelacés 
avec  des  lacs  d'amour  ,  le  tout  d'or  j  au 
bas  une  hermine  émaillée  de  blanc  fur 
une  terrafle  de  finople  avec  cette  devife  : 
A  ma  vie. 

L'Ordre  de  la  Cordelière  fut  inftitué  ordre  de  la 
par  la  Reine  Anne  de  Bretagne  ,  en  fa-  c°rdcllerc' 
veur  des  Dames  de  fa  Cour.  La  marque 
étoit  un  cordon  blanc  fait  en  lacs  d'amour 
&  qui  fe  termine  par  deux  glands  qui 
retombent  en  bas. 

L'Ordre  de  la  Charité  Chrétienne  eut  ordre  de 
pour  fondateur  Henri  III  Roi  de  France,  J^gJ^ 
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Il  inftitua  cette  Chevalerie  en  faveur  cfefc 
FLxuilE  Soldats  eftropiés  au  fervice.  La  marque 
suite  des  devoit  être  une  croix  ancrée  en  broderie 
0cuevIil  ^e  ^atm  blanc  bordée  d'azur  ,  chargée  en 
rie.        cœur  d'une  lofange  d'azur  à  une  fleur-de- 
En  FrAnce.  lis  d'or  ,  avec  cette  devife  :  four  avoir 
ordre  de  bien  fervi.  Ce  Prince  affigna  des  revenus 
Cbre^tknne.  à  cet  Ordre  fur  les  Hôpitaux  &  Maladre- 
ries  du  Royaume  ;  il  lui  donna  une  maifon 
fituée  dans  le  fauxbourg  S.  Marcel  à  Paris: 
cette  inftitution  étoit  d'une  très  -  grande 
utilité  ;  mais  ce  Prince  n'en  put  voir  l'exé- 
cution. Henri  IV  voulut  fuivre  les  vues  de 
fon  PrédécefTeur ,  mais  il  ne  réiiflit  pas  plus 
heureufement.  L'établiflement  magnifique 
de  l'Hôtel  -  Royal  des  Invalides  remplit 
parfaitement  le  but  que  s'écoient  propofés 
les  deux  Monarques, 
ortiredeste.     L'Ordre  de  Sainte  Magdelaihe  fut 
Magdeiaine.  propofé  au  Roi  Louis  XIII  en  i<Si  4  ,  par 
un  Gentilhomme  Breton ,  nommé  Jean 
.  Chefnel ,  Seigneur  de  la  Chappronaie.  Le  - 
vœu  principal  que  les  Chevaliers  dévoient 
faire  ,  étoit  de  renoncer  aux  duels  ,  ren- 
contres &  autres  querelles  particulières 
qui  ne  regarderoient  pas  l'honneur  de 
Dieu  ,  ou  le  fervice  du  Roi.  Ils  dévoient 
avoir  une  maifon  prés  de  Paris  ,>  bu  il  y 
auroit  toujours  cinq  cents  Chevaliers  > 
dont  cent  monteroient  tous  les  jours  la 
garde  chez  le  Roi  ;  dans  cette  maifon ,  qui 
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«ievoit  être  appellée  X  Auberge  Royale, 
les  Chevaliers  le  feroient  formes  à  tous  p^Â^am 
les  exercices  qui  conviennent  à  la  nobleffe  *L**L 
&  à  1  état  militaire.  Srdr  . DE$ 

La  propofition  du  Gentilhomme  plut  chevale- 
au  Roi ,  qui  le  fit  Chevalier  de  cet  Ordre  RI£' 
projeté;  mais  les  grandes  difficultés  qui  o^^sTê 
fe  rencontrèrent  pour  fournir  à  un  éta-  Magdclamo 
bliifement  fi  confidérable  firent  échouer  Je 
projet.  Il  étoit  réfervé  à  Louis-le-bien- 
aimé ,  de  procurer  à  la  Nobleffe  de  fou 
Royaume  une  Ecole  ,  où  les  jeunes  Gen- 
tilshommes" peuvent  apprendre  toutes  les 
fciences   nécefiaires  au  métier   de  la 
guerre. 

L'Ordre  ou  la  Confrairie  de  S.  Geor-  OrAn 
ge  au  Comté  de  Bourgogne  ,  doit  être  St*  Gcors*" 
mis  au  nombre  des  Ordres  de  Chevalerie  , 
puifque,  pour  y  être  reçu  ,  il  faut  faire 
preuve  de  Noblefle  du  côté  paternel  > 
&  du  côté  maternel.  Les  Chevaliers  ou 
Confrères  font  ferment  à  leur  récep- 
tion ,  de  maintenir  dans  la  province 
la  pureté  de  la  Religion  Catholique 
&  PobéifTance  au  Souverain.  En  1569 
il  fut  réglé  que  les  Confrères  feroient 
ferment  de  vivre  &  mourir  dans  la 
Religion  Catholique  ,  Apoftolique  & 
Romaine  ,  &  d'obéir  à  Philippe  II  Roi 
d'Efpagne  ,  &  à  fes  SuccelTeurs  au  Comté 
de  Bourgogne.  Autrefois  on  recevoit  des 
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femmes  dans  cette  Confrairie  ;  car  ,  dans 
*LxuiiE  une       ^es  Confrères  ,  l'on  trouve  Hen- 
suite  des  ^ette  ^e  Vienne  Dame  de  Rougemont  , 
ordres  de  &  Jeanne  de  Chauvirey.  Ces  Confrères 
chevale-  prennent  aujounfhui  ]a  qualité  de  Che- 

En  Frtnc*.  valiers  de  S.  George  ,  &  portent  pour 
or  rc  de  marque  de  diftin&ion  ,  un  S.  George  à 

St.  George.  cheva|  terrafTant  un  dragon  ,  le  tout  d'or 
du  poids  d'une  piftole  ou  plus ,  à  volonté  , 
attaché  à  la  boutonnière  avec  un  ruban 
bleu.  Ils  entourent  Pécu  de  leurs  armes 
de  ce  ruban  auquel  pend  le  S.  George. 

'AngUter.      L'Ordre  du  Bain  ,  en  Angleterre  ,  tire 

e*  Ecojfe.  fon  nom  de  ce  qlie  tous  les  Chevaliers 

ordre  du  étoient  obligés  de  fe  baigner  la  veille  de 
Bd,B*       leur  réception.  Quelques  Auteurs  préten- 
dent que  l'inftitution  de  cette  Chevalerie 
eft  de  Henri  IV ,  Roi  d'Angleterre  ;  d'au- 
tres la  font  beaucoup  plus  ancienne. 

La  marque  de  cet  Ordre  eft  un  cordon 
rouge  porté  en  écharpe ,  au  bout  duquel  eft 
attaché  un  anneau  d'or  ,  renfermant  trois 
couronnes  royales  en  champ  d'azur  avec  la 
devife  Tria  in  unum ,  &  une  guirlande 
qui  pend  en  bas. 
Ordre  de     L'Ordre  de  S.  André  ,  ou  du  Chardon 

S.  André.  £  je  ja  ^  £ut  ^  jyon  toutes  Jes  appa- 

rences  ,  inftitué  par  Jacques  V  ,  Roi  d'E- 
colTe  ,  en  1534.  Les  Chevaliers  n'étoient 
qu'au  nombre  de  douze  :  ils  portoient  pour 
marque  ,  les  jours  de  cérémonie  ,  un  col- 
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lier  compofé  de  chaînons  faits  en  forme  de 
chardon  ,  avec  fon  feuillage  entremêlé  de  flanche 

1  f  X  L  1 1 1 

feuilles  de  rue  ,  &  au  bas  une  médaille  d'or  ' 
avec  l'image  de  S.  André  :  les  autres  jours,  Orduesdb 
ils  portoient  cette  médaille  attachée  à  un  rie!vale" 
ruban  verd  en  écharpe  :  fur  1  eurs  habits  jfngleur* 
ils  avoient  un  chardon  en  broderie  ,  en-  &  tcojffè* 
touré  d  un  cercle  d  or ,  avec  cette  légende  : 
Nemo  me  imyune  lace/fiée. 

L'Ordre  de  S.  Jacques  de  l'Erée  doit  Efpagne& 
fa  nai  (Tance  à  la  charité  de  1 3  Gentils-  ^ortu^' 
hommes ,  qui  fe  dévouèrent  à  la  garde  St  °jacqucs 
des  chemins  qui  conduifoient  à  S.  Jacques ,  <i«  l'£pé«. 
&  à  protéger  les  pèlerins.  Ils  firent  d'a- 
bord les  trois  vœux  dé* Religion  ,  mais  le 
Pape  Alexandre  III ,  en  confirmant  ce  nou- 
vel Ordre  militaire  ,  permit  aux  Cheva- 
liers de  fe  marier.  La  Bulle  eft  de  l'an 
117^.  Ces  Chevaliers  étant  devenus  très- 
puifTants  par  les  conquêtes  qu'ils  firent  fur 
les  Maures ,  &  par  la  libéralité  des  diffé- 
rens  Princes  ,  le  Roi  de  Portugal  a  fait 
unir  à  fa  Couronne  la  Grande-Maîtrife 
de  cet  Ordre  établi  dans  fes  Etats  ;  & 
Ferdinand  &  Ifabelle  demandèrent  au 
Pape  la  même  grâce  pour  la  Grande- 
Maîtrife  de  l'Ordre  établi  dans  le  refte  de 
l'Efpagne.  , 

Pour  être  reçu  Chevalier  ,  il  faut  faire 
preuve  de  NoblelTe  de  quatre  races  ,  tant 
du  côté  paternel  que  maternel  ,  comme . 
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■  auflï  qu'aucun  des  ancêtres  du  préfenté 

r[  inche  n'ont  été  Juifs  ,  Sarrafins  ou  Hérétiques  f 
*  L 11 L  ou  repris  par  l'Inquifition.  Les  Chevaliers 

Suite  des  r  •  y      \  l 

ORDRFsnE  ne  peuvent  le  marier  qu  après  avoir  ob- 

Cheval*-  fenu  ^  jjqj  une   permifflon  par  ^crit  f 

JZfPjgne&  Parce  <lue  'es  femmes  doivent  faire  les 
Portugal,  mêmes  preuves  que  leurs  maris.  Le  Con- 
ordre  de  feil  établi  par  les  Rois  d'Efpagne  pour 

î'/ipée"  gouverner  'es  Ordres  de  S.  Jacques  de 
Calatrava  &  d'Alcantara  ,  dont  les  Gran- 
des-Maîtrifes  font  annexées  â  la  Couronne, 
doit  nommer  des  Commiflaires  pour  faire 
les  informations. 

Les  Chevaliers  préfentement  font  vœux 
de  pauvreté ,  d'obéfïTance  &  de  chafteté 
conjugale  :  â  ces  trois  vœux ,  ils  en  ajou- 
tent un  quatrième  ,  ordonne  dans  le  cha- 
pitre général  tenu  en  1652  ,  favoir  de 
défendre  &  de  foutenir  ,  tant  en  public 
qu'en  particulier  ,  la  croyance  de  l'Imma- 
culée Conception  de  la  Sainte  Vierge. 

L'habit  de  l'Ordre  eft  un  manteau 
blanc ,  avec  une  croix  rouge  fleurdelifée 
&  terminée  en  épée  ,  fur  la  poitrine. 

Les  Chevaliers  de  Portugal  portent  la 
croix  fleurdelifée  aufli  par  le  bas. 

S'ficMtara.     L'Ordre  d'Alcantara  ,  appelle  aupara- 
vant de  S.  Julien  ,  du  Poirier ,  a  eu  à  peu 
*    près  les  rrémes  commencemens  que  l'Or- 
dre de  S.  Jacques ,  de  faire  la  guerre  aux 
Maures.  Cet  Ordre  fut  confirmé  comme 
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Ordre  militaire  ,  par  le  Pape  Alexandre 
III  en  11 77.  La  Grande-Maîtrife  fut  aru 
uexée  ?  la  Couronne  d'Efpagne  par  fa 
Pape  Aclrieh  VI.  Les  Chevaliers  eurent  la 
permiflion  de  fe  marier  en  I540.  Leur  ha-< 
bit  de  cérémonie  confifte  dans  un  manteau 
blanc ,  chargé  fur  le  côté  gauche  d'une 
croix  verte  fïeurdelifée.  Ils  font  les  mêmes 
voeux  que  les  Chevaliers  de  St.  Jacques. 
Les  armes  de  l'Ordre  font  d'or  au  poirier 
de  finople  ,  accompagné  en  pointe  de 
deux  entraves  d'azur. 

L'Ordre  de  Calatrava  fut  auffi  inftitu<5 
pour  combattre  les  Maures.  Alexandre  III 
l'approuva  en  1164.  La  Grande-Maîtrife 
eft  auffi  annexée  à  la  Couronne  d'Efpa-^ 
gne.  Les  Chevaliers  font  les  mêmes  vœux; 
que  ceux  d'Alcantara  ,  ils  font  habillés 
de  même ,  mais  la  croix  de  Calatrava  elî> 
rouge.  Les  armes  de  l'Ordre  font  d'ar- 
gent â  la  croix  fleurdelifée  de  gueules , 
cantonnée  en  pointe  de  deux  entraves  de 
fable. 

L'Ordre  d'Avis  ,  en  Portugal ,  com- 
mença par  l'union  de  quelques  Gentils- 
hommes qui  firent  entr'eux  une  fociété  , 
dont  le  but  principal  étoit  dé  combattre 
les  Maures.  Il  fut  confirmé  comme  Ordre 
militaire,  en  116*2.  Jean  III,  Roi  de 
Portugal ,  fit  unir  â  fa  Couronne  la  Gran- 
de-Maîtrife de  cet  Ordre.  Les  Chevaliers 
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portent  pour  habit  de  cérémonie  un  grand 
FxliiiHB  manteau  k'anc  >  cnarg^  vers  l'épaule  gau- 
Suitf.  des  cne  d'une  croix  de  finople  ,  fleurdelife'e  , 
orï»<fs  Dt  accompagnée  en  pointe  de  deux  oifeaux 

Chevale*  f  o  r 

mit.        de  lame  arrrontes. 

Efragnetf  L'Ordre  de  Notre-Dame  de  Grâce, 
Portugal,  en  Efpagne  ,  reconnoit  pour  fon  Fonda- 

°l  d  de  teur  ^ac^ues  *        d'Aragon  ,  qui  l'infti- 
4c  Grâce;    tua  à  Barcelone  en  1x23.  Les  Chevaliers 
portoientfur  la  poitrine  un  écu  degueules* 
à  une  croix  d'argent ,  coupé  d'Aragon  , 
&  parti  de  Sicile  ,  la  couronne  royale  fur 
»  Jécu. 

urBaad/  L'Ordre  de  la  Bande  fut  inftitué  par 
'  le  Roi  Alphonfe  XI ,  en  1331  ,  pour  dis- 
tinguer ceux  qui  Tavoient  bien  fervi.  Ils 
portoient  pour  marque  un  cordon  rouge 
en  écharpe.  Philippe  V  a  renouvellé  cec 
Ordre  ,  qui  avoic  cefTé  d'être  en  ufage. 

Italie.        L'Ordre  de  St.  Etienne  de  Tofcane  , 

Sr°ificnncC  ^ut  ^ta^  Cofme  I  Grand  -  Duc  ,  en 
mémoire  de  la  vi&oire  qu'il  remporta 
proche  Marcîano  ,  l'an  1554,  le  jour  que 
l'Eglife  célèbre  la  Fête  de  St.  Etienne 
Pape  &  Martyr.  Il  y  a  dans  cet  Ordre 
des  Chevaliers  de  Juftice  ,  des  Chapelains 
&  des  Frères  fervans.  Les  Chevaliers  de 
Juftice  font  preuve  de  Nobleffè  de  quatre 
^  races.  Il  y  a  aufli  des  Eccléfiaftiques , 
obligés  aux  mêmes  preuves.  Les  uns  & 
fes  autres  portent  la  croix  rouge  à  huit 
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pointes  y  orlée  d'or  ,  fur  le  côté  gauche  ! 

de  l'habit  &  fur  le  manteau.  Les  Cha-* 
pelains  ou  Prêtres  d'obédience  font  véri-  SuiTE  DFS 
tablement    religieux   &   font  les  trois  chevale* 
vœux  :  ils  portent  la  même  croix  ,  .orlée  RIE- 
feulement  de  foie  jaune.  Les  Frères  fer-  Italie> 
vans  la  portent  de  même,  mais  du  côte  %t°$£jf 
droit. 

L'habit  de  cérémonie  des  Chevaliers 
eft  un  grand  manteau  de  camelot  blanc  , 
doublé  de  taffetas  incarnat  avec  les  cor- 
dons de  même  couleur.  Celui  des.Chape- 
lains  eft  une  foutane  blanche  ,  doublée  de 
taffetas  rouge ,  un  camail  de  même  ou 
eft  la  croix  de  l'Ordre  ,  &  le  rochet.  Les 
Frères  fervans  ont  un  manteau  de  ferge 
avec  les  manches  étroites ,  aufli  doublé 
de  taffetas  rouge  ;  la  croix  de  l'Ordre  fur 
le  côté  droit. 

Les  Chevaliers  font  vœux  de*pauvreté  ,  ' 
4e  chafteté  &  d'obéiffance.  Outre  l'habit 
de  l'Ordre  ils  portent  au  col  une  croix 
d'or  à  huit  pointes ,  émaillée  de  gueules , 
fufpendue  à  une  chaîne  d'or  à  laquelle  elle 
eft  attachée  par  trois  chaînons.  t 

L'Ordre  militaire   du  précieux  Sang    ordre  <îa 
fur  inftitué  par  Vincent  de  Gonzague  IV,  gj*tt* 
Duc  de  Mantoue  ,  en  1608 ,  en  honneur 
des  trois  Gouttes  de  Sang  de  J.  C.  que  * 
Ton   conferve  à  Mantoue.  Le  collier 
de  l'Ordre  eft  compofé  d'ovales  d'or  , 
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entrelacées  par  des  chaînons  :  fur  un  de 
**xlÎiiE  ovales  font  élevas  en  émail  blanc  ces 
Suite  des  »ots  :  Domine  frobafii  ,   &  fur  d'au- 

CMfcVALfcD-£  rres  ^ont  ^es  fiammes  de  feu  bru- 
lent  autour  d'un  creufet  :  au  bout  de  ce 

Italie,    tolliçr  pend  un  ovale  ,  où  font  repré- 

Ordre  du  fentés  deux  Anges"  émaillés  au  naturel  , 

précieux  ?  ,  9 

Sang.  tenant  un  Ciboire  couronne  j  avec  ces 
mots  à  l'entour  :  Nihil  hoc  trijle  recepto  : 
quant  à  l'habit  c'eft  une  robe  de  foie  cra* 
moifie  ,  femée  de  creufets  d'or  en  brode- 
rie ,  ouverte  pardevant ,  traient  à  terre  , 
ayant  de  larges  manches  ,  &  bordée  tout 
autour  d'une  broderie  qui  repréfente  le 
collier.  Sous  cette  robe ,  les  Chevaliers 
ont  un  pourpoint  de  toile  d'argent  à  ban- 
des brodées  d'or  :  les  bas  font  auffi  de  foie 
cramoifie. 

Ordre  de  L'Ordre  de  St.  Lazare ,  fondé  dans  la 
La3WXC*  Terre  Sainte ,  mais  qui  avoit  des  établifTe- 
mens  dans  les  différens  pays  de  l'Europe , 
fut  fupprimé  par  le  Pape  Innocent  VIII , 
puis  rétabli  par  le  Pape  Pie  IV.  L'Ordre 
de  St.  Lazare  en  France  fut  réuni  à  celui 
<lu  Mont  -  Carmel  inftitué  par  Henri  IV. 
En  Savoie  il  fut  uni  à  celui  de  St.  Maurice 
qui  venoit  d'être  inftitué  par  Emanuel- 
Philibert  ,  en  1572.  - 

Les  Chevaliers  font  preuve  de  noblefïè  , 
&  portent  pour  marque  de  leur  dignité  f 
une  croix  d'or  tréflée  ,  émaillée  de  blanc, 
attachée  avec  un  ruban  verd. 
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•  L'Ordre  de  St.  Marc  ,  à  Vemfe  ,  ne  fe 
confère  qu'à  des  nobles  qui  fe  font  figna-  PLJflf]^B 
lés  par  leurs  fervices.  On  ne  convient  pas  SuiTE  DE$ 
du  temps  où  il  fut  inftitué  La  marque  eft  °CR£***LDE* 
une  médaille  d'or  ,  fur  laqu  Jle  eft  repré-  m*, 
fente  un  lion  ailé  qui  tient  une  épée  nue  hdi^ 
&  un  livre  ouvert  ,  avec  ces  paroles  :    Qrdre  de 
Fax  x  'ibi  9  Marce  ,  Evangelijla  meus.  Sur  St.  Marc 
le  revers  de  la  médaille  fe  voit  le  nom  du 
Doge  régnant  ou  fon  portrait  dans  lequel» 
il  eft  repréfenté  à  genoux  pour  recevoir  un 
étendard  de  la  main  de  St.  Marc.  Cette 
médaille  fe  porte  fufpendue  à  une  chaîne 
d'or. 

L'Ordre  de  S.  George  à  Gênes  ,  a  pour  ordre  <fei 
marque  une  croix  d'or  formée  en  trèfle  s  ac*  Gêne*!, 
chargée  en  cœur  dune  couronne  attachée 
à  trois  chaînons  d'or  ,  avec  le  ruban  de 
même. 

Nous  ne  parlerons  pas  des  Ordres  de 
Notre  Dame  de  Lorette  ,  du  Lis  ,  de 
St.  Pierre  &  de  St.  Paul ,  de  St.  Jean 
de  Latran  ,  parce  que  ceux  qui  reçoivent 
ces  marques  de  diftindion  ,  ne  faifant  pas 
preuve  de  fcobleffe  ,  ou  de  fèrvice  mili- 
taire ,  ne  peuvent  pas  être  regardés  com- 
me de  véritables  Chevaliers. 

L'Ordre  du  Dragon  renverfé  doit  fon  AlUmag. 
inftitution  à  l'Empereur  Sigifmond  ,  en   Ordre  du 
14.18.  Le  collier  de  cet  Ordre  étoit  fait 
dç  deux  tortils  à  doubles  chaînes  d'or . 
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arec  des  croix  patriarchales  de  finople  : 
jpj.AhiCHE  au  bouc  pendoit  un  dragon  renverfé  ,  les 

smi^11    a^es  ^ten^ues  >  émaillées  de  diverfes  cou- 
Ordkesde  leurs;  &  journellement  les  Chevaliers  por- 
Chevale-  to;ent  une  crojx  je  fmople  fleurdclifée. 

jïlUmag*      L'Ordre  de  l'Ours ,  de  St.  Gai ,  recon- 
ordre  de  noit  pour  fon  fondateur  l'Empereur  Fre- 
i'Ours.    deric  II ,  en  1 21 3.  La  marque  de  cet  Or- 
dre étoit  une  chaîne  d'or  ,  au  bout  de  la- 
quelle pendoit  dans  une  médaille  d'argent 
un  ours  émaillé  de  noir  fur  une  terrafTe  de 
finople.  Dans  la  fuite  il  y  fut  ajouté  par 
trois  Chefs ,  fondateurs  de  la  liberté  des 
SuifTes,  une  chaîne  faite  de  feuilles  de 
chêne  qui  entoure  la  première. 
Ordre  de   *  L'Ordre  de  Chevalerie  de  l'Amour  du 
f  Amour  du  prochain  fut  inftitué  en  1708  par  Plm- 
Prochaïa.    p^ratrjce  Elifabetli*Chriftine.  Les  Cheva- 
liers portent  à  la  boutonnière  une  croix 
d'or  à  huit  pointes  émaillée  de  blanc  ,  au 
milieu  de  laquelle  font  ces  mots  :  Amor 
proximi.  Le  ruban  eft  rouge. 

11  #y  a  aufli  un  Ordre  militaire  inftitué 
par  i'Impératrice-Reine  de  Hongrie  &  de 
Bohême  >  fous  le  nom  de  Marie-Thérefe , 
&  un  autre  en  Hongrie  fous  celui  de  St. 
Etienne  de  Hongrie  :  mais  nous  ignorons 
quelle  eft  la  marque  de  ces  deux  Ordres. 
Ordre  de  la  L'Ordre  de  la  Concorde  a  pour  inftitu- 
Concorde.  tem  Chrétien-Erneft ,  Margrave  de  Bran- 
debourg ,  en  1660.  La  marque  de  cet  Or- 
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dre  eft  une  croix  d'or  à  huit  pointes  émail-  

lée  de  blanc ,  au  milieu  eft  une  médaille  planche 
chargée  de  deux  branches  d'olivier  ,  paf-  5uiTE  DEJ 
fant  par  deux  couronnes  en  fautoir  ,  avec  ordres  db 

(.HiVAL 

ce  motàl'entour,  Concordent:  de  l'autre  rie. 
côté  on  lit  le  nom  du  Fondateur  &  Tannée  dlUmag. 
de  l'inftitution  de  l'Ordre  :  la  .croix  fur-  ordic  de  la 
montée  d'une  couronne  éle&orale ,  eft  atta-  Cwicordc- 
chée  à  un  ruban  orangé. 

L'Ordre  de  la  Générofité  fut  établi  en 
1685  par  Frédéric  III ,  Eleâeur  de  Bran-  eocr°  ' 
debourg  &  Roi  de  PrufTe  ,  lorfquM  étoit 
encore  Prince  cleâoral.  Il  donna  à  fes 
Chevaliers  une  croix  d'or  émaillée  d'azur 
à  huit  pointes  ,  ayant  pour  devife  dans  le 
milieu  ,  ce  mot,  La  Générojité.  Le  ruban 
eft  bleu.  . 

L'Ordre  de  St.  George  dSîenfeur  de  St0,££r£ 
l'Immaculée  Conception  doit  fon  éredion  *  rg 
à  Chark s- Albert,  Eleéteur  de  Bavière  ,  qui 
l'inftitua  par  conceffion  papale  à  Munich , 
l'an  1729.  La  marque  de  cet  Ordre  eft 
une  croix  à  huit  pointes  ,  chargée  en  cœur 
de  l'image  de  St.  George  à  cheval  tuanc 
un  dragon  :  on  lit  fur  le  collier  de  l'Or- 
dre ces  mots  :  Fid.juft.  &  fort,  qui  y  font 
arrangés  alternativement  entre  des  colon- 
nes furmontées  d'un  globe  impérial ,  ayant 
pour  fupports  deux  lions  armés  d'un 
fàbre. 

IfOrdre  de  S.  Hubert  fut  inftitué  en 
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-»  14449  par  Gérard  Duc  de  Juliers ,  de 


planche  Cleves  &  de  Berg ,  pour  rendre  grâces  au 
XLiii.    £jej       vj^0jres  qU»il  avoit  remportées 

Suite  des  r     ,  x   *  ,         r„  . 

ordrfsde  lur  les  ennemis.  La  marque  de  cet  Ordre 
rÎe1/*"  eft  une  croix  pattée  d'or  ,  ornée  de  pierre- 
AUtmag.  riQS  »  cantonnée  de  rayons  d'or  ,  chargée 
Or  rc  de  en  cœur  d'une  médaille  d'or  qui  repréfeme 
St.  Hubctt.  S.  Hubert  à  genoux  devant  la  croix  qui  lui 
apparoit  entre  les  cornes  d'un  cerf.  Les 
Chevaliers  portent  cette  croix  attachée  à 
un  large  ruban  rouge  en  écharpe  &  fur  le 
côté  gauche  de  leur  vctemens ,  la  croix  de 
l'Ordre  en  broderie  d'or  &  d'argent ,  au 
milieu  de  laquelle  eft  un  cercle  où  on  lie 
ces  mots  :  In  fiée  fla  fir  miter. 
Ordre  de      L'Ordre  de  la  Tête  de  Mort  eut  pour 
!ioTrltCdC  infiituteur  Silvius  Nimrod  ,  DucdeWir- 
n    temberg  en  Siléfie  ,  l'année  1 6  5  2.  La  mar- , 
que  de  cet  Ordre  eft  une  tête  de  mort, 
dans  un  nœud  de  ruban  noir  :  la  tête  de 

* 

mort  entourée  d'un  ruban  blanc  en  for- 
me de  devife  ,  où  font  écrits  ces  mots  : 
Mémento  mori  :  le  tout  fuf^endu  à  un 
ruban  noir. 

Ordre  de      L'Ordre  de  la  Noble-PafTion  ,  fut  in£ 

FaX?o«C"    tltU^  Par  'ean  "  George  >  ^UC    ^e  ^axe 

Weiflenfels  ,  en  1704  ,  pour  infpirer  des 
fentimens  d'élévation  &  de  grandeur  à  la 
Noblefle  de  fes  Eiats.  La  marque  de  l'Or- 
dre eft  un  grand  ruban  blanc  bordé  d'or  , 
que  les  Chevaliers  portent  en  écharpe  de 
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droit  à  gauche  ,  au  bout  duquel  pend 
une  étoile  d'or  chargée  d'une  croix  de  planche 
gueules  ,  furchargée  d'une  médaille  d'à-  5uiTE  DEJ 
zur  ,  où  font  en  or  ces  deux  lettres  J.  G.  ^RHD/VEASL£* 
le  tout  entouré  d'un  cercle  d'or  émaillé  rie. 
de  blanc  ,  où  il  y  a  ces  mots  :  J'aime  Mlemag. 
V honneur  qui  vient  par  la  venu  ;  de  l'autre  ordre  de  u 
cô  é  font  repréfentées  les  armes  de  la  N-  **ffion« 
.Principauté  de  Querfurt ,  avec  ces  mots  : 
Société  de  la  Noble  PaJJion  ,  infiituèe  par 

J.  G.  D.  D.  S.  Q.  1304. 

L'Ordre  du  Cigne  ,  au  Duché  de  Cleves,  ordre  du 
a  été  inftitué  par  les  Princes  de  cette  mai-  c,*nc- 
fon  ,  en  mémoire  du  Chevalier  du  Cigne. 
Le  collier  de  cet  Ordre  eft  une  chaîne 
d'or  à  trois  rangs  ,  au  bout  de  laquelle 
pend  un  cigne  émaillé  de  blanc  fur  une 
terrafle  de  finople. 

L'Ordre  de  S.  Rupert  a  pour  Fonda- 
teur Jean  -  Erneft  de  Thun  ,  Archevêque 
de  Saltzbourg ,  en  1701.  La  marque  de 
cet  Ordre  eft  une  croix  à  huit  pointes 
émaillée  de  blanc  ,  dans  le  milieu  une 
médaille  émaillée  de  rouge ,  avec  l'image 
de  S.  Rupert  ;  fur  le  revers  une  croix  rou- 
ge :  le  tout  attaché  à  une  chaîne  d'or. 

'  L'Ordre  de  la  Fidélité  ,  inftitué  par  Royaumes 
Chrétien  VI  Roi  de  Danemarck,  en  1 7  3  2,  du  Nord. 
pour  l'anniverfaire  de  fon  mariage  ,*  a  ordre  de  u 
pour  marque  une   croix  d'or  pleine  ,  *idéinc. 
émaillée  de  blanc  ,  chargée  en  cœur  d'un 


Ordre  de 
S.  Rupert, 
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écuflbn  de  gueules  ,  écartelé  au  itr.  & 

Suite  des  aig'e  >  ^ur 'e  tout  >  dY/Air  au  chiffre  du 
ordres  ut  RQi  &  de  Ja  Reine  :  fur  le  revers  on  lit  ces 

CHEVALfc-  r        /*  t  •    *  /T*  • 

rie.  mots  :  in  felicijjima  unioms  memonam  : 
Royaumes  cette  croix  eft  attachée  à  un  grand  ruban 
du  Nord.   je  j-Qje  yeil  turqUin  f  tiflu  d'argent  fur 

les  bords  :  la  croix  cantonnée  de  rayons 
d'or. 

ordre  de     L'Ordre  de  Ste.  Catherine ,  en  Ruflîe , 
fot  inftitué  Par  le  Czar  pierre  l>  enl7th 

tant  pour  les  Seigneurs  que  pour  les  Da- 
mes. La  marque  eft  un  ruban  blanc  en 
écharpe  de  droit  à  gauche  ,  au  bout  du- 
quel pend  une  médaille  enrichie  de  dia- 
mans  ,  chargée  de  l'image  de  Ste.  Cathe- 
r  rine  ,  &  fur  le  côté  gauche  de  l'habit  une 

étoile  en  broderie  ,  au  milieu  deMaquellé 
eft  une  croix  avec  cette  devife  ,  Par  Ca- 
mour  &  la  fidélité  envers  la  patrie. 
ordre  de  L'0rdre  militaire  de  l'Epée ,  en  Suéde  $ 
IVpée,  C  fut  inftitué  fousGuftave  I,  Roi  de  Suéde , 
en  1523.  La  marque  de  cet  Ordre  a  chan- 
gé plufieurs  fois  ;  mais  aujourd'hui  les 
Chevaliers  portent  une  croix  à  huit  poin- 
tes ,  accompagnée  ,  dans  chaque  angle , 
d'une  couronne  de  Duc  ;  la  croix  furmon- 
tée  d'une  couronne  fermée  ,  foutenue  par 
deux  épées  en  fautoir  ,  les  pointes  en  bas  , 
les  gardes  d'or  ,  les  lames  émaillées  d'a- 
zur ;  dans  le  milieu  une  médaille  d'azur 

à  une 
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à  une  épée  en  pal  ,  la  pointe  haute  ,  d'ar- 
gent ,  montée  d'or ,  accompagnée  de  ^xTixi 
trois  couronnes  d'or,  avec  ces  mots  pour  SlIITE  DE"$ 
devife:  Pro  fatria  \  le  collier  compofé  0RMfSD» 
d'épées  en  fautoir  ,  dont  alternativement  rie. 
les  pointes  en  haut  &  les  pointes  en  bas.        ordr*s  d+ 

L'Ordre  des  Dames  efclaves  de  la  ver-  ^ITuÏd*- 
tu  fut  inftitué  par  l'Impératrice  Eléonore 
de  Gonzague  ,  en  1662  ,  dans  le  deflein  Ordre  des 
de  faire  régner  la  piété  parmi  les  Dames  îîavcs^uia 
de  fa  Cour.  La  marque  eft  un  foleil  d'or  venu* 
environné  d'une  couronne  de  laurier  , 
avec  cette  devife  :  Sola  triumphat  ubique. 

L'Ordre  de  Cheval  erie  des  Dames  ordre  det 
réunies  pour  honorer  la  Croix  de  N.  S.  PS^nneuï* 
fut  inftitué  par  la  même  Princefïe,  en  dciaCroix. 
1668,  àl'occafion  de  l'incendie  qui  ar- 
riva au  palais  de  l'Empereur  ,  où  les 
flammes  parurent  avoir  refpeûé  un  cru- 
cifix d'or  qui  renfermoit  du  bois  de  la 
vraie  Croix.  Pour  marque  de  cer  Ordre  , 
les  Dames  portent  fur  le  coté  gauche ,  au 
bout  d'un  ruban  noir ,  une  croix  d'or  dont 
les  quatre  bras  font  terminés  par  une 
étoile  d'argent  ;  en  cœur  font  deux  pe- 
tites branches  couleur  de  bols  ,  pofées  en 
fautoir  ,  quatre  aigles  impériales  aux 
quatre  angles  ,  foutenant  cette  devife  : 
Salus  &  gioria. 

L'Ordre  des  Çames  de  la  croix  étoilée  SSuT^SSi 
fut  inftitué  en  17J7  ,  par  l'Impératrice  ctonee,'01 

Bb 


386  MÉTHODE 

Reine  de  Hongrie  &  de  Bohême.  La 

planche  marque  de  cet  Ordre  eft  une  croix  pattée 
XIUL  émailL'e  de  blanc  ,  dans  le  milieu  une 
•«Mitra  médaille  à  fond  blanc,  charg Je  d'une  fafce 
chevale-  <je  gueules ,  entourée  de  cette  devife  : 
Ordres  de  ^onnu^°  j  &  au  r^vers  d'un  chiffre  com- 
iJievuUrie  pofé  d'un  M;  T.  F.  doublé  ,  entouré  d'un 

Us  ^maiI  verd  :  le  ruban  eft  bIanc- 


LEÇON  XLIII. 

7Z'TJ  La  fcience  du  B!aron  ne  conflfte  pas 
xl  v.     feulement  dans  la  connoiiîance  des  traits  , 
connois-  des  tmaux  &  des  différentes  figures  qui 

SANCE   DES  1-         I        A  •   '  »   /l  /r 

armoiries  compolent  les  Armoiries  :  ce  n  elt  pas  allez 
ÏamilÏts  ,  de  (avoir  les  déchiffrer  &  les  expliquer  par 
'es  termes  convenables:  il  faut  encore 

MILLES  PAR  *  t        *-»  *it 

wsamioi-  s'accoutumer  a  connoitre  les  Familles  par 
les  Armoiries,  &  les  Armoiries  par  les 
Familles  :  il  faut  favoir  rendre  compte  des 
icartelures  6c  des  différens  quartiers  qui 
compofent  les  Armoiries  des  grandes  Fa- 
milles ,  ou  par  allianre  ,  ou  par  préten- 
tion ,  ou  par  conceifion  ,  &c.  il  faut  con- 
noître  les  pi  in  :i  pales  Mai  ons  de  l'Euro- 
pe &  les  plus  dift.ngut'es  du  Royaume. 
Mrmoiries      II  faut  commencer  par  les  Armoiries 
ruSins°UVd~e  de  toutes  les  Maisons  Souveraines  &  de 
ftxrope.    leurs  Domaines ,  comme  font  les  Empires 
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d* Allemagne  ,  de  Ruffie  ;  les  Royaumes 
de  France  ,  de  Navarre  ,  de  Cafti  le  >  de  *jg**CH* 
Léon  ,  d'Aragon  ,  de  Portugal  ,  des  deux  connois- 
Siciles  ,  d'Angleterre ,  d  Ecofle  ,  d'Iïlan-  ^^1R^J 
de  ,  de  Pologne  ,  de  Suéde  ,  de  Dane-  Re- 
marie ,  &c.  des  Maifons   de  Lorraine  ,  «rmoirîes 
d'Autriche,  de   Saxe,  de  Bavière,  de  ?^*v£ 
Brandebourg  ,  de  Brunfwick  ,  de  Hefle  ,  P*-ur*fe* 
de  Bade ,  de  Wirtemberg  ,  de  Meckle- 
bourg  y  &c  des  Provinces ,  des  Républi- 
ques, des  Etathles  plus  eclebres ,  &c.  par- 
ce que  ce  font  princi paiement  ces  Ar- 
moiries qui  fe  présentent  tous  lej  jours 
dans  les  monnoies  ,  dans  les  étendards  9 
dans  les  fceaux  &  dans  les  monuments 
publics. 

La  forme  de  l'Ouvrage  n'a  pas  permis 
de  faire  graver  les  Armoiries  des  différons 
Etats  ,  &  de  la  plupart  des  grandes  Mai- 
fons avec  tous  leurs  quartiers  ;  on  s'eft 
contenté  de  repréfenter  les  principaux  &c 
les  plus  caraâéri (tiques.  Mais,  après  avoir 
fait  remarquer  ces  quartiers  ,  on  donnera 
laiefeription  ridelle  de  tous  les  autres  dont 
on  rendra  raifon. 

Fig.  I.  Les  Armes  de  I'EmPEREUR  font  Empereur. 

d'or  à  l'aigle  éployé  de  fable  ,  cerclé ,  bec- 
qué  ,  langué ,  membre*  de  gueules  ;  l'écu 
timbré  d'un  cafque  ouvert  &  fans  grilles  , 
bordé  ,  damafquiné  d'or  ,  fommé  d'une 
couronne  impériale ,  orné  de  fes  lambre- 

Bb  v 
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quins.  Cet  aigle  fait  les  armes  propres  de 
*LxlvHE  l'Empu"6  ,  &  eft  chargé  en  cœur  d'un  écu 
connois-  auxarmes  de  la  maiïon  de  l'Empereur, 
sancf  des  c'efl-à-dire  ,  d'un  écu  parti  de  trois  coupé 
&c.  d  un ,  ce  qui  donne  huit  quartiers  ;  le  pre- 
Armoiries  mier  fafcé  d'argent  &  de  gueules  de  huit 

des  >ouve 
rains  &c- 


Empereur. 


pièces  ,  pour  le  Royaume  de  Hongrie  ; 
le  fécond  ,  femé  de  France  au  lambel  de 
gueules  de  quatre  pendants  ,  pour  le 
Royaume  de  Naples  ;  le  troifieme  d'ar- 
gent à  la  croix  potencée  d  or  ,  cantonnée 
de  quatre  croifettes  de  même  ,  pour  le 
Royaume  de  Jerufalem  ;  le  quatrième  , 
d'or  à  quatre  pals  de  gueules ,  pour  le 
Royaume  $Aragon  \  le  cinquième  ,  femé 
de  France  à  la  bordure  de  gueules  ,  pour 
le  Duché  S/injpu  ;  le  fixieme  ,  d'azur  au 
Kon  couronné  d'or  ,  armé  ,  lampaiTé  & 
couronné  de  gueules ,  pour  le  Duché  de 
Gueldre  ;  le  feptieme  ,  d'or  au  lion  de  fa- 
ble ,  armé  &  lampaiTé  de  gueules  ,  pour 
le  Duché  de  Brabant  ;  le  huitième  ,  d'azur 
femé  de  croix  recroifettées  ,  au  pied  fiché' 
d'or ,  à  deux  bars  adolTés  de  même  ,  pour 
le  Duché  de  Bar  ;  fur  le  tout ,  d'or  à  la 
bande  de  gueules  chargée  de  trois  alérions 
d'argent ,  qui  font  les  armes  propres  de  la 
Maifon  de  Lorraine  ,  parti  d'Autriche. 
L'écu  furmonté  d'une  couronne  d'Efpagne  ; 
h  tout  environné  du  collier  de  l'Ordre  de 
laToifond'Or. 
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Pour  fupports  deux  griffons  partis  de   

fable  &  d'or  ;  ces  griffons  font  les  fup-  flanchb 
ports  propres  aux  armes  de  l'Empereur, 
comme  on  le  voit  dans  le  grand  iceau  de  sance  pe9 
l'Empereur  Uopold  en  itfjg.  Les  fup-  g£olM* 
ports  propres  aux  armes  de  la  Maifon  de  armoiries 


Lorraine  ,  font  deux  aigles  au  naturel  des 

,  Empereur» 

d'or  ,  au  bout  duquel  pend  une  croix. 


—  -     ,      D 

couronnas  d'or  &  accollcs  d'un  chapelet 


patriarchale  ,  qu'on  nomme  aùfli  dans  le 
blafon  croix  de  Lorraine. 

Le  tout  pofé  fous  un  pavillon  de  drap 
d'or ,  femé  d'aigles  éployés  de  fable,  fourre 
d'hermine  ,  fommé  d'un  chêne  d'or  pour 
cimier. 

Le  pavillon  eft  une  couverture  en  for- 
me de  tente  ,  qui  revêt  &  enveloppe  les 
Armoiries  des  Rois  &  des  Souverains  qui 
ne  dépendent  que  de  Dieu  &  de  leur  e'pé'e. 

Il  eft  oompofé  de  deux  parties  ;  du  com- 
bl  e ,  qui  eft  fon  chapeau  ,  &  de  la  cour- 
tine ,  qui  en  eft  le  manteau. 

On  appelle  fupports  les  figures  d'ani- 
maux qui  paroiffent  de  chaque  côté  fou- 
tenir  &  porter  Yécu. 

.  L'Empereur  prend  le  titre  de  :  Par  U 
grâce  de  Dieu  9  Empereur  des  Romains  , 
Cefar  toujours  AuguJIe  ,  &  facrée  Majefi 
té  ;  on  lui  donne  le  titre  de  Majefté  Im- 
périale :  en  parlant  de  lui  ,  on  dit  :  l'JEm- 
,  &  en  lui  parlant ,  on  dit  :  Sire. 

Bbiij 
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Fig.  2.  Le  Roi  de  FRANCE  porto 
ILxlvHE  d'azur  *  tr°is  fleurs  de  lis  d  or  ,  qui  eft 
connois-  France  y  Parr*  de  gueules  à  la  chaîne  d'or 

sancf  des  potée  en  double  orle,  &  félon  routes  les 

armoiries  r  •    A  M 

&c.  partitions  de  lecu  ,  qui  elt  Navarre  ;  ou 

jrmoiries  bien  deux  écux  joints  &  accollés  ,  l'un  de 
iZns'&T  F^nce  &  loutre  de  Navarre. 
Roi  de        L'écu  timbré  d'un  heaume  ou  calque 
Trance.    d'or ,  bordé ,  damafquiné,  taré  de  front , 
tout  ouvert  &  fans  grilles ,  orné  de  fes 
lambrequins  d'or  ,  d'azur  &  de  gueules  , 
couronné  d'une  Couronne  Royale. 

Pour  tenans ,  deux  anges  revêtus  de 
cottes  d'armes  ,  aux  armes  ,  l'un  à  droit, 
de  France  y  l'autre  à  gauche  ,  de  Navarre  t 
tenant  chacun  une  bannière  aux  mêmes 
armes  ,  fécu  environné  des  colliers  des 
Ordres  de  S.  Michel  &  du  S.  Efprit  :  le 
tout  fous  le  Pavillon  Royal  d'azur  femé  de 
fleurs-de-lis  d'or  ,  fourré  d'hermine,  bordé, 
frangé  &  houppé  d'or  ,  comblé  d'une 

Î grande  Couronne  Royale  ,  fommée  comme 
a  précédente  d'une  double  fleur-de-lis 
d'or ,  qui  eft  \q  cimier  de  France  ;  le  tout 
furmonté  dun  pannonceau  ondoyant,  fe- 
mé de  France  ,  attaché  au  bout  d'une  pi- 
que d'or  terminée  en  double  fleur  de  lis  , 
au-deffus  duquel  eft  un  billet  volant  ,  où 
fe  ht  le  cri  de  guerre  de  France  ,  qui  eft  , 
Mont-Joye  Saint  Denis. 

On  expliquera  ailleurs  ce  que  c'eft  que  le 
pri  de  guerre. 
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On  appelle  tenans  les  figures  d  anges , 


ou  les  figures  humaines  qui  foutiennent  planche 

ecu.  <ioNNois- 
Le  Roi  prend  le  titre  de  :  Par  la  frac?  sanc*  d«s 
Roi  de  France  &  de  Navarre.  &£ou,Ei 
Il  y  a  des  cas  où  il  joint  ceux  de  Vau-  t 
pnin  du  viennois  'y  Comte  de  y  aient inois  des  cuve- 
&  Diois\  Comte  de  Provence  ,  Furçulquier  rd*ns 
&  ferres  Adjacentes  s  Sire  de   1  'ouzon,         £oi  dc 
On  lui  donne  i'e  titre  de  Majefte  Ttès-     ianC  ; 
Chrétienne  :  le  Pape  lui  donne  ce'ui  de 
Fi  s  aine  de  l  Egli/e.  En  pillant  de  lui  ,  on 
dit  :  Sa  Majcjie  -,  &  ,  en  lui  parlant ,  on 
dit  : 

Fig.3.U  Roi  d'EsPAGNE  portoit  t'ear-  d.£r^nf# 
telé  ,  au  premier  contre-ccartele  au  1 cr.  & 
4".  de  gueules  au  .château  d'or  fomme 
de  trois  tours  de  même  ,  maçonnj,  ajouré 
d'azur  ,  qu:  eft  de  Caflille  ;  Ie  i?.  & 
3e.  d'argent  au  lion  de  gueules  9  qui  eft 
J.eon  ;  le  fécond  grand  quartier  ,  d'or  à 
Quatre  pals  de  gueules  ,  qui  eft  A^gon  , 
parti  d  un  écarte'é  en  fautoir  ,  dont  les 
quartiers  du  chef  &  de  la  pointe  ,  font 
aufli  d'or  à  quatre  pals  de  gueules ,  & 
ceux  des  flancs  d'argent  à  l'aigle  de  falJe  , 
couronné  d'or  ,  langue  ,  membre  de  gueu- 
Jes,  qui  eft  Sicile  ;  enté  de  Grenade  ,  qui 
eft  d'argent  i  une  grenade  de  gueules , 
tigée  ,  feuillée  de  finople  ;  le  troifieme 
grand  quartier  de  gueules  à  la  fafee  d'ar- 
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g   gerit ,  qui  eft  Autriche  ,  foutenu  de  Bour~ 

planche  gcgrii-ancien  ,  qui  eft  bandé  d'or  &  d'à- 

connois  7ur  ^e  'AX  Pieces  >  ^  la  bordure  de  gueu- 
sascf  pfs  le  ;  le  quatrième  ,  femé  de  France  à  la 
ARMoiMts  bordure  componée  d'argent  &  de  gueu- 

jrmoiries  ^es  '  4U*  e^  Bourgogne-moderne  ,  foutenu 
des  *ouve-  de  Brubant  ,  qui  eft  de  fable  au  lion  d'or  , 
rams  ère.  arm(£  &  Jan^affë  de  gueules  ;  le  grand 

i\Eipagnc  ^cu^un  enc^  en  ?o\nte  >  d'or  au  lion  de 
fable  ,  armé  &  lamp  aflé  de  gueules  ,  qui 
eft  Flandres  ,  parti  d'argent  à  l'aigle  de 
gueules,  pour  le  Marquifat  d1 Anvers  ;  fur 
le  tout,  de  France  à  la  bordure  de  gueules, 
qui  eft  Anjou, 

Mais  le  Roi  aujourd'hui  régnant  a  fait 
quelques  ehangemens  dans  ces  quartiers  , 
&  porte  parti  d'un  ,  coupé  de  deux;  le 
premier  <Y Aragon  ,  reparti  d'Aragon. 
Sicile  ;  le  fécond  d'Autriche  ,  reparti  de 
Bourgogne- modêrne  :  le  troifieme,  de  Na- 
fles  ;  le  quatrième  ,  de  Tofcane  ;  le  cin- 
quième ,  de  Bou  gogiu-mcien  ;  le  fixieme 
de  B rabane  ,  enté-arrondi  en  pointe  de 
Flandres,  parti  d'Anvers,  fur  le  tout,  écar- 
telé  de  Cajîille  &  de  Léon  t  &  fur  le  tout 
du  tout ,  8 Anjou. 

L'écu  entouré  de  l'Ordre  de  la  Toifon 
d'Or  ,  foutenu  par  deux  lions  d'or  tenant 
chacun  un  étendard  aux  mêmes  armes  , 
timbré  d'un  cafque  à  la  royale  ,  cou- 
ronné de  la  Couronne  d'Efpagne ,  orné 
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!de .  lambrequins  d'or  &  d'hermine  ;  Je 
tout  pofé  fous  un.  Pavillon  Royal  chargé  plasche 
des  Armes  de  Caftille  ,  de  Léon  &  d'An- 
jou ,  femme*  d'une  couronne  d'où  fort  une  sance*  d'es 
tour  d'or  ,  qui  eft  le  cimier  de  Caftille  armoiries 
fupportant  upjion  de  gueules  ,  tenant  d'u-  Armoiries 
,  ne  patte  une  épée  ,  &  de  l'autre  un  globe  des  Souve* 
cerclé  &  croifé  d'or,  qui  eft  le  cimier  de  rains  ^ 

r  9  *  Roi  d  Ef- 

fort, pagne. 

Le  titre  du  Roi  d'Efpagne  eft  :  Par  la. 
grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  Caftille ,  de  Léon 
îd'jragon.ylies  deuxSiciles  ,  de  Jeruf aient , 
de  Navarre  9  de  Grenade  9  de  Tolède  ,  de 
Ifi alence ,  de  Galice 9  de  Majorque  j  de  Aîi- 
norque  ,  de  Seville  ,  de  Sardaigne  >  de'Cer- 
doue  9  de  Corfe  ,  de  Murcie  ,  de  Jatn  9 
dyAlgeJîry  de  Gibraltary  des  Ifles  Canaries, 
des  Indes  Orientales  &  Occidentales  9  de  la, 
Terre  Ferme  y  Archiduc  d1  Autriche  9  Duc 
de  Bourgogne  ,  de  Brabant  >  de  Milan  i 
Comte  de  Hasbourg  ,  de  Flandres  9  de 
Tyrol  ,  de  Bourgogne  &  de  Barcelone  f 
Seigneur  de  Bifcaye  &de  Malines  &c.  On 
Je  qualifie  de  Majefte  Catholique. 

Fig.4.  LeRoi  des  deuxSlCUEs  portoit  Voidca 
écartelé  au  ir.  &  4e,  de  Naples  ,  au  2  &  det^1  sïci ^ 
3  de  sicile  ;  fur  le  tout ,  contre  écarteîé  lcs* 
de  Caftille  &  de  Léon  ;  fur  le  tout  du 
tout ,  $  Anjou  :  mais  le  Roi  d'Efpagne ,  en 
mettant  fon  Fils  fur  le  trône  des  deux 
Siciles ,  changea  les  armes  en  cette  manie- 
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re  ;  écarteîé  au  i<"\  &  4^  de  Naplet  ;  au 
il  anche  fécond  .  contre  écarteîé  de  CafliUe  &  de 

connois-  ^e  71  •  Part*  ^ ragon- Sicile  ;  au  troi- 
sakcl  i>ts  fieme  ,  de  Portugal  ,  parti  de  Bourgogne* 
^rmoiues  Ancun  .  enr^  ^emi  arr0ndi  de  Flandres  ; 

jrmoirits  féneftré  de  lof  cane  j  Pécu*  timbré  d'un 
heaume  &  Couronne  Royale  ,  entouré 

Roi  des*  ^U  co"*er  ^e  S-  Janv^r  >  foutenu  par 
deux  $ici-  deux  lions  d'or  ;  le  tout  placé  fous  un  pa- 
villon femé  des  armes  de  diftille  ,  Lion  , 
Sici'e ,  A^jou  ,  fommé  de  la  tour  de  Ca£ 
tille  furmontée  de  l'aigle  de  Sicile  pour 
cimier. 

Il  prend  le  titre  de  :  Par  la  grâce  de 
Dieu ,  Roi  des  deux  Siciles  j  on  lui  donne 
celui  de  Muje/Ié. 
Roi  de      Fig.^.Le  Roi  de  Portugal  porte 

Joitugai.  pQur  armes  ^  d'argent  à  cinq  écuflbns  d'a- 
zur pofés  en  croix  ,  chargés  de  cinq  be- 
fans  d'argent  mis  en  fauroir  ,  à  la  bordure 
de  gueules  chargée  de  fept  châteaux  de 
Caftille.  Le  timbre  &  la  couronne  com- 
me le  Roi  d'Efragne  ,  les  lambrequins 
d'argent ,  d'azur  ,  de  gueu'es  &  d'or.  Le 
pavillon  de  drap  d'argent  .  femé  d'écufc 
îbns  d'azur  ,  chargés  de  befans  d'argent  f 
bordé  de  gueules,  cha-gé  de  châteaux  d'or, 
fourré  d'hermine.  Pour  fupports  deux 
dragons  ailés  d'or  ;  cimier  ,  un  dragon  de 
mémo  j  Técu  entouré  de  l'Ordre  de 
Chrift. 
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Le  Roi  de  Portugal  prend  le  titre  de: 
Par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  [J  rtugal  FL 
Ô>  des  Algarves  >   en  deçà  &  en  delà  des  CoNNOI- 
mers  ,  &>  de  l'Afrique  ,  Seigneur   de  la  sance  de$ 

'  Vf-  ARMOIRIES 

Gumez  &  des  pays  conquis  en  Lthiopie  .  &c. 
Arabie  ,  Perje  ,  &  aux  Indes»  On  lui     r  moi  ries 
donne  le  titre  de  M^jejle  trè*-Fidele.      des  s0uv** 

Fig  6\LeRoi  dePoLOGNE,  porte  écar-  rJW 
telé  ,  au  premier  &  quatrième  ,  de  gueules  p0bgn!C 
à  l'aigle  d'argent  ,  becqué ,  langue  ,  mem- 
bre* &  couronné  d'or  ,  quj  eft  Pologne  ; 
au  fécond  &  troifieme  ,  de  gueules  au 
cavalier  armé  dargent  ,  tenant  de  la 
main  droite  une  épée ,  &  de  la  gauche  un 
bouclier  d'azur  ,  chargé*  d'une  croix  pa- 
triarchale  d'or  f  pour  le  grand  Duché*  de 
Lithuanie  ;  fur  le  tout  les  armes  de  £a 
maifon.  L'écu  entouré  de  l'Ordre  de  l'ai- 
gle blanc  ,  furmonté  d'une  couronne 
royale.  Le  Roi  de  Pologne  ,  prend  le 
titre  de  :  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  ae 
Pologne  ,  grand  Duc  de  Lithuanie. 

Fig.  Le  Roi  de  SaRdaigne  ,  Duc 
de  Savoie ,  porte  écactelé  ,  au  premier 
contre-écartelé  ,  le  premier  de  Je ruf aient  ; 
le  fécond,  burelé  d'argent  &  d'azur  de  10 
pièces  au  lion  de  gueules  ,  armé  ,  lampafTé 
&  couronné  d'or  ,  pour  Jjifignan\  au 
troifieme ,  d'or  au  lion  de  gueules ,  armé , 
couronné  d'or  ,  lampaifé  d'azur  ,  pour 
le  Royaume  $  Arménie  j  au  quatrième  , 
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d  argent  au  lion  de  gueules  ,  la  queue- 
anche  fourchue  ,  paflee  en  double  fautoir ,  armé  , 
CoNNois-  lampaffe  &  couronné  d'azur  ,  pour  Zz/- 
sancf  df  s  xcmbourg  ;  au  fécond  grand  quartier  ,  de 

ARMOIRIES  *  >  .        B  *#»!*• 

&c.  gueules  au  cheval  gai  ,  contourne  &  efta- 
Armoiries  ré  d'argent ,  pour  la  Haute  saxe  ,  parti 
*^*g£  fafcé  d'or  &  de  fable  de  huit  pièces ,  au 
Roi  de  toncerlin  de  finople  brochant  fur  le  tout 
frudaignc.  en  bande  ,  pour  saxe  moderne  ;  enté-ar- 
rondi en  pointe  d'argent  â  trois  boute- 
rolles  de  gueules  ,  pour  Angrie  ;  au  troi- 
fieme  grand  quartier ,  d'argent  femé  de 
billettes  de  fable  ,  au  lion  de  même 
brochant  fur  le  tout ,  armé  &  lampaffé 
de  gueules  ,  pour  Chablais  ,  parti  de  fable 
au  lion  d'argent  ,  armé  &  lampalTé 
de  gueules  ,qui  eft  Aofte  ;  au  quatrième , 
grand  quartier  ,  cinq  points  d'or  équipollés 
â  quatre  points  d'azur  ,  qui  eft  Genevois  t 
parti  d'argent  au  chef  de  gueules ,  pour 
Montferrat  ,  enté  en  pointe  d'or  à  l'aigle 
de  fable  ,  pour  Maurunne  ;  fur  le  tout  f 
d'argent  à  la  croix  de  gueules  ,  cantonnée 
de  quatre  têtes  de  mores  de  fable  ,  tor- 
tillées d'argent ,  pour  le  Royaume  de  sar* 
daigne  ;  &  fur  le  tout  du  tout ,  de  gueules 
â  la  croix  d'argent ,  qui  eft  Savoie.  L'écu 
furmonté  d'un  cafque  &  d'une  couronne 
royale  ,  orné  de  lambrequins  de  gueules 
&  d'argent ,  entouré  du  collier  de  l'An- 
iwnciadc  ,  fupporté  par  deux  lions  léo^ 
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pardés  d'or  ;  le  tout  pofé  fous  un  pavillon 
royal  de  drap  d'argent  femé  de  rofes ,  de  FL/^[CVHR 
lacs  d'amour  &  de  flammes  de  gueules  ,  CoNNOI$_ 
frangé  ,  bordé  6c  houppe  d'or  ,  fourré  SANCF  DF» 

*'     5      *  fj»      J  ARMOIRIES 

d  hermine  ,  furmonted  une  couronne  roya-  «ce. 
le  ,  fommé  d'une  lance  à  laquelle  eft  atta-  Armoiries 
ché  un  panonceau  de  gueules  ,  chargé  des  sf"g- 
une  croix  d  argent.  ^ 

Le  cri  de  guerre  eft  s»  Maurice,  ou  Sajdai$nc. 
Savoie  ,  ou  Bonnes  nouvelles. 

Le  titre  du  Roi  de  Sardaigne  eft  :  Par 
la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  sardaigne  ,  Vue 
de  savoie  ,  de  Chablais  ,  d*AoJIe  ,  de 
Genevois  &  de  Montferrat  ;  Prince  de  Pie- 
mont  ,  SAchaie,  de  Morée  &  d'OnegUa  ; 
Marquis  desaluces  ,  de  sufe  &  d* Italie  ; 
Comte  SAfti  ,  Se  Genève  ,  de  Nice  ,  de 
Tende  &  de  Romont  ;  Baron  de  Vaux  s 
Seigneur  de  Verceil ,  de  Friburg  ,  de  Mar- 
ro  ,  de  P relia  ,  de  Novello  ;  Marquis  de 
Çeva  s  Comte  de  Coconas  ;  Prince  &  fî- 
Caire  perpétuel  du  faim  Empire  Romain 
en  Italie  ;  Roi  de  Chipre  ,  &c. 

F/£.(?.LeRoideDANEMAPxkporteune  R«i  de 
croix  pattée  d'argent  bordée  de  gueules ,  Dancmarc* 
qui  eft  d'OldemBourg ,cantonnée  de  quatre 
quartiers  ;  au  premier,  d'or  femé  de  coeurs 
de  gueules  ,  à  trois  lions  léopardés  d'azur 
l'unjfur  rautre,armés,lampa(Tés,  couronnés 
de  gueules  ,  pour  Danemarck  ;  au  fécond , 
de  gueules  au  lion  couronné  d'or ,  tenant 
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■    ;  ;  '    une  hache  d'armes  d'argent  emmanchée 
pLAs\CH£  d'or,  pour  le  Royaume  de  Norvège;  au 
XLV'     troifieme  ,  d'azur  à  trois  couronnes  d'or, 
SANcifoEs  pour  la  Suéde  ,  foutenu  d'or  a  deux  lions 
armoiries  d'azur  l'un  fur  l'autre  ,  qui  eft  SUjvic  ;  au 

Armoiries  °iuatrîeme  >  d'or  à  dix  cœurs  de  gueules 
des  ±ouve-  furmontés  d'un  lion  L'opardé  d'azur  ,  qui 
ruins  &c  eft  Qwfa  ou  jutiand  ,  foutenu  de  gueu- 

»ancmarck  les  au  dragon  ailé  &  couronné  d'or  ,  pour 
l'Ancien  Royaume  des  Vandales  j  fur  le 
tout  de  gueules  à  trois  feuilles  d'ortie  d'ar- 
gent ,  chargé  d'un  petit  écuflbn  coupé* 
d'argent  &  de  gueules  ,  pour  Holftein  ; 
parti  de  gueules  au  cigne  d'argent  aqcollé 
d'une  couronne  d'or  ,  becqué  &  membré 
de  fable,  qui  eft  Stormant ,  coupé  de 
gueules  au  cavalier  armé  d'argent ,  qui 
eft  Ditmarfe  j  fur  le  tout  du  tout ,  d'or  à 
deux  fafces  de  gueules ,  pour  Oldemburg  ; 
parti  de  gueules  à  une  croix  pattce  d'ar- 
gent ,  qui  eft  Delmenho;Jl.  L'écu  entouré 
des  ordres  de  Danebrog  &  de  l'Elé- 
phant ,  fupporté  par  deux  Sauvages  au 
naturel  ,  couronnés  &  ceints  de  lierre  , 
furmonté  d'une  couronne  royale,  envi- 
ronné d'un  pavillon  de  drap  d'or  femé  de 
cœurs  de  gueules  &  de  lions  léopardés 
d'azur ,  fourré  d'hermine. 

Il  prend  le  titre  de  :  Par  la  grâce  d% 
Dieu  y  Roi  de  Danemark  ,  de  Norvège  > 
dcs^.  Vandales  &  des  Gotbs  ;  Duc  de 
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'«J/e/vic  ,  de  HolJIein  ,  de  Stormarie  &  de 
Ditmarje  J  Comte  d'Oldetnturg  &  de  Del-  îLMcm 
menhorJL  On  lui  donne  celui  de  Majejlè  CcKNms. 
JJanoiJi.  sanci  d** 

fï^.  j?.  Le  Roi  de  SUEDE  porte  écar-  &c.'°1R11's 
telé ,  au  premier  &  quatrième ,  d'azur  à  ''rmoiries 
trois  couronnes  d  or  pour  la  Suéde  ;  au  rains'&c' 
fécond  &  troifieme,  d'argent  à  trois  bnr-    k*ï  de  " 
res  d  azur  ,  au  lion  de  gueules  brochant  fur  Sucdc* 
le  tout  ,  pour  le  Royaume  des  Gorhs-y 
fur  le  tout ,  parti  d'un  coupé  de  deux  ,  au 
premier  d'argent  à  la  croix  de  Lorraine 
de  gueules  ,  qui  eft  H'ufchfeld  ;  au  fécond 
de  fable  coupé  d'or ,  le  fable  chargé  d'une 
étoile  à  feize  rais  d'or  ,  qui  eft  Zirgen- 
hain  ;  au  troifieme  ,  d'or  au  léopard  de 
gueules  armé  &  couronné  d'azur  ,  pour 
£  atçenellnbogen  ;  au  quatrième ,  de  gueules 
à  deux  lions  léopardés  d'or  l'un  fur  l'au- 
tre ,  arméi  &  lampaiTJs   d'azur  ,  pour 
Dieti  ;  au  oinqu  eme  ,  coupé  de  fable  & 
d'or ,  le  fable  chargé  de  deux  étoiles  à 
feize  rais  d'or  ,  pour  Niddu  ;  au  fixieme 
de  HolJIein ,  pour  le  comté  de  Schaum- 
burg  ;  fur  le  tout  ,  d'azur  au  lion  bandé 
d'argent  &  de  gueules ,  qui  eft  Hcjffe  ;  l'é- 
cu  ftirmonté  d'une  couronne  royale  ,  en- 
touré du  collier  de  l'Ordre  des  Séraphins , 
pofé  fous  un  pavillon  royal  d'azur  ,  femé  de 
couronnes  d'or ,  bordé  ,  frangé   de  mê- 
me ,  fourré  d'hermine,  fupportépar  deux 
lions. 
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Il  fe  dît  :  Par  la  grâce  de  Dieîr,Roi  Je 

TLXLVHE  Sue(^e  '        Goths&  des  Vandales  ;  grand 
_      '      Prince  de  Finlande»  Duc  de  scanie,  d'Ef- 
sakce  des  tome  ,  de  Livome  ,  de  Çarelie  ,  de  Bremen* 
armoiries      ffgrdgfl  $  de  stetin  ,  Je  P orner anie  ,  des 
Armoiries  Caffubes  &  des  Vandales  s  Prince  de  Ru- 
re£n°U&J  %en  f  Seigneur  dtlngrie  &  de  Wifmar  > 
Roi  èc  "  Landgrave  de  Hejfe  s  Prince  de  Hirchfdd  s 
Suéde.      Comte  de  Catienelinbogen  ,  de  Diet^ ,  de 
Ziegcnhain,  de  Nidda,  de  Schaumburg^c. 
On  lui  donne  le  titre  de  Aîajejlé  suedoife- 
•  Fig9  zo.  Le  Roi  d' Angleterre 

Roi  d  An-  °t         ,,  D 

gietcac.  porte  écartele  ,  au  i  er#  &  ^me.  contre- 
écartelé ,  i  &  4  Je  France  >  1  &  3  J'^/i- 
gleterre ,  qui  eft  de  gueules  à  trois  léo- 
pards d'or  l'un  fur  l'autre  ,  armés ,  lam- 
pafles  d'azur  ;  au  fécond  grand  quartier  , 
d'EcoJJe  ;  au  troifieme  d'azur  à  la  harpe 
d'or  ,  qui  eft  d'Irlande  :  l'écu  entouré  de  la 
Jarretière  ,  fommé  de  la  couronne  royale 
propre  à  l'Angleterre  ,  fupporté  à  dextre 
par  un  léopard  Couronné  d'or ,  &  à  fé- 
neftre  par  une  licorne  d'argent  accollée 
d'une  couronne  d'or  d'où  pend  une  chaîne 
de  même.  Pour  cimier  un  léopard. 

Le  Roi  d'Angleterre  prend  le  titre  de  : 
Par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  la  Grande 
Bretagne  ,  d'EcoJfe  &  d'Irlande  ,  Elec- 
teur &  Archi-Treforier  du  Jaint  Empire 
Romain  ,  &c.  On  lui  donne  celui  de 
Majejlé  Britannique. 

.  Le 
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Fig.  1 1  .LeRoi  de  Prusse, Eleveur  de 
Brandebourg  ,  porte  coupé  de  4. ,  le  pre-  PL^HR 
mier  coupé  parti  de  fix  ,  ce  qui  fait  fept        '  * 
quartiers  :  le  premier  d'or  au  lion  contourné  sance  des 
de  gueules,  couronné  d'or  ,  lampafle  d'azur  ^cMOlRlEt 
qui  eft  Berg  ;  le  fécond ,  d'or  au  lion  de  suiu  des 
fable  ,  qui  Q&\Juliers  ,  le  troifieme  ,  d'ar-  £rJ"p%** 
gent  à  l'aigle  de  fable  ,  accollé  d'une  cou-  as*    "  * 
ronne  d'or  ,  les  ailes  chargées  d'un  petit    r0î  de 
annelet  de  même  ,  pour  le  duché  de  PruJJei  ?ruirc' 
au  quatrième  ,  d'argent  à  l'aigle  de  gueu- 
les ,  chargé  d'un  demi  cercle  d'or  ,  qui 
eft  /a  marche  de  Brandebourg  j  au  cinquiè- 
me ,  de  gueules ,  coupé  d'argent ,  à  la  bor- 
dure de  même  ,  pour  Magdebourg  :  au 
fixieme ,  de  gueules  à  l'efcarboucle  d'or  en 
Ion  écu  d'argent  ,qui  eft  C levés ,  au  feptie- 
me  ,  d'or  au  lion  de  gueules ,  à  la  bordure 
componée  de  gueules  &  d'argent ,  pouc 
le  Burgraviat. 

Le  fécond  coupé  ,  parti  de  trois  ,  ce  qui 
donne  quatre  quartiers  ;  le  premier  du  fé- 
cond coupé,  ou  le  huitième  ,  d'argent  au 
grifton  couronné  &  contourné  de  fable  , 
qui  eft  de  Pomérani»  ;  au  neuvième  ,  d'a- 
zur au  griffon  contourné  d'or  ,  pour  le 
duché  de  Stttin  :  au  dixième  ,  ~  d'or  au 
griffon  defable,  pour  le  duché  de  Cajfubie  ; 
au  on2Îeme  ,  d'or  au  griffon  fafcé  de 
gueules  &  de  finople  ,  qui  eft  K andalie  \ 
Jes  deux  autres  coupés  partis  de  fix ,  qui 

Ce 
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»■  ■  11  il  font  quatorze  quartiers  :  le  premier  du 

TLxlvHE  tro^,eme  coupé  >  ou  le  douzième  ,  d'or  à 
la  f'afce  échiquetée  de  gueules  &  d'ar- 

CONKOIS-  1  &       .  . 

SANct  des  gent ,  pour  U  Marck  :  au  treizième  ,  parti 
armoiries  g,^  ^  je  gueules  ,  qui  eft  Halberftadt  : 

Suite  des  %u  quatorzième  ,  d'argent  furmonté  d'une 
^rmoirûs  croifette  de  même  ,    pour  Crojfen  en 
ils.         silèfi*  :  au  quinzième  ,  d'argent  au  griffon 
Koi  de  *  contourné  ,  fafcé  d'or  &  de  finople  ,  pour 
fruiTe.     Stargari  :  au  (èizieme,  d'argent  à  l'aigle 
de  fable,  pour  Schvviebus  en  Silefie  :  au 
dix-feptieme ,  de  gueules  à  deux  clefs  d'ar- 
gent en  fautoir  j,  les  anneaux  en  bas  ,  pour 
Minàen  ;  au  dix-huitieme  ,  d'argent  à  trois 
chevrons  de  gueu'es,  qùi  eft  Kayensberg^ 
au  dix-neuvieme,  ou  premier  du  quatrième 
coupe' ,  écartelé  d'argent  &  de  fable ,  pour 
le  Comté  de  Zollern  :  au  vingtième ,  de 
gueules ,  coupé  d'un  échiqueté  d'argent 
&  d'azur ,  le  gueules  chargé  d'un  lion 
iffant  &    couronné  d'or   pour  JJJedoni 
au  vingt-unième  ,  de  gueules  au  griffon 
mariné  d'argent  ,   contourné  ,  qui  eft 
fTolgafi  :  au  vingt-deuxième  ,  de  gueules 
à    la  croix  ancrée    d'argent ,  qui  eft 
Cummin  :  au  vingt-troifieme,  d'or  au  giif- 
fbn  de  fable  ,  aîlé  d'argent  t  pour  Bartfi  : 
au  vingt-quatrième  ,  d  argent  à  deux  bâ- 
tons paflTés  en  fautoir ,  alezés  d'azur ,  can- 
tonnés de  quatre  étoiles  de  même ,  qui 
eft  Gut^kou  :  au  vingt- cinquième  ,  de 
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gueules  à  l'aigle  d'argent ,  pour  le  Com  é  _  m 

de  Rupen  ,  à  la  Champagne  de  gueules  planché, 
diaprée  d'argent?,  ou  de  gueules  plein,  nr* 
pour  le  droit  de  Regale  ;  fur  le  tout ,  .X«  d£ 
d'azur  au  fceptre  d'or  ,  pour  VEUâorut  gc"ûl*1E* 
de  Brandebourg  :  l'éai  furmonté    d'une  Suite  des 
Couronne  Royale  ,  entouré  du  collier 
l'aigle  noir,  pofé  fous  un  pavillon  de  drap  ?//.  trin*m 
d'argent  femé  d'aigles  de  fcble  fourré  d'her-    ioi  ^ 
mine ,  &  pour  tenans  ,  deux  fauvages  caf-  Piufle- 
qués ,  chacun  tenant  en  main  un  étendard 
d'argent  chargé  d'un  aigle  de  fable. 

On  voit  fouvent  les  armes  du  Roi  de 
Prufle,  Eledeur  de  Brandebourg,  timbrées 
de  neufs  cafques  avec  leurs  cimiers.  Il  eft 
à  propos  de  les  décrire ,  afin  que  cet  ufage , 
fort  commun  en  Allemagne,  n'embarrafle 
pas  un  commençant.  Le  premier  cafque  , 
qui  fe  met  au  milieu  ,  eft  furmonté  d'une 
couronne  &  d'un  vol  d'azur  ,  chaque 
demi-vol  chargé  d'un  fceptre  d'or ,  pour 
l'éleûorat  de  Brandebourg  :  le  lecond  eft 
furmonté  de  l'aigle  de  fable  du  troifieme  ' 
quartier ,  pour  La  Prufle  :  le  troifieme  eft 
furmonté  d'un  pélican  avec  fa  piété  ,  pour 
Magdebourg  .  le  quatrième  eft  fommé  d  un 
demi  griffon  d'argent,  aîlé  de  làble,  accolté 
de  gueules ,  pour  Juliers  :  le  cinquième 
a  pour  cimier  une  tête  de  bœuf  de  gueu- 
les accornée  d'argent ,  bouclée  de  même  ,  1 
les  cornes  fortant  a  travers  d'une  couron- 
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ne  d'or  ,  bordé  en  bas  d'un  échiqueté  d'ar- 
gent &  de  gueules  de  1  traits  ,  pour 

connois-  yts  &  la  Marck  :  le  fixieme  eft  couron- 
sance  dls  n^  &  furmonté  d'un  paquet  de  pJumes 

>rmo  iri  i  s  n  1   r  A 

&c.  de  paon  ,  pour  2k/y  :  Je  leptieme  elt  cou- 
rir* des  vert  d'un  bonnet  électoral ,  fur  lequel  eft 

iltsm°trin  un  '*on  ^e  * couronne'  gueules ,  en- 
ces.         tre  les  cornes  d'un  buffle  fafcé  d'argent  & 

*oi  de  de  gueules ,  pour  le  Burgraviat  de  Nurem- 
Ixuflc#  berg  :  le  huitième  eft  paré*  d'une  couronne 
de  Prince  de  laquelle  fort  un  chapeau  i 
l'antique  fort  élevé,  orné  au  haut  d'un  bou- 
ton d'or  &  de  plumes  de  paon,  pour  Stetin, 
le  neuvième  de  même  ,  couronné  &  paré* 
'  d'une  queue  de  paon  ,  pour  la  Pomèranie. 
Le  titre  du  Roi  de  Pruflè ,  Eleâeur  de 
Brandebourg  ,  eft  :  Par  la  grâce  de  Dieu  , 
Roi  de  Prujfe,  Margrave  de  Brandebourg  9 
Grand  Chambellan  &  Prince  Eleâeur  du 
Saint  Empire  Romain^ Prina  Souverain 
de  Neuchatel  &  de  Vallangin  ;  Duc  de 
Magdebourg  ,  de  C levés  ,  de  Juliers  f  de 
Berg ,  de  Stetin  ,  de  Pomeranie,  des  Cajfu* 
bes  &  des  Vandales  ,  de  Mecklenbourg  y 
&  de  Crojfen  en  Siléjîe  ,  Burgrave  de  Nu- 
remberg ,  Prince  de  Halberfladt ,  de  Min- 
den  &  de  Cammin  7  des  Vandales  9  de 
Schvverin  ,  de  Rot\cnbourg  &  de  Mœurs  ï 
Comte  de  Huhcn-Zollern  ,  de  Rupen  ,  de  la 
Marck  ,  de  Ravensterg  9  de  Hohcnjîein  % 
di  Tecklenbourg,  de  Lingen  ,  de  Schyyeriny 
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de  Buren  &  de  Leerdam  ;  Seigneur  &  Ba- 
ron de  Turnhout  ;  Seigneur  de  Ravenftein  ,  PLj^iz 
des  Ptys  de  Stargard,  de  Roftock  ,de  Ca-  Çonnois_ 
rembnurg  ,  de  Buton  &  de  Breda  ;  Prince  sânce  df.* 
d'Ooft-Fri/e  ,  &c.  &c.  On  lui  donne  le  ^RcMOIR1ES 
titre  de  Majeftè  Prujfienne.  $uiu  ieS 

Les  Margraves  de  Brandebourg ,  des  Armoiries 
branches  de  Shvvet  ,  de  Bareith  ,  $Anf-  des  Frin" 


ces. 


pach^  portent  à  peu  près  les  même  quartiers 
que  la  branche  électorale  ,  mais  dans  une  de  Brandc* 
autre  difpofition.  L'écu  eft  parti  de  trois  ,  bourg*  ;  ; 
coupé  de  quatre  ;  au  premier  de  stetin  ; 
au  fécond  de  Prujfe  ;  au  troifieme  de 
/Magdeboug  •  au  quatrième  ,  de  Ponté* 
ranie  ;  au  cinquième,  de  Meeklenbourgy  qui 
eft  d'or  au  rencontre  de  buffle  de  fable  , 
couronné  de  gueules  ,  bouclé  d'argent  ;  au  ^ 
fixieme ,  de  Caffubie  ;  au  feptieme ,  des 
Vandales  *  au  huitième  1  de  Crojfern  ;  au 
neuvième  ,  (YHalber/ladc  ;  au  dixième ,  de 
Jagernd >rff ,  qui  eft  d'argent  à  l'aigle  de 
fable  chargé  en  cœur  d'un  croiflant  d'ar- 
gent ;  au  onzième ,  de  Nuremberg  ;  au  dou- 
zième, de  Mindenszu  treizième,  de  la  prin- 
cipauté de  Schvverin  s  au  quatorzième,  de 
Cammin  ;  au  quinzième  ,  de  Stargard  ;au 
feizieme  ,  de  Ratiebourg  ,  qui  eft  dc(  gueu- 
les à  la  croix  pattce  d'argent  :  audixfep- 
tieme  ,  de  Rojiock  ,  qui  eft  d'or  à  la  tête 
de  buffle  de  profil  en  bande  ,  de  fable,  cou- 
ronnée de  gueules ,  accornée  d'argent  ;  au 

C  c  ni 
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dix-haîtieme  ,  de  Hoheu-Zollern  :  au  dix- 
FLxivHE  neuvième  ,  de  gueules  à  un  bras  d'argent 
mouvant  d'un  nuage  à  féneftre  ,  tenant  des 

CONNOIS-  »  ,  .     n  , 

sance  de»  doigts  un  anneau  d  or ,  pour  le  Comté  de 

ARMOIRIES     g,    P  •  t  j 

&c  Sehvvenn  :  au  vingtième  ,  coupe  de  gueu- 

lai** des  'es  &  d'or  >  Pour  'a  Seigneurie  de  «y*ar- 
Armoiries  gard  ;  à  la  Champagne  de  gueules  plein  , 
/Virt"  pour  les  droits  de  regale  :  fur  le  tout ,  de 
la  Marche  de  Brandebourg» 

iïa&ndc"  Le  timbre  eft  auflï  de  neuf  cafques  ,  le 
premier  Couronné  ,  furmonté  d'un  vol  de 
gueules  ,  chaque  demi-vol  chargé  d'ur* 
demi  cercle  d'argent ,  pour  Brandebourg  ; 
ie  fécond,  de  Prûfft  ;  le  troifieme ,  de  M  a  g- 
dcbourg  ;  le  quatrième  ,  de  Pomeranie  ;  le 
cinquième  >  de  Meklenbourg  ,  lequel  eft 
couronné  de  cinq  pals  aiguifés  &  abou- 
tés  par  le  bas ,  dont  le  i  d'azur,  le  2  d'or  , 
ïe  3  de  gueules  ,  le  4  d'argent ,  le  5  de 
fable  ;  les  pals  furmontés  d'une  tête  de 
bufle  de  fable  ,  couronnée  de  gueules  ,  ac- 
cornée  d'argent ,  pofée  de  profil ,  derrière 
laquelle  fe  voit  une  queue  de  paon  qui 
s'attache  par  en  bas ,  au  haut  des  pals.  Le 
fixieme  ,  de  Nuremberg  s  le  feptieme  ,  de 
Haiberjladt  ,  lequel  eft  couronné  &  femme 
d'un  dextrochere  armé  d'argent ,  tenant 
deux  palmes  de  fmople  :  le  huitième ,  de 
Minien  ,  aufli  couronné  ,  furmonté  d'un 
lion  à  mi-corps  ,  contourné  ,  de  gueules  , 
tenant  deux  clefs  en  fautoir  d'argent  \  le 
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neuvième  ,  de  Hohen-Zollern  ,  couronné  , 
furmonré  d'une  tête  &  col  de  dogue ,  écar-  ?Lxîv!^ 
telé  des  émaux  de  Zollern.  cqnnou- 

Le  titre  des  Margraves  eft  :  N.  Mar- 
grave  de  Brandebourg  ,  Duc  de  Frujfe  ,  de  &c. 
Magdebourg  ,  de  Stetin  ,  de  Poméranie  9 
-des  Cajfubes  ,  des  Vandales  ,  de  Mecklen-  dcs  /Vi*- 
bourg  &  de  Crojfen  en  silefie  \  Burgrave  ces- 
de  Nuremberg  ;  Prince  de  Halberjladt  ,  de  ffâSg 
Minden  ,  de  Cammin  ,   de  Verden  ,  de  boïirg. 
Schvverin  ,  &  de  Kof{ebourg  J  Comte  dç 
Hohen-Zollern  &  de  Schvverin  ;  seigneur  v 
de  Roftock  &  de  stargard. 

Fig.  z  2  .LeRoyaume  de  BOHEME  por-  Royaume 
te  pour  armoiries,  écarttlé  ,  au  premier  de  *eBokw. 
gueules  au  lion  d'argent ,  la  queue  fourchue  •  ~* 
&  paiTée  dn  double  fautoir  ,  pour  la  Bohe^ 
me  ;  au  fécond,  d'or  à  l'aigle  de  fable  cour- 
ronné  d'or ,  chargé  en  coeur  d'un  çroiflanj 
d'argent ,  furchargé  d'une  croix  de  gueu- 
les ,  pout  la  siUJie  ;  au  troifieme  ,  d'azur 
à  l'aigle  échiqjeté  d'argent  &  de  gueules , 
qui  eft  du  Margraviat  de  Moravie  ;  au 
quatrième  ,  d'azur  à  la  muraille  d'or  ,  ma- 
çonnée de  fable  ,  parti  d'argent  au  bœuf 
de  gueules  ventre  d'argent ,  pour  les  Mar- 
graviats de  la  haute  &  bajjfe  Lu/ace. 

Le  titre  du  Roi  de  Bohême  fera  rappor- 
té  à  l'article  d  Autriche,  xivi. 

Fig.  1  .LeRoyaume  deHoNGRlE  porte  Royaume 
écartelé  ;  au  premier ,  fafcé  d'argent  &  de  ^hu08He' 

C  c  iv 
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fmmmÊmm^  gueules  de  huit  pièces ,  parti  d'azur  à  la 
*Lxlvl?  Cro*x  patriarchale  d'argent ,  fortant  d'une 
coNNoii-  couronne  d'or  ,  pofée  fur  une  terrafle  de 

1rmoE»»s  **noP'e  >  Pour  'e  Royaume  de  Hongrie  :  au 
&c.  fécond  ,  d'azur  à  trois  têtes  de  léopards , 
Suite  des  couronnées  d'or  ,  pour  le  Royaume  de 

Armoiries  T\  ,       •  .r  /  i_-        /  j> 

des  Pria-  Valmatie  :  au  troiheme  ,  échiqueté  d  ar- 
gent &  de  gueules  de  fix  traits  ,  peur  le 

D  J_  •   «.  •  J>_ 


€es. 


èeHongdt.  R°vaume  de  Croatie  ;  au  quatrième,  d'or 
â  un  dextrochere  vêtu  de  gueules  ,  armé 
d'un  badelaire  d'argent,  pour  le  Royaume 
d'EfclAvonie. 

Le  titre  du  Roi  de  Hongrie  fera  rap- 
porté à  l'article  d'Autriche. 
Empereur  Fig.  2 .  L'Empereur  ou  l'Impératrice  des 
Auflics*  Russies  porte  d'or  à  l'aigle  éployé  de 
fable ,  becqué  ,  langué  ,  membré ,  diadêmé 
de  gueules ,  pour  Y  Empire  d'Orient;  l'aigle 
chargé  en  cœur  d'un  écu  de  gueules  à  un 
cavalier  d'argent  tenant  une  lance  dont 
il  tue  un  dragon  au  naturel  ,  pour  la 
Ruffie  ;  chaque  aile  chargée  de  trois 
petits  écuflbns*  ;  au  premier  de  la  droite 
d'azur  à  une  couronne  fermée  d'or  pofée 
fur  deux  fabres  croifés  d'argent ,  pour-^ 
tracan  ;  au  fécond  ,  d'or  à  deux  ours  af- 
frontés de  fable  ,  tenant  dans  les  pattes  ex- 
térieures un  fiege  de  gueules  ,  &  dans  les 
intérieures  deux  feeptres  d'or  ,  pour  Novo- 
gorod  ;  au  troifieme,  d'azur  à  un  ange  d'ar- 
gent armé  d'or ,  pour  Kiovy }  au  premier 
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de  la  gauche  ,  de  gueules  â  deux  loups 
affrontas  d'argent  ,  tenant  chacun  deux  PLxALy™E 
flèches  croifées  &  renverses  de  même  ,  Connou- 
pour  la  Sibérie  ;  au  fécond  ,  d'argent  au 
dragon  couronné  de  fable  ,  pour  La  fan  s  &c. 
au  troifieme  ,  de  gueules  au  lion  couronné  suite  des 
d'or  ,  foutenant  une  croix  d'argent  pour 
ff^ilfdimerie.  ces. 
.  L'^cu  timbré  d'une  Couronne  Impériale,  Empereu* 
&  entouré  du  collier  de  l'Ordre  de  St.  d«^«- 

_ 

André. 

Le  titre  eft  :  Par  la  grâce  de  Dieu  ,  Im- 
pératrice ,  Protectrice  de  la  grande  &  petite 
Ru  (fie  ;  Clarine  de  Mo/cou  ,  de  Kiovv  t 
de  Wolodimir  &  de  Novogorod  ;  Reine  de 
Cafan  ,  ÎAftracan  &  de  siberie  ;  Dame  de 
pleskovvj  GrandeDucheffe  de  Smolensko, 
de  Tvverski ,  de  Jughorski ,  de  permski  . 
de  Wiatski  ,  de  Belgarski  ,  &c.  Dame  & 
Grande  princeffe  de  Novogorod  ,   &  des 
Provinces  inférieures  ;  Souveraine  de  C^er- 
nikovv  ,  de  Refon,  de  Rojlovv  ,  de  Jarof- 
lovv  ,  de  Bieloferfeki  ,  d'JJdorski  ,  a"Qb-  x 
dorski  ,  de  Condiaski  &  de  toutes  les  cotes 
du  Nord  ;  Dame  du  Pays  cTIver  ,  de  Car- 
talinski  ;  princeffe  de  Circaffu  &  de  Gore  s 
Grande  Ducheffe  de  Finlande  s  Ducheffe  de 
Livonie  Ô*  d'ingrie ,  Souveraine  &  Héri- 
tière de  flufieurs  autres  Seigneuries  &  pays 
du  côté  d'Orient ,  d'Occident  &  du  Nord. 

On  lui  donne  auiTi  le  titre  de  Majejlé 
Impériale. 
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Fîg.      L'Empereur  de  Turquie  porté 
planché  de  finople  au  croiflant  d'argent ,  l'écu  en- 

c^nIois-  ve'°PP^  ^une  Peau  ^e  "on  en  forme  de 
t ancNeNdhs  manteau  ,  furmonté  d'un  ruban  enrichi 
ARMoiRiEi  je  jiamans  &  d'une  aigrette  filée  de  ver- 
iuîte  des  tt  ;  derrière  Yécu  ,  les  bâtons  en  fautoir  > 

lies^rin  term'n^s  Pâr  un  cr°iffanc ,  auxquels  pen- 
«X        dent  des  queues  de  cheval. 
Empereur.      Les  titres  ordinaires  font  :  Par  les  gra- 
tt  Turquie.  ces  ju  tout  puiffant  Creanur  >  Seigneur  des 
Seigneurs  y  Dominateur  souverain  en  jfra* 
bie  ,  en  perfe  &  dans  la  Grect  ;  le  Roi 
des  Rois  '9  Glorieux,  Grand  ,  Invincible 
.      toujours  viâorieux  Empereur  de  Confi- 
i antinople  ;  dijlributtur  des  Couronnes 
aux  plus  Grands  princes  de  la  terre  s  sou* 
yerain  Maître  des  deux  Mers  &  de  tous  les 
Pays  adjacens  >  seigneur  de  l'0'ient&  de 
T Occident  \  prottSteur  des  facries  &  au* 
gufies  failles  de  la  Mecque  &  de  Médine  , 
d'une  infinité  d'autres  pays ,  Royaumes 
tè*  Empires  ,  îjles  ,  Peuples  ,  &  de  tant  de 
Milliers  de  Millions  de  valeureux  soldats 
qui  repofent  fous  VObèiffance  &  Jujlice 
de  Moi  qui  fuis  Empereur  par  la  grâce 
de  Dieu  j  le  recours  des  plus  Grands  prin- 
ces  du  Monde  >  &  refuge  des  honorables 
Empereurs, 

On  lui  donne  le  titre  de  Hauteffe  ;  en 
parlant  de  lui ,  on  dit  :  le  su  Uan  ,  le  Grand, 
Seigneur ,  le  Grand  Turc* 
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Fig.  jf.  Le  Patrimoine  de  S.  Pierre  88  i 
&  l'Etat  Eccléfiaftique  portent  pour  ar-  PLJiLNvcJHK 
mes  d'azur  à  deux  clefs ,  l'une  d'or  &  l'au-  comôis- 
tre  d'argent  ,en  fautoir ,  furmontées  d'une  iA*ct  „D" 

O       9  y  Armoiries 

tiare  papale  d  or.  &c. 

Fig.  3.  Le  Duc  de  Parme  porte  écartelé,  suite  des 
au  premier  &  quatrième  ,  d'or  â  fix  fleurs-  '£erf>prtes 
de  lis  d'azur  3  ,  2.  ,  i  ;  au  fécond  &  troi-  ces. 
fieme  ,  d'Autriche  ,  pour  le  Duché  de  Patrimoine 
Parme  ;  fur  le  tout  ,  contre-écartelé  de  dcS  Plcrrc* 
Caftille  &  de  Léon  ',  comme  Infant  dUEfi  paîmc.^ 
fàgne  ,  &  fur  le  tout  du  tout ,  d'Anjôu  , 
pour  fa  Maifon. 

<  Son  titre  eft  :  par  la  grâce  de  Dieu  ,  J/z- 
fant  a" Ej pagne  ,  Duc  de  Parme  ,  de  PlaU 
fance  &  de  Guaftalle.  On  lui  donne  celui 
SAlteffe  Royale.  ' 

Fig.S. Les  armes  de  laMaifon  d'Autriche  Autriche, 
£>nt  de  gueules  à  la  faice  d'argent  ;  mais 
cette  puiffante  maifon  joint  ordinaire- 
ment à  fes  armes  propres ,  celles  des  Do- 
maines qu'elle  polTede  ,  ou  fur  lefqueis 
elle  a  des  prétentions  J  en  eonféquence , 
elle  porte  écartelé  ,  le  premier  contre- 
écartelé  ,  au  1  de  Hongrie  ;  au  2  de  Bohe-* 
me;  au  3  de  Dalmatie  ,  parti  de  Croatie  ; 
au  4  tfEfclayonie  j  fur  le  tout,  8 Autriche-* 
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au  fécond  grand  quartier  ,d'Aragony  parti 
planche  de  Sicile  ;  fur  le  tout,  d'or  au  lion  de  gueu- 

Connois-  "es  couronn^  d'azur  ,  pour  Ha/bourg  , 
'anc e  Dfcs  origine  de  la  Maifon  d'Autriche  ;  ad 
armoiries  troifieme  gran(j  quartier ,  contre-écartelé  , 

Suite  des  au  i ,  de  Brabant  ;  au  2  ,  d'or  à  trois  lions 

ses.  '  souabe  ;au2,  d'azur  à  trois  tours  jointes 
Autriche,  par  des  murs  d  argent, furmontées  de  deux 
mains  de  même ,  au  chef  d'or  chargé  de 
l'aigle  de  l'Empire ,  pour  le  Marquifat 
(F Anvers  s  au  4,  de  Flandres  ;  fur  le  tout, 
de  Bourgogne-ancien  ;  au  quatrième  grand 
quartier,  contre-écartelé,  au  1  ,de  Naples; 
au  2  ,  de  Jerufalem  ;  au  3  ,  d'or  à  l'aigle 
épteyé  de  lable ,  pour  la  Lombardie  *  au 
4  ,  de  Milan. 

Le  titre  eft  :  par  la  grâce  de  Dieu  , 
Impératrice  des  Romains  ;  Reine  de  Hon- 
grie ,  de  Bohême  ,  des  deux  Sicihs  ,  de 
Jerufalem  ,  de  Dalmatie  >  de  Croatie  9 
dy Efclavome  ;  Archiducheffe  d* Autriche  ; 
•  Ducheffe  de  Bourgogne  ,  de  Brabant  9  de 
Milan ,  de  styrie  ,  de  Carinthie ,  de 
Carniole  ,  de  Limbourg%  de  Luxembourg  9 
de  Gueldre  ,  de  Wurtemberg ,  de  la  haute 
&  baffe  siléjîe  ;  Margrafienne  du  faim 
Empire  Romain  ,  de  Burgau  ,  de  Mora- 
vie ,  delà  haute  &  baffe  Luface  \  Princejfe 
&  Comteffe  de  Hafbourg  ,  de  Flandres  , 
de  Bourgog  1e  ,  d'Artois  y  de  Tyrol ,  de 
Jpfird  }de  Ky  bourg ,  de  Goericz  ;  Langra* 
Jienne  d'Alface  ;  fttarquife   à% Anvers  ; 
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Comtejfede  Namur ,  Dame  de  Malines  & 
de  salins  ,  &c.  planché 

On  lui   donne  le  titre    de  Majeflé  XLVL 
Impériale  ,  Royale  &  Apoftolique.  Ce^oNNois- 
dernier  titre  eft  attaché  a  la  Couronne  de  armoiries 
Hongrie.  * 

•  Fig.  y.  Le  grand  Duc  de  Tofcane  j^^iriet 
porte  parti  de  2  ,  coupé  d'un.  Au  1  y  de  des  Prùt~ 
Hongrie  :  au  2  ,  de  Naples  :  au  3  de 

t  1     r  1  ~  J»  ^  Grand  Duc 

JeruJ aient  ;  au  4  ,  a  Aragon  ;  au  ç  ,  dcToicanc. 
$  Anjou-moderne  \  au  6  ,  de  Gueldres\ 
au  7  ,  de  Juliers  ;  au  8 ,  de  Bar  ;  furie 
tout ,  de  Lorraine  ,  parti  de  Tofcane  y  qui 
eft  d'or  à  cinq  tourteaux  de  gueules  , 
pofés  en  orle  2  ,  2  ,  1  ,  furmontés  d'un 
îixieme  d'azur  ,  chargé  de  trois  fleurs-de- 
lis  d'or  ;  l'écu  furmonté  de  la  couronne 
de  Grand  Duc,(  pl.  33.  fig.  7.  )  en- 
touré de  l'Ordre  de  S.  Etienne  ;  pour  ci- 
mier un  oifeau  tenant  dans  (a  ferre  droite 
un  anneau  auquel  pend  un  billet,  où  eft 
écrit  ce  mot  :  Semper. 

Le  titre  du  Grand  Duc  eft  :  Par  la  grâ- 
ce de  Dieu  y  Grand  Duc  de  Tofcane y 
jtrehiduc  d'Autriche  ,  &c. 

Fig.  8.  Les  armes  de  PEleôorat  de  Ele&otttAt 
Mayence  font  écartelées  ,  au  1  &  4  ,  Maycncc# 
de  gueules  à  une  roue  d'argent  ;  au  2 
&  3  ,  coupé  endenté  de  gueules  &  d'ar- 
gent. ' 

Le  titre  de  PEleâeur  eft  :  Par  la  grâce 
de  Dieu  3  Archevêque  du  s*  siège  de  Ma- 
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yence  9  Grand  Chancelier  dans  YÀllema* 


planche  ane  :  prince  &  Electeur  du   S.  Empire 

XLVl. 
Consois 


XLV1'  .  Romain.  Il  a  aufli  le  tkre  à'EminentiJfime, 


SANCK  DES 


quoiqu'il  ne  foit  pas  Cardinal, 
gimuati    Fig    s  Les  armes  de  rEIeaorat  de 

Suite  des  Trêves  font,  d'argent  à  la  croix  de  gueules. 

lfes*PrinS  ^e  **tre  e^  :  ^ar^a  grace  de  Dieu  ,  Ar- 
ces.  chevêque  de  Trêves  ,  Grand  Chancelier  dans 

EUaoratde  [eS  Gaules  &  dans  le  Royaume  d'Arles  , 

Trcvcs.  giefcurdu  St  £mpire  Romain  9&c< 
Ëicftoratdc  f  i*.  z  Q .  L'Eledorat  de  Cologne  por- 
te  pour  armes  écartele,  aui^d  argent  a  la 
croix  de  fable  ,  pour  Cologne  ;  au  1  ,  de 
gueules  à  un  cheval  gai  d'argent ,  pour  la 
fTeJlphalie)  au  3,  $Angrie\  au  4 ,  d'azur  à 
i,  un  aigle  d'argent ,  becqué  ,  membré  d'or  f 

pour  le  Comté  à'Arenfberg.  L'Ele&eur 
prend  le  titre  de  :  par  la  grâce  de  Dieu  , 
Archevêque  de  Cologne  9  Grand  Chancelier 
en  Italie^  Electeur  dus.  EmpireRomainfoc. 

Ces  trois  Eleâeurs  joignent  aux  armes 
de  PEle&orat  ,  celles  de  leurs  Maifons  J 
ils  ajoutent  aufli  à  leur  titre  ceux  qui  font 
particuliers  à  leurs  Familles, 
xicôcurdc  ^V-  zz*  L'Eleâeur  de  Saxe  porte 
saxe,  parti  de  deux ,  coupé  de  fept ,  la  partition 
du  milieu  coupée  de  huit  ;  au  1,  d'or  au 
lion  partant ,  contourné  &  fafcé  d'argent 
&  de  gueules  ,  pour  leLangraviat  de  Thu' 
ringe  ;  au  2  ,  de  Saxe  ,  pour  le  Duché  dt 
saxe  ;  au  3 ,  d'or  au  lion  paflant  de  fable , 
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pour  le  Margraviat  de  :\,ifnie  ;  au  4  d'or  ■■  ■  ; 
au  lion  contourné  de  fable  ,  pour  Julitrs  j  planchh 
au  5,  de  C levés  ;  au  6 ,  de  Berg^  au  7,  d'à-  XLVL 
z«r  à  l'aigle  couronné  d'or  ;  le  8  vuide  £gg 
pour  laifler  place  à  l'éeufurle  tout  :  au  9  ,  gutomu 
d'argent  à  trois  bouterolles  de  gueules    Suiu  d 
ces  deux  quartiers  font  pour  les  Principau-  Armoiries 
tés  cïAngrie  &  de  JTeJîphalie;  le  10,  d'à-  Prinr 
Vit  à  l'aigle  couronné  d'or  ,  pour  le  pa-  Elc^eurd45 
latinat  de  saxe  s  le  1 1  vuide  à  caufe  de  Saxe. 
Pécu  fur  le  tout  qui  occupe  la  place  de 
deux  quartiers;  le  1 1,  de  fable  à  l'aigle  d'or, 
pour  le  Palatinat  diThuringe^au  13,  d'ar- 
gent au  bœuf  de  gueules  ventre  d'or  , 
pour  le  Margraviat  de  la  Haute  Lu/ ace  s 
au  14  ,  d'azur  à  un  mur  d'or  maçonné  de 
fable  ,  pour  le  Margraviat  de  la  bajfe  Lu-* 
face  au  15,  d'or  à  deux  pals  d'azur  ,  pour 
Lanisberg  en  Ojlerlande\-à\x  1  6  ,  d'azur  au 
lion  parlant  ,  contourné  ,  coupé  d'or  & 
d'argent ,  pour  pleijfcn  ;  au  17,  d'or  femé 
de  cœurs  de  gueules  au  lion  paflant  de 
fable  ,  pour  le  Comté  d'Orlamunde  ;  au 

18  ,  de  gueules  à  un  demi-aigle  d'argent, 
parti  d'argent  à  quatre  fafces  de  gueules, 
pour  le  Burgraviat,  de  Magdebourg  s  au 

19  ,  d'argent  à  trois  cornes  de  cerf  volant 
de  gueules  ,  pour  le  Comté  de  Brene  ;  au 

20  ,  d'argent  à  une  rofe  de  gueules  bou- 
tonnée d'or  ,  ornée  de  quelques  feuilles 
de  finople  ,  pour  le  Burgraviat  d'Altem- 
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burg\  au  2 1 ,  d'argent  à  trois  fafces  d'azur,1 
planche  pour  le  Comté  d'zifemberg  ;  au  22  ,  d'ar- 

connois-  gent  ^  tro^s  chevrons  de  gueules,  pour 
s  an  cf.  des  RavcMisberg  :  au  23  ,  d'or  à  la  face  échi- 

ARMOIRIES  P    /  ./  » 

&c.         quetée  d'argent  &  de  gueules  de  2  traits , 
Suite  des  pour  /a  Marck\  au  24  ,  de  gueules  plein  , 
d^frù*>  Pour  'w  Droits  de  Régale  ;  au  25  ,  d'or  à 
ces.         une  poule  de  fable  crêtée  &  barbée  de 
Eicdcur  de  gueules  ,  montée  fur  un  tertre  de  finople  , 
c*     parti  de  gueules  à  deux  bars  d'or  canton- 
nés de  quatre  rofes  de  même  }  l'un  pour 
Henntberg  ,  &  l'autre  pour  barby  ;  fur  le 
tout ,  c'eft  à~dire  ,  à  la  place  des  8  &  1 1 
quartiers,  coupé  de  fable  &  d'argent  à  deux 
épées  de  gueules  en  fautoir  ,  les  pointes 
hautes  ,  pour  la  dignité  de  Grand  Maré- 
chal &  Eleâeur  de  l'Empire. 

Vécu  timbré  de  dix  cafques  ;  le  1  ,  par 
la  droite ,  qui  eft  de  la  haute  Ju/ace  eft 
couronné  ,  furmonté  d'un  vol  d'azur  char- 
gé d'un  pan  de  muraille  d'or  ;  le  2  ,  pour 
le  palatinat  de  saxe  ,  eft  couronné  & 
ibmmé  d'un  aigle  d'or  couronné  de  mê- 
me ;  le  3  ,  eft  pour  Cleves  &  la  Marck  ;  le 
4  ,  qui  eft  de  Thuringe9  eft  auffi  couronné, 
&  paré  d'une  paire  de  cornes  de  buffle 
'  d'argent ,  avec  des  feuilles  d'or  en  dehors 
attachées  de  diftance  en  diftance  aux 
nœuds  des  cornes  ;  le  5  ,  qui  eft  de  Saxe  , 
eft  auffi  couronné  &  furmonté  d'un  bonnet 
à  l'antique  ,  lequel  eft  encore  furmonté 

d'une 
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d'une  couronne  ornée  de  plumes  de  paon, 
le  tout  émaillé  des  armes  de  Saxe  &  pofé  planceb 
entre  deux  cornes  de  buffle  ,  parties  de  CoNNOI$  ! 
fable  &  d'argent  ,  parées  en  dehors  de  sawce  des 
anq  banderoles  de  chaque  cote  ,  parties  &c. 
de  même  ;  le  6\  qui  eft  de  Mi/nie ,  eft  fur-  suite  des 
monté  d'un  bufte  d'homme  manchot,  coeffe  ^r$°rlfJee£ 
d'un  bonnet  à  la  dragonne  ,  &  habillé  en  ^ 
pals  de  gueules  &  d'argent  ;  le  à*  eft  de  $axe, 
Berg  s  le  $ ,  qui  eft  cYLngern  ou  &  Angriey 
eft  furmonté  d'un  large  chapeau  ,  fur  le- 
quel s'élèvent  deux  tuyaux  ornés  de  plumes 
de  paon  ;  le  10  ,  qui  eft  pour  la  Baffe 
Luface  ,  eft  furmonté  d'un  bonnet  électo- 
ral ,  au-deffus  duquel  eft  une  téte  d'aigle 
d'argent. 

L'Eleâeur  prend  le  titre  de  :  Par  la. 
grâce  de  Dieu,  Grand  Marechaly  Prince  & 
ELeâeur  du  S.  Empire  Romain  ;  Vue  de 
Saxe  y  de  Juliers ,  de  Cleves  ,  de  Berg  9 
à*Angrie  &  de  Weflfhalie  ;  Margrave  de 
Mi/nie  ,  de  la  haute  &  baffe  Luface  ;  But- 
grave  de  Magdeburg  ;  Prince  &  Comte  de 
Henneberg  ;  Comte  de  la  Marck  ,  de  Ra- 
yenfberg  &  de  Barby  ;  seigneur  de  Ravenf- 
tein ,  &c. 

Les  Ducs  de  Saxe-Weimar  ,  de  Saxe-  ?ucs 
Gotha ,  de  Saxe  -  Meinungen  ,  de  Saxe- 
Hildburgaufen  &  de  Saxe-Cobourg,  por- 
tent les  mêmes  armes  que  celles  de  l'E- 
ledeur  :  mais  la  difpofition  des  quartiers 
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f      1  '  .1  eft  différente.  Ils  s'arrangent  ainfi  :  parti 
rLJtviHE  de  ^eux  »  couP^  de  Clt)(\  >  'e  Premier  de 
cqnno'is-  Juliers  î ,e  2  de  C7wJ  ;  le  3  de  Jfcrj  ;  !e 
$ANCf  des  ^  de  Thuringe\  le  5  vuide  pour  faire  pla- 

S«ir*        le  y  du  Falatinat  de  saxe  ;  le  8  vuide 

iir%Lil  Pour  ',<?cu  r"r  Ie  tout  5  ,e  «5>  du  PaIatinat 
ces.  de  Thuringe  s  le  zo  et Orlamund  ;  le  z  Z 

Ducs  4e  de  Lanfberg  ;  le  z  2  de  Pleiffen  ;  le  z  J 
&xe'  à'ALtcmburg  ;  le  z^  iïEifembctg  ;  le  z  5 
de  2?ren<?  ou  d'^ngrie;  le  z6"  de  la  Marck\ 
le  z  j;  de  gueules  plein ,  pour  te*  ZVoif.*  </e 
Régale  ,  parti  d'Henneberg  ;  le  z  S  de-Ra- 
yenfberg  ;  fur  le  tout  de  «y^x*. 

Les  Ducs  de  Saxe  Weimar  ajoutent  aux 
qu  artiers  ci  -  deiTus  quatre  autres  ,  favoir  , 
de  fable  au  léopard  rampant  &  contourné 
d'or,  pour  le  Comte  de  sayn  ;  2,  d'argent 
à  deux  pals  de  fable  ,  pour  celui  de  Wit- 
genjlein  ;  3  ,  de  gueules  aux  châteaux  don- 
jonnés  de  deux  tourelles  d'argent,  pour 
Hombourgj  4 ,  de  fable  à  la  barre  d'argent 
chargée  de  trois  têtes  de  cochons  de  fable, 
pour  Freifburg. 

Les  Ducs  de  Saxe -Gotha  n'en  ajoutent 
que  deux  ,  favoir  :  1.  de  gueules  à  une  co- 
lonne d'argent  couronnée  d'or  ,  pour  la 
Seigneurie  de  RohemhiLd  :  2.  d'azur  au 
lion  rampant  d'argent,  pour  la  Seigneu- 
rie de  Tonna  en  GLeichen. 
,  Les  uns  &  les  autres  timbrent  de  fix 
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eafques  ouverts,  donc  le  i  de  Saxe  ,  le  2  ____ 
de  Mi/nie ,  le  2  de  Thuringc ,  le  4  de  Ju~  planche 
iiers  ,  le  5  de  C  levés  ,  le  G  de  Berg.  XLVL 

prennent  pour  titre:  Par  la  grâce  fjE£*& 
à  Dûw ,  Z?wc     s*xe  ,  de  Juliers  r  </<?  £7e-  wjMomrt 
fe* ,  de  Berg ,  d'Angrie  &  de  JVeJlphalie  ;  ; 
Langravede  Thuringc  ;  Margrave  de  Mif»  A^moirits 
nie  ;  Comte  &  Prince  de  Henneberg;  Comte  des  Prin* 
de  U  Marck  &  deRavensberg  ;  Seigneur  de 
Ravenfiein  &c. 

Figé  1  2.  L'EIe&eur  de  Bavière  porte  Eleveur  d* 
Martelé  ;  au  1  &  4  ,  fofelé  en  bande  d'ar-  *àyitr*' 
gent  &  d'azur  ,  pour  le  Duché  de  Bavière  ; 
au  2  &  3,  de  fable  au  lion  d'or,  couronné, 
lampaffé  ,  armé  de  gueules  ,  pour  le  p*- 
ku/iar  du  Rhin  ;  fur  le  tout ,  de  gueules 
au  globe  impérial  d'or  ,  pour  la  dignité 
de  Gran  ^Maître  cTHStel  de  l'Empire. 

L'écu  timbré  de  deux  eafques  ,  le  pre- 
mier, pour  le  Palatinat ,  eft  couronné,  fur- 
monté  d'un  lion  acculé  &  couronné  d'or 
entre  deux  cornes  de  buffle  fufelées  d'ar- 
gent &  d'azur  ,  parées  en  dehors  de  pe- 
tites branches  feuillées  d'or  ,  pofées  de 
diftance  en  diftance  ;  le  2  ,  pour  Bavieref 
eft  furmontéd'un  lion  acculé  d'or,  couronné 
de  gueules,  accofté  d'un  vol  fufelédes  ar- 
mes de  Bavière  ,  bordé  de  feuilles  d'or;  les 
lambrequins  du  premier  cafque  de  fable  fiç. 
de  gueules  ,  ceux  du  fécond  d'argent  & 
d'azur  y  pour  fupports  deux  Kons  d'argent 

Dd  ij 


■ 


Digitized  by  Google 


42G  MÉTHODE 

Les  titres  font  :  Par  la  grâce  de  Pieu'f 

rxALvcuE  L)uc  de  la  HdUte  &  Bafe         &  fa 

Connois-  Haut  Palatinat  s  Grand-Maître  &  Elec- 
sance  des  teur  du  S.  Empire  Romain  :  Lanerave  de 

ARMOIRIES  rit 

&c.  Leuchtenberg. 

Suite  des     F*g»  1  •  L'Eleéteur  Palatin  porte  parti 
*grmprr^n  ^e  tlols>  couP^  à  un  ;  au  premier  ,  du  pa- 
clSt       '  latinat  du  Rhin  ,  reparti  de  Bavière  ;  au 
Efe&eur  fécond ,  de  Juliers  ;  au  troifieme,  de  Cle- 
raUtia.r  W  ;  au  4  de  Berg  ;  au  j ,  d'argent  au  lion 
d'azur  couronné  d'or  ,  pour  le  Comté  de 
feldenti  >  au  6* ,  de  la  Marck  ;  au  yt ,  de 
Ravensberg  ;  au  <9,  d'or  à  la  fafce  de  fable, 
pour  la  Principauté  de  Mœurs  ;  fur  le  tout , 
de  gueules  à  la  couronne  impériale  , 
pour  la  dignité  de  Grand  Tréforier  de 
l'Empire. 

L'écu  timbré  de  cinq  cafques  ouverts. 
Le  premier  ,  c'eft-à-dïre  ,  celui  du  milieu  , 
eft  pour  le  Palatinat  ;  le  2  ,  à  droite  du 
premier ,  pour  Bavière  s  le  3,  à  gauche  du 
premier  ,  pour  Juliers  s  le  4  ,  pour  Clevess 
le  5  ,  pour  Berg.  Ces  cafques  ont  été  pla- 
fonnés ci-devant. 

Le  titre  del'Eledeur  Palatin  eft:  Par 
ta  grâce  de  Dieu  ,  comte  Palatin  du  Rhin\ 
Grand  Tréforier  &  Eleâeur  du  s.  Empire 
Romain  s  Duc  de  Bavière  de  Juliers  ,  de 
Clt  ves  y  de  Berg  j  prince  de  Mœurs;  Comte 
de  Veli  entç ,  de  Spanheim  ,  de  la  Marck% 
de  Ravensberg  j  Seigneur  de  Rayenjlein  , 
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c  Le  Prince  Palatin ,  Duc  de  deux  Ponts, 
porte  les  mêmes  armes  que  l'Eleâeur     pl  âtré 
mais  les  quartiers  îont  ainii  ditpoles  :  parti  c 
de  trois,  coupe  d  un;  au  1  de  Bavière  ,  au  san-u  nts 

1       T    1  *  J      >~;  J  ARMOIRIES 

z  de  Juliers  ,  au  3  de  Cuves  ,  au      de  &c. 
.Berg  ,  au  5  de  t/eldenti ,  au  6"  de  la 
M**:*  ,  au  y  de  Ravensberg ,  au  de 
Moeurs^  &  fur  le  tout ,  du  Palatinat  j  l'écu  «x. 
timbré  comme  celui  de  l'Electeur»  Princes 

Les  titres  font  les  mêmes  que  TEIefteur,  < 
à  la  referve  de  celui  de  Grand  Tréforier 
&  Electeur  du  S.  Empire.  :  • 

Lfe  Prince  Palatin  ,  Duc  de  Birkenfeld- 
Gelnhaufen  ,  porte  parti  de  trois  ,  coupé 
d'un;  au  /  &  6\du  Palatinat;  au  2  &  '^dtf 
Bavière;  au  ^,de  Vddentft  au  ^,  échiqueté' 
de  gueules  6c  d'argent ,  pour  le  Comté  de 
Spanheim  ;  au  y,'  d'argent  à  trois  écuf- 
Ions  de  gueules  ,  pour  Rappoljlein  ;  au  8f 
d'argent  à  trois  têtes  d'aigles  de  fable,  cou-  , 
ronnées  d'or  ,  pour  Hohenach,  > 

L-écu  timbré  de  fix  calques  :  le  z  fommé 
d'un  bufte  de  vieillard  vêtu  d'argent,  à  trois 
écuflbns  de  gueules ,  la  tête  couverte  d'un 
bonnet  à  la  Polonoife  d'argent  bordé  de 
gueules  ,  pour  Rappolfiein  ;  le  2  fommé 
d'une  tête  &  col  de  chien  d'or  ,  lampafle 
&  accollé  de  gueules ,  pour  Vtlltnt[  ;  le 
3  pour  le  Palatinat  ;  le  4  pour  Bavitre  ; 
le  5  furmonté  d'un  chapeau  de  gueules  & 
(d'argent ,  rebrafle  d'argent  &  de  gueules 
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de  l'un  en  l'autre  ,   orné  ,  d'une  large 
planche  queue  de  paon  au  naturel  f  pour  spanhtim\ 
„   V       le  6  fommé  d'un  vol  fermé  de  fable ,  chargé 
/         sance  des  de  trois  bâtons  noueux  &  etamanchés  d  or 
^rmoirie*  ^  d'argent  pour  H^henach. 
.Stûte  Jes      Lès  titres  font  :  Par  la  grâce  de  Dieu  + 
^rmoiriu  Comte  palatin  du  Rhin  ;  Duc  de  Bavière  ; 
destnnees.  ^  ?   de  Spankeim ,  di 

•  '„  Rappoljlein  ,  de  flohenach.  3 
iuft<fuf  de  •  Fig.  2.  L'Electeur  de  Brunfwick-Lune- 
«"de^ïu  ou  d'Hanoyer  forre  farri  de  deutf 

wrer,  coupé  de  cinq  ;  au  i  de  gueules  à  deux 
léopards  l'un  fur  l'autre  d  or  >  pour  le  Du- 
thé  4*  BrunjvvUk  }  au  A ,  de  saxe  ancien, 
ou  de  JfeJlphalU  ;  au  3  ;d'or  femé  de  cœur* 
4e  gueules  au  lion  d'azur ,  pour  le  £>uché 
dé  t^unebourg  ;  au  ^d'azur  au  lion  couron- 
né d'argent ,  pour  Jê  Comté  SEberflein  ; 
le  cinquième  vuide  pour  faire  place  à 
feçu  fut  le  tout  ;  le  6  de  gueules  au  Kon 
d'or  ,  à  la  bordure  çomponée  d'argent 

6  d'azur  ,  pour  le  Comté  de  Homb*urç\  le 

7  d'azur  au  lion  d'argent  ;  &  au  deffous* 
poqr  8*  quartier ,  d'argent  à  l'aigle  éployé 
d'agir ,  pour  Je  Comté  de  Diepholt  ;  le  9 
Vuide^  pour  faire  place  à  l'écu  fur  Je  tout  j 
le  io  de  gueules  au  lion  d'or  ;  &  au  dei- 
fous,  pour  le  1  ic  d'or  à  trois  fafceé  de  gueu-* 
les  ,  pour  Je  Comté  de  Lauterberg  ;  au  1  if 
en  revenant  au  flanc  dextre  ,  d'argent  au 
çerf  de  fable  y  pour  le  Comté  de  Clettem-? 
berg  j  au  j    fous  l'écu  fur  le  tout,  d'argent 
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à  deux  pattes  d'ours  adoflees  ,  mifes  en 
pal  ;  coupé  ,  fafcé  de  gueules  &  d'argent  ;  PI^[^B 
recoupé  ,  gironné  d'argent  &  d'azur ,  pour  CoNNOIS. 
les  Comtis  de  Hoja  &  de  Bruchujfcn  ;  JJgg^JJJ 
au  2^,  échiqueté  d'argent  &  de  gueules  ,  &c 
pour  le  Comté  de  Honjiem  ;  la  pointe  de  suite  des 
î'écu  d'argent  à  une  perche  de  bois  de  cerf  ^"jpQfff 
de  gueules  ,  chevillée  de  quatre  cors  ,  po-  ces. 
fée  en  fafce  ,  parti  d'argent  à  la  perche  llçôeur  ^ 
de  bois  de  cerf  de  fable  ,  chevillée  de  qua- 
tre cors ,  pofée  en  fafce ,  pour  les  Comtés 
de  Reinftein  &  de  Blankenbourgfut  le  tout 
de  gueules  à  une  couronne  impériale 
d'or  ,  pour  la  dignité  iïArchi  -  Trefcrier 
de  l  Empire.  L'écu  timbré  de  cinq  cafques 
ouverts,le  1  furmonté  d'une  queue  de  paon 
entre  deux  perches  de  bois  de  cerf ,  dont 
l'une  de  gueules  &  l'autre  d'argent ,  pour 
Holftein-Lnuterberg  j  le  2  furmonté  de 
deux  pattes  d'ours  pour  Hoja  $  le  j  fur* 
monté  d'une  colonne  fommée  d'une  coo- 
ronne  d'or  ,  du  milieu  de  laquelle  s'élève 
une  queue  de  paon  terminée  par  une 
étoile  rayonnante  d'or ,  la  colonne  tra- 
verfée  d'un  cheval  gai  courant  d'argent  \ 
le  tout  accofté  de  deux  faucilles  appoin- 
tées d'argent ,  emmanchées  de  gueules,  pa- 
rées fur  le  dos  de  petites  houppes  de  plu- 
mes de  paon ,  pour  Brunfvvick  ;  le  4  forrl- 
mé  de  deux  cornes  de  buffle  coupées  d'ar- 
gent &  de  gueules  ,  entre  ïefquelles  fie 
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banderolles  couples    de  même  ,  pour 

*xtvrnE  BruchliJfm  »  'e  5  fommé  de  deux  cornes 
connois-  de  buffle  d'argent  ,  a c collées  de  deux  per- 
«anck  Dts  ches  Je  bois  de  cerf.  Fune  de  fable  & 

ARMOIRIES  ™ 

&c.  l'autre  de  gue:iles ,  pour  Reinjlen  &  Bla n- 
*uiu  des  kembùrg  ;  les  lambrequins  d'or ,  de  gueu- 
deTtiï-  i«  &  d'argent  :  les  cinq  cafques  font 
tes.  couronnés. 

ajeôtBr  d„      Le  titre  elt  :  Par  la  grâce  de  Dieu,  Roi 
Jiawovre.   de  la  grande  Bretagne  s  Uuc  de  Brunjvvick 
&  de  Lu  ne  bourg  j  Archi-Trêforiert  Prince 
Lleâcur  du  s.  Empire  &c. 

tortWkk  Les  Ducs  de  Brunfvvick  -  Wolfenbutel 
&  de  Bevern  ont  les  mêmes  quartiers  que 
l'EIedeur  ;  ils  ne  différent  que  dans  Par- 
rangement.  Ils  portent  parti  de  deux,  coupé 
de  trois  ;  au  premier  ,  de  Lunebourg ,  au 
^  de  Brun/vvick  y  au  3  d'HerbenJIein ,  au 
^  de  Hombutg  ,  au  5  de  Lautenberg ,  au 
S  d'Hoja  &  de  Brucbujfen  ,  au  y  &  8  de 
Dupholt  ,  au  de  Honjiein  ,  au  z  o  de 
Reinjlein  ,  au  z  z  de  CUttenberg  ,  au  z  2 
de  Blankenburg.  Le  timbre  eft  abfolu- 
ment  le  même. 

Ils  fe  titrent  :  Par  la  grâce  de  Dieu  9 
Ducs  de  Brunfvvick  ,  de  Lunebourg  ,  de 
Blankenburg  &c. 

Les  Ele&eurs  ornent  aufïï  Pe'cu  de  leurs 
armes  d'une  autre  manière  ,  &  plus  fimple 
que  cette  multiplicité  de  heaumes  &  de 
cimiers. 
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Les  Eleâeurs  Eccléfiaftiques  timbrent  •  

ïeur  écu  d'un  bonnet  d'électeur  ;  ils  paC-  FLx$uR 
<  fent  l'épée  &  la  crofle  en  fcutoir  par  der-  CoNNOIS. 
riere,  &  enveloppent  le  tout  d'un  manteau  ^ 
ducal  armorié  de  leurs  armes  fur  les  réplis,  &cT 
fourré  d'hermine.  Suite  des 

Les  Eleâeurs  lais  font  de  même.  Ils  fe  ZT°PrY^ 
contentent  du  bonnet  électoral  &  du  man-  ces. 
teau  ducal. 

F*ig.  j.  Les  Ducs  de  Wirtemberg-Stutt-    Ducs  de 
gard&  Wirtemberg-Oels  portent  écartelé,  Vlrtcnabcrg* 
z  fufelé  en  bande  d'or  &  de  fable  ,  pour 
le  Duché  de  Teck  ;  au  2,  d'azur  à  la  ban- 
nière d'or ,  chargée  de  l'aigle  impérial  ,  • 
pofée  en  bande  ,  pour  la  dignité  de  porte» 
Etendard  de  l'Empire  ;  au  j, de  gueules  à 
deux  truites  d'or  adofTées ,  mifes  en  pal , 
pour  le  Comté  de  Montbeliard  ;  au  ^,  d'or 
au  bulle  d'un  vieillard  au  naturel ,  vêtu  de 
gueules ,  couvert  d'un  bonnet  de  gueuîei 
rebra(Té  d'argent  9  pour   la  Seigneurie 
d'Heidenheim  ;  fur  le  tout  ,  d'or  à  trois 
perches  de  bois  de  cerf  de  fable  en  fafce , 
pour  le  Duché  de  jfrirtemberg. 

Cinq  cafques  font  le  timbre  de  ces  ar- 
moiries :  le  premier ,  c'eft-à  dire  ,  le  plus  à 
droit ,  couronné  &  fommé  d'un  demi- 
aigle  de  fable  ,  pour  la  dignité  de  ^Porte- 
Etendard  ;  Je  fécond  aufli  couronné ,  fom- 
mé d'un  cor  de  chafTe  de  gueules ,  lié , 
«enguiché  ,  virolé  d^r  ,  Fenguichure  gar* 
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nie  de  plumes  d'argent  i  d'azur  &  de 

9LxivuK  gueu'es  »    Pour  *a   dignité    de  grand 
Connoi    teneur  »   attachée  au  Comté  iUrach 
sance  des  incorporé  dans  celui  de  Wittetnberg  ;  le  J 
armoiries  couronn^furmont^  d»un  bufte  d'une  jeune 

Suite  des  fille  ,  habillée  de  gueules ,  couronnée  d'or, 

de?°Prin   avant  ^eUX  tru>r6s  au   '*eu   ^e  ^ras  >  'es 

tes.         têtes  attachées  à  la  poitrine  ,  pour  Mont* 
D  icsdc    heliard  ;  le  4  fommé  d'une  tête  &  col 
Yinemberg.  de  chien  fufelé  d'or  &  de  fable  ,  pour 
!        Teck;  le  5  furmonté  du  bufte  du  4^. 
quartier  i  pour  Heidenhitn  :  les  lambre- 
quins du  milieu  d'or  &  de  gueules;  ceux 
des  Cvkés  dor &  d'azur. 

princes  de  ^V'  4'  ^es  Margraves  de  Bade-Baden 
Baa«.  portent  parti  de  deux ,  coupé  de  deux  ;  au 
Ier.  échiqueté  de  gueules  &  d'argent ,  pour 
le  bas  Comté  de  spanheint  ;  le  2,  d'argent 
â  une  rofe  de  gueules  ,  coupé  d'or  ,  pour 
le  3  quartier  ,  au  fanglier  de  fable  fur  une 
terrafle  de  finople ,  pour  le  Comté 
lerflein  ;  au  4  ,  d'argent  au  lion  de  gueu* 
les  "couronné  d'or  ,  pour  le  Langraviàt  de 
JBri/gau\au  degueules  au  pal  d'or  chargé 
de  trois  chevrons  de  fable  ,  pour  Baden- 
Weilhr;  au  <T  y  qui  tient  lieu  de  l'écu  fur 
le  tout ,  d'or  à  la  bande  de  gueules  ,  pour 
le  Margraviat  de  Bade  ;  au  7  ,  d'azur  au 
demi-vol  d'argent  en  fafce  ,  chargé  d'un 
croiflant  d'or ,  pour  Ufenberg  ;  au  8y  d  or 
au  lion  iflànt  de  gueules ,  coupé ,  fafcé  , 
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tondé  d'azur  &  d'argent ,  pour  Rœieln  s 
au  9 ,  d'or  à  la  fafce  de  gueules ,  pour  plahchb 
Lahr  ,  parti  d'or  au  lion  de  fable  couron- 
ne' d'or  ,  pour  Muhlberg  ;  au  10,  échi-  sancf.  df.s 
quêté  d'azur  &  d'or ,  pour  le  haut  Comté  g?™™ 

de  spartheim.  Suite  des 

L'Ecu  eft  timbré  dé  deux  cafques  que  Armoiries 
nous   ne  décrirons  pas,  pour  éviter  une  itsi*nnct^ 
prolixité  qui  pourroit  devenir  ennuyeure.  p£^*s  dé 
Les  exemples  que  nous  avons  donnés  fuffi- 
ftht  pour  mettre  au  fait  de  Pufage  dès  Al- 
lemands ,  qui  décorçnc  ainfi  leur  écuk 
fons.  -  y  . 

,  Les  Margraves  de  Bade  Durlack  por- 
tent les  mêmes  armes  ;  mais  les  quartiers 
font  autrement  difpofés.  Le  1  eft  d& 
Brifgau  ,  le  fécond  cïUfemberg  ,  le  3  du 
Bas  -  Comté  de  $p&nhtim  >  les  4  &  6 
£  Ebtrjldn  7  le  5  fer  van  t  d'écu  fur  le  tout  > 
de  B&dt ,  le  7  de  Badiu-WdlUr ,  le  8  de  . 
Rœttln  ,  le  9  dè  Lahr  %  le  la  de  MuhU  /  < 
berg  :  le  timbre  comme  celui  de  Bade* 
Badfcn. 

Fig.  6\  LesLarigraves  de  HefTe,  qui  font  L&iipmi 
Hetfe-CafTel  ,  Hefiè  ^  Philipfthal ,  Heffev  de  Hcfic. 
Reinfels  ,  Hefle-Darmftadt  ,  &  HefTc* 
Hombourg  ,  portent  parti  d'un  ,  coupé  da 
deux  ;  au  1  «r.  d'argent  à  la  croix  de  Lor* 
raine  partée  de  gueules  ,  pour  la  princi- 
pauté de  Hïrchfdd-y  au  z  ,  coupé  de  fabla 
&  d'or  ,  le  premier  chargé  d  une  étoile 
fTû*  f  pour  le  Comté  de  Zicgenhain  j  au 


4i8        M  é  t  h  o  ry  b 

3  ,  d'or  au  léopard  lionne  de  gueules ,  ar- 
91. anche  mé  &  couronné  d'azur,  pour  le  Comté  de 
Cat^enellnbogen  ■  au  4  ,  de  gueules  à  deux 
san-edVs  lions léooardés  d'or  >  l'un  fur  l'aurre  ,  pour 

ARMOIRIES    ,e  ^  DU(l  .  au  ^  ^  CQU?é  fabJe 

Suite  &  d'or  >  'e  premier  chargé  de  deux» 
Armoïnes  étoiles  d*or  ,  pour  le  Comté  de  Nidda,  j 

desFrinces  m  ^    Je  Hoipin-Schaumburg  ,  pour1  le 

deHSfc*  Comte'  de  Schaumburg  ;  fur  le  tout ,  d'à-' 
zur  au  lion  bandé  d'argent  &  de  gueules 
de  huit  pièces  ,  couronné  d'or  ,  pour  le 
Lungraviat  de  Hejfe  :  le  tout  timbré  de 
cinq  cafques. 

Leur  titre  eft  :  Par  la  grâce  de  Dieu  f 
Langrave  de  Heffe  j  prince  de  Hirfchfeld; 
Comte  de  C  at^enellnbogen^  de  Diet^,de  2ie- 
genkayn  %de  Nidda  ,  <L  schaumburg,  Sei* 
gneur  d'Epffiein  >  de  Flejfe  ,  (Tlfier  ,  de 
Frankenjltin. 

Dnc*  de  ^V4  ^es  ^ucs  ^e  Holftein  ,  qui  font 
Holftein-  Sanderbourg  ,  Holftein  -  Beclc  , 
Holftein-Eutin,  HolfteinGluksbourg,Hol& 
tein-Ploën,  portent  coupé,  le  Ier.  de  Nor+ 
ycgeyyart\  àeschlefvvic\  le  fecond'de  Holf- 
tein >op\  eft  de  gueules  i  trois  feuilles  d'ortie 
d'argent,  chargées  d'un  petit  écuflbn  coupé 
d'argent  &  de  gueules ,  parti  de  Ditmarfeny 
reparti  de  stormam  ;  fur  le  tout  •  écartelé 
£  Oldemburg  &  de  Delmenhorft.  Ces  quar- 
tiers ont  été  blafonnés  à  l'article  du  Roi  de 
Danemarck.  L'écu  timbré  de  trois  cafqueSj 
pour  Norvège  }  schlefyyic  &  Holftein. 
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Le  titre  de  ces  Princes  eft  :  Héritier  de 


Norvège  ,  Duc  de  Schlefvyic  ,  de  Holflein,  pl^^chb 
de  Siormarn  &  de  Ditmarfe  j  Comte  d'Ql- 
demburg  &  de  Delmenhorji.  iascf.  de* 

Les  Ducs  de  MECKLENBOURG-Schwe-  *RcM01*1" 
rin  &  Mecklenbourg-Strehtz  portent  parti  £ui(e  dis 
d'un  ,  coupé  de  deux  ;  au  premier ,  d'or  Armoiries 
au  rencontre  de  buffle  de  fable ,  couronné   es  rm~ 


ces. 


de  gueules ,  accorné  &  bouclé  d'argent    ,p  ^  dc 
tfig*  8.  )  pour  Mtcklenbourg\  au  z ,  d'azur  Mecklca- 
au  griffon  d'or  ,  pour  la  principauté  de   bou  ** 
Wtnden  ;  au  5  ,  d'azur  au  griffon  d'or , 
coupé  de  finople  ,  â  la  bordure  d'argent  , 
pour  la  principauté  de  schvverin  ,  autre* 
fois  Evtcké  j  au  4  ,  de  gueules  à  la  croix 
pattée  d'argent,pour  la  Principauté  de  Rat- 
%eburg  >  autrefois  Exèchè  s  au  5 ,  de  gueu- 
les à  un  bras  d'argent  mouvant  d'un  nuage  , 
à  féneftre  ,  tenant  en  fes  doigts  un  anneau 
d'or  ,  pour  le  Comté  de  Schwerin  ;  au  &y 
de  Rojlock  ;  fur  le  tout,  de  stargard>  qui 
eft  coupé  de  gueules  &  d'or. 

L'écu  timbré  de  cinq  calques:  le  premier 
au  milieu  pour  Mecklenbourg  ,  le  2  de 
Stargard  ,  le  3  de  Wenden  t  le  4  de 
Schvverin  ,  le  5  de  R&i^eburg. 

Leurs  titres  font  aufli  les  mêmes  :  Duc 
de  Mecklenbourg  ;  Prince  des  Vandales  , 
de  Schvverin  &  de  Rat\eburg  ;  Com'e  de 
Schvverin  ,  de  Rojlock  &  de  Stargard. 

Les  Princes'  d'AwHALT  font  Anhalt- 
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DefFau  ,   Anhalt  -  Bernbourg  ,  Anhalr- 
*xîvïî!R  Schaumbourg  >  Anhalt  t  Coethen  ,  An- 

"  "    halt-Zerbit.  Ils  portent  tous  les  mêmes 

s^nce  dls  armes,  à  "exception  des  Princes  d'Anhalt- 
&c.  Zerbft  qui  ont  ajoute  d  autres  quartiers. 
Suite  des  On  les  blafonne  de  cette  manière  :  parti  de 

des'Pfï^  ^ôux'  couF^  ^e  deux  >  a^  pf^mier  ,  d'ar- 
«s.    nn~  g^r  t  à  un  ours  de  fable  ,  accollé ,  cou* 
prince     ronn^  ^'or  i  grimpant  ^ur  W  pan  de  mu- 
dTXit.  taille  de  gueules  qui  penche  ,  i  la  porte 
d'or  ,  pour  marquer  Vçrigine  des  princes 
d' ^nhult tqui  dejeendent  des  anciens  Bercru 
fers  ;  au  z  ,  d'or  à  cinq  fafees  de  fable  pour 
Je  Comte'  de  Ballenftotdt  ;  au  échiqueté 
d'argent  &  de  fable  ,  pour  Afcanu  ;  au 
^,  écartelé  d'or  &  de  gueules  ,  pour  la  Sei- 
gneurie de  Jf^alder/ee  ;  au  5 ,  qui  çft  Pécij 
fur  le  tout ,  d'argent  à  un  demi  -  aigle  de 
gueules  ,  pour  l'éledorat  de  Brandebourg 
que  la  Mairon  d' Anhalt  perdit  en  1  9 
parti  de  saxe  ,  pour  l  eledorat  de  Saxe 
,    que  ceiteMaifpn  perdit  en  142.3;  {fig-s) 
au  G ,  d'azur  à  deux  barres  d  or  ,  pour  le 
Comté  de  JVarmfdorff  4  au  y ,  d'azur  a 
l'aigle  d'argent ,  membre  d'or  >  pour  lç 
Comté  de  Mechling^n  ;  au  8  t  de  gueules 
plein  ,  pour  les  droits  de  regale  ;  au  $>  com- 
me au  premier  quartier  ,  excepté  que  Fours 
n'eft  point  couronné  ,  pour  la  Seigneurie 
de  Bemburg  :  lecu  timbré  de  trois  cafques, 
le  premier  au  milieu  $mt%Anh*lt ,  le  z 
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dè  Beringen  ,  le  3  iïAfcanie.  Ces  Princes 
ajoutent  quelquef  ois  aux  quartiers  que  nous  w^kckb 
avons  décrits ,  celui  de  saxe  ,  celui  du  Pa-  CoNNOIS. 
laùnat  de  saxe  &  celui  de  JBr*/i*  ;  alors  ils 
ajoutent  les  trois  timbres  de  ces  derniers  Sic" 

■ 

quartiers.      *  San  te  des 

Anhalt-Zerbft  porte  parti  de  trois,  coupé 
de  trois  ;  au  1 ,  de  Saxe  ;  au  z  ,  du  Duché  «rs. 
de  Wtjlpkdlie  ;  au     àAngrie  ;  au  ^,  de  Princes 
Ballenjloedt  ;  au  5  ,  de  Beringen  ;  les  6"  &     d  Au^ 
y  vacans  pour  faire  place  à  l'écu  fur  le  toutj 
le  <9  d'azur  au  lion  couronné  d  or ,  puur  ; 
Jevern  ;  au  j> ,  SAfcanie  ;  au  /  o  de  #^<i/- 
derfée'y  au  7  z ,  de  iVarmjdoff  ;  au  2  2  ,d'or 
au  lion  de  fable  couronné  d  or,  pour  Kni- 
phavfen  ;  au  1  3  ,  de  Muhlingtn  ;  au  1  ^r, 
du  de  Régale  ;  au  z  5 ,  de  Bernburg* 

au  d'azur  à  une  tête  de  chien  d'argent 
accollée  d'or  ,  fbutenue  de  l'angle  en  chef 
de  deux  branches  de  palmier  d  or  paflees 
en  fautoir  ,   pour  Walther-Nleuburg, 

I/écu  timbré  de  j  cafques  :  le  z  d'An- 
hait ,  le  2  de  saxe  ,  le  3  de  Weftphalie , 
le  4  de  Bcrinçen  ,  le  5  SAfcanie ,  le  6* 
SAngrie  ,  le  ^  de  J:\  em  ;  il  eft  furmonté 
de  trois  plumes  d'autruche  ,  celle  du  mi- 
lieu d'or  &  les  deux  autres  d'argent.  C'eft 
ce  cafque  qui  efl  particulier  â  la  Maifon 
àAnhalt-Zetbft. 

Les  titres  des  Princes  d'Anhalt  font  : 
prince  iAnhalt }  Pue  de  saxe,  d'An- 
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grie  &  de  ffejlphaliê  J  Comte  £Afcanie\ 
FLxlvijE  seigneur  de  Zerèft  &  de  Bcrnburg.  Le 
connoiV  P"nce  d'Anhalt-Zerbft  ajoute  de  Jevern 
sanci  des  &  Je  Kniphnufen. 
Atuoi  ^  ^  ^es  Princes  &  les  Comtes  de 

Suite  des  Furjhmbcrg  portent  d'or^à   l'aigle  de 

d'sm°trin-  gueu'es  >  becqué  ,  membré  d'azur  *  qui 
ces.         font  les  armes  propres  de  la  Maifon  de 
Princes  &  Furftemberg  ,  à  la  bordure  ondt'e  d'argent 
FuXmber.  &  d'azur  ,  prife  des  Armoiries  de  Blu- 
men-Eck  donc  la  Mailbn  de  Furftemberg 
hérita  :  l'aigle  chargé  en  cœur  d'un  écu 
écartelé  ,  au  z  &  4  de  gueules  à  la  ban- 
nière d'argent  ,  pour  le  Comté  de  JVer- 
denberg  3  au  Z  &  £  ,  de  fable  à  la  barre 
engoulée  d'argent ,  pour  le  Comté  de 
Heiligenberg.  L'écu  timbré  de  trois  caf- 
ques  :  le  premier  pour  Furftemberg,  le  z 
pour  Wericnberg  y  le  J  pour  Heiligenberg. 

Le  titre  eft  :  Prince  &  Langrave  de 
Furftemberg  s  Comte  dy Heiligenberg  &  de 
W er denberg  j  Prince  du  Saint  Lmpirt 
Romain. 
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LEÇON  XLV. 


E  Duc  de  Modene  porte  écartelé  , 
au  1  &  4  ,  d'or  à  1  aigle  éployé  de  fable  , 
becqué  ,  membré  y  couronné  de  gueules  ,  Co„NO  ' 
qui  eftdel1 'Empire  ;  le  2.  &  3  ,  de  France  à  sance  d£$ 
la  bordure  endentée  de  gueules  &  d'ar-  ^OIR1BS 
gent ,  qui  eit  de  Ferrare  ,  l'écartelure  di-  ^tê  fa 
viféepar  un  pal  de  gueules  chargé  de  deux  armoiries 
clefs ,  l'une  d'or  &  l'autre  d'argent ,  en  &u*  PH* 
toir ,  furmontées  de  la  tiare  papale ,  &  fur    u  Duc 
le  tout ,   [fig.  zo.)  d'azur  à  un  aigle  de  ModeneJ 
d'argent ,  couronné ,  becqué  ,  membré  , 
d'or ,  pour  la  Maifon  à'Efic  ;  le  heaume 
couronné  d'or ,  furmonté  d'un  aigle  iflant 
de  fable. 

Le  titre  eft  :  Par  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc 
de  Modene  &  de  Reggia  }  Prince  de  Car  pi 
&  de  Corregio  j  Seigneur  de  Frignano  ,  de 
Carfagnana  ,  de  Corragio  &c. 

Le  Grand -Maître  de  Malte  porte  Grand  Maî. 
écartelé  ,  au  1  &  4  ,  de  gueules  à  la  croix     dt  Mal- 
d'argent ,  pour  Y  Ordre  de  Malte  j  au  2  & 
3  ,  des  armes  de  fa  maifon  :  fi  g.  1 1 . 

Une  couronne  de  Duc  fert  de  timbre , 
&  il  enveloppe  fes  armoiries  d'un  manteau 
ducal. 

Figm  z  2.  Le  Prince  de  Monaco  por-  Prnccde 
te  écartelé,  au  1  &  4,  d'argent  au  lion  de  «  M'nac*- 


PLANCHE 
XLVll. 

Cosnois- 

SANCE  DES 
ARMOIRIES 
&C. 

uite  des 
jirmoiries 
des  triâ- 
tes. 

Prince  de 
Monaco, 


PLANCHE 
XL  V  111. 

Vcnifc. 


434  MÉTHODE 

gueules,  armé  ,  lampalTé  ,  couronné  d'or , 
pour  Goy on- Matignon  ;  au  2  &  3  ,  fufelé* 
d'argent  &  d'azur  ,  pour  Grimaldi  ou 
Monaco.  Le  heaume  eft  couronné  d'or  , 
&  a  pour  cimier  une  fleur-de-lis  d'6r  au 
milieu  d'une  palme  &  d'une  branche  d'oli- 
vier. Les  tenans  font  deux  moines  ,  vêtus 
de  robes  longues,  ceints,  têtes  nues,  foute- 
nans  l'écu  d'une  main  &  de  l'autre  une 
épée  nue. 

Le  titre  eft  :  Par  la  grac$  de  Dieu  , 
Prince  souverain  de  Monaço  y  de  Menton 
&  de  Roquebrun  s  Duc  de  Vaienùnois\ 
Pair  de  France  ;  Marquis  de  Baux  ;  Cornu 
de  Cardahs  ;  Baron  de  Buy  &  de  Calvin 
net  ;  Seigntur  de  s.  Remi  ,  &c. 

La  République  de  Venise  porte  parti 
de  trois  ,  coupé  de  trois  ,  ce  qui  forme 
feize  quartiers  ;  le  1  d'azur  à  l'aigle  d'ar- 
gent ,  qui  eft  de  Frioul  ;  le  2  d  argent  à 
la  croix  de  gueules  ,  pour  padoue  ;  le  J 
d'argent  à  la  croix  de  gueules  ,  dans  les 
cantons  du  chef  une  étoile  à  feize  rais  de 
gueules  ,  pour  la  Marche  de  Tarvis  ;  au  4, 
d'azur  à  la  croix  d  or  ,  cantonnée  en  chef 
de  deux  têtes  &  vols  d'oifeaux  de  même  , 
qui  eft  de  Bellune  ;  au  5  ,  d'azur  à  la  croix 
d'or  ,  pour  Vérone  ;  au  6  d'argent  au  lion 
d'azur  ,  pour  Brixen  ;  au  7  ,  de  gueules 
à  la  croix  d'argent  >  pour  Vucnti  ;  au  8  , 
de  gueules  â  une  tour  donjonnée  de  deux 


'DigitizecJLby  Google 


du  Blason,  Le9.  XLV.  43Ç 

pièces  d'argent ,  pour  Feltrino  ;  au  j  , 


d' 

l'hyacinte  d'argent,  qui  eft  de  Zanu\  au  suite  4* 
13  ,  d'azur  à  la  tour  d'argent  ,  du  Terri-  Armoiries 
toire  Adriatique  ;  au  14  ,  de  finople  i  la  f£ 
cisadelle  d'or  ,  furmontée  d  un  lion  de  Vttiife 
Venife  ,  pour  la  prefqu'ifle  de  Rodigine  j       1  *' 
au  1 5  ,  d'argent  à  la  croix  de  gueules , 
pour  Zephalonie'^  au  16  ,  de  finople  au 
cheval  gai  ,  contourné  d'argent ,  pour  les 
Ifles  de  Krefbo  &  à'Abfore  ;  cinq  éculfons    \  . 
fur  le  tout  difpofés  en  croix  ,  le  1  qui  eft 
au  centre  ,  Qîg,  z.  )  d'azur  au  léopard 
aîlé  >  ou  lion  de  S.  Marc  ,  couronné  d'or, 
tenant  une  épée  j  &  un  livre  d'or  où  fonç 
écrits  ces  mots  :  pax  tibi ,  Mur  ce  ,  t. van» 
gélifia  meus  ,  le  bonnet  de  Doge  fur  I4 
petit  écu  ;  le  z  du  chef ,  écartelé  de  Chyr 
pre  &  de  Jerufalem  ;  le  3  en  pointe  >  de 
Candie  •  le  4  à  dextre ,  à'IJlrie  ;  le  5  à 
féneftre  ,  de  Dalmatie ,  iïEfclavoni*  & 
8 Albanie.  Le  tout  pofé  fous  un  manteau 
ducal ,  furmonté  d'un  grand  bonnet  pointu 
brodé  d'or  ,  environné  d'un  cercle  d'of 
couvert  de  pierreries.  La  République  prencj 
quelquefois  la  couronne  fermée ,  à  caulè  du 
Royaume  de  Chypre. 

Le  titre  eft  :  La,  sércnijime  &  trisyuifi 
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fante  République  de  Venife  :  celui  du  Doge 
planche  eft  :  Le  SéréniJJtme  Prince  &  Seigneur  de 

CONNOIS-  *  ,      *    #      .  -  ,  ^ 

tANCE  des     />or#  2 .  La  République  de  GENES  porte 

ARMOIRIES     „        °        .   ,  -       i  1  1»/ 

&c.         d  argent  a  la  croix  de  gueules  ,  1  ecu  cou- 
vre des  ronné  d'une  couronne  royale  ,  pour  le 
fjtril  Royaume  de  Corfe.  _ 
tes.  -  On  lui  donne  le  titre  de  sèrênijfime ,  & 

Gènes.     au  Doge ,  celui  âillluftriffime  Prince. 

'  ii  .       La  République  de  Hollande  ,  ou  les 

Hollande    r      »      •        tt  • 

fept  Provinces  Unies ,  portent  pour  armes 
celles  des  fept  Provinces ,  &  un  huitième 
quartier  pour  l'union.  Le  premier  ,  d'or  au 
lion  de  gueules  ,  pour  la'  Hollande  ;  le  z 
d'azur  au  lion  contourné  d'or,  armé  ,  lam- 
paffé  ,  couronné  de  gueules  ,  parti  d'or  au 
lion  de  fable  ,  pour  Gueldres  9  coupé  d'or 
«u  lion  de  gueules  ,  pour  le  Comté  de 
Zutphen  ;  au  $  ,  d'or  au  lion  ifTant  de  gueu- 
les ,  coupé ,  fafcé  ,  ondé  d'argent  &  d'azur 
de  fix  pièces  ,  pour  ZeeUn d  ;  au  4,  tranché 
d'argent  &  de  gueules  ,  pour  U^echt  ;  au 
5 »  (fis*  3'  )  ^e  gueules  au  lion  d'or  tenant 
un  faifeeau  de  fept  flèches  d'argent ,  pour 
VUnion  :  ce  quartier  occupe  jufqu'à  la 
pointe  de  l'écu  ,  &  par  conféquent  eft  dou- 
ble des  autres  J  au  6  ,  d'azur  femé  de  bil- 
îettes  d'or  ,  à  deux  léopards  d'or  l'un  fur 
l'autre ,  pour  Fri/e-  au  7  ,  d'or  au  lion  de 
gueules  ,  à  la  fafee  ondée  d'azur  brochant 
fur  le  tout ,  pour  Oyerifel  j  au  8  ,  d'or  4 
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l'aigle  éployé  de  fable ,  chargé  en  cqeur 

d'un  e'cu  aux  armes  d'Autriche  ,  pour  t^iviif 

Groningue  :  pour  cimier  un  faifceau  4e  Connois- 

fept  flèches  liées  enfemblè.  La  République  *ance  des 

1       ,        fn  A  I  ARMOIRIES 

prend  auiii  la  couronne  royale.  &c. 

Ces  Provinces  Unies  prennent  le  titre  de  Suite  des 
Hautes  Pu  if ances  ou  Etats  Généraux.  u  £™ùfi£ 

La  Confédération  ,  ou  République  des  ch.  " 

treize  Cantons  Suisses  ,  porte  parti  suiflc^ 
de  trois ,  coupé  de  deux  ,  ce  qui  fait  douze 
quartiers  :  le  i  taillé  d'argent  &  d'azur^ 
pour  Zurich  ;  le  z  (fig.  4.  )  de  gueules  à 
la  bande  d'or  chargée  d'un  ours  pafTant 
de  fable  ,  pour  Berne  ;  le  3  parti  d'argent 
&  d*azur  ,  pour  Lu  cerne  ;  le  4  d'or  à  la 
tête  de  buffle  de  fable,  mufelée  de  gueules,    •  t 
pour  Ury  ;  le  5  de  gueules  à  la  croifette 
d'argent   cantonnée  à  féneftre  ,  pour 
Schvvit[  ;  le  6  coupé  de  gueules  &  d'ar- 
gent à  une  double  clef  de  l'un  en  l'autre., 
pour  Undervvalde  *  le  7  d'argent  à  la  fafee 
d'azur  ,  pour  Zug  s  le  8  de  gueules  à  un 
pèlerin  d'argent ,  pour  Glaris  ;  le  9  d'ar- 
gent à  un  étui  de  croflè  ,  ou  au  lis  ren- 
verfé  de  fable  ,  pour  Bâle  ;  le  1  o  coupé  de 
fable  &  d'argent  ,  pour  Fribourg  ;  le  i  l 
coupé  de  gueules  &  d'argent ,  pour  So- 
leurre  ;  au  12  d'argent  au  bouc  faillant  de 
fable  ,  couronné  d'or  ,  pour  schaffoufe  ;  à  ' 
la  Champagne  d'argent ,  chargée  d'un  ours 
debout  de  fable  ,  pour  Appeniell. 
fiarmonté  d'un  grand  chapeau. 
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-  Oh  leu^donne  le  titre  de  :  Três-Nôblesi 
planche  &  très Allufttes  Seigneurs ,  ou  de  Louables 

s an'ce  i>jis  -  /7g.  5*.  La  République  de  Genève 
armoiries  p0rte  d'argent  à  un  demi  aigle  éployé 
*  mu  des  de  fable  ,  parti  de  gueules  à  une  clef 

deTfiïn  d' ^Pnt  en  Pa* :  1>écu  fu«nonté  d'une  cou- 
^         tonne  de  Marquis.  ' 

:  '  Le  Roi  de  France  lui  donne  le  Titre 
iç  :  Nos  très-chers  &  bons  amis  les  Syn- 
dics. &  Confeillers  de  la  ville  de  Genève, 
1  Lé  Roi  de  Sardaigne  celui  de  :  Magni- 
fiques $eigneurs  lei  autres  Rois  &  les 
Eleôëurs  dé  l'Empire  :  Nobles  &  bons 
amis. 

•  Fig.  3.  La  .  République  de  LuCQUE 
porte  d  a2ur  au  mot  Ubertas  d'or  pofé  en 
bande  ,  sccofté,  de  deux  cotices  <Tor. 

Le  titre  dé  la  République  eft  :  La  Se^ 
*rénijjlme  République  de.Lucque.  Les  Séna- 
teurs ont  celui  S Evcellentijfim.es  ,  &  le 
-Tronfalonnter  celur  de  S èrenijfime  Prince 
*&  &  Excellence  Principale. 

Fig.  Celle  de  R  agus  e  porte  d'argent 
à  trois  bandes  de  gueules  ,  au  mot  Ubertas 
td'or  en  fafce  ,  brochant  fur  le  tout.  L'écu 
furmonté  d'une  couronne  de  Marquis. 
\  Fig.  iz.  Celle  de  St.  MARIN  porte 
d'argent  à  crois  montagnes  de  finople ,  fiir 
les.  pointes  defquellés  font  trois  autels  an- 
'Tioues  de  même  où  il  fë  brûle  continuelle-: 


Lucane 
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St#  M*rîn» 


Digitize 


du  Blason.  Leç\  XLV.  439 
ment  des  parfums.   L'écu  timbré  d'une 


couronne  de  Marquis.  jrxraf* 

Fig.  j.  Monseigneur  le  Dauphin,  • 

héritier  préfomptif  de  la  Couronne  de  s  an  ce  des 
France  ,  porte  écartelé  ,  au  &  4e.  de  **cMOIIUE$ 
France'^  au  1  &  3 ,  d  or  au  dauphin  d'azur,  Smu  des 
allumé  ,  lorré  ,  peautré  de  gueules ,  pour  ^Jf^Jj* 
le  D&uvhiné.  L'écu  furmonté  d'une  cou-  cees 
aronne  patticuliere  ,  décrite  ailleurs,  (v*y.  LeDauPhin. 

23- Al-  3-)  *  entouré  des  colliers 
des  Ordres  du  Roi. 

Son  titre  eft  :       France  ,  Dauphin  de 
Viennois, 

Fig.  8.  Le  Duc  Souyerain  de  BouiL-  Bouillon, 
XON  porte  écartelé  ,  au  1  &  4  de  la  Tour ; 
au  a,  de  Boulogne  ;  au  3  de  Turenne  ;  fur 
le  tout  ,  à1  Auvergne  ,  parti  de  Bouillon, 

Son  titre  eft  :  jP/"wice  souverain  de 
Bouillon  ;  Duc  d'Alàret  &  Château*. 
Tkierri  ;  Pair  de  France  ,  &c. 

îo.  La  Ville  de  Paris  porte  de  Paris, 
gueules  au  navire  habillé  d'argent ,  flottant 
fur  des  ofides  de  même  ,  au  chef  femé  de 
France. 

Fig.  zi.  La  Ville  de  Lyon  porte  de  1*°* 
gueules  au  lion  d'argent ,  au  chef  d'azur 
chargé  de  trois  fleurs-de-lis  d'or.   

Après  avoir  acquis  la  connoifTance  des  ■ 
Armoiries  des  Princes  ,  Etats  &  Républi-  Jmmva^ 
ques  ,   il  faut   étudier   celles  des  plus 
grandes  maifons  du  Royaume  , 
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de  celles  qui  ont  donné  des  Duc  &  Pairs  ; 
observât.  des  Connétables  ,  des  Chanceliers  ,  des 

SUR  LA 

connois  Maréchaux  de  France  &  des  Grands  Of- 
ÂArmo!»es  ficiers  de  la  Couronne  ,  des  Préfidens  à 
milles. FA  Mortier,  des  Barons  des  Etats  de  Bretagne, 
de  Languedoc,  de  Bourgogne  (on  trouvera 
prefque  toutes  ces  Armoiries  répandues 
dans  le  corps  de  l'ouvrage  )  &c.  Il  faut  en- 
fuite  confulter  les  armoriaux  des  provinces, 
&  particulièrement  de  la  province  aveo 
laquelle  on  a  le  plus  de  rapport. 

Pour  fixer  davantage  l'imagination , 
on  s'appliquera  d'abord  à  connoitre  les 
/  Armoiries  les  plus  fimples  ,  comme  font 

les  Armoiries  où  il  n'y  a  qu'un  chef, 
qu'une  fafce  ,  qu'une  bande,  qu'un  pal  , 
qu'un  chevron  ,  qu'un  fautoir  ,  qu'une 
croix  &c.  En  parlant  de  ces  pièces  ,  nous 
avons  eu  l'attention  de  rapporter  plufieurs 
maifons  qui  portent  de  même  ,  ou  avec 
V  différence  d'émaux.  On  remarquera  les 
maifons  qui  portent  ces  pièces  redoublées 
en  même  nombre  ,  les  différences  qui  s'y 
rencontrent  &c.  &  fi  l'on  veut  s'en  rendre 
l'ufage  plus  familier  ,  |  on  fera  bien  de 
defliner  foi  —  même  ces  Armoiries  ,  d'y 
mettre  les  couleurs  &  le  nom  ;  l'expérience 
démontrera  bientôt  qu'il  n'eft  pas  fi  diffi- 
cile qu'il  le  paroit  d'abord  ,  d'acquérir  la 
connoiflànce  des  Armoiries  par  les  famil- 
Jes ,  fie  des  familles  par  les  Armoiries. 
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,   Quant  aux  figures  naturelles  ou  arti-  1  '( 
ficieiles  ,  comme  les  lions ,  les  aigles  ,  les  °SB**R^T' 
tours ,  les  épées  ,  &c.  quoiqu'elles  paroif-  connois- 
fent  admettre  moins  de  variétés ,  &  que  "moirus 
fouvent  elles  fe  rencontrent  abfolument  &c* 
Jes  mêmes  pour  différentes  familles ,  ce- 
pendant ,  avec  un  peu  d'attention  &  d'ex- 
périence ,  on  viendra  à  bout  de  les  diftin- 
guer  aufli  facilement  que  les  figures  hé- 
raldiques. Par  exemple  ,  il  y  a  peut  -  être 
plus  de  fix  cents  maifons  qui  portent  pour 
armes  un  lion  feul  ;  mais  ,  outre  les  émaux 
qui  varient  beaucoup  i  il  y  a  de  ces  lions 
qui  font  couronnés  ,  armés  ,  lampaflés  ; 
d'autres  feulement  couronnés ,  d'autres  Am- 
plement armés  ou  lampaflés  ;  les  émaux  de 
ces  différences  multiplient  encore  les  varié- 
tés :  il  y  en  a  d'hermine  ,  de  vair ,  de  vai- 
rés  ,  de  bandés  ,  de  fafcés  ,  de  partis  ,  de 
coupés,  de  lofangés  &c.  Il  faut  faire  atten-  , 
tion  à  toutes  ces  différences  ,  remarquer 
les  maifons  qui  portent  abfolument  de 
jméme  &  celles  qui  différent  par  quelques- 
uns  de  ces  attributs. 

Il  faut  dire  la  même  chofe  des  aigles  & 
des  autres  animaux  qui  fe  rencontrent  fré- 
quemment dans  le  Blafon. 

Les  figures  artificielles  varient  auffi  & 
l'infini  par  les  émaux  ,  les  différentes  po- 
rtions &  les  différens  attributs  dont  elles 
font  fufceptibles. 


Observât. 
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On  en  a  cité  un  aflez  grand  nombre 
SUR  LA    d'exemples  pour  diriger  la  marche  que 

SANCE  °dI'$  ^Olt    ten^  ^C  ^S   P0^111  C011"" 

armoiries  fondre. 
c*  Enfin ,  on  obfervera  avec  une  attention 

particulière  les  maifons  qui  portent  plu- 
îîeurs  quartiers  ;  on  en  remarquera  les 
caufes  ,  dont  les  plus  ordinaires  font  les 
alliances  honorables  avec  les  Princes  ou  les 
grandes  maifons  du  Royaume ,  ou  avec 
les  étrangères ,  lesfubftkutions  de  noms& 
d'armes  ,  les  prétentions  ,  les  concevons 
&c.  Nous  avons  donné  des  exemples  de 
toutes  ces  chofes  dans  la  defcription  des 
Armoiries  des  Princes,  des'Royaumes,  des 
Ducs  &  Pairs  de  France  :  ces  exemples 
doivent  fuffire  pour  donner  une  connoif- 
fance  exa&e  de  cette  pratique  ,  &  l'habi- 
tude lèvera  toutes  les  difficultés  qui 
effrayent  ceux  qui  commencent  à  étudier 
le  blafon ,  &  ils  feront  convaincus  par  l'ex- 
périence que  ces  connoiifances  ne  font  pas 
auffi  difficiles  à  acquérir  qu'elles  le  paroif- 
lent  au  premier  coup  d'œil. 
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JL/A  Noblefle  eft  un  titre  d'honneur 
diftingue  du  commun  des  hommes  ceux  DE  LA 
qui  en  font  décorés,  &  les  fait  jouir  de  NO,LESSE 
plufieurs  privilèges. 

Cicéron  dit  que  la  Noblefle  n'eft  autre  À 
chofe  qu'une  vertu  connue,  parce  qu'en 
effet ,  le  premier  établiflement  de  la  No- 
blefle tire  fon  origine  de  Feftime  &  de  la 
confidération  que  Ton  doit  à  la  vertn. 

C'eft  principalement  a  la  fagefle  &  à  la 
vaillance  que  Ton  a  dabord  attaché  la 
Noblefle  ;  mais ,  quoique  le  mérite  &  fa 
vertu  foient  toujours  également  eftima- 
bles  ,  &  qu'il  fût  à  défirer  qu'il  n'y  eûc 

Êjint  d'autre  voie  pour  acquérir  la  No- 
efle  ;  qu'elle  foit  en  effet  encore  quel- 
quefois accordée  pour  récompenfe  à  ceux: 
dont  on  veut  honorer  les  b.  lies  qualités  ; 
if  s'en  faut  beaucoup  que  tous  ceux  en  qui 
ces  mêmes  dons  brillent ,  foient  gratifiés 
de  la  même  diftinction. 

La  Noblefle  des  fentimens  ne  fuflSc 
pas  pour  attribuer  la  Noblefle  proprement        *  „ 
dite  ,  qui  eft  un  état  civil ,  que  Ton  ne 
peut  acquérir  que  par  quelqu'une  des  voies 
admifes  par  la  loi. 
Il  en  eft  de  même  de  certaines  fonûiofls 
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honorables,  qui  dans  certains  pays  donnent 
Delà    la  qualité  de  Noble  ,  fans  communiquer 
noblesse.  jes  auçres  titres  des  vrais  Nobles  ,  ni  tous 

'es  Privi^Ses  attachés  à  la  Noblefle  pro- 
°       prement  dite. 

La  nature  a  fait  tous  les  hommes  égaux  ; 
elle  n'a  établi  entr'eux  d'autre  diâinâion 
que  celle  qui  réfulte  des  liens  du  fang , 
x  telle  que  la  puiffance  des  pères  &  mères 

fur  leurs  enfants  ;  mais  les  hommes ,  jaloux 
chacun  de  s'élever  au-defliis  de  leurs  fem- 
blables  ,  ont  été  ingénieux  à  établir  en- 
tr'eux diverfes  didinâions  ,  dont  la  No- 
blefle eft  une  des  principales. 

Il  n'y  a  guère  de  Nation  policée  qui  n'ait 
eu  quelqu'idée  de  la  Noblefle.  Il  eil  parlé 
des  Nobles  dans  le  Deutéronome  :  on  en- 
tendoit  par  là  ceux  qui  étoient  connus  & 
diftinguésdu  commun ,  &  qui  furent  établis 
Princes  &  Tribuns  pour  gouverner  le  peu- 
ple. Il  y  avoit,  dans  l'ancienne  loi, une  forte 
de  Noblefle  attachée  aux  aînés  mâles ,  & 
â  ceux  qui  étoient  deftinés  au  fervice  de 
Dieu. 

Quoique  les  Turcs  ne  connoiflent 
pas  la  Noblefle ,  telle  qu'elle  a  lieu  parmi 
nous  ,  il  y  a  chez  eux  une  efpece  de 
Noblefle  attachée  à  ceux  de  la  lignée  de 
Mahomet ,  que  l'on  nomme  Chérifs  :  ils 
font  en  telle  vénération  t  qu'eux  feuls  ont 
droit  de  porter  le  turban  verd  ,  &  qu'ils 
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ne  peuvent  point  être  reproches  en  juftice. 

Il  y  a  en  Ruflie  beaucoup  de  Princes  noblesse 
&  de  Gentilshommes.  Anciennement ,  &  Origine  de 
jufques  au  commencement  de  ce  fiécle  ,  la  UNobUJTe 
Noblefle  de  cet  Etat  n'étoit  pas  appréciée 
par  fon  ancienneté  ,  mats  par  le  nombre 
des  gens  de  mérite  que  chaque  famille 
avoit  donné  à  l'Etat  Le  Czar  Théodore 
porta  un  terrible  coup  à  toute  la  Noblefle.  ^ 
11  la  convoqua  un  jo^ur  avec  ordre  d'appor- 
ter à  la  Cour  fcs  Chartres  &  fes  privilèges: 
il  s'en  empara  &  les  jetta  au  feu  ,  &  dé- 
clara qu'à  l'avenir  les  titres  de  Noblefle 
de  fes  fujets ,  feroient  fondés  uniquement 
fur  leur  mérite ,  &  non  pas  fur  leur  naif- 
fancé.  Pierre-le-Grand  ordonna  pareille- 
ment que  ,  fans  aucun  égard  aux  familles  , 
on  obferveroit  le  rang  félon  la  charge  & 
les  mérites  de  chaque  particulier  :  cepen- 
dant ,  par  rapport  à  la  Noblefle  de  naiflàn- 
ce  ,  on  divife  les  Princes  en  trois  claflès , 
félon  que  leur  origine  eft  moins  ou  plus 
illuftre.  La  Noblefle  eft  de  même  divi- 
fée  en  quatre  claflcs  ;  favoir  :  celle  qui  a 
toujours  été  regardée  égale  aux  Princes  ; 
celle  qui  a  des  alliances  avec  les  Czars  ; 
celle  qui  s'eft  élevée  par  fon  mérite  ,  fous 
les  règnes  d'Alexis  &  de  Pierre  I  ;  enfin 
les  familles  étrangères ,  qui,  fous  les  mêmes 
règnes  ,  font  parvenues  aux  premières 
charges.  ' 
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Les  Romains ,  dont  nous  avons  emprunt 
De£a    téplufieurs  ufages  ,  avoient  auflï  une  e£ 
1         m  .       pece  de  Noblelfe  ,  &  même  héréditaire. 
UxUldr*.  E"e  fot  introduite  par  Romulus  ,  lequel 
ch«  les  divifa  fes  fujets  en  deux  clafles  ,  Tune  des 
Romams.  Sénateurs  ,  qu'il  appella  Pères  ,  &  l'autre 
compose  du  refte  du  peuple  ,  qu'on  ap- 
pella les  Plébéiens  ,  qui  étoient  comme 
font  aujourd'hui  parmi  nous  les  roturiers. 
Par  fucceflion  4e  temps  ,  les  defeen- 
dans  de  ces  premier?  Sénateurs  ,  qu'on  ap- 
pelloit  Patriciens  ,   prétendirent  qu'eux 
feuls  étoient  habiles  à  être  nommés  Séna- 
#  teurs  ,  &  conféquemment  à  remplir  toutes 

les  dignités  &  charges  qui  étoient  affedées 
aux  Sénateurs ,  telles  que  celles  des  Sacrifi- 
ces ,  les  Magiftratures  ,  enfin  ladminiftra- 
tion  prefque  entière  de  l'Etat.  Ladiftinc- 
tion  entre  les  Patriciens  &  les  Plébéiens 
étoit  fi  grande  ,  qu'ils  ne  prenoient  point 
d'alliance  enfemble  ;  4  &  ,  quand  tout  le 
peuple  ctoit  convoqué  ,  les  Patriciens 
étoient  appellés  chacun  par  leur  nom  ,  & 
par  celui  de  l'auteur  de  leur  race  ,  au  lieu 
que  les  Plébéiens  n'étoient  appellés  que 
par  Curies  ,  Centuries  ou  Tribus. 

Les  Patriciens  jouirent  de  ces  préroga- 
tives ,  tant  que  les  Rois  fe  maintinrent  â 
Rome:  mais,  après  Pexpulfion  de  ceux-ci > 
les  Plébéiens  ,  qui  croient  en  plus  grand 
nombre  que  les  Patriciens  ,  acquirent  tant 
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d'autorité  ,  qu'ils  obtinrent  d'abord  d'être 
admis  dans  le  Sénat ,  enfuite  aux  Magif-  nq^esse 
tratures ,  puis  au  Confulat ,  &  enfin  juf-  ine^t 
quàla  Diâature  &  aux  fondions  des  Sa-  uWbUffi. 
crifices  :  de  forte  qu'il  rwe  refta  d'autre  mch*z  lc4 
avantage  aux  Patriciens  fur  les  Plébéiens 
qui  étoient  élevéî»  à  ces  honneurs  ,  finon 
la  gloire  d  être  defcendus  des  premières  & 
plus  anciennes  familles  nobles  de  Rome. 

On  peut  comparer  à  ce  changement  9 
celui  qui  eft  anivé  en  France  fous  la  troi- 
Cerne  Race  ,  lorfque  l'on  a  ennobli  des 
roturiers  >  &  qu'on  les  a  admis  à  pofl'é- 
der  des  fiefs  &  certains  offices  ,  qui ,  dans 
l'origine  ,  étoient  affedés  aux  Nobles. 

Outre  la  NoblefTe  de  dignité ,  il  y  avoit 
chez  les  Romains  ,  une  autre  efpece  de 
Noblefle  attachée  à  la  nailTance  ,  que  l'on 
appelloit  ingénuité.  On  n'entendoit  autre 
chofe  par  ce  terme,  que  ce  que  nous  appel- 
ions une  bonne  race  ,  une  bonne  famille. 

Il  y  avoit  trois  degrés  d'ingénuité  ;  le 
premier,  de  ceux  que  l'on  appelloit  ingénus 
Amplement  ;  c'étoient  ceux  qui  étoient 
nés  de  parens  libres  ,  &  qui  eux-mêmes 
avoient  toujours  joui  de  la  liberté. 

Le  fécond  degré  d'ingcnus  étoitdeceux 
appellés  genriles ,  c'eft-â-dire ,  qui  avoient 
Gentem  &  faniliam  ,  qui  étoient  d'une  an^  . 
tienne  famille. 

Le  troiûeme  degré  d'ingénuité  étoit 
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compofé  de  Patriciens,  qui  étoient  defcen- 
de  la    dus  des  deux  cents  premiers  Sénateurs  inf» 

*°BLw  titues  par  Romu!us  '  &  auffi  ■  fe,on 
uifùbltÛe  ques-uns ,  des  autres  cent  Sénateurs  qui 

cher  les  furent  ajoutés  par  Tarquin  l'ancien. 
Komains.  Mais  depuis  que  les  Plébéiens  furent 
admis  â  la  Magiftrature,  ceux  qui  y  étoient 
élevés  participèrent  à  la  Nobleffe  qui  étoit 
attachée  à  cet  emploi  ,  avec  cette  diffé- 
rence feulement ,  qu'on  les  appelloit  hom- 
♦  mes  nouveaux  ,  iVovi  homines  ,  pour  dire 
qu'ils  étoient  nouvellement  ennoblis. 

De  ces  trois  degrés  d'ingénuités  ,  il  n'y 
avoit  d'abord  que  le  dernier ,  favoir  celui 
v   des  Patriciens  ,  qui  eût  la  Nobleffe  pro-? 
prement  dite  ,  qui  étoit  celle  de  dignité. 

Ainfi  la  Nobleffe  ,  plus  ou  moins  an- 
cienne ,  provenoit  toujours  des» grands 
offices  qui  étoient  conférés  par  tout  le 
peuple  affemblé  ,  appellés  Magijlratus 
Currules  &  /kfagiftratus  populi  Romani  p 
tels  que  la  place  d'Edile  ,  de  Quefteur  ,  de 
Cenfèur  ,  de  Conful  &  de  Dictateur. 

Les  Sénateurs  qui  n'avoient  point  eu 
les  grands  offices  ,  ni  leurs  prédéceffeurs  , 
n'étoient  pas  non  plus  au  commencement 
réputés  Nobles  ;  mais  depuis  que  les  Plé- 
béiens fiarent  admis  aux  grands  offices, 
la  Nobleffe  fut  donnée  aux  Sénateurs. 

La  valeur  militaire  étoit  fort  eftimée  ; 
mais  elle  n'attribuoit  qu'une  Nobleffe 

imparfaite 
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imparfaite  ,  que  Ton  peut  appeller  confidé- 
ration  ,  plutôt  qu'une  Nobleffe  proprement  ^L££E 
dite.  o    '  d 

Les  Chevaliers  Romains  n'étoient  pas  UNobUf- 
non  plus  réputés  Nobles  ,  quoique  Ton  ^' 
fe  fît  honneur  d'être  iffu  Ex  £aueflre    che?  lo* 
famitiâ.  ^  f  *  J  !Lomams- 

Les  vrais  Nobles  étoient  donc  ,  10.  les 
Patriciens,c'eft-à-dire,ceux  qui  étoientdet 
cendus  des  trois  cents  premiers  Sénateurs; 
a°.  ceux  qui  étoient  élevés  aux  grandes 
Magiftratures  ;  30.  les  Sénateurs  ;  40.  ceux 
dont  le  père  &  l'ayeul  avoient  été  fucceC 
fivement  Sénateurs  ,  ou  avoient  rempli 
quelque  Office  encore  plus  élevé  ;  d'où 
eft  venu  cette  façon  de  parler  ,  que  la 
Nobleffe  attachée  à  la  plupart  des  offices  » 
ne  fe  tranfmet  aux  defccndants  que 
Pâtre  &  Avo  Confulibus. 

Mais  la  Nobleffe  des  Sénateurs  ne  s'é- 
tendoit  pas  au-delà  des  petits  enfans ,  à  ' 
moins  que  les  enfans  ou  petits  enfans  ne 
poffédaffent  eux-mêmes  quelque  place  qui 
leur  communiquât  la  Nobleffe. 

Ces  nobles  avoient  droit  d'images , 
c'eft-à-dire  ,  d'avoir  leurs  images  &  fta- 
tues  au  lieu  le  plus  apparent  de  leur  mai- 
fon  :  leur  poftérité  les  gardoit  foigneufe- 
ment  :  elles  étoient  ornies  des  attributs 
de  leurs  Magiftratures ,  autour  defquelles 
leurs  geftes  étoient  décrits. 
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Au  refte ,  la  Noblefle  Romaine  ne  faî- 

no blesse  *°*C  Pas  '  comme  Parmi  nous  9  un  ordre 
^  .  .    ,  à  parc  :  ce  n'étoit  pas  non  plus  un  titre  que 

Origine  de  »       •      *    s  r  • 

UNobUjfc  * on  ajoutât  a  Ion  nom  ,  comme  on  met 
chez  les  aujourd'hui  les  titres  iïEcuyer  &  de  Che- 
Romains.  yalier ,  c'étoit  feulement  une  qualité  ho- 
norable qui  fervoit  à  parvenir  aux  grandes 
charges. 

Soui  les  Empereurs  les  chofes  change* 
rent  de  face  ;  on  ne  connoifîbit  plus  les 
anciennes  familles  Patriciennes  qui  étoient 
la  plupart  éteintes  ou  confondues  avec 
des  familles  Plébéiennes  :  les  grands  offi- 
ces d'où  procédoit  la  Noblefle  furent  la 
plupart  fupprimés  ,  d'autres  conférés  au 
gré  des  Empereurs  :  le  droit  d'images  fut 
peu  â  peu  anéanti ,  &  la  Noblefle  qui  pro- 
cédoit  des  offices  de  la  République  fut 
tout-A-fait  abolie  :  les  Empereurs  établi- 
rent de  nouvelles  dignités  auxquelles  elle 
fut  attachée  ,  telles  que  celles  de  Comte  , 
de  Préfet  y  de  Froconful ,  de  Conful ,  de 
Patrice. 

Les  Sénateurs  de  Rome  conferverent 
feuls  un  privilège  ,  c'étoit  que  les  enfans 
des  Sénateurs  ,  qui  avoient  eu  la  dignité 
d'IIluflre  ,  étoient  Sénateurs  -  nés  ,  ils 
avoient  entrée  &  voix  délibérative  au 
Sénat  lorfqu'ils  étoient  en  âge  :  ceux  des 
(impies  Sénateurs  y  avoient  entrée  ,  mais 
non  pas  voix ,  de  forte  qu'ils  n'étoient  pas 
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vrais  Sénateurs  ;  ils  avoient  feulement  la 
dignité  de  Clarifflme ,  &  même  les  filles  ,  de  la 
&  étoient  exempts  des  charges  &  peines  NOBLbSSE 
auxquelles  les  Plébéiens  étoient  fujets.  ?rijlbLdfr 

Les  enfans  des  Décurions  &  ceux  des  *  °  *  * 
vieux  Gendarmes  ,   appellés   Veterani  ,     chex  !e* 
étoient  aufli  exempts  des  charges  publi- 
ques ;  mais  ils  n'avoient  pas  la  NoblefTe. 

Au  refte ,  la  Noblefle  chez  les  R  omains 
ne  pouvoit  appartenir  qu'aux  Citoyens  de 
Rome  :  les  étrangers  ,  même  ceux  qui 
habitoient  d'autres  villes  fujettes  aux  Ro- 
mains ,  &  qui  étoient  Nobles  chez  eux  , 
étoient  appellés  Domi  NobiUs  ,  c'eft  à- 
dire  ,  Nobles  chez  eux ,  ou  à  leur  manière  j 
mais  on  ne  les  reconnoiflbit  pas  pour  No- 
bles à  Rome, 

L'infamie  faifoit  perdre  la  NoblefTe  , 
quoiqu'elle  ne  fit  pas  perdre  l'avantage 
de  l'ingénuité  &  de  la  gentilité. 

En  France ,  la  Noblefle  tire  fa  première  en  Franck 
origine  des  Gaulois  ,  chez  Iefquels  il  y 
avoit  l'Ordre  des  Chevaliers ,  diftingués 
des  Druides  &  du  commun  du  peuple. 
Les  Romains  ayant  fait  la  conquête  des 
Gaules  ,  y  établirent  peu-à-peu  les  règles 
de  leur  NoblefTe. 

.  Enfin ,  lorfque  les  Francs  eurent  à  leur 
tour  conquis  les  Gaules  fur  les  Romains , 
cette  nation  viétorieufe  forma  le  princi- 
pal corps  de  la  Noblefle  en  France.  . 
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On  fait  que  les  Francs  venoient  des 
de  la    Germains  ,  chez  lefquels  la  Nobleflè  hé- 
NOBLESS  .  r£jjtajre  ^toit  déjà  établie  ,  puifque  Ta- 

îiNobUMi.  c*te  >  en  *°n  '*vre  1 1  mœurs  ^es  ^er- 
En  France   mams  »  dit  clue  ^on  choifîflbit  les  Rois 

'  dans  le  corps  de  la  Nobleflè.  Ce  terme 
ne  fignifioit  pas  la  valeur  militaire  ;  car 
Tacite  diftingue  clairement  Tune  &  l'au-p 
tre.  Rcges  ex  Nobllitate  ^  duces  ex  virtute 
fumunt, 

•  Les  Nobles  faifoient  tous  profeflîon  de 
porter  les  armes  ;  ainfi  Ton  ne  peut  dou- 
ter que  lesFrancs,  qui  étoient  un  eflain  des 
Germains ,  &  qui  aidèrent  â  Clovis  à  faire 
la  conquête  des  Gaules,  étojenttous  No- 
/  bles  d  une  Nobleflè  héréditaire  ,  &  que  le 
furnom  de  Franc  qu'on  leur  donna  ,  parce 
qu'ils  étoient  libres  &  exempts  de  toutes 
iropofitions  ,  défigne  en  même  temps  leur 
Nobleflè ,  puifque  cette  exemption  dont 
ils  jouiflbient  étoit  fondée  fur  leur  qualité 
de  Nobles. 

Il  y  avoit  donc  ,  au  commencement  de 
Ja  Monarchie  ,  trois  fortes  de  Noblesses 
uns  qui  defcendoient  des  Chevaliers  Gau*. 
lois  ,  qui  faifoient  profeffion  de  porter  les 
armes  ;  d'autres  qui  venoient  des  Magif- 
trats  Romains  ,  lefquels  joignoient  l'exer- 
cice des  armes  à  Padminiftration  de  la 
jnftice  &  au  gouvernement  civil  &  des 
finances  ;  &  la  troifieme  forte  de  No- 
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blefle  e'toit  les  Francs  ,  qui ,  faifant  tous 
profeffion  des  armes ,  étoient  exempts  de  N(^Ble^e 
toutes  fervitudes  perfbnnelles  &  impofi- 
tions  ,  ce  qui  les  fit  nommer  Francs ,  à  la  £îîS/^t 
différence  du  refte  du  peuple  qui  e'toit  En France, 
prefque  tout  ferf  ;  &  cette  franchife  fut 
prife  pour  la  Noblefïè  même  ;  de  forte 
que  franc,  libre  ou  noble,  Soient  ordi- 
nairement des  termes  fynony  mes. 

Dans  la  fuite  ,  les  Francs  s'étant  mêlés 
avec  les  Gaulois  &  les  Romains  ,  ne  for- 
mèrent plus  qu'une  même  nation  :  &  tous 
ceux  qui  faifoient  profeflion  des  armes 
Soient  réputés  Nobles  également  ,  de 
quelque  nation  qu'ils  tiraffent  leur  ori- 
gine. 

Toute  forte  de  Noblefle  fut  d'abord 
exprimée  par  la  foule  qualité  de  Noble  ; 
enfuite,  lafimple  Noblefie  par  la  qualité   '..  x 
d'Ecuyer  ,  laquelle  venoit  des  Romains. 

L'on  appella  Gentilhomme  celui  qui 
étoit  Noble  de  race  ,  &  Chevalier  celui 
qui  étoit  ennobli  par  Paccollade  ,  ou  qui 
e'toit  de  race  de  Chevalier. 

On  dtftingua  auffi  les  Nobles  en  trois 
clalTes ,  favoir  :  les  Chevaliers  Bannerets 
qui  avoient  droit  de  porter  Bannière  ,  & 
dévoient  foudoyer  cinquante  hommes 
d'armes.  Le  Bachelier  e'toit  un  Chevalier 
qui  n'ayant  pas  afTez  de  bien  pour  lever 
.  fervoit  fous  la  Bannière  d'au-? 
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i  trui.  L'Ecuyer  portoit  Pécu  du  Chevalier.' 

de  la  La  haute  Nobleflè  fut  elle-même  divi- 
nobllsse  ç£q  en  tro»s  cja^es  .  fans  la  première ,  les 

faNoblejf»:  ^rmces  >  ^ans  'a  fecon^e  >  'es  Ducs,  Com- 
tes ,  Marquis  &  Barons  ;  dans  la  troifieme, 
les  (Impies  Chevaliers. 

Il  y  avoir  autrefois  quatre  voies  diffé- 
rentes pour  acquérir  la  Nobleflè  ;  la  pre- 
mière étoit  par  la  profeflîon  des  armes  ; 
la  féconde  étoit  par  l'inveftiture  d'un  fief  ; 
la  troifieme  étoit  par  l'exercice  des  grands 
Offices  de  la  Couronne  &  de  la  Maifon  du 
Roi ,  &  des  grands  Offices  de  Judicature; 
la  quatrième  étoit  par  des  lettres  d'enno- 
bli (Te  m  en  t. 

Présentement  la  profeflîon  des  armes 
n'ennoblit  pas  indiftinâement  tous  ceux 
qui  l'exercent  :  la  Nobleflè  Militaire  n'eft 
acquife  que  par  certains  grades  &  après 
«n  certain  temps  de  fervice. 

La  pofleflion  des  fiefs ,  même  de  di- 
gnité ,  n'ennoblit  plus. 

Il  y  a  cependant  encore  quatre  fources 
différentes  d'où  l'on  peut  tirer  la  Nobleflè  ; 
favoir  ,  de  fa  naiflance  ou  ancienne  ex- 
traction ;  du  fervice  militaire  ,  lorfqu'on 
eft  dans  le  cas  de  l'Edit  du  mois  de  No- 
vembre 1750  ;  de  l'exercice  de  quelque 
office  de  judicature  ,  ou  autre  qui  attribue 
h  Nobleflè  ;  enfin  par  des  lettres  d'en- 
nobliffement  ;  moyennant  finance,  ou  fans 
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finance  ,  en  confidération  du  mérite  de 
celui  qui  a  obtenu  les  lettres.  noblesse 

Le  Roi  a  feul ,  dans  fon  Royaume  ,  le 
pouvoir  d'ennoblir  :  néanmoins  ancienne-  cn  France 
ment  plufieurs  Ducs  &  Comtes  s'ingé- 
roient  de  donner  des  lettres  de  NoblefTe 
dans  leurs  Seigneuries  ,  ce  qui  étoit  une 
entreprife  fur  les  droits  de  la  Souveraineté. 
Les  Régens  du  Royaume  en  ont  aufli 
donné.  Il  y  avoit  même  des  Gouverneurs 
&  Lieutenans-  Généraux  de  province  qui  en 
donnoient ,  &  même  quelques  Evéques  & 
Archevêques. 

Enfin  ,  il  n'y  eut  pas  jufqu'à  PUniverfité 
de  Touloufe  qui  en  donnoit.  François  I  , 
paflant  dans  cette  ville  ,  accorda  aux  Doc. 
teurs-  Régens  de  cette  Univerfité  le  privi- 
lège de  promouvoir  à  POrdre  de  Chevalerie 
ceux  qui  auroient  accompli  le  temps  d'é- 
tude &  de  réfidencedans  cette  Univerfité, 
ou  autres  qui  feroient  par  eux  promus  & 
aggrégés  au  degré  dodoral  &  Ordre  de 
Chevalerie. 

Mais  tous  ceux  qui  donnoient  ainfi  la 
NoblefTe  ,  ou  ne  le  faifoient  que  par  un 
pouvoir  qu'ils  tenoient  du  Roi ,  ou  c'étoit 
de  leur  part  une  ufurpation. 

La  NoblefTe  accordée  par  des  Princes 
étrangers  à  leurs  fujets  &  Officiers  ,  n'eft 
point  reconnue  en  France  à  l'effet  de[ 
jouir  des   privilèges  dont  les  Nobles 
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 François  jouiflent  dans  le  Royaume ,  à 

noblesse.  moins  clue  f franger  qui  eft  Noble  dans 
in  France  ^on  Pays  '  n'a'f  obtenu  du  Roi  des  lettres 
portant  reconnoi (Tance  de  fa  Noblefle ,  ou 
qu'il  ne  tienne  fa  Noblefle  d'un  Prince 
dont  les  fujets  foient  tenus  pour  regnico- 
les  en  France  ,  &  que  la  Noblefle  de  ce 
pays  y  foit  reconnue  par  une  réciprocité 
de  privilèges  entre  les  deux  Nations  , 
comme  il  y  en  a  quelques  exemples. 

Les  bâtards  des  Princes  font  Gentils- 
hommes,  mais  ceux  des  Gentilshommes 
font  roturiers  ,  à  moins  qu'ils  ne  foient 
légitimés  par  mariage  fubféquent. 
'Anciens  Les  Nobles  font  diftingués  des  rotu- 
Privj/^j  r;ers  par  divers  privilèges  :  ils  en  avoient 
autrefois  plulieurs  dont  ils  ne  joument 
plus ,  à  caufe  des  changemens  qui  font 
furvenus  dans  nos  mœurs.  Il  eft  bon  néan- 
moins de  les  connoître ,  pour  l'intelligence 
des  anciens  titres  &  des  auteurs. 

La  Noblefle  étoit  autrefois  le  premier 
Ordre  de  l'Etat  :  préfenrement  le  Clergé 
eft  le  premier  ,  la  Noblefle  le  fécond. 

Les  Nobles  portoient  tous  les  armes  & 
ne  fervoient  qu'à  cheval  :  eux  feuls  ,  par 
cette  raifon  ,  pouvoient  porter  les  éperons: 
les  Chevaliers  en  avoient  d'or  ,  les  Ecuyers 
d'argent  ,  les  roturiers  fervoient  à  pied  ; 
c'eft  de  là  qu'on  difoir:  vilain  ne  fait  ce 
que  valent  éperons. 
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Les  anciennes  ordonnances  difent  ,  que  M 
les  Nobles  étant  prifonniers  de  guerre,    de  La' 
doivent  avoir  double  pprtion.  noblesse 

Le  vilain  ou  roturier  étoit  femond  pour  hn  Fiancc* 
la  guerre,  ou  pour  les  plaids  du  matin  au  strient 
foir  ,  ou  du  foir  au  matin  ;  pour  femondre  de^NobUê 
un  Noble  ,  ilfalloit  quinzaine. 

Dans  l'origine  des  fiefs  ,  les  Nobles 
Soient  feuls  capables  d'en  pofTéder. 

La  chafle  n'écoit  permife  qu'aux  Nobles.  ' 

La  femme  Noble  ,  dès  qu'elle  avoit  un 
hoir  mâle,  cefloit  d'être  propriétaire  de  fa 
terre  :  elle  n'en  jouiflbit  plus  que  comme 
ufufruitiere ,  baiilifte  ,  ou  gardienne  de  fon 
fils  ;  ^n  forte  qu'elle  ne  pouvoit  plus  la 
vendre  ,  l'engager  ,  la  donner  ,  ni  la  di- 
minuer à  fon  préjudice  ,  par  quelque  con- 
trat que  ce  fut  ;  elle  pouvoit  feulemen» 
en  léguer  une  partie  au-deflbus  du  quint 
pour  fon  anniverfaire  ;  au  lieu  que  le  Père 
Noble  ,  foit  qu'il  eût  enfans  ou  non  ,  pou- 
voit dipofer  comme  il  vouloit  du  tiers  de 
fa  terre.  :  * 

Le  Noble ,  en  mariant  fon  fils  ,  ou  en  le 
faifant  recevoir  Chevalier ,  devoit  lui  don- 

« 

ner  le  tiers  de  fa  terre ,  &  le  tiers  de  la  ter- 
re de  fa  mere  ,  fi  elle  en  avoit  une.  . 

Quand  on  demandoit  à  un  Noble ,  qui 
n'étoit  pas  encore  Chevalier,  une  partie 
de  fon  héritage  ,  il  obtenoit ,  en  le  deman- 
dant ,  un  répit  d'un  an  &  un  jour.       ■ ..  *  1 
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Du  temps  que  les  duels  étoient  permis  ; 
„VE  Lc  ^  'es  Nobles  fe  battoient  en  duel  à  cheval 

NOBLESSE  ,  •       1     r  »'1 

entr  eux  ,  &  contre  un  roturier  lorlqu  ils 
en  rance.  ^t0£ent  défendeurs  :  mais  lorfqu'un  Noble 
privil/ges  aPpelIoit  un  roturier  en  duel  pour  crime  , 
de  la  No-  il  devoir  fe  battre  à  pied.  Lorfque  le  Sei- 
^       gneur  ,  pour  quelque  méfait  d'un  Noble  fon 
vaffal ,  confifquoit  fes  meubles  ,  le  Noble 
qui  portoit  les  armes  avoît  droit  de  garder 
fon  palefroi  ou  cheval  de  fervice  ,  le  rouf- 
(in  de  fon  Ecuyer  ,  deux  felles  ,  un  fom- 
mier  ou  cheval  de  fomme.,  fon  lit  ,  fa 
robe  de  parure  ,  une  boucle  de  ceinture , 
un  anneau ,  le  lit  de  fa  femme  ,  une  de  fes 
robes,  fon  anneau  ,  une  ceinture  &  la 
boucle  ,  une  bourfe  ,  fes  guimpes  ou  lin- 
ges qui  fervoient  à  lui  couvrir  la  tête. 

La  femme  Noble  qui  marioit  fa  fille 
lans  le  confeil  du  Seigneur  ,  perdoit  fes 
meubles  ;  mais  on  lui  laiflbit  une  robe  de 
tous  les  jours  ,  &  fes  joyaux  à  l'avenant  , 
fi  elle  en  avoit ,  fon  lit ,  fa  charrette  ,  deux 
rouffins ,  &  fon  palefroi,  fi  elle  en  avoit  un. 

Le  mineur  Noble  ne  défendoit  pas  en 
a&ion  réelle  avant  qu'il  eût  atteint  lage 
de  majorité  féodale  ,  fi  fon  Pere  étoit 
mort  faifi  des  biens  que  l'on  répétoit. 

Au  commencement  les  Nobles  ne 
payoient  point  les  aides  qui  s'impofoienc 
pour  la  guerre  ,  parce  qu'ils  contribuoient 
cous  de  leur  perfonne.  Dans  la  fuite  , 
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lorfqu'on  les  obligea  d'y  contribuer  ,  il  fut  ■ 
ordonné  qu'on  les  croiroit ,  aulïi-bien  que    de  la 
les  gens  d'Eglife  >  fur  la  déclaration  qu'ils  noblesse 
feroienc  de  leurs  biens  ,  fauf  néanmoins  cn  France- 
aux  Elus  à  ordonner  ce  qu'ils  iugeroient 

vi  .  •  1         r  1  privilèges 

propos  >  s  il  y  avoit  quelque  loupçon  de  de  U 
fraude.  Quelques  Nobles  alloient  jufqu'à^^» 
prétendre  qu'ils  avoient  droit  d'arrêter  la 
marée  &  autres  provifions  deftinées  pour 
Paris  ,  qui  pafïbient  fur  leur  terre  ,  &  de 
les  payer  ce  qu'ils  jugeroient  à  propos. 

Il  étoit  défendu  à  toutes  perfonnes ,  de 
faire  fortir  de  la  vailTelle  d'argent  hors  du 
Royaume  ,  excepté  aux  Nobles  qui  en 
pouvoient  faire  fortir  ,  mais  néamoins  en  , 
petite  quantité  &  pour  l'ufage  de  leur 
maifon  feulement. 

Les  plus  notables  d'entre  les  Nobles 
dévoient  avoir  un  étalon  ou  patron  de 
monnoies  ,  ahn  que  leur  poids  &  leur 
aloi  ne  pufTent  être  changés. 

En  fait  de  peines  pécuniaires ,  les  No- 
bles étoient  punis  plus  rigoureufement  que 
les  roturiers  ;  mais  en  fait  de  crime  ,  c'é- 
toit  tout  le  contraire ,  le  Noble  perdoit 
l'honneur  &  répons  en  Cour ,  tandis  que 
le  vilain  ,  qui  n'avoit  point  d'honneur  à 
perdre ,  étoit  puni  en  fon  corps. 

En  Dauphiné  on  ne  devoit  point  faire 
de  faifie  dans  les  maifons  des  Nobles  , 
lorfqu'ils  avoient  hors  de  leurs  maifons 
des  effets  que  Ton  pouvoir,  faifir. 
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Les  Nobles  avoient  aufli  un  privilège? 

i>k  la  fmeulier  dans  FUniverfité  d'Angers  :  les 
Noblesse     °  .  .       ,  ,      .  D 

roturiers  qui  y  croient  dévoient  payer 

En  fiance.  2Q  fQ]s  par  an  ?  au  jjeu  ^  |e$  ][)0aeurs 

Antitns  Regens  dévoient ,  pour  les  Nobles  ou  Pré- 

^èesilobUs  'ats  '  ^  contenter  de  ce  que  ceux-ci  leur 
préfenteroient  volontairement  ;  mais ,  dans 
la  fuite  ,  les  Nobles  furent  taxés  à  40  fols 
par  an. 

Les  Nobles  demeurant  dans  le  bourg  de 
Carcaffone  ,  prétendoient  n'être'  pas  tenus 
de  contribuer  aux  depenfes  communes  de 
ce  bourg. 

L'Ordonnance  de  1 3 1  f  ,  pour  les  No- 
bles de  Champagne  ,  dit  que  :  "  nul  No- 
9>  ble  ne  fera  mis  en  géhenne ,  (  c'eft-à- 
„  dire  ,  à  la  queflion  ou  jtorture  ,  )  fi  ce 
3,  n'eft  pour  cas  dont  la  mort  doive  s'en- 
PJ  fuivre  ,  &  que  les  préfomptions  foient  fi 
„  grandes  qu'il  convienne  le  faire  pac 
97  droit  &  raifon.  „ 

Les  privilèges  actuels  des  Nobles  con- 
^audld'es  ^ent  j  i°.  A  pouvoir  prendre  la  qualité 
NoUts.  d'Ecuyer  ou  de  Chevalier  ,  félon  que  leur 
Noblefle  eft  plus  ou  moins  qualifiée  ,  & 
à  communiquer  les  mêmes  qualités  &  les 
privilèges  qui  y  font  attachés  à  leurs  fem- 
mes ,  quoique  roturières  ,  &  â  leurs  enfans 
&  autres  defeendans  mâles  &  femelles. 

20.  A  être  admis  dans  le  corps  de  h 
Nobleffe ,  affilier  aux  alfemblées  de  ce 
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corps  ,  &  à  pouvoir  être  député  pour  ce 

même  corps.  noblesse 

30.  Les  Nobles  font  préfentement  le 
fécond  Ordre  d,e  l'Etat ,  c'eft-à-dire  ,  que  cn  Fr*ncc- 
la  NoblefTe  a  rang  après  le  Clergé  &  avant  XX 
le  tiers  état  ,  lequel  eft  compofé  des  ro-  Nobles. 
turiers.  Les  Nobles  ont  le  rang  &  la  pré- 
féance  fur  eux  dans  toutes  les  Affemblées , 
Proce(fions  &  cérémonies  ,  à  moins  que 
les  roturiers  n'aient  quelques  autres  qua- 
lités ou  fondions   qui  leur  donnent  la 
preféance  fur  ceux  qui  ne  font  pax  revêtus 
du  même  emploi ,  ou  de  quelque  emploi 
fupérieur. 

40.  Les  Nobles  font  feuls  capables  d'ê* 
tre  admis  dans  certains  Ordres  réguliers  , 
militaires  &  autres  ,  &  dans  certains  Cha-* 
pitres  ,  Bénéfices  &  Offices ,  tant  Ecclé-  - 
fiaftiques  que  Séculiers  ,  pour  lefquels  il 
faut  faire  preuve  de  NoblefTe  :  en  cas  de 
concurrence ,  ils  doivent  être  préférés  aux 
roturiers. 

50.  Ils  ont  aufli  des  privilèges  dans  les 
Wniverficés ,  pour  abréger  le  temps  d'écude 
&  les  dégrés  nécellaires  pour  obtenir  des 
Bénéfices  en  vertu  de  leurs  grades. 

Suivant  la  Pragmatique  ,  le  Concordat, 
&  l'Ordonnance  de  Louis  XII ,  art.  vin  t 
Bacheliers  en  droitCanon  ,  s'ils  font  No- 
bles ex  utroque  parente ,  &   d'ancienne  ç 
Jigriée  ,  font  difpenfés  d'étud.er  pendant  ' 
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cinq  ans  ;  il  fuffit  qu'ils  dient  trois  ans 
de  la    d'étude  ,  &  les  Religieux  mêmes ,  quoique 
noblesse  morts  civilement ,  jouiflènt  en  ce  cas  de 
en  France.  ja  prorogative  de  leur  naiffance  ,  lorfqu'ils 
PrtvHeges  font  nés  de  parens  Nobles. 

Nobles*'*  ^a  ^>raÊmat*clue  reg'e  au^  que  pour 
le  tiers  des  prébendes  des  Eglifes  Cathé- 
drales ou  Collégiales  réfexvées  aux  Gra- 
dués ,  les  perfonnes  Nobles  de  pere  &  de 
mere ,  ou  d'ancienne  famille  ,  ne  feront  pas 
fujets  aux  mêmes  règles  que  les  roturiers  j 
qu'il  leur  fuffit  d'avoir  étudié  fix  ans  en. 
Théologie  ,  ou  trois  ans  en  Droit  Canon 
ou  Civil ,  ou  cinq  ans  dans  une  Univerfité 
privilégiée  ,  en  faifant  apparoir  aux  Col- 
lateurs  de  leurs  dégrés  &  de  leur  Nobleffe 
en  bonne  forme. 

Le  Concile  de  Latran  permet  auflï 
aux  Nobles  de  diftinérion  &  aux  Gens  de 
Lettres  ,  sublimibus  &  Litteratis  ,  de 
pofTéder  plufieurs  dignités  ou  perfonnats 
dans  une  même  Eglife  ,  avec  difpenfe  du 
Pape. 

6°.  Ils  font  auffi  (èuls  capables  de  pren- 
dre le  titre  des  fiefs  ,  des  dignités ,  tels 
que  ceux  de  Baron ,  Vicomte  ,  Comte  y 
.    Marquis,  &c. 

7°.  Ils  font  perfonnellement  exempts 
de  tailles  &  de  toutes  les  importions  ac- 
ceffoires  que  l'on  met  fur  les  roturiers  , 
&  peuvent  faire  valoir  par  leurs  mains 
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une  ferme  de  quatre  charrues  (ans  payer  ~ 


de  taille.  Il  y  a  des  provinces  ou  les  pn-    de  l*- 

•tf        \         r        1  r  '  1  j  NOBLESSE 

vileges  a  cet  égard  iont  encore  plus  grands. 
En  Dauphiné  ,  £c  dans  quelqu'autres  en-  cn  Francc* 
droits ,  les  Nobles  payent  moins  de  dî-  ffiffiffiffi^ 
me  que  les  roturiers.  NoBUs* 

8».  Ils  font  aufïï  exempts  desbannalités , 
corvées  &  autres  fervitudes  lorfqu'elles 
font  perfonnelles  &  non  réelles. 

90.  Ils  font  feuls  naturellement  capa- 
bles de  poflféder  des  fiefs  v>  les  roturiers 
ne  pouvant  en  polTéder  que  par  difpenfe  , 
en  payant  le  droit  de  Franc -Fief,  au- 
quel les  Nobles  ne  font  pas  fujets. 

io°.  Ils  ont  droit  de  porter  l'épée  ,  & 
ont  feuls  celui  de  porter  des  armoiries 
timbrées. 

ii°.  Ils  ont  la  garde  Noble  de  leurs 
enfans. 

1 1°.  Dans  certaines  coutumes  leurs  fuc- 
ceflions  fe  partagent  noblement  ,  même 
pour  les  biens  roturiers. 

13*.  Quelques  coutumes  n'établifient 
le  douaire  légal  qu'entre  Nobles  ;  d'au- 
tres accordent  entre  Nobles  un  douaire 
plus  fort  qu'entre  roturiers.  \ 

14*.  La  plupart  des  coutumes  accordent 
au  furvivant  des  deux  conjoints  Nobles 
un  préciput  légal  ,  qui  confifte  en  une 
partie  des  meubles  de  la  communauté. 

ijQ.  Les  Nobles  ne  font  pas  fujets  â  la 
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milice  ,  parce  qu'ils  font  obliges  de  mar- 

noblesse  cher  'orfque  'e  R°l  convoque  le  ban  & 
Parriere-ban. 

Pi  /TTx     *'s  ne  ^ont  pas ^uiets  au  '°gement 

Jhtdldfs  des  gens  de  guerre  ,  finon  en  cas  de  n£ 

JSIobUs.  ceflitJ. 

170.  En  cas  de  délit ,  les  Nobles  font 
exempts  d'être  fuftigés  ;  on  leur  inflige 
d'autres  peines  moins  ignominieufes  ,  & 
s'ils  méritent  la  mort  ,  on  les  condamne 
à  être  décotes  ,  à  moins  que  ce  ne  foie 
pour  trahifon  ,  larcin  ,  parjure  ,  ou  peur 
avoir  corrompu  des  témoins  ;  car  l'attro- 
cité  de  ces  délits  leur  fait  perdre  le  privi- 
lège de  Nobleffe. 

18°.  La  femme  noble  de  fon  chef,  qui 
époufe  un  roturier ,  rentre  dans  fon  droit 
de  Nobielfe  après  la  mort  de  fon  mari, 
é       1 90.  Les  Nobles ,  comme  les  roturiers  , 
ne  peuvent  Tpréfentement  chaflèr  que  fur 
les  terres  dont  ils  ont  la  Seigneurie  direc- 
te ,  ou  la  haute-juftice  ;  tout  ce  que  les 
Nobles  ont  de  plus  à  cet  égard ,  c'eft  que 
l'Ordonnance  des  Eaux  &  Forêts  permet 
aux  Nobles  de  chafTer  fur  les  étangs , 
marnes  &  rivières  du  Roi.  En  Dauphiné  f 
Jes  Nobles ,  par  un  droit  particulier  à  cette 
Province ,  ont  le  droit  dechaffer  ,  tant  fur 
leurs  terres  ,  que  fur  celles  de  leurs  voifins. 

100.  Les  Nobles  peuvent  afTigner  leurs 
débiteurs  Nobles  au   tribunal  du  point 

d'honneur  » 


< 


Dtr  Blason.  Uf.  XLVL  &  *  S 

d'honneur  ,  qui  fe  tient  chez  le  doyen  des       1  '»'■     *  ' 
Maréchaux  de  France*  de  la 

2i°.  Ils  peuvent  porter  leurs  caufes  *OBLeSS* 
direfement  aux  Baillifs  &  Sénéchaux  ,  en  France* 
au  préjudice  des  premiers  Juges  Priviléget 
Royaux  :  leurs  veuves  jouiflent  du  me*  A^ultdu 
me  privilège  :  mais  les  Nobles  &  leurs  * 
veuves  font  fujets  à  la  jurifdidion  des  '• 
Seigneurs. 

12*.  Ils  ne  font  fujets  en  aucun  cas  , 
irî  pour  quelque  crime  que  ce  puifle  être  , 
à  la  jurifdiâion  des  Prévôts  des  Maré-  s 
chaux  ,  ni  des  Juges  Préfidiaux  en  dernier 
refTort. 

23  «.  En  matière  criminelle  >  lorfque 
leur  procès  eft  pendant  à  la  Tournelle  f 
ils  peuvent  demander,  en  tout  état  de  cau- 
fe ,  d'être  jugés  la  Grand'Chambre  afTem- 
blée ,  pourvu  que  les  opinions  ne  foient 
pas  commencées. 

Au  refte  ,  nous  ne  prétendons  pas  que 
les  privilèges  des  Nobles  foient  limités 
à  ce  qui  vient  d'être  dit  :  il  peut  y  en 
avoir  encore  d'autres  qui  nous  foient 
échappés  :  nous  donnons  feulement  ceux- 
ci  ,  comme  les  plus  ordinaires  &  les  plus 
connus. 

La  Noblefle  fe  perd  par  des  aâesde  D/stge?*- 
dérogeance  ;  favoir  :  par  le  commerce ,  c<  de  N*- 
l'exercice  des  arts  méchaniques ,  l'exploi- 
tarion  des  fermes  d'autrui  >  l'exercice  dt 
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certaines  charges  ,  viles  &  abjeétes ,  com- 
de  la    me  de  sergent  ,  &c. 

NOBLESSE       Le   co^merce  maririme  f  ^  ,e  com_ 

en  France.  merce  en  gros  ne  dérogent  pas.  En  Bre- 
Dérogcan-  tagne  >  aucun  commerce  ne  déroge  ,  fui- 

ce  de  JVo-      t>  #  .  o  j 

f/<£2.  vant  un  pnvilege  particulier  a  la  Nobleffe 
de  cette  province.  Les  Nobles  qui  font 
trafic  des  marchandifes  &  ufent  de  bourfe 
commune  ,  contribuent  pendant  ce  temps 
aux  tailles  ,  aides  &  fubventions  roturiè- 
res ;  &  les  biens  acquis  pendant  ce  temps 
fe  partagent  également  pour  la  première 
fois ,  encore  que  ce  fuflent  des  biens  no- 
bles. Mais ,  il  leur  eft  libre  de  reprendre 
leur  nobleffe  &  les  privilèges  qui  y  font 
attachés  ,  toutes  &  quantes  fois  bon  leur 
femblera ,  en  laiffant  leur  trafic  &  ufage 
de  bourfe  commune  ,  en  faifant  de  ce 
leur  déclaration  devant  le  plus  prochain 
Juge  Royal  de  leur  domicile.  Cette  dé- 
claration doit  être  infinuée  au  greffe ,  & 
notifiée  au  Marguilliers  de  la  paroifle  , 
moyennant  quoi  le  noble  reprend  fa  no- 
bleffe ,  pourvu  qu'il  vive  noblement  ;  & 
les  acquêts  nobles  faits  par  lui  ,  depuis 
cette  déclaration ,  fe  partagent  noblement. 
C'eft  ce  qu'on  appelle  NobleJJe  qui  dort  ^ 
c'eft-à-dire  ,  dont  la  jouiflance  eft  fufpen- 
due  par  quelque  aâe  contraire. 

Lorlque  le  pere  ou  l'ayeul ,  ou  tous 
les  deux  ont  dérogé  ,  les  enfans  ou  les' 
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petits-enfans  doivent  obtenir  des  lettres   

de  réhabilitation  qui  les  remettent  dans  de  la 
le  même  état  que  s'il  n'y  avoit  point  eu  de  *OBLeSS 
dérogeance.  *tt  France- 

Mais  s'il  y  avoit  phrs  de  deux  ancêtres  Dérogea*. 
qui  euflènt  dérogé,  il  faudroit  de  nouvelles  "Jf  Né* 
lettres  de  nobleflè. 

Le  crime  de  Leze-Majefté  fait  perdre 
la  nobleflè  à  l'accufé  ,  &  à  tous  lès  def- 
cendans  ;  à  l'égard  des  autres  crimes  9 
quoique  fuivis  de  condamnations  infa- 
mantes ,  ils  ne  font  perdre  la  nobleflè  qu'à 
l'accufé  &  non  pas  à  fes  enfans. 


LEÇON  XLVII. 

La  Nobleflè  a  des  titres  particuliers  Tanspro- 
pour  marquer  les  différens  degrés  &  les  PjJs,/  u 
différentes  iUuftrations  dont  elle  eft  dé- 
corée. 

Comme  anciennement  les  Nobles  ou 
Gentilshommes  faifoient  tous  profeflion. 
de  porter  les  armes  ,  les  degrés  dans  la 
milice  &  les  noms  qui  les  ex pnmoi ent  de- 
vinrent des  titres  propres  pour  dïftinguet 
les  différens  degrés  de  Nobleflè.  tes  Gen- 
tilshommes ajoutèrent  ces  titres  après  leur* 
noms  &  furjnoms  9  pour  défigner  leur  qualité 
île  Nobles. 
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Il  y  avoit  deux  degrés  dans  la  milice  i 
DE  la     celui  à'Ecuyer  &  celui  de  Chevalier. 
noblesse     Qn  appeiloit  Ecuyers  ,  dans  l'ancienne 

**tr*sfffo  milice  >  des  Gentilshommes  qui  faifoient 
$Mkgk.  le  fervice  militaire  à  la  fuite  des  Cheva- 
liers ,  avant  que  de  parvenir  eux-mêmes  à 
la  dignité  de  Chevalier. 

La  fonction  des  Ecuyers  étoi  t  d'être  af- 
Cdus  auprès  des  Chevaliers  &  de  leur  ren- 
dre certains  fervices  à  l'armée  &  dans  les 
tournois.  Ils  portoient  les  armes  du  Che- 
valier ,  jufqu'à  ce  qu'il  voulût  s'en  fetvir. 
Ils  étaient  à  pied  ou  à  cheval  ,  félon  que 
les  Chevaliers  alloient  eux-mêmes.  Ils  n'a- 
voient  pas  le  droit  de  fe  vêtir  aufli  magni- 
fiquement que  les  Chevaliers  ;  &  ,  de  quel- 
que naiffance  qu'ils  fufTent ,  quand  ils  fe 
trouvoient  avec  les  Chevaliers ,  ils  avoient 
des  fiéges  plus  bas  qu'eux  &  un  peu  écar- 
tés en  arrière  ;  ils  ne  s'afley oient  point  à 
table  avec  eux,  ftuTent-îls  Comtes  ou  Ducs. 
Un  Ecuyerqui  auroit  frappé  un  Chevalier, 
fi  ce  n'étoit  en  fe  défendant  ,  étoit  con- 
damné à  avoir  le  poing  coupé. 

On  tient  communément  que  le  nom 
SEeuyer  vient  du  latin  Scutum  ,  d^où  l'on 
3  fait  Scutarius  ,  scutifer ,  &  que  les 
Ecuyers  furent  ainfi  nommés  parce  qu'ils 
portoient  l'écu  des  Chevaliers  dans  les 
joutes  &  tournois.  * 

Dès  qu'un  jeune  Gentilhomme  avoit 
atteint  l'âge  de  fept  ans ,  on  le  retiroit  des 
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mains  des  femmes ,  pour  le  confier  aux 
hommes.  Une  éducation  mâle  &  robufte    de  la 
le  préparoit  de  bonne  heure  aux  travaux  NOBLe5SE 
de  la  guerre ,  dont  la  profeflion  n'étoit  SmFS 
pas  distinguée  de  celle  de  Chevalerie.  Au  Nobleffï. 
défaut  des  fecours  paternels  ,  une  infinité  ecuyee*. 
de  Cours  de  Princes  &  de  hauts  Seigneurs 
offroient  des  écoles  toujours  ouvertes  ,  où 
la  jeune  Nobleffe  recevoit  les  premières 
leçons  du  métier  qu'elle  devoit  embraffer. 

Les  premières  places  que  Ton  donnoit 
à  remplir  aux  jeunes  Gentilshommes  qui 
fortoient  de  l'enfance  ,  étoient  celles  de 
Pages,  Varleis  ou  Damoijeaux,  Les  fonc- 
tions de  ces  pages  ,  étoient  les  fervices  or- 
dinaires des  domeftiques  auprès  de  la  per- 
sonne de  leur  maître  ou  mai  trèfle.  Us  les 
accompagnoient  à  la  chafTe  ,  dans  leurs 
voyages  ,  dans  leurs  vifites  ou  promena*- 
des ,  faifoient  leurs  meffages  ,  les  fervoient 
à  table  &  leur  verfoient  à  boire.  On  leur 
donnoit  des  leçons  fur  l'amour  de  Dieu  , 
fur  les  devoirs  qu'il  faut  rendre  aux  Dames 
&  fur  le  refpeâ  dû  au  caradere  augufte 
de  la  Chevalerie.  Cétoit  ordinairement 
les  Dames  qui  donnoient  aux  jeunes  Pa- 
ges les  leçons  de  religion  &  de  Courtoijîe  : 
on  les  formoit  aufli  à  tous  les  exercices 
convenables  à  leur  naiflknce  &  à  leur  âge. 

De  Tétat  de  Page,  le  jeune  Gentilhomme 
paflbit  à  celui  d'Ecuyer  ;  il  devoit  être  âgé 
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de  quatorze  ans  pour  parvenir  à  ce  grade 
de  la.    qui  lui  étoit  conféré  avec  des  cérémonies 
Noblesse  reiigieufes>  Le  jeune  Gentilhomme  ,  nou- 
Jrls^àTa  vcfflettient  forti  hors  de  Page ,  étoit  préfen- 
MoUcJTt.    té  à  f  autel  par  fon  Père  ou  fa  Mere  ,  qui , 
chacun  un  cierge  â  la  main  ,  alloient  à 
l'offrande.  Le  Prêtre  célébrant  prenoit  de 
défias  f  autel  une  épée  &  une  ceinture  fur 
laquelle  il  faifoit  plufieurs  bénédidions  & 
l'attachoit  au  côté  du  jeune  candidat ,  qui 
commençoit  alors  feulement  à  la  porter. 
Sans  doute  que  le  but  de  cette  cérémonie 
itoit  d'apprendre  aux  jeunes  gens  Pufage 
qu'ils  dévoient  faire  des  armes ,  qui  pour  la 
première  fois  leur  étoietit  remifes  entre  les 
mains. 

Il  devoit  fervir  au  moins  fept  ans  en 
Qualité  d'Ecuyer  ,  parce  que  l  âge  fixé 
pour  le  grade  de  Chevalier  étoit  vingt  & 
un  an  ;  à  moins  qu'une  haute  naifTance 
ou  de  grandes  adions  le  difpenfalïènt  de 
cette  loi. 

Les  Ecuyers  fe  divifoient  en  plufieurs 
cîaffes  différentes ,  fuivant  les  emplois  aux- 
quels ils  étoient  appliqués;  favoir  :  l'Ecuyer 
du  corps  ou  de  la  perfbnne  du  Maître, 
pn  l'appeHort  auffi  VEcuyer  d'honneur; 
FEcuyer  de  la  chambre  ,  ou  le  Chambel- 
lan; l'Ecuyer  tranchant;  l'Ecuyer  d'Ecurie; 
l'Ecuyer  d'échanfonnerie  ;  l'Ecuyer  de  pa- 
peterie ;  &c.  C'étoit  fur  eux  que  les  Sei- 
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gneurs  fe  repofoient  du  foin  de  leurs  mai- 
fons  ;  ils  fervoi  ent  à  table  ,  découpoient  No|LLEsSfi 
les  viandes  ,  faifoient  les  donneurs  aux  TitresprQm 
étrangers  qui  venoient  vifiter  leurs  Mai-  frei  à  ta 
très     ils  les  accompagnoient  dans  les  Noblcjfu 
chambres  qu'ils  leur  avoient  eux-mêmes  ecuyers. 
préparées.  Approchant  de  plus  près  de  la 
perfonne  de  leur  Seigneur  ,  admis  à  leur 
familiarité  ,  ils  pouvoient  encore  mieux 
profiter  des  modèles  qu'ils  fe  propofoienc 
d'imiter.  . 

Ils  avoient  foin  de  dreîTer  les  chevaux 
à  tous  les  ufages  de  la  guerre  ,  ils  tenoienc 
les  armes  de  leurs  Maîtres  toujours  pro- 
pres &  lûifantes.  Toutes  les  nuits  un 
Ecuyer  faifoit  la  ronde  dans  les  chambres 
&  dans  les  cours  du  château. 

Si  le  Maître  montoit  à  cheval  ,  ki 
Ecuyers  s'empreflbient  à  l'aider  en  lui  te- 
nant l'étrier  :  ils  portoient  fon  armure  , 
raidoient,à  s'çn  revêtir;  conduisent  dans 
les  routes  les  chevaux  de  bataille  qu'ils 
donnoient  à  leur  Maître  lorfqu'il  falîoic 
combattre  l'ennemi  :  ils  demenroient  der- 
rière lui  pendant  le  combat ,  pour  lui  four- 
nir des  armes  &  le  fecourir  en  cas  d'acci- 
dent :  ils  gardoient  les  prifonniers  que  les 
Chevaliers  leur  confioient  pendant  la  cha- 
leur du  combat.  Ce  fpeSacle  étoit  pour 
les  Ecuyers  une  leçon  vivante  d'adreiTè  &  . 
de  courage  ,  &  un  puiflant  motif  pour  faire  ■ 
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naître  dans  le  cœur  de  cette  jeune  Noblefle 

wblesse  rf  n.vie  de  fe  fignaIer  P5*  de  femblaWes  ex. 
ploits. 

Pendant  la  paix  ils  ne  s'occupoient  que 
Jtts^I'u  ^es  exercices  propres  à  les  endurcir  à  lafa- 
fNobUjjka  figue  &  à  les  former  à  Fart  de  la  guerre.  Ils 
IcuyEis,   paroiffbient  dans  les  tournois,ilss'eflàyoient 
les  uns  contre  les  autres  la  veille  du  grand 
tournois  où  les  Chevaliers  feuls  dévoient 
combattre  ;  ils  y  faifoient  montre  de  leur 
force  &  dç  leur  adrefle  ,  &  tâchoient ,  par 
toutes  fortes  de  moyens,  démériter  l'hon- 
neur de  la  Chevalerie. 
mm*'      C'éto*  *  * i  ans  ,  &  après  beaucoup 
d'épreuves  ,  que  PEcuyer  pouvoit  préten- 
dre  à  ce  grade  fuprême  qui  faifoit  toute 
l'ambition  de  la  NoblefTe.  C'étoit  le  prix 
le  plus  infigne  qu'on  pût  propofer  dans  les 
occafions  périlleufes  de  la  guerre  ,  pour 
redoubler  le  courage  des  guerriers.  On  le 
regardoit  comme  un  caraâer^qUï  impri- 
moit  des  fentimens  élevés  au-deffus  de 
Fhumanité.  C'étoit  auffi  la  récompenfe  la 
plus  capable  de  payer  les  plus  grands  tra- 
vaux &  d'acquitter  les  plus  grands  fervices 
rendus  au  Souverain  &  à  la  patrie  ;  c'étoit 
Je  grade  Je  plus  éminent  de  la  milice. 
tÂtiwx»     Le  grade  de  Chevalier  étoit  la  première 
u'ctéïiïol  <%nit*  dans  l'Ordre  Militaire.  Cette  di- 
M'aq  çkc*  gnité  fe  conféroit  par  une  efpece  d'invet 
yato.       titure  accompagnée  de  certaines  cérémo- 
nies &  d'un  ferment  folemnel. 
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Des  jeûnes  aufteres  ,  des  nuits  paffées 
en  prières  avec  un  Prêtre  &  des  parrains  DE  LK 
dans  des  Eglifes  ou  dans  des  Chapelles ,  les  NOBLESs,c 
Sacremens  de  Pénitence  &  d'Euchariftie  frYfTu 
reçus  avec  dévotion  ,  des  bains  qui  figu-  NobUjjb. 
roient  la  pureté  néceflàire  dans  l'état  de  cmv*. 
Chevalerie  ,  des  habits  blancs,fpris  à  Pimi-  ilERS" 
tation  des  Néophites ,  comme  le  fymbole  n^xi^t 
de  cette  même  pureté  ,  un  aveu  fincere  de  ^ucgJtion 
toutes  les  fautes  de  fa  vie,  une  attention  n<x! 
férieufe  à  des  fermons  ,  où  Ton  expliquoic 
les  principaux  articles  de  la  Foi  &  de  la 
Morale  Chrétienne  ,  étoient  les  préliminai- 
res de  la  cérémonie  ,  par  laquelle  le  No- 
vice alloit  être  ceint  de  l'épée  de  Cheva- 
lier. Après  avoir  rempli  tous  ces  devoirs  , 
il  entroit  dans  une  Eglife  &  s'avançoit 
vers  l'autel  avec  cette  épée  paffée  en 
écharpe  à  fon  col.  Il  la  préfentoit  au  Prêtre 
célébrant  ,  qui  la  bénifToit  &  la  remet- 
toit  enfuite  au  col  du  Novice.  Celui-ci , 
dans  un  habillement  très- (Impie ,  alloit  en- 
fuite,  les  mains  jointes,  fe  mettre  à  genoux: 
aux  pieds  du  Seigneur  ou  de  la  Dame  qui 
devoir  l'armer.  Cette  fcene  augufte  fe 
paflbit  dans  une  Eglife  ,   ou  dans  un& 
Chapelle  ,  &  fouvent  auffi  dans  une  falle  ou 
dans  la  cour  d'un  Palais  ,  ou  d'un  Châ- 
teau   &  même  en  pleine  campagne.  Le 
Seigneur  ou  le  Chevalier  à  qui  le  Novice  * 
f  réfentok  l'épée  J  recevoir  en  même  temps 
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fon  ferment ,  que  Ton  fera  peut-être 

noblesse  aife  de  Voi*  tel  que  les  anciens  auteurs 
nous  l'ont  conféré. 

freseS/ru     Us  promettoient ,  i.  de  craindre,  de 
ji^èkffè.    révérer  &  de  fervir  Dieu  religieufement;  de 
cheva-   combattre  pdur  la  Foy  de  toutes  leurs  for- 
,  *  ,  *     ces ,  &  de  mourir  plultoft  de  mille  morts  , 
nies  paur  que  de  renoncer  jamais  au  Cnrifnanifme. 
]?un  *  ebe-         De  fervir  leur  Prince  fouverain  fidèle 
vahcr*       lement ,  &  de  combattre  pour  lui  &  pour 
Serment.  lapatrie  très  valeureufement. 

.  3. De  fouftenir  le  bon  droit  des  plus  foi- 
bles  ,  comme  des  veufves ,  des  orphelins  , 
&  des  Damoifelles  en  bonne  querelle  ,  en 
s'expofant  pour  eux  félon  que  la  néceflité 
le  requerroit ,  pour,  veû  que  ce  ne  fuft  con- 
tre leur  honneur  propre  ,  ou  contre  leur 
Roy  ou  Prince  naturel. 

4.  Qu'ils  n'offenferoient  jamais  aucune 
perfonne  malicieufement  ,  ni  n'ufurpe- 
roient  le  bien  d'autruy ,  mais  pluftoft  qu'ils 
combattroient  contre  ceux  qui  le  feroient» 
%  5 .  Que  l'avarice ,  la  recompenfe ,  le  gain 
&  le  profit ,  ne  les  obligeroit  à  faire  au- 
cune adion  ,  mais  la  feule  gloire  &  vertu, 

6.  Qu'ils  combattront  pour  le  bien  & 
pour  le  profit  de  la  chofe  publique. 

7.  Qu'ils  tiendront  &  obéiront  auxor^ 
dres  de  leurs  Généraux  &  Capitaines  qui 
auront  droit  de  leur  commander. 

5.  Qu'ils  garderont  1  honneur ,  le  rang, 


/ 
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&  Tordre  de  leurs  compagnons  ,  &  qu'ils 
©'empiéteront  rien  par  orgueil  ,  ni  par  for- 
ce  fur  aucun  d'iceux. 

9.  Qu'ils  ne  combattront  jamais  ne-  JS"f% 
compagnez  contre  un  feul ,  &  qu'ils  fuiront  NobUJfe. 
coûtes  fraudes  &  fupercheries.  cmva- 

10.  Qu'ils  ne  porteront  qu'une  ^pée » 

i  moins  qu'ils  ne  foient  obbgez  de  combat-  n£*ïé™- 
tre  contre  deux  ou  plufieurs.    .  archiva* 

11.  Que  dans  un  Toumoy  ,  ou  autre  lier, 
combat  à  Plaifanct,  ils  ne  fe  fcrviront 

ja  mais  de  la  pointe  de  leurs  épées. 

12.  Qu'étant  pris  en  un  Tournoy  prifon- 
îiiers  ,  ils  feront  obligea  par  leur  foy  & 
par  leur  honneur  ,  d'exécutée  de  point 
en  point  les  conditions  de  l'emprife  j  ou-, 
tre  qu'ils  feront  oblige»  de  recidre  aux 
vainqueurs  ,  leur*  armes  &  leurs  chevaux:  9 
s'ils  les  veulent  avoir  ,  &  ne  pourront 
combattre  en  guerre,  ny  ailleurs  fans  leur 
congé. 

;  13.  Qu'ils  doivent  garder  la  foy  in  va- 
lablement à  tout  le  monde ,  &  particuliè- 
rement i  leurs  compagnons  ,  fouftenans 
leur  honneur  &  profit  entièrement  en  leur 
abfence. 

1 4.  Qu'ils  s'aimeront  ,  &  s'honoreront 
les  uns  &  les  autres,  &  fe  porteront  ayde  fc 
lècours  toutes  les  fois  que  roccafion  s'en 
prefentera ,  &  ne  combattront  jamais  l'un  , 
contre  l'autre  f  fi  ce  nteft  par  mefco W>ifr 
^^ixice# 
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iç.  Qu'ayans  fait  vœu  ou  promeflè 
noblesse  d>aUer  en  .  que'q«e  quefte  ou  avanture 
eftrange  ,  ils  ne   quitteront  jamais  les 

trïs'TTa  armes  y  fi  <*  n'eft  pour  le  repos  de  la 
yoHeJTe.  nuit. 

imu        16 '  Qu'en. ,a  pourfuite  de  leur  quefte 
céiémo-  ou. avanture  >  *'s  n'éviteront  point  les  mau- 
Faic«catfon  V**S  *  P6^" eux  paflàges  ,  ny  ne  fe  det 
d  unCche"  tourneront  du  droit  chemin ,  de  peur  de 
wiier.       rencontrer  des  Chevaliers  pui  flans  ,  ou 
Serment.  jes  monftres ,  beftes<  feuvages ,  ou  autre 
empêchement ,  que  le  corps  &  le  courage 
d'un  lèul  homme  peut  mener  à  chef. 


m 

7» 

d'un  Prince  eftranger. 

18.  Que  commandans  des  troupes  de 
gendarmerie ,  ils  vivront  avec  le  plus  d'or- 
dre &  de  difcipline  qu'illeur  fera  poflible  , 
&  notamment  en  leur  propre  païs ,  où  ils  ne 
fouffriront  jamais  aucun  dommage  ny 
violence  eftre  faits. 

1 9.  Que  s'ils  font  obligez  à  conduire  une 
Dame  ou  Damoifelle ,  ils  la  ferviront , 
protégeront  &  la  fauveront  de  tout  danger 
&  de  toute  offenfe  ,  ou  ils  mourront  à  la 
peine. 

20.  Qu'ils  ne  feront  jamais  violence  à 
Dames  ou  Damoifelles  ,  encore  qu'ils  les 
cufTent  gagnées  par  armes  ,  fans  leur 
volonté  &  confen cernent. 

zi.  Qu'eftans  recherchez  de  combat 
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pareil  ils  ne  le  refuferont  point  ,  (ans 
playe  ,  maladie ,  ou  autre  empefchement    D£  L* 
Lfon^able. 


22.  Qu'ayans  entrepris  de  mettre  à  Jf^/Jt 


près 


chef  une  Emprife,  ils  y  vaqueront  an  &  Noiltf}. 
jour  ,  s'ils  n'en'font  r'appellez  par  le  fer-  cheva- 
vice  du  Roy  &  de  leur  Patrie.  tlEM- 

23.  Que  s'ils  font  un  vœu  pour  acquérir  cérémo- 
quelque  honneur  ,  ils  ne  s'en  retireront  u'créa^oa 
point  qu'ils  ne  Payent  accomply  ,  ou  vlh>r.Che" 
l'équivalant. 

24.  Qu'ils  feront  fidelles  obfervateurs 
de  leur  parole  &  de  leur  foy  donnée  ,  & 
qu'eftans  pris  phfonniers  en  bonne  guerre  > 
ils  payeront  exa&ement  la  rançon  pro- 
mife  ,  ou  fe  remettront  en  prifon  au  jour 
&  temps  convenu  félon  leur  jïromefle, 
i  peine  d'être  déclarez  infâmes  &  par- 
jures* 

2Ç.  Que  retournez  à  la  Cour  de  leur 
Souverain ,  ils  rendront  un  véritable  comp- 
te de  leurs  avantures  ;  encore  mefme  qu'el- 
les fu(fent  quelquefois  à  leur  defavantage  , 
au  Roy  &  au  greffier  de  l'Ordre ,  fur 
peine  d'eflre  privez  de  l'Ordre  de  Cheva- 
lerie. 

26.  Que  fur  toutes  choies ,  ils  feront 
fidelles ,  courtois ,  humbles,  &  ne  failleronc 
jamais  à  leur  parole  ,  pour  mal  ou  perte 
qui  leur  en  peuft  advenir. 

Le  ferment  fait ,  le  nouveau  Chevalier 
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►it  revêtu  par  un  ou  plufieurs  Cheva- 
de  la    liers  ,  quelquefois  par  des  Dames  &  De- 
noblesse  moifelles  de  toutes  les  marques  extérieures 
Titres pro-  de  la  Chevalerie.  On  lui  donnoit  fucceflî- 
fNobUJSe[a  vement  >     dans  l'ordre  que  nous  fuivons , 
chbva-   'es^Perons>  en  commençant  par  le  gau- 
liers.     che,  le  haubert  ou  la  cotte  démaille  ,  la 
cérémo-  cuiraffe  ,  les  braflards  &  les  gantelets  , 

mes    pour       .  .  .      .        -   \m   t      r\       j  m 

ra  création  puis  on  lui  ceignoit  1  épée.  Quand  il  avoïc 
TaUUcr.Chc"  été  ainfi  ^doubèy  c'eft- à-dire  ,  revêtu  ,  il 
reftoit  à  genoux  avec  la  contenance  la 
plus  modefte.  Alors  le  Seigneur  qui  de- 
voir lui  conférer  l'Ordre  ,  fe  levoit  de  fort 
fiége  ou  de  fou  trône  ,  &  lui  donnoit  Va c- 
coliadt  ow\Accollèt\€ix.Q\t  ordinairement 
trois  eoups  du  plat  de  fon  épée  fur  l'épaule 
ou  fur  le  col  de  celui  qu'il  faifoit  Cheva- 
lier ;  c'étoit  quelquefois  un  coup  de  la 
paume  de  la  main  fur  Ja  joue  :  on  prêtent 
doit  l'avertir  par-là  de  toutes  les  peines 
auxquelles  il  devoit  fe  préparer ,  &  qu'il  de- 
voit  fopporter  avec  patience  &  avec  fer- 
meté ,  s'il  vouloit  être  fidèle  à  fes  enga- 
gerons. En  donnant  laccollade  ,  le  Sei- 
gneur prononçoit  ces  paroles ,  ou  d'autres 
Semblables  :  Au  nom  de  Dieu  ,  de  s.  Min 
chel  &  de  s.  George  y  je  %  fais  Chevalier, 
auxquelles  on  [ajoutent  quelquefois  cet 
mots  :  foyez  freux  ,  Hardi  &  Loyal. 

Il  ne  lui  manquoit  plus  que  le  heaume 
ou  calque,  lecti  ou  bouclier  f  &  la  lance 
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qu'on  lui  donnoit  aufli  toc  ;  enfuite  f  on 
amenoit  un  cheval  qu'il  montoit ,  &  ,  pour  jj^jj^ 
faire  parade  de  fa  nouvelle  dignité  autant  ^ 
que  de  fon  adrefTe  ,  il  caracoloit  en  fai-  ^  fu 
fant  brandir  fa  lance  &  jLamboytr  fon  NohUjfc 
épée.  Enfuite  il  fe  montroit  dans  cet  équi-  cheva- 
page  au  peuple  ,  qui  témoignoit  la  joie 
par  des  acclamations  f  &  par  des  danfes  ni£ér*™£ 
autour  du  nouveau  Chevalier.  u  «canon 

d  un 


En  temps  de  guerre  on  conreroit  la. valiez 
Chevalerie  d  une  manière  plus  expéditive 
&  plus  militaire.  On  préfentoit  feulement 
fon  épée  ,  par  la  croix  ou  la  garde,  au  - 
Prince  ou  au  Général  de  qui  on  vouloit 
recevoir  Taccollade  ;  c'étoit  tout  le  céré- 
monial ;  la  célérité  des  entreprifes  &  le 
grand  nombre  de  Chevaliers  que  l'oa 
créoit  à  la  guerre  ne  permettoit  pas  de 
fuivre  avec  exactitude  toutes  les  loix  éta- 
blies pour  la  création  d'un  Chevalier. 

Les  Chevaliers  jouhToient  de  plufieurs  tiv^éro§£ 
avantages  extérieurs ,  qui  rehauiToient le-  ,v<*  cs 
clat  de  cette  profeffion  par  des  prérogatives 
honorables  ,  &  qui  donnoient  à  ceux  qui 
l'exerçoient,  une  prééminence  marquée  fur 
tous  les  Ecuyers ,  &  fur  tout  le  refte  de  la 
NoblefTe.  Ces  diftin&ions  confiftoient 
dans  l'armure ,  dans  l'habillement ,  dans 
les  titres ,  &c. 

Une  lance  forte  &  difficile  à  rompre  , 
Ma  haubert ,  un  haubergeon,  c'eft-à-dire, 
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une  double  cotte  de  maille  tiffue.  de  fer 
de  la    £  l'épreuve  de  Vépée  ,  écoient  les  armes 
noblesse  <aflign^es  aux  Chevaliers   exclufivement  : 

ïru'V'u  ,a  cotte  d'armes  faite  d'une  fimple  étoffe 
Nobltffe.    armoriée  ,  étoit  l'enfeigne  de  Ietor  préé- 

Cheva-  niinence  fur  tous  les  autres  Orares  de 

iftRs.  pEtat  &  de  la  guerre, 

niSérePô«r"  tes  Chevaliers  avoient  feuls  le  droit 

g  cré"i.on  d'enrichir  leurs  vêtemens ,  les  harnois  de 

g  un   Chc-  ' 

valicr.      ieurs  chevaux,  leurs  armes ,  d'ornemens  en 
Strmcnt.    gr  :  leurs  femmes  pouvoient  auffi  porter 
de  pareils  ornemens  fur  leurs  robes.  On 
les  diftinguoit  dans  le  difeours  &  dans 
•  Tes  a£tes  >  par  les  titres  de  Dont ,  Sire  f 
iWeffirc  ,  Monfeigmur  :  on  donnoit  à  leurs 
femmes  les  titres  de  Dame ,  de  Mada- 
J    me,  .&c.  L'argent  ,  deftiné  pour  les 
Ecuyers  ,  que  l'on  qualifioit  de  Monfieur  , 
de  Damoi/eau  ,  &  pour  leurs  femmes  à 
qui  l'on  donnoit  le  titre  de  Demoifelles  9 
marquoit  anffi  la  différence  qu'on  devoir 
mettre  entr'eux  &  les  perfonnes  d'un  éta- 
,  ge  inférieur  ,  qui  ne  portoient  que  des 

étoffes  de  laine  ,  ou  du  moins  fans  or,  ni 
argent.  Les  feuls  Chevaliers  avoient  droit 
de  fourrer  leurs  manteaux  de  vair  ,  d'her- 
mine &  de  petit  gris  :  d'autres  fourrures 
moins  précieufes  étoient  pour  les  Ecuyers , 
&  les  plus  viles  pour  le  peuple. 

La  foie ,  interdite  aux  Bourgeois ,  étoit 
dilpenfée  avec  un  fage  ménagement  entre 

les 
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les  Chevaliers  &  les  autres  Nobles.  Quand  , 
les  Chevaliers  paroifToient  en  cérémonie    DE  la 
vêtus  de  damas  ,  les  Ecuyers  ne  l'étoient  NOBLESS* 
quedefatin  ,  ou  files  derniers  paroifToient  Titres fro- 
en  habit  de  damas  ,  les  premiers  Pétoient  *NobLjfc* 
de  velours.  L'écarlate  &  toute  autre  cou-  cheva- 
leur  rouge  étoit  appropriée  au*  Cheva-  LItRS* 
liers  à  caufe  de  fon  éclat.  Elle  s'eft  '  con-  JJfeffîh 
fervée  dans  l'habillement  des  Magiftrats  vaUers. 
fùpérieurs  &  des  Doéteurs. 

Il  y  avoit  deux  fortes  de  Chevaliers  ,  Deux  for- 
te Chevaliers  Bacheliers  ,  &  les  Cheva-  us*c  cht~ 
liers  Bannerets.  V*W 

Les  Bacheliers  étoient  ceux  d'entre  les  Bachelie«- 
Chevaliers  qui  n'avoient  pas  aflèz  de  biens  ' 
ou  aflèz  de  vaflaux  ,  pour  faire  porter  de- 
vant eux  leurs  bannières  à  une  bataille. 
On  donnoit  aufli  ce  titre  à  ceux  mêmes  de 
l'Ordre  des  Bannerets ,  qui  ,  n'ayant  pas 
encore  l'âge  qu'il  falloit  pour  déployer 
leur  bannière  ,  étoient  obligés  de  marcher 
à  la  guerre  fous  la  bannière  d'un  autre. 

Le  Bachelier  tenoit  le  milieu  entre  les 
Ecuyers  &  les  hauts  Chevaliers  ou  Cheva- 
liers Bannerets.  On  difoit  Bachelier  au- 
lieu  de  bas  Chevalier. 

Les  Chevaliers  Bannerets  étoient  ceux  Bannerets* 
d'entre  les  Chevaliers  aflez  puiflans  en 
terres  &  en  vaflaux  ,  pour  former  des  et 
peces  de  compagnies  à  la  guerre  ;  on  les 
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appellent  Bannerecs,  parce  qu'ils  avoient  fe 

de  la.    droit  de  porter  bannière. 
noblesse     pQUr  avoir  cette  pr^roga(:ive  ?  \\  faj|0ic 

Titrespro-  hon-feulement  être  Gentilhomme  de  nom 
$Mldfè>    &  d'armes  ,  mais  avoir  pour  vaflaux  des 
chf.va-   Gentilshommes  qui  fuiviflent  la  bannière 
librs.     fous  ]e    commandement   du  Banneret. 
Veux  for-  Ducange  rapporte  la  cérémonie  obfervée 

tes  de  Che-   ,       .  ©    ,    F r     „  ~ 

paliers.  dans  la  création  d  un  Banneret. 
ïaonercts.  »  Quand  un  Bachelier  a  grandement 
„  fervi  &  fuivi  la  guerre  ,  &  que  il  a  terre 
?,  afllz  ,  &  qu'il  puifïè  avoir  Gentilshom- 
„  mes ,  fes  hommes  y  pour  accompagner 
„fa  bannière  ,  il  peut  licitement  lever 
„  bannière  ,  &  non  autrement  ;  car  nul 
„  homme  ne  doit  lever  bannière  en  ba- 

taille ,  s'il  n'a  au  moins  cinquante  hom- 
„  mes  d'armes  ,  tous  fes  hommes,  &  les 

archiers  &  les  arbaletfriers  qui  y  appar- 
„  tiennent  ;  &  s'il  les  a  ,  il  doit  à  la  pre- 
>y  miere  bataille  où  il  fe  trouvera  ,  appor- 
„  ter  un  pennon  de  fes  armes  ,   &  doit 

venir  au  Connétable  ou  Maréchaux  , 
„  ou  à  celui  qui  fera  Lieutenant  de  l'oft  , 
yy  pour  le  Prince  requérir  qu'il  porte  ban- 
>y  niere  ;  &  s'ils  lui  o&royent  ,  doit  fom- 

mer  les  Héraults  pour  témoignage  ,  & 
f,  doivent  couper  la  queue  du  pennon  pour 
9,  en  faire  bannière. 

Le  Pennon  étoit  une  elpece  d'étendard 
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à  longue  pointe  ,  que  portoit  autrefois  â 
la  guerre  un  Gentilhomme  qui  y  alloit  de  la 
avec  fes  vaflaux  ,  pour  fervir  fous  un  Ban-  KOBLESSB 
neret  dont  l'étendard  étoit  quarré.  tion^Jun 

Si  les  cérémonies  obfervées  dans  la  chtvalUr. 
création  d'un  Chevalier  étoient  propres 
à  faire  naître  dans  le  cœur  de  la  jeune 
Nobleflè  ,  l'amour  de  l'honneur  &  de  la 
vertu  ,  celles  qui  s'obfervoient  dans  la 
dégradation  d'un  Chevalier  coupable  d'un 
crime  déshonorant ,  ne  l'étoient  pas  moins 
pour  infpirer  de  l'horreur  pour  le  crime  & 
pour  la  lâcheté. 

Un  Gentilhomme  qui  avoit  déshonoré  , 
par  quelque  aâion  honteufe  ,  la  Cheva* 
lerie  dont  il  étoit  revêtu ,  étoit  réduit  à 
l'état  le  plus  ignominieux  par  une  efpece 
de  dégradation  ,  dans  laquelle  on  remar- 
que plufieurs  traits  de  reiTemblance  avec 
celle  des  Miniftresde  1  Eglife. 

Le  Chevalier  juridiquement  condamné 
pour  fes  forfaits  à  fubir  cette  flétriflure  , 
étoit  d'abord  conduit  fur  un  échafaud , 
où  l'on  brifoit  &  fouloit  au  pieds  en  fa 
préfence  fes  armes  &  les  différentes  pièces 
de  fon  armure ,  dont  les  Hérauts  &  Pour- 
fut vants  d'armes  le  dépouilloient  fuccef- 
fivement,  en  commençant  par  lecafque. 
Pendant  ce  temps ,  des  Prêtres  récitoienc 
les  Vigiles  des  Morts ,  après  lefquelles  ils 
prononçoient  fur  la  tête  du  coupable  W 
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Pfeaume  1 08  ,  qui  contient  plufïeurs  im~ 
de  la    précations  contre  les  traîtres.  Cela  fait ,  le 
koblesse         ou  jj^raut  d'armes  ,  demahdoit  par 

t?onTaJran  tro*s  *°*s  'e  nom  ^U  couPab'e  >  &  chaque 
chevalier,  fois  le  Pourfuivant  d'armes  le  nommoic 

par  fon  nom  propre  &  par  celui  de  fa  Sei- 
gneurie ,  &  le  Héraut  difoit  toujours  que 
ce  n'étoit  pas  le  nom  de  celui  qu'il  a  voit 
devant  les  yeux  ,  puifqu'il  ne  voyoit  en 
lui  qu'un  Traître  déloyal ,  &  foi  mentie. 
Enfuite  prenant  des  mains  du  même  Pour- 
fuivant d'armes ,  un  baflin  plein  d'eau 
chaude  ,  il  le  jettoit  avec  indignation  fur 
la  tète  de  cet  infâme  Chevalier  ,  pour 
effacer  le  facré  cara&ere  conféré  par  l'ac- 
collade. 

Le  coupable  dégradé  de  la  forte ,  étoit 
enfuite  tiré  en  bas  de  l'échafaud  par  une 
corde  paffée  fous  les  bras ,  &  mis  fur  une 
claie  ,  ou  fur  une  civière  ,  couvert  d'un 
drap  mortuaire  ;  enfin  ,  porté  à  PEglife , 
où  l'on  faifoit  fur  lui  les  mêmes  prières 
&  les  mêmes  cérémonies  que  pour  les 
morts.  Ce  cérémonial  achevé  ,  le  dégradé 
étoit  livré  au  Juge  Royal ,  pour  lui  faire 
fubir  la  peine  de  mort ,  ou  telle  autre  qu'il 
avoit  méritée.  Après  l'exécution ,  les  Rois 
&  Hérauts  d'armes  déclaroient  les  enfans 
&  defcendans  du  dégradé  ignobles ,  vi- 
lains  &  roturiers ,  incapables  de  porter  les 
firmes  &  de paroître  à  ï 'armée ,  aux  joutes 
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eu  tournois  ,  fous  peine  d'être  battus  de  — mm. 
verges  comme  nés  d'unpere  infâme.  de  la 

Des  fautes  plus  légères  ,  .mais  toutefois  noblesse 
déshonorantes  ,  excluoient  celui  qui  les  tf£*ra£^ 
avoit  commifes  ,  de  la  table  des  Cheva-  chevalier. 
liers.  S'il  ofoit  y  prendre  place  ,  chacun 
d'eux  étoit  en  droit  de  venir  trancher  la 
nappe  devant  lui.  Les  Ecuyers  mêmes  lui 
pouvoient  faire  un  pareil  affront. 

Aujourd'hui ,  la  manière  de  révoquer 
l'Ordre  de  Chevalerie  ,  eft  de  retirer  à 
l'accufé  le  collier  ou  la  marque  de  l'Ordre  , 
que  Ton  remet  enfuite  entre  les  mains  du 
Tréforier  de  cet  Ordre. 

Le  titre  d'Ecuyer  ou  de  Chevalier  étoit  Titres  de 
d'abord  affeâé  à  la  feule  Nobleffe  fai- 
iant  profeflion  des  armes.  La  Nobleffe 
qui  s'acquiert  par  les  grands  Offices  ,  & 
for-tout  par  le  fervice  dans  les  Cours  Sou-  , 
veraines  ,  ne  donnoit  point  autrefois  la 
qualité  d'Ecuyer  ou  de  Chevalier  ,  qui  pa-> 
roiffoit  incompatible  avec  un  office  dont 
l'emploi  eft  fi  différent  de  la  profeflion 
des  armes.  Aufli  les  Préfidens  &  Confeil- 
lers  des  Cours  Souveraines ,  ne  prirent 
d'abord  d'autre  titre  que  celui  de  Vaitre, 
<jui  équivaloïtà  celui  de  Noble  &  tfEcuyery 
mais  dans  la  fuite ,  les  Gens  de  robe  &  au- 
tres Officiers  ,  qui  jouiffoient  du  privilège 
de  Nobleffe  ,  prirent  les  mêmes  titres  que 
la  Nobleffe  d'épée.  Il  y  eut  des  Chance-  ' 
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lrers ,  des  premiers  Préfidens  du  Parle* 
de  la     ment ,  qui  forent  faits  Chevaliers  ès  loix, 
noblesse  ^  depyjs  C€  temps  tous  les  Préfidens  ont 

Ux'ohUffe  Pr*s  'es  9ua^tts  ^e  Meffirt  &  de  Cheva- 
de  Robe.  lier.  Les  Confeillers  &  autres  Officiers 
jouiflant  de  la  Nobleflè  ,  ont  pris  pareille- 
ment la  qualité  d'Ecuyer.  Il  y  en  a  mê- 
me beaucoup  qui  prennent  les  qualités 
de  Mejfirt  &  de  Chevalier,  qui  n'appar- 
tiennent néanmoins  régulièrement  qu'à 
ceux  qui  les  ont  par  la  naifTance ,  ou  à 
l'office  defquels  ces  qualités  ont  été  expref- 
fément  attribuées. 

Un  arrêt  du  Parlement ,  rendu  fur  les 
conclufions  du  Procureur-Général  ,  le  13 
Août  1663  >  défend  , en  vertu  des  Ordon- 
nances, â  tous  Gentilshommes,  de  prendre 
la  qualité  de  Meflire  &  de  Chevalier,  fmon 
en  vertu  de  bons  &  légitimes  titres ,  &  à 
ceux  qui  ne  font  point  Gentilshommes  de 
prendre  la  qualité  à'Ecuyer  ,  ni  de  tim- 
brer leurs  armes  ;  le  teut  à  peine  de  quinze 
cents  livres  d'amende. 
"  Malgré  tant  de  fages  réglemens  ,  il  ne 
îaifie  pas  d'y  avoir  beaucoup  d'abus  ,  tant 
de  la  part  de  ceux  qui  étant  Nobles ,  au 
lieu  de  fe  contenter  du  titre  d'àcuyer  f 
„  ufurpent  celui  de  Chevalier  ,  que  de  la 
part  de  ceux  qui  n'étant  point  Nobles 
ufurpent  des  Armoiries  timbrées  qui  n'ap- 
partiennent qu'aux  véritables  Nobles. 
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Les  titres  d'illuftration  font  ceux  de 
Barons  ,  de  Vicomtes  ,  de  Comtes ,  de  DE  la 
Marquis  &  de  Ducs  ,  auxquels  on  peut  N0BLeSSs 
ajouter  ceux  de  Sires ,  de  D&moifeaux  &  YufraUon. 
de  Vidâmes.  \  BatonaT 

Anciennement,  en  France,  on  entendoit 
par  Barons  tous  les  vaffaux  qui  relevoient 
immédiatement  du  Roi  ;  ainfi  ,  ce  mot 
comprenoit  les  Ducs  ,  les  Princes ,  &c.  qui 
tenoient  leurs  Seigneuries  principales  im- 
médiatement de  la  Couronne  en  tous 
droits  ,  excepté  la  Souveraineté  &  l'hom- 
mage , comme  on  le  peut  voir  dans  l'arrêt 
rendu  par  Philippe- Augufte,en  1 1 1 6,  pour 
l'hommage  du  Comte  de  Champagne  ,  & 
dans  l'arrêt  rendu  contre  Pierre  de  Dreux, 
Comte  de  Bretagne  ,  en  1230  ;  &  encore 
dans  celui  qui  fut  rendu  par  Charles  V  9 
en  1 378,  contre  JeanV,  Duc  de  Bretagne; 
les  Princes  du^  Sang  ,  les  Ducs  &  Pairs  & 
les  plus  Grands  Seigneurs  y  font  qualifié^ 
Barons. 

Aujourd'hui  ce  titre  eft  employé  dans 
une  acception  moins  générale  ,  puisqu'il 
ne  lignifie  que  le  dégré  d'illuftration  au- 
deflbus  des  Ducs  ,  Marquis  ,  Comtes  &ç 
Vicomtes. 

Les  Auteurs  ne  font  point  d'accord  fuç 
Pétymologie  de  ce  nom.  L'opinion  la  plus 
probable  eft',  qu'il  vient  de  TEfpagnoï 
y  a  1 0  ,  homme  brave  &         ;  de  là  vient 
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que  ,  dans  les  batailles  ,  ceux  qui  avoient 
de  la    leur  place  auprès  du  Roi ,  comme  les  plus 
noblesse  braves  ^  furenc  appelles  Barons  ,  &  les  fiefs 

lufiratfon  ^ont  'es  P"nces  récompenferent  leur  bra- 
voure ,  furent  appelles  B*ronnies. 

vicomtes.  Vicomte  ,  fignifie  en  général  celui  qui 
tient  la  place  d'un  Comte.  Qumfi  vice 
Cornais  ou  vicem  Contins  gerens* 
'■'  Quoique  le  titre  de  Comte  fût  ufité  chez 
les  Romains  ,  il  eft  certain  que  Ton  ne 
connoiffoit  point  chez  eux  le  titre  de 
Picomte  ,  lequel  n'a  commencé  à  être  ufité 
qu'en  France. 

Les  Comtes  des  Provinces  avoient  fous 
eux  les  Comtes  des  Villes  :  par  exemple  ,  le 
Comte  de  Champagne  avoir  pour  fes  Pairs 
les  Comtes  de  Joigny  ,  Rétel ,  Brienne  , 
Porcien  ,  Grand- Pré,  Roucy  &  Braine  ; 
quelques-uns  y  ajoutent  Vertus.  Ces  Com- 
tes des  Villes  n'étoient  point  qualifiés  Vi- 
comtes. 

Il  y  avoit  cependant  certaines  Provinces 
où  les  Comtes  avoient  fous  eux  ,  foie  dans 
leur  ville  capitale  ,  foit  dans  les  autres  ,  des 
Vicomtes  au  lieu  des  Comtes  particuliers  , 
comme  le  Comte  de  Poitiers.  Ce  Comté 
étdxt  compofé  des  quatre  Vicomtés  de 
Chatellerault ,  Thouars  ,  Rochechouart& 
BrofTe. 

Les  Comtes  qui  avoient  le  gouverne- 
ment des  villes  ,  étant  chargés  tout  à  la 
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fois  du  commandement  des  armes  &  de 
Padminiftration  de  la  juftice  ,  fe  déchar-  N£f  L^£SB 
geoient  des  affaires  de  juftice  fur  des 
Vicaires  ou  Lieutenans  qu'on  appella  Vi-  d'ilïujîra- 
comtes.  •  tion. 

■  On  donna  fingu librement  ce  nom  à  vicomte** 
ceux  qui  tenoient  dans  les  villes  la  place 
du  Comte  ,  foit  que  ces  villes  n'euflent 
point  de  Comte  particulier  ,  foit  que  les 
Comtes  de  ces  Villes  n'y  fiffent  pas  leur 
demeure  ,  ou  enfin  ,  pour  fuppléer  à  Pab- 
fence  du  Comte. 

L'inftitution  des  Vicomtes  remonte  juf* 
qu'à  la  première  race.  Ils  Soient  d  abord 
élus  par  les  Comtes  mêmes  ,  &  ,  comme  le 
pouvoir'du  Comte  s'étendoit  dans  le  terri- 
toire de  la  ville  dont  il  éteit  Comte ,  ce- 
lui du  Vicomte  eut  auffi  la  même  étendue. 
En  l'abfence  du  Comte,  ou  autre  empê- 
chement, le  Vicomce  le  remplaçait  en  tout. 

Vers  la  fin  de  la  féconde  race ,  les  Ducs 
&  Comtes  s'étant  rendus  propriétaires  de 
leurs  gouvernemens ,  les  Vicomtes  ,  à  leur 
exemple  ,  firent  lâ  même  chofe ,  &  leurs 
offices  furent  inféodés  ,  comme  ceux  des 
Ducs  &  des  Comtes:  les  uns  furent  inféodés 
par  le  Roi  ,  &  les  autres  par  les  Comtes  : 
les  uns  &  les  autres  devinrent  héréditaires. 
.  Préfenrement,  en  France,  les  Vicomtes 
font  des  Seigneurs  dont  les  terres  font 
érigées  en  Vicomte. 
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Le  nom  de  Comte  étpit  connu  chez  les 
de  la    Romains,  mais  ce  ne  fut  que  fous  Conftan- 
E     tin  qu'on  commença  à  défigner  par  le  nom 
de  Comte  une  perfonne  conftituée  en 
tioru  ra   dignité.  Ce  Prince  créa  trois  clafles  de- 
Comtes  ,  dont  la  première  fut  celle  des 
Illu/lres  ,  la  féconde  des  Clariffimes  &  la 
troifieme  des  Très* parfaits  :  ces  derniers 
avoient  des  privilèges  particuliers  ,  mais 
il  n'y  avoit  que  les  premiers  &  les  féconds 
qui  compofaflent  le  Sénat. 

Ce  titre  fut  bientôt  ambitionné  par  une 
infinité  de  particuliers  qui  l'obtinrent ,  & 
par  confequent  l'avilirent  en  le  rendant 
commun.  Le  moindre  Officier  de  la  mai- 
Ton  de  l'Empereur  fut  qualifié  Comte.  II 
y  en  eut  pour  le  fervice  de  terre  »  pour  ce- 
lui de  mer  ,  pour  les  affaires  civiles  ,  pouri  , 
la  Religion ,  pour  les  finances  ,  pour  la  ju- 
rifprudence  ,  pour  les  bâtimens  publics, 
pour  l'infpeâion  des  domaines  ,  &c.  On 
honora  même  de  ce  titre  ceux  qui  a  voient 
bien  mérité  de  l'Etat ,  comme  des  ProfeG- 
feurs  en  droit  qui  avoient  vingt  ans  d'exer-s 
cice  ,  &c. 

La  qualité  de  Comte  diffère  beaucoup 
aujourd'hui  de  ce  qu'elle  étoit  ancienne- 
ment :  elle  n'eft  ni  fi  importante  qu'au 
temps  des  premiers  Comtes  de  la  Nation , 
ni  auffi  commune  qu'au  temps  des  derniers 
Comtes  de  l'Empire.  .    .  .» 
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-  Le  Comte  eft  vin  homme  Noble  ,  qui 
pofiede  une  terre  érigée  en  Comté  ,  &  qui 
a  droit  de  porter  fur  les  armes  une  cou- 
ronne d'or  ,  cehauflee  de  perles.  Ce  titre  fîiïujïra- 
é'honneur  eû  immédiatement  au- délais  du  tlûn- 
Vicomte  &  au  defibus  du  Marquis.  comte?. 

Les  Empereurs  tirèrent  du  corps  des 
Comtes ,  ceux  qu'ils  établirentGouverneurs 
des  villes  &  des  Provinces.  Les  Ducs  n'ér 
toieot  pour  lors  i;iftingu&>  des  Comtes  que 
Par  la  nature  de  leurs  fondions  :  ceux- 
ci  .étoient  pour  les  affaires  4e  la  paix ,  (& 
ceux-là  pour  cdlesde  la  guerre. 
.  Les  Francs  confcryerent  dans  les  Gaules 
la  forme  du  Gouvernement  Romain  „  Se 
conferverent  les  titrer  de  Comtes  &  de 
Ducs  que  portoient  les  (Gouverneurs  des 
provinces  ic  des  villes.  Les  Comtes  qui  . 
gouvernoient  des  provinces  étoient  égaux 
aux  Ducs:  les  uns  &  les  «litres  étaient 
amovibles.  t 

a 

Ce  fut  fous  les  derniers  Rois  delafè- 
ronde  race  que  ces  Seigneurs  rendirent 
leurs  dignités  héréditaires  &  ufurperent, 
même  la  Souveraineté.  Hugues  Capet  parr 
venu  à  la  Couronna  n'ofa  pas  s'oppofer  à 
ces  ufurpations  ;  peu  à  peu  ,  ces, Duchés  ou 
Comtes  font  revenus  à  la  Couronne  ,  &  la 
qualiré  dd  Comte  n'a  plus  été  qu'un  titre 
accordé  par  le  Roi ,  en  érigeant  en  Comté 
une  terre  ,  où  il  fe  réferve  Jurifdiâion  & 
Souveraineté. 


Digitized  by  Google 


àfiX  MÉTHODÉ 

Les  lettres-patentes  d'éredion  portenê 
«Df  Lcct  ordinairement  la  claufe  de  reverfion  à  la 
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Couronne  faute  d  hoirs  maies  :  cette  rêver- 
fliuïjïra-  ^on  ne  regarG<e  que  le  titre  &  non  le  do- 
ûon.  maine  ,  qui  pafTe  toujours  à  ceux  à  qui  il 
k  Comtes,  doit  aller  félon  les  loix. 

Il  y  a  eu  entre  les  Marquis  &  les  Com- 
tes des  conteftations  pour  la  préféance. 
On  alléguoit  en  faveur  des  derniers ,  qu'il 
y  avoir  des  Comtes-Pairs  &  non  des  Mar- 
quis ;  cependant  la  chofe  a  été  décidée  en 
faveur  des  Marquis  ,  qui  précèdent  les 
Comtes  ,  quoique  leur  titre  foit  très-mo- 
derne en  France ,  où  il  ne  remonte  pas 
au-delà  de  Louis  XII ,  qui  créa  Marquis 
de  Trans  ,  un  Seigneur  de  Tilluftre  &  an- 
cienne Maifon  de  Villeneuve. 
ifaiQtfu  Les  Marquis  ou  Marchis  étoient  les 
Gouverneurs  des  frontières ,  appellées 
,  Marck  ,  Marches.  Les  Princes  de  la  Mai- 

fon de  Lorraine  prenoient  la  qualité  de 
Ducs  &  de  Marquis  de  Lorraine.  En  Al- 
lemagne ,  la  qualité  de  Margrave  répond 
à  celle  de  Marquis  ,  ne  fignifiant  autre 
chofe  qu'un  seigneur  Commandant  fur  l& 
frontière.  Il  y  a  quatre  Margraviats  en 
Allemagne  :  celui  de  Brandebourg  ,  pof- 
fedé  par  le  Roi  de  Pruffe  ;  tous  les  Princes 
de  la  Maifon  de  Brandebourg  prennent  le 
i  titre  de  Margraves  :  celui  de  Mifnie  ,  pot 
fcdé  pat  l'Eleâeur  de  Saxe  :  celui  de 


Marquis. 
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Bade  ,  par  le  Margrave  de  ce  nom  ;  les 
Princes  de  cette  Maifon  fe  qualifient  tous    DE  LA 
Margraves  :  celui  de  Moravie  pofledé  par  N0BLESS 
la  Maifon  d'Autriche.  dUulSra 

Il  y  a  quelque  Marquifats  en  Italie,  com-  tion+  * 
me  celui  de  Final  ;  en  Efpagne ,  comme  le 
Marquifat  de  Villena.  Il  n'y  en  a  point  en 
Danemarck  ,  en  Suéde  &  en  Pologne. 

En  France  ,  le  titre  de  Marquis  eft:  une 
iîmple  qualification  que  le  Souverain  con- 
fère à  qui  il  veut ,  fans  aucun  rapport  â  fa 
fignification  primitive  ;  &  le  Marquifat 
n'eft  autre  chofe  qu'une  terre  ainfi  nom- 
mée par  lettres  -  patentes. 

Le  Comte  d'Oxfort  fut  le  premier  qui , 
en  1385 ,  porta  le  titre  de  Marquis  en  An- 
gleterre >  où  y  étoit  alors  inufité. 

Un  Duc  eft  un  Prince  Souverain ,  (ans 
titre  où  fans  qualité  de  Roi.  Tels  font  le 
Duc  de  Holftein  ,  le  J}uc  de  Mecklem- 
bourg ,  &c. 

On  compte  en  Europe  deux  Souverains 
qui  portent  le  titre  de  Grand  Duc  ,  com- 
me le  grand  Duc  de  Tofcane  &  le  Grand 
Duc  de  Mofcovie  ,  que  l'on  appelle  à 
préfent  le  C{ar  ou  l'Empereur  des  Rut 
fies.  Avant  que  la  Lithuanie  eût  été  réunie 
à  la  Pologne  ,  on  donnoit  à  Ion  Duc  le 
titre  de  Grand  Duc  de  Lithuanie ,  que  le 
Roi  de  Pologne  ajoute  à  fes  autres  titres. 
On  connoit   en  Allemagne  l'Archiduc, 
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d'  Autriche  ^qualification  qui  répond  â  celle 
de  la    de-Grand  Duc. 
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tTUlujira  neur  ^e  ce'u*  >  e"  ^ra'1€e  >  a  'e  premier 
lion.        rang  après  les  Princes. 

Ducs,  La  Dignité  de  Duc  étoit  une  dignité 
Romaine  fous  le  bas  Empire.  Elle  expri- 
moit  POffice  d'un  Chef  d'armée  ou  d'un 
Gouverneur  de  Province. 

Le  premier  Gouverneur  fous  le  nom  efô 
Duc  ,  fut  un  Duc  de  la  Marche  Rhétiqi* 
ou  du  pays  des  Grifons.  On  établit  enfuite 
treize  Ducs  dans  l'Empire  d'Orient ,  & 
douze  dans  l'Empire  d'OccidetîtXa  plupart 
de  ces  Ducs  étoient  ou  des  Généraux  Ro- 
mains, ou  desdefcefldans  des  Rois  du  pays, 
auxquels ,  en  ôtant  le  nom  de  Roi  ,  on 
avoir  Iaiflé  une  partie  de  l'autorité  ?  fous 
la  dépendance  de  l'Empire. 

Les  Francs  ne  Rangèrent  rien ,  comttiô 
nous  l'avons  déjà  dit ,  à  la  forme  du  gou- 
vernement établi  par  les  Romains  ;  ainfi 
ils  diviferent  toute  la  France  en  Duchés  & 
en  Comtés  ,  &  dortneretit  le  nom  de  Duc* 
ou  Comtes  à  ceux  qu'ils  ert  firent  Couver* 
neur  s. 

Par  la  foiblefTe  des  Rois  de  la  fecoridtf 
race  ,  les  Gouverrieurs ,  Ducs  ou  Comtes 
fe  firent  Souverains  des  Provinces  confiées 
à  leurs  foins.  Tout  ce  que  Hugues  Capet 
put  faire,  fut  de  fe  faire  reconnoitré  par  cei 
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Seigneurs  pour  leur  Maître ,  &  de  les  obli- 
ger à  tenir  de  lui ,  â  foi  &  hommage  ,  les  *î® 
provinces  dont  ils  vouloient  s  emparer.  jitres 
Avec  le  temps,  ces  provinces  démembrées  d  Ulujira* 
delà  Couronne  y  ont  été  réunies  ,  &  de-  tlon* 
puis  ce  temps  le  nom  de  Duc  n'a  plus  été 
qu'un  fimple  titre  de  dignité  affe&é  â  une 
perfonne &  à  fes  hoirs  mâles,  làns  lui  don- 
ner aucun  domaine  ,  territoire  ou  juriP- 
didion  fur  le  pays  dont  il  eft  Duc.  Tous 
les  avantages  confident  dans  le  nom  &  la 
prcféance  qu'il  donne.  Les  Ducs  font  créés 
par  lettres  patentes  du  Roi.  Leur  dignité 
eft  héréditaire  :  s'ils  font  Ducs  &  Pairs 
ils  ont  féance  au  Parlement. 

Le  nom  de  Duc  ,  en  Allemagne ,  em- 
porte avec  foi  une  idée  de  Souveraineté  , 
comme  dans  les  Ducs  de  Saxe  ,  de  Bavie- 
-  re  ,  de  Deux-Ponts-,  de  Wolfembutel ,  de 
Brunswick. 

Le  nom  de  Duc  eft  fort  multiplié  en 
Italie  ,  fur-tout  à  Rome  &  dans  le  Royau- 
me de  Naples.  Il  eft  inconnu  dans  les  trois 
Royaumes  du  Nord ,  la  Suéde ,  le  Dane- 
mark &  la  Pologne. 

Duc-Duc  eft  une  qualité  que  l'on  don- 
ne ,  en  Efpagne ,  à  un  Grand  de  lamaifon 
de  Sylva ,  à  caufe  qu'il  poftede  plufieurs 
Duc  iés  ,  réunifiant  en  (a  perfonne  deux 
maifons  confidérables ,  celle  de  Sylva  Se 
celle  de  llnfantado. 
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Un  Duché  eft  une  Seigneurie  confîdé- 
rable  ,  érigée  fous  le  titre  de  Duché  ,  & 
mouvante  immédiatement  de  laCouronne. 

Il  y  a  deux  fortes  de  Duchés  ;  favoir  : 
les  Duchés  fimples  &  les  Duchés-Pairies. 
Duchés.  Les  uns  &  les  autres  peuvent  être  vérifiés 
en  Parlement ,  ce  qui  opère  une  différen- 
ce pour  les  prérogatives  qui  y  font  atta- 
chées. 

Les  Duchés  non-enrégiftrés  au  Parle- 
ment ,  ne  donnent ,  en  faveur  de  ceux  qui 
en  ont  obtenu  le  brevet  ou  les  lettres-pa- 
tentes d'ére&ion  ,  d'autre  prérogative  que 
les  honneurs  du  Louvre  ,  leur  vie  durant 
feulement. 

Les  honneurs  &  droits  de  la  Pairie 
n'appartiennent  qu'à  ceux  dont  les  Duchés- 
Pairies  ont  été  érigés  par  lettres  duement 
vérifiées  en  Parlement. 

Les  terre*  érigées  en  Duchés ,  ne  doi- 
vent relever  immédiatement  que  de  la 
Couronne  ;  c'eft  pourquoi  les  Seigneurs 
dont  ces  terres  relevoient  avant  leur  érec- 
tion en  Duchés ,  font  en  droit  de  deman- 
der une  indemnité  à  celui  qui  a  obtenu 
des  lettres  d'ére&ion.  Cette  mouvance 
immédiate  étant  acquife  à  la  Couronne  f 
ne  retourne  plus  au  précédent  Seigneur 
même  après  Fextinâion  du  titre  de 
Duché. 

Enfin ,  il  y  a  encore  des  Duchés  par 

fimple 
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fimple  brevet  qui  n'a  point  été  fuivi  de 
lettres  d'ére&ion  en  Duché.  Le  titre  de    DE  L£ 
Duc  eft  perfonnel  â  celui  que  le  Roi  en  a  KO*lhS  E 

 •£/  Titres 

gratifié.  fUluflr*. 

Sire  eft  un  titre  d'honneur  qu'on  ne  ****** 
donne  en  France  qu'au  Roi  feul  ,  &  qui  sire, 
eft  comme  une  marque  de  Souveraineté. 

Il  n'y  avoit  anciennement  que  certaines 
familles  d'une  noblefte  diftinguée  qui 
pou  voient  prendre  le  nom  de  Sire  devant 
le  nom  de  leur  Maifon  ou  Seigneurie. 
Cétoit  le  titre  par  où  les  Barons  de  Fran- 
ce qui  poftedoient  les  Duchés  ou  Comtés 
relevans  de  la  Couronne  ,  fe  diftinguoienc 
des  Barons  inférieurs.  Ceft  dans  ce  fens 
que  ces  hauts  Seigneurs  s'appellerent 
Sires  ,  comme  Sire  de  Bourbon  ,  Sire  de 
Beaujeu  ,  Sire  de  Coucy ,  &c.  Mais  lorf- 
que  le  mot  de  sire  fe  trouve  dans  nos 
anciens  Auteurs  avec  le  nom  de  baptême  , 
il  lignifie  peu  de  chofe. 

Le  titre  de  Dumoi/eau  ou  Damoifel  f  Damo*fcnu 
marquoit  anciennement  un  nom  d'cfpé- 
rance  ,  &  quelque  forte  de  grandeur  àc 
de  Seigneurie.  Ce  titre  étoit  propre  aux 
enfant  des  Rois  &  des  grands  Princes  » 
&  fur-tout  aux  héritiers  préfomptifs  des 
Couronnes.  On  trouve  dans  l'hiftoire  % 
Damoifel  Pépin  ,  Damoifel  Louis.fc-Gros, 
Damoifel  Richard,  Prince  de  Galles.  Le 
Roi  £.  Louis  eft  qualifié  ,  dans  un  tanciçm 
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hiftorien  ,  de  Damoifeau  de  Flandres  , 
de  la    parce  qu'il  en  étoit  Seigneur  fuzerain.  C'eft 
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danscelens  qu  il  elt demeure  aux  Seigneurs 
tfULuftra-  ^e  Commerci  fur  la  Meufe  ,  &  qu'ils  fe 
$ion.        font  toujours  qualifiés  Damoifeaux  de  Com- 
Damoifeau.  merci ,  qui  eft  un  franc-alleu  qui  imite  en 
quelque  forte  la  fouveraineté. 

Dans  la  fuite  ,  ce  nom  fut  donné  ,  com- 
me il  a  été  dit,  aux  jeunes  Gentilshommes 
qui  n'avoient  pas  encore  mérité  le  grade 
de  Chevaliers, 
jklaime.  Le  Vidame  eft  celui  qui  repréfènte 
l'Evêque  dans  l'adminiftration  de  la  juftice 
.temporelle,  &  dans  le  commandement  des 
armes  ,  incompatible  avec  le  caradere  " 
Epifcopal.  II  n'y  avoit  qu'un  feul  Vidame 
dans  l'étendue  de  chaque  Evêché.  Ils  étoient 
d'abord  defimples  Officiers  à  la  nomination 
de  l'Evêque,  mais  ils  fe  rendirent  Seigneurs 
&  changèrent  leurs  offices  en  fiefs  relevans 
de  l'Evêque. 

La  plupart  des  Vidâmes  prennent  leur 
nom  des  Villes  Epifcopales  ,  quoique  la 
Seigneurie  à  laquelle  étoit  attaché  le  Vi- 
damé  en  fût  fouvent  fort  éloignée ,  tek 
que  les  Vidâmes  de  Rheims,  d'Amiens  > 
du  Mans ,  de  Chartres  ,  de  Beauvais ,  ap- 
pelle' auffi  Vidame  de  Gerberoy  ,  réuni 
aujourd'hui  à  l'Evéché  de  Beauvais." 

Tels  font  les  titres  d'illuftration  & 
d'honneur  dont  la  Noblefle  eft  décorée. .. 
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HiA  Noblefle  fe  prouve  tant  par  titres 
que  par  témoins  :  il  faut  prouver  i°.  Que   ?^ VkS 
depuis  cent  ans  ,  les  afcendans  paternels  noblesse 
ont  pris  fans  conteitation  la  qualité  de 
Nobles  ou  d'Ecuyers  ,  félon  1  ufage  du 
pays.  2°.  Il  faut  prouver  la  filiation. 

Les  preuves  de  Nobleflè  ne  fe  font  pas 
toujours  faites  de  même.  Dans  les  premiers 
temps ,  on  préfentoit  feulement  fes  armoi- 
ries aux  Hérauts  qui  étoient  chargés  de  la 
police  des  tournois  :  ceux-ci  les  blafon- 
noient  à  haute  voix ,  en  nommant  le  Gen- 
tilhomme à  qui  elles  appartenoient.  Les 
Chevaliers  &  Gentilshommes  préfents  fai- 
foienr  des  reproches  au  prétendant ,  s'ils 
en  avoient  à  faire  ,  finon  il  étoit  reconnu 
pour  Noble  >  &  admis  aux  joutes  &' 
tournois. 

Dans  la  fuite ,  on  mit  plus  de  façon  dans 
les  preuves  :  on  voulut  faire  remonter  la 
Noblefle  du  préfenté  au  moins  jufques  à 
fes  ayeux  paternels  &  maternels.  On  la 
faifoit  attefter  parles  témoins,  ou  bien 
on  la  prouvoit  par  titres  Cette  manière 
de  prouver  la  NoblefTe  eft  encore  en  ufa- 
ge dans  POrdre  de  Malte  ,  pour  les  lan- 
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1     1       gues  d'Italie  &  d'Efpagne  ,  où  Pafpîrant 
treuves  ne  préfente  que  quatre  quartiers ,  ne  re* 
nobl£S3E  montant  que  jufques  à  fes  ayeuls  ;  mais  f 
en  Italie  ,  il  doit  prouver  par  titreslque  les 
quatre  familles  dont  il  defcend ,  &  dont 
il  préfente  les  quartiers ,  font  en  pofleflion 
de  la  NoblefTè  depuis  200  ans  ,  à  compter 
du  jour  de  la  préfentation.  En  Efpagne  , 
on  fe  contente  des  informations  par  té- 
moins  fur  les  KeuK  f  qui  font  ferment  que 
les  quatre  familles  dont  defcend  le  pré- 
fenté ,  ont  toujours  été  regardées  comme 
Nobles  ,  &  qu'elles  ont  toujours  joui  des 
privilèges  de  k  Noblefîè. 

En  France ,  les  preuves  doivent  remon- 
ter jufqu'aux  bifayeuls  ,  &   pour  entrer 
dans  les  Collèges  ou  Ordres  qui  exigent 
la  NoblefTè  paternelle  &  maternelle  ,  il 
faut  produire  quatre  degrés  ou  hgnes  qui 
font  huit  quartiers  ;  favoir  :  les  quatre  bi- 
fayeuls &   bifayeules  paternels ,  &  les 
quatre  bifayeuls  &  bifayeules  maternelles. 
Quelques  Chapitres  ,   comme  ceux  de 
Lyon&  de  S.  Claude  ,  &c.  exigent  même 
feize  quartiers  ,  ou  cinq  degrés  ;  c'eft-à- 
dire  t  qu'il  faut  remonter  jufqu'aux  tri- 
fayeuls  paternels  &  maternels ,  qui  tous 
doivent  être  Nobles  de  nom  &  d'armes  ; 
c'eft-à-dire ,  d'extraction.  On  rejetteroit  % 
dans  ces  Chapitres  9  un  quartier  dont  ta 
Noblefle  ne  feroif  que  commencer. 
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En  Allemagne ,  où  les  preuves  font  en 
core  plus  rigoureufes,  on  exige  que  tous 
les  quartiers  préfentés  puiffent  être  admis  noblesse 
dans  tous  les  Collèges  de  Nobleflè.  Les 
preuves  font  aufli  de  feize  quartiers  :  il  y 
«n  a  quelques-unes  où  Fan  en  exige  trente-* 
4cux  ;  c'eft  le  ph*s  qu'on  demande.  Le$ 
preuves  de  (bixante-quatre  ,  de  cent  vingt* 
huit  y  de  deux  cents  cinquante-fix  ne  font 
<jue  pour  l'oftentation  ,  ou  de  pure 
curiofité. 

On  voit  par  ce  que  nous  venons  de  dire,  Degrés  & 
qu'il  y  a  une  grande  différence  entre  de-  ^uarticI,t 
grés  &  quartiers.  Les  degrés  ou  lignes 
font  les  générations  du  131s  au  pere  ,  du^ 
perç  à  l'ayeul ,  de  l'ayeul  au  bifayeul  f 
<lu  bi&yeuîavi  trifàyeul ,  &c.  Les  quartier* 
font  les  familles  ,  ou  les  perfonaes  dont 
celui  qui  fait  preuve  defcend.  * 
;   La  progreffion  qui  fe  fait  dans  la  pro-  TrogteflTw 
duâipn  des  quartiers  ,  pair  rapport  aux  UfiM**148*' 
degrés  ,  eft  celle  qu'on  appelle  géomé- 
trique ,  où  chaque  nombre  fe  double  de 
l'un  i  l'autre  ftrcçeffivement  :  ainfi  un  pro>- 
duit  deux  ,  deux  produifent  quatre  >  qua*        .  ^ 
t re  produifent  huit ,  huit  produifent  feize  > 
feize  produifent  trente-deux  ,  ainfi  en  dour 
Want  toujours.  v 

La  raifon  de  cette  progreflion ,  eft  j 
Tordre  des  générations  ,  chacune  ayant  j 
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un  pere  &  une  mere  dont  on  produit  le 
DE      quartier.  Ainfi  le  préfenté  ,  ou  celui  pour 
noblesse,  qui  on  produit  ,  eft  obligé  de  produire 
Progreflïon  pere  &  mere  :  fon  pere  a  auffi  pere  & 
q***.  mere  ,  &  fa  mere  a  pareillement  pere  & 
(    mere  ,  en  voilà  quatre  :  chacun  de  ceux-là 
ont  auffi  pere  &  mere ,  ce  qui  tait  huit ,  & 
ainfi  à  l'infini. 

Le  premier  degré  ne  produit  qu'un 
quartier  ;  c'eft  celui  du  préfenté. 

Le  fécond  en  produit  deux  ,  favoir  le 
pere  &  la  mere. 

Le  troifieme  en  produit  quatre ,  favoir 
pere  &  mere  du  pere  ,  pere  &  mere  de  la 
mere. 

Le  quatrième  en  produit  huit ,  qui  font 
les  bifayeuls  paternels  te  maternels. 

Le  cinquième  en  produit  feize ,  qui  font 
tri  fayeuls  paternels  &  maternels. 

Le  fixieme  en  produit  trente-deux ,  qui 
,  font  les  quatrièmes  ayeuls  paternels  &  ma- 
ternels. 

Les  preuves  de  Noblefle  ,  comme  il  a 
été  dit  ,  ne  partent  pas  ce  nombre. 

Il  eft  aifé  de  calculer  la  progreflïon 
des  quartiers  ,  en  portant  à  un  plus  grand 
nombre  les  degrés  de  génération.  Par 
exemple  ,  Louis  XVI ,  qui  eft  au  vingt, 
neuvième  degré  ,  en  remontant  jus- 
qu'à Robert  -  le  -  Fort  ,  produiroit  cinq 
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cents  trente-fix  millions,  huit  cents  foixante 

&  dix  mille  ,  neuf  cents  douze  quartiers  ;  pr£"VeS 

ce  qui   paroitroit  d'abord  pafler  toute  noblesse 

créance  »   fi  les  alliances  multipliées  ne 

faifoient  que  la  même  perfonne  y  peut 

être  pour  plufieurs  quartiers  ,  à  raifon  des, 

diverfes  filiations. 

Pour  repréfenter  les  degrés  &  les  quar-  Arbre  g*- 
tiers  d'un  Gentilhomme  qui  veut  faire  né*lo*i<lu*s 
fes  preuves  on  fe  fert  d'une  figure  ap- 
pellèe  Arbre  Généalogique  ,  qui  repre- 
fente  d'un  feul  coup  d'œil  ,  lés  alliances, 
paternelles  &  maternelles  ,  depuis  le  fils 
jufqu'aux  Majeurs  %  en  montant  ,  &, 
depuis  les  Majeurs  jufqu'aux  fils  ,  en 
descendant. 

Pour  dreflèr  un  un  arbre  généalogique, 
il  faut  obferver  de  mettre  les  quartiers 
paternels  à  droit  &  les  maternels  à  gau- 
che ,  commençant  pas  le  bas  ,  qui  fera  la 
place  du  fils ,  ou  de  celui  qui  veut  faire 
preuve.  Il  fera ,  en  remontant ,  le  premier 
degré  de  génération.  Au-deflus  il  faut 
placer  le  pere  à  droit  &  la  mere  â  gauche  , 
qui  feront  deux  quartiers  &  le  fécond 
degré  de  génération,  Au-delTus  du  quar- 
tier du  pere  ,  il  faut  mettre  les  ayeuls 
paternels ,  &  au-defïus  du  quartier  de  la 
mere  ,  les  ayeuls  maternels  ,  qui  feront 
en  tout  quatre  quartiers,  &  le  troifiemç 
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degré  ;  enfuite  les  bifeyeuls  &  bifàyeules 
DB     paternels  &  maternels  ,  qui  feront  huit 
noblesse  quartiers  &  le  quatrième  degré.  La  ligne 
fupérieure  donnera  ieize  quartiers ,  qui  fe- 
ront pour  les  trifayeuls ,  &  repréfentera  le 
cinquième  degré. 
A  brc  gé-     L'arbre  généalogique  de  Louis  XV ,  re- 
uLiogtqttc  préfènté  dans  la  PL  jfg ,  fera  compren- 
yy,  ^olw*  dre  tout  ce  qui  vient  d'être  dit. 

On  voit  au  bas  les  armes  de  France 
pour  Louis  XV.  La  féconde  ligne  repréfen- 
te ,  à  droit  les  armes  de  France ,  écartelées 
de  Pauphiné  ,  pour  Louis  de  France ,  Duc 
de  Bourgogne ,  puis  Dauphin ,  père  de 
Louis  XV  ;  à  gauche  les  armes  de  Savoie , 
pour  Marie-Adelaïde  de  Savoie  fa  mère* 
La  troifieme  ligne  ,  du  côté  paternel , 
préfente  les  armes  de  France ,  écartelées 
de  Dauphiné  ,  pour  Louis  de  France. 
Dauphin  ;  &  les  armes  de  Bavière  , 
pour  Marie-Anne-Chriftine-Viâoire  de 
Bavière  ,  fes  ayeul  &  ayeule  paternels. 
Du  côté  maternel  font  les  armes  de  Sa- 
voie 9  pour  Vi<âor-Amedée-François ,  Duc 
Je  Savoie  ,  &  celles  $  Orléans ,  pour  An- 
ne-Marie d'Orléans  ,  Ducheflè  de  Savoie  , 
ayeul  &  ayeule  maternels  de  Louis  XV. 
La  quatrième  ligne ,  du  côté  paternel ,  of- 
fre les  armes  de  France ,  pour  Louis  XIV, 
Roi  de  France   &  de  Navarre  ,  celles 
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r$ Autriche^  pour  Marje-Therefe  d'Autri- 
che ,  Reine  de  France  ;  celles  de  Bavière ,  ÏR£uvis 
pour  Ferdinand- Marie  ,  Duc  de  Bavière  ;  kobless 
celles  de  savoie ,  pour  Adélaïde-Henriette  Xri,rc 
de  Savoie  ,  Duchefle  de  Bavière  ,  bifa-  Jcéaio£^ 
yeuls  &  bifayeules  paternels  de  Louis  XV.  xv. 
Du  côté  maternel  font  les  armes  de  Sa- 
voie ,  pour  Charles-Emmanuel ,  Duc  de 
Savoie  ;  celles  de  Savoie-N^ours  ,  pour 
Marie-Jean-Baptifte  de  Savoie-Neraours  , 
époufe   de  Charles  -  Emmanuel  ;  celles 
S  Orléans  ,  pour  Philippe  de  France  ,  Duc 
d'Orléans  ;  enfin  ,  celles  $  Angleterre  ,  pour 
Henriette- Anne  d'Angleterre  ,  Duchefle 
d'Orléans  ,   fes  bifayeuls  &  bifayeule* 
maternels.  La  cinquième  ligne  donne  % 
du  côté  paternel  ,  les  armes  de  France , 
pour  Louis  XIII ,  Roi  de  France  &  de 
Navarre  ;  celles  $  Autriche  ,  pour  Anne 
d'Autriche  ,  Reine  de  France  ;  celles 
d'Autriche ,  pour  Philippe  IV  ,  Roi  d'Ef- 
pagne  ;  celle  de  Bavière,  pour  Elifabeth 
de  France  ,    Reine  d'ECpagne  ;  celles 
de  Bavière  ,  pour  Maximilien ,  Eledeur  de 
Bavière  ;  celles  d' Autriche  >  pour  Marie- 
Anne  d'Autriche ,  Eledrice  de  Bavière  ; 
celles  de  Savoie  ,  pour  Viâor-Amçdée  , 
Duc  de  Savoie  ;  celles  de  France  ,  pour 
Chreftienrte  de  France  ,  Ducheflfe  de  Sa- 
voie, fes  tri^yeuls  &  trifay  eules  paternels. 
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Du  côté  maternel  ,  cette  ligne  donne 
preuves  les  armes  de  Savoie  ,  pour  Vi&or-Ame- 
no blesse  ^ée  *  ^UC  ^e  Savoie  ;  celles  de  France  , 
pour  Chreftienne  de  France ,  Duché  (Te  de 
«dategiquë  Savoie  ;  celles  de  s &voie- Nemours  ,  pour 
déLousxv.  Charles-Amedée  de  Savoie  ,  Duc  de  Ne- 
mours ;  celle  de  Bourbon*- Vendôme  ,  pour 
Elifabeth  de  Vendôme  ,  Ducheflè  de  Ne- 
mours ;  celles  de  France  pour  Louis  XIII, 
Roi  de  France  ;  celles  d'Autriche  ,  pour 
.  Anne  d'Autriche  ,    Reine  de  Ftance  ; 
celles  d'Angleterre  ,  pour  Charles  I ,  Roi 
d'Angleterre  ;  enfin  celles  de  France,  pour 
Henriette-Marie  de  France ,  Reine  d'An- 
gleterre, trifayeuls&  trifayeules  mater- 
nels de  Louis  XV. 

Pour  faire  les  trente-deux  quartiers  i 
U  faut  remonter  aux  quatrièmes  ayeuls  , 
qui  feront  le  fixieme  degré*  &  la  hxieme 
ligne  ;  pour  foixante  -  quatre  quartiers  9 
il  faut  encore  ajouter  une  ligne  ,  qui  fera 
le  feptieme  degré  ,  &  qui  repréTentera  les 
cinquième  ayeuls  tant  paternels  que 
maternels. 

pennon  gé-  Au  lieu  d'arbre  généalogique  ,  on  fe 
analogique.  fert  quelquefois  d'un  Pennon  ,  c'«ft  à- 
dire  ,  d'un  écu  écartelé  d'autant  de  par- 
ties que  l'on  veut  repréfenter  de  quartiers. 
Par  exemple  ,  pour  foire  le  Pennon  généa- 
logique de  Louis  XV f  de  quatre  quar- 
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tiers  feulement ,  il  faut  écarteler  &  met- 
tre au  premier  France- Dauphin  ,  au  fe-  preuves 
cond  Bavière  ,  au  troifieme  Savoie  ,  au  noblesse 
quatrième  Orléans  ,  c'eft-à-dire  ,  prendre  Pennon  ge- 
lés quatre  quartiers  reprétentés  dans  la  néaloguiuf. 
troifieme  ligne  de  l'arbre  généalogique  , 
obfervant  de  mettre  en  haut  les  quartiers 
paternels.  Pour  faire  le  Pennon  de  huit 
quartiers  ,  il  faut  partir  de  trois  &  couper 
dun  ,   ce  qui  donne  huit  quartiers  ,  & 
mettre  au  1  France  ,  au  2  Autriche  ,  au  , 
3  Bavière  ,  au  4  Savoie  ,  au  ^  Savoie  > 
au  6  S avoie-Nemours  ,  au  7.  Orléans  f 
au  8  Angleterre  ,  qui  font  les  quartiers  de 
la  quatrième  ligne.  Si  le  Pennon  doit  être 
de  feize  quartiers  ,  il  faut  partir  de  trois 
&  couper  de  trois  ,  ce  qui  donnera  feize, 
&  mettre  dans  chacun  les  quartiers  repré- 
fentés  dans  la  cinquième  ligne  de  l'arbre. 
Enfin ,  fi  le  Pennon  devoit  être  de  trente- 
deux  quartiers  ,   il  faudroit   partir  de 
fept  &  couper  de  trois  ,  ce  qui  donneroit 
trente-deux  ,  &  l'on  mettroit  dans  chacun 
les  quartiers  de  la  fixieme  ligne.  Ainfi  de 
fuite. 

Ce  Pennon  dont  on  vient  de  parler  ,  Penno» 
s'appelle  Pennon  généalogique  paternel  & 
Maternel  :  il  diffère  du  Pennon  généalogi- 
que direâ  ,  lequel  repréfente  la  dépen- 
dance dire&e  paternelle.  Ce  Pennon  le 
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■Eï  fait  par  la  pofition  des  quartiers  en  com^ 
preuves  mençant  par  les  armes  de  la  mère ,  enfuite 
noklesse  œlle*  de  Payeule  ,  de  la  bi&yeule , 
Pcanoa  a*n^*  en  ^montant  jufques  à  la  dernière  & 
àûca.     jjus  ancienne  ayeule  connue.  On  met  fur 
Iç  tout ,  les  armes  de  la  famille  de  celui 
dont  on  veut  montrer  la  defcendance. 

Par  exemple ,  pour  dreffer  le  Pennon 
dired  de  Louis  XVI ,  aujourd'hui  ré- 
gnant, &  le  porter  jufques  àRobert-le-i 
Fort  >  ce  qui  donne  18  générations ,  il 
faut  faire  autant  de  quartiers  ;  c'eft-à-dire, 
partir  de  trois  &  couper  de  fix.  Au  1  de 
jtologne  ,  fur  le  tout  de  Saxe  ,  pour 
Marie  -  Jofephe  de  Saxe  ,  Princeffe  de 
Pologne ,  mere  du  Roi  ;  au  2  de  JPolcgnc 
(k  fur  le  tout  d'argent  à  un  rencontre  de 
buffle  de  fable  bouclé  d'or  >  pour  Marie 
Xecxinska  Princeffe  de  Pologne,  Reine  de 
France ,  ayeule  du  Roi  ;  au  3  de  S^voit  % 
pour  Marie  *  Adélaïde  de  Savoie ,  fille 
eînée  de  Viôor-Amedée ,  Duc  de  Savoie  , 
puis  Roi  de  Sar daigne,  bifayeuîe  ;  au  4 de 
pour  Marie-Anne-Chriftine  de 
Bavière  ,  fille  aînée  de  Ferdinand-Marie 
Pue  de  Bavière  &  Eleâeur  ,  Dauphine 
de  France ,  tcifayeule  ;  as  5  écartelé ,  au 
I  contre  écartelé  de  CaftUU  &  de  Léon, 
au  %  grand  quartier  à'Artgpa  ,  parti 
tfjicagQncsicik.  Ces  deux  premiers  grand* 
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quartiers  entés  en  pointe  de  Grenade  ;  au 
3  t  d'Autriche  coupé  de  Bourgogne-an-  PK^VES 
cien  ;  au  4  de  Bourgogne-moderne  ,  cou-  noble»* 
pé  de  Brabant  ;  fur  ces  deux  quartiers  ,  j0^11 
de  Flandres  parti  de  Tyro/ ,  qui  eft  d'ar- 
gent à  l'aigle  de  gueules  ,  couronné  ,  bec- 
qué  &  membré  d'or  ,  chargé  fur  la  poi- 
trine d'un  croiflànt  de  même ,  pour  Ma- 
rie-Thérefe  d'Autriche ,  Reine  de  France  > 
quatrième  ayeule  ;  au  6  de  même  ,  pour 
Anne  d'Autriche  ,  époufe  de  Louis  XIII  t 
Reine  de  France  ,  cinquième  ayeule  ;  au 
7  écartelé  de  Meâiçis  &  8 Autriche  ,  pour 
Marie  de  Medicis ,  époufe  d'Henri  IV 
Reine  de  France  ,  fixieme  ayeule  ;  au  8 
d  e  Navarre  ,  parti  à'Albret ,  qui  éft  écar- 
telé de  France  &  de  gueules  plein ,  tiercé 
d5 'Aragon  »  foutenu  de  quatre  quartiers  , 
le  premier  écartelé  de  Foix  &  de  Bearn  ; 
fe  fécond  jkartelé  au  1  &  4  d'argent  au 
lion  de  gueules ,  qui  eft  Armagnac  ;  au 
a  &  3  de  gueules  au  lion  léopardé  d'ot , 
qui  eft  Rhodei\  au  troifieme  SEyreux  t 
qui  eft  de  France  à  la  cotice  en  bande  , 
componée  d'argent  &  de  gueules  ;  au 
quatrième  à9 Aragon  i  flanqué  à  dextre 
de  Caftille  &  à  féneftre  de  Léon  ;  fur  le 
tout ,  d'or  à  deux  lions  léopardés  de  gueu- 
les ,  armés  &  lampaflTés  d'azur  ,  qui  eft 
JBigorre ,  pour  Jeanne  d'Albret  Reine  da 
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Navarre  ,  PrincefTe  de  Bearn  ,  Comte  (Te 
preuves  de  Foix  &c.  époufe  d'Antoine  de  Bour- 
noblessk.  bon  ,  mere  du  Roi  Henri  IV  ,  &  feptieme 
ayeule  du  Roi  ;  au  9  d'Alençon  ,  qui  e£l 
Sfreft"  ^e  France  à  la  bordure  de  gueules , 
chargée  de  huit  befans  d'argent ,  pour 
Françoife  d'Alençon,  fille  de  René  Duc 
d'Alençon  ,  époufe  de  Charles  de  Bour- 
bon ,  Duc  de  Vendôme ,  huitième  ayeule  ; 
au  1©  de  Luxembourg  ,  pour  Marie  de 
Luxembourg  ,  Comtefle  de  Saint  Paul , 
époufe  de  François  de  Bourbon  ,  Comte 
de  Vendôme  ,  neuvième  ayeule  ;  au  11 
d'argent  à  quatre  lions  de  gueules ,  cou- 
ronnés &  lampaffés  d'or  ,  qui  eft  Beau- 
vau y  pour  Elisabeth  de  Beauvau  ,  fille 
unique  &  héritière  de  Louis  de  Beauvau  , 
Sénéchal  d'Anjou  ,  femme  de  Jean  dp 
Bourbon  ,  II  du  nom  ,  Comte  de  Ven- 
dôme ,  dixième  ayeule  ;  au  12  de  LavaU 
Montmorenci  ,  pour  Jeanne  de  Laval  , 
fille  de  Gui ,  XIII  du  nom ,  Sire  de  Laval, 
époufe  de  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  de 
Vendôme  ,  onzième  ayeule  ;  au  1 3  de 
Vendim*  -  ancien  ,  qui  eft  d'argent  au 
chef  de  gueules  ,  au  lion  d'azur  brochant 
fur  le  tout ,  couronné  &  lampaffé  d'or , 
pour  Catherine  de  Vendôme  ,  fille  de 
Jean  ,  VI  du  nom  ,  Comte  de  Vendôme, 
époufe  de  Jean  de  Bourbon ,  I  du  nom , 
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Comtede  la  Marche  ,  mere  de  Louis  de  l 
Bourbon  ,  Comte  de  Vendôme  ,  &  dou-  prevves 
zieme  ayeule  du  Roi  ;  au  1 4.  de  gueu-  noblessb 
les  à  trois  pals  de  vair  ,  au  chef  d'or ,  pennon 
chargé  d'une  fleur  -  de  -  lis  au  pied  nourri  éircû. 
de  fable  ,  pour  Jeanne  de  Châtillon- 
Saint-Paul ,  Dame  de  Leufe  ,  de  Condé , 
de  Carenci  ,  tille  aînée  &  héritière  de 
Hugues  de  Châtillon  ,  dit  de  S.  Paul , 
femme  de  Jacques  de  Bourbon  ,  I  du  nom, 
Comte  de  la  Marche  &  de  Ponthieu  f 
treizième  ayeule  ;  au  1  5  écartelé  ,  au  1 
&  4  ,  d'or  au  lion  de  fable  »  armé  &  lam- 
paiïé  de  gueules  ,  qui  eft  Flandres  ,  au  2 
&  3  ,  d'or  au  lion  de  gueules  ,  armé 
&  lampaflé  d'azur  ,  qui  eft  Hollande , 
pour  Marie  de  Hainaut ,  fille  de  Jean  , 
II  du  nom ,  Comte  de  Hainaut ,  ,époufe 
de  Louis  ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  f 
Pair  &  Chambrier  de  France  ,  mere  de 
Jacques  de  Bourbon  ,  Comte  de  la 
Marche ,  &  quatorzième  ayeule  du  Roi  j 
au  1 6  écartelé  ,  au  1  &  4  ,  bandé  d'or 
&  d'azur  f  de  fix  pièces  ,  à  la  bordure  en- 
grélée  de  gueules  ,  qui  eft  Bourgogne- 
Charolois  -  ancien  j  au  2  &  3  ,  d'or  au 
lion  de  gueules  ,  accompagné  de  huit 
coquilles  d'azur  rangées  en  oile  ,  qui  e# 
Bourbon-ancien  ,  pour  Beatrix  de  Bour- 
gogne >  Dame  de  Bourbon  ?  de  Chara- 
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lois  &  de  S.  Juft  ,  fille  de  Jean  de  Botu> 
treuves  gogne ,  Seigneur  de  Charolois,  &  d'Anne, 
noblesse  ï>ame  de  Bourbon  ,  époufe  de  Robert 
Pcnnon    ^e  France  *  Comte  de  Clermont  en  Beau- 
voifis  ,  fixieme  fils  du  Roi  S.  Louis .  & 
quinzième  ayeule  ;  au  1 7  ,  d'or  à  quatre 
pals  de  gueules ,  qui  étoit  de  Provence , 
pour  Marguerite  de  Provence  ,  fille  de 
Raimond-Berenger ,  II  du  nom  ,  Comte 
de  Provence  ,  femme  de  S.  Louis ,  Reine 
de  France  ,  &  feizieme  ayeule  du  Roi  { 
au  18  de  Caftille  ,  pour  Blanche  de 
Caftille ,  fille  d'Alphonfe  IX  ,  Roi 
Caftille  ,  époufe  de  Louis  VIII ,  Reine  de 
France  ,  mere  de  S.  Louis  ,  &  dix-fep- 
tieme  ayeule  ;  au  19   dé  fihople  à  la 
croix  de  vair  >  accompagnée  de  quatre 
clothettes  d'or>  bataillées  d'azur,  qui  eft 
Mcranit ,  pour  Agnès  de  Meranie  ,  fille 
de  Berchold  ,  IV  du  nom  ,  Duc  de  Mera^ 
nie ,  époufe  de  Philippe-Augufte  ,  Reiné 
de  France ,  &  dix-huttieme  ayeule  :  au  2.0 
jùe  Champagne  ,  pour  Alix  de  Champa- 
•  gne  >  fille  deThibaud  IV  ,  Comte  Palatiît 
de  Champagne  *  femme  de  Louis  VII , 
'    &  dix -neuvième  ayeule  ;  au  2.1  d'or  à 
l'aigle  de  fable  i  qui  eft  Savoie-ancien  4 
pour  Adelaïs ,  fille  aînée  de  Humbért ,  II 
du  nom  >  Comte  de  Maurienne  &  de 
Savoie  ,  femme  de  Louis- le  Gros ,  VI  du 

nom. 
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nom,  Roi  de  France  ,  &  vingtième  ayeule;  m   ^ 

au  2  2  de  Hollande ,  pour  Berche  ,  tille  de  preuves 
Florent ,  I  da  nom ,  Comte  de  Hollande ,  NJ?^  ss 
époufe  de  Philippe  ,  I  du  nom  ,  Roi  de        E  E 
France ,  vingt-unième  ayeule  ;  au  2  3  de  dixe&. 
fable  a  un  portail  ouvert  d'or  ,  qui  eft 
RuffU  •  ancien  ,  pour  Agnès  de  Ruilie  , 
fille  de  Jaroflas  y  Roi  de  Ruflie ,  femme 
d'Henri  ,  I  du  nom ,  &  vingt  deuxième 
ayeule  ;  au  14  de  Provence  ,  pour  Cond  .  ,N 

tance  ,  fille  de  Guillaume  ,  I  du  nom  , 
Comte  '  de  Proven.ce  &  d'Arles  ,  femme 
de  Robert  ,  Roi  de  France  ,  &  vingt- 

troifieme  ayeule;  au  2  3  de  pour 

Adelaïs ,  dont  la  famille  n'eft  pas  connue  ; 
elle  é*toit  femme  de  Hugues  -  Capet  ;  elle 
eft  la  vingt  -  quatrième  ayeule  du  Roi  ; 
au  26*  de  Saxe-ancien  ,  pour  Hadwige  9 
DuchefTe  de  Lorraine ,  fille  d'Henri  de 
Saxe  ,  Roi  d'Allemagne  ,  époufe  de  Hu* 
gues  ,  Duc  de  France  &  de  Bourgogne  , 
mere  de  Hugues  -  Capet  ,  &  vingt- cin- 
quième ayeule  ;  au  2  y  de  Vermanâois  f 
pour  Beatrix  ,  fille  de  Pépin  ,  I  du  nom , 
Comte  de  Vermandois  &  de  Senlis,  fem- 
me de  Robert ,  II  du  nom,  Duc  de  Fran- 
ce ,  mere  de  Hugues-le-Grand  ,  &  vingt- 
fixieme  ayeule  ;  au  2  8  de  . . , . .  pour 
Adélaïde  »  dont  on  ignore  la  famille  ; 
elle  fut  femme  de  Robert-le-Fort ,  Duc  & 
Marquis  de  France }  elle  eft  la  vingt- 
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feptieme  ayeule  :  fur  le  tout ,  de  France  y 
treuves  pour  Louis  XVI  ,  Roi  de  France  & 
noblesse  ^e  Navarre  ;  ce  qui  Complette  Je  nombre 
de  vingt -neuf  quartiers*  qui  indiquent 
que  le  Roi  eft  à  la  vingt  -  neuvième  géné- 
ration ,  en  remontant  jufqu'à  Robert-Ie- 
Fort  ,  que  Ton  regarde  comme  la  tige  de 
la  troifieme  race  de  nos  Rois. 


Tennon 


Enfin  ,  pour  ne  rien  oublier  de  ce  qui 
peut  avoir  rapport  à  la  fcience  du  Blafon , 
nous  finirons  par  donner  un  exemple  de 
généalogie  complette  d'une  famille  ,  avec 
fes  différentes  branches  ou  rameaux ,  pour 
montrer  la  manière  de  la  drefler.  Nous 
choifirons  la  généalogie  de  l'Augufte  Mai- 
fon  de  France  ,  &  nous  la  commencerons 
feulement  à  Robert  de  France,  Comte  de 
Clermont ,  fixieme  fils  de  S.  Louis ,  tige 
de  l'A*igufte  Maifon  qui  règne  aujourd'hui 
en  France ,  en  Efpagne  ,  à  Naples  &  i 
Parme. 
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DE  LA  MAISON  DE  FRANCE. 


PLETTE. 

Mdlfcn  de 
France» 


DUCS  DE  BOURBON. 

ROBERT  de  France,  Comte  de 

Clermont  en  Beauvoifis  9  Seigneur  de  exemple 
Bourbon  ,  de  Charolois  ,  de  St.  Juft  SSSSZ 
en  Champagne  &  de  Creil ,  Chambrier 
de  France  ,  fixieme  fils  de  St.  Lou-s 
Roi  de  France  ,  &  de  Marguerite  de 

Ducs  de 

Provence  ,  naquit  en  1 2  > 6.  Il  époufa  en  Bourbon 
1271 ,  Beatrix  de  Bourgogne ,  Dame  de  1  ' De£r'9 
Bourbon  ,  de  Charolois  &c.  fille  unique 
de  Jean  de  Bourgogne  ,  &  d'Agnès 
Dame  de  Bourbon.  Il  mourut  le  7 
Fcvrier  1 317.  Il  eut  de  fon  mariage, 

1.  Louis  ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  , 
qui  fuit. 

2.  Jean  de  Clermont ,  Seigneur  de  Cha-» 
rolois  &  St.  Juft  ,  lequel  mourut  en 
1316.  Il  avoir  époufé  Jeanne,  Dame 
d'Argies  &  de  Catheu  ,  dont  il  eut  : 
I.  Beatrix  de  Clermont  ,  mariée  à 
Jean  I ,  Comte  d'Armagnac.  2.  Jeanne 
de  Clermont ,  mariée  â  Jean  I,  Comte 
d'Auvergne  &  de  Boulogne.  3.  Pierre 
de  Clermont,  Archidiacre  de  Paris, 
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  vivant  en  1330.4.  Blanche  de  Cler- 

exemplb  mont,  mariée  à  Robert  VII,  Comte 

Îog^ecom-  d'Auvergne,  j.  Marie  de  Clermont  , 

pletti.  Religieufe  de  St.  Dominique  à  Mon- 

tozifon  de  targis.  6~\  Marguerite  de  Clermont , 

Dne*  **      marie#e  à  Jean  <*e  Flandres  ,  Comte  de 

Bourbon.  Namur. 
a.  Dtgrf.  LO  U IS  ,  I  du  nom ,  Duc  de  Bourbon  , 
Pair  &  Chambrier  de  France  ,  Comte 
de  Clermont ,  de  la  Marche  &c.  fe 
fignala  dans  les  guerres  de  fon  temps  où 
il  eut  la  plus  grande  part  au  comman, 
dément  des  armées.  Ce  fut  en  (a  faveur 
que  le  Roi  Charles  le  Bel  érigea  la  Ba- 
ronnie  de  Bourbon  en  Duché-Pairie  f 
par  lettres  données  à  Paris  le  2  7  Dé- 
cembre 132 y.  Il  époufa  en  1 310  , 
Marie  de  Hainaut ,  fille  de  Jean  ,  II  du 
nom  ,  Comte  de  Hainaut ,  &  de  Phi- 
lippe de  Luxembourg.  Il  mourut  au 
mois  de  Janvier  1 34 1 .  De  fon  mariage 
il  eut  : 

z .  Pierre ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon , 
qui  fuit. 

2.  Jacques  de  Bourbon  ,  mort  en  bas  âge, 
en  1 31  S. 

3.  Jacques  de  Bourbon,  Comte  de  la  Mar- 
che ,  qdi  a  fait  la  branche  des  Coihtes 
de  la  Marche  rapportée  ci-après. 

4.  Jeanne  de  F  ourbon  ,  mariée  fort  jeune 
à  Gui^ue  VII }  Comte  de  Forez. 


uigi 


du  Blason.  Leç.  XLV11I.  517 

^5.  Marguerite  de  Bourbon ,  qui  époufa  1. 

en  1310 ,  Jean  II ,  Sire  de  Sulli.  2.Hu-  exemple 
tin  de  Vermeilles  ,  Chambellan  du  Roi.  £G«co£ 

<5\  Beatrix  de  Bourbon  ,  marine  à  Jean  de  PLETTE- 
Luxembourg,  Roi  de  Bohême,  en  1 334.  y*^"/* 
2.  à  Eudes  de  Grancey,  en  Bourgogne.  Duc 
Marie  de  Bourbon,  mariée  en  premières  Bourbon, 
noces ,  le  4  Janvier  1330,  à  Gui,  Prince 
de  Galilée  ,  fils  aîné  de  Hugues  IV , 
Roi  de  Chypre.  En  fécondes  noces  elle 
époufa  ,  en  z  J^y  ,  Robert  de  Sicile  , 
Prince  d'Achaie  &  de  Tarente  ,  Em- 
pereur titulaire  de  Conftantino  pie. 

<9.  Philippe  de  Bourbon  ,  morte  en  bas 
âge. 

PIERRE  ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  ,  3>Degr*4 
Comte  de  Clermont  &  de  la  Marche , 
Pair  &  Chambrier  de  France  ,  &c.  fe 
trouvai  la  bataille  de  Créci  en  z  346 , 
puis  au  fie'ge  de  Calais.  Il  périt  a  la 
bataille  de  Poitiers ,  le  z  g  Septembre 
z  3  $6.  Il  avoit  époufé  Ifabelle  de  Va- 
lois  ,  fille  de  Charles  de  France  ,  Comte 
de  Valois  ,  &  de  Mahaud  de  Châtillon  , 
dont  il  eut  , 

z .  Louis  ,  II  du  nom ,  Duc  de  Bourbon  f 
qui  fuit. 

3.  Jeanne  de  Bourbon  ,  mariée  au  Roi 
Charles ,  V  du  nom  ,  Roi  de  France. 

^5.  Blanche  de  Bourbon,  mariée  en  z  332, 
â  Pierre  le  Cruel ,  Roi  de  Caftille. 
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4.  Bonne  de  Bourbon  ,  mariée  à  Gode- 
froi  de  Brabant ,  fils  puîné  de  Jean  III, 
Duc  de  Brabant. 

5.  Catherine  de  Bourbon,  qui  époufa  en 
13)9,  Jean  VI ,  Comte  d'Harcourc  6c 
d'Aumale. 

6.  Marguerite  de  Bourbon  ,  mariée  en 
1 3  6  S  ,  à  Arnaud- Aman  jeu  ,  Sire  d'AI- 
bret,  Grand  Chambellan  de  France. 

7.  Iiabelle  de  Bourbon  ,  décédée  fans 
alliance. 

8.  Marie  de  Bourbon ,  Religieufe  dès  l'âge 
de  quatre  ans  ,  dans  le  prieuré  de  PoilTy. 
Elle  fit  proleflion  étant  âgée  de  dix-fept 
ans. 

A.  Degré.  LOUIS,  II  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon, 
Comte  de  Clermont ,  de  Forez  &  de 
Châtel-Chinon  ,  Seigneur  de  Beaujeu 
&  de  Dombes ,  Pair  &  Chambrier  de 
France  ,  furnommé  le  Bon  >  naquit  le 
4  Août  1337.  Il  fot  Pun  des  Princes 
envoyés  en  otage  en  Angleterre  pour 
la  délivrance  du  Roi  Jean  ,  où  il  de- 
meura huit  ans  :  après  fon  retour,  il  s'em- 
ploya à  la  conquête  du  Poitou  &  de  la 
'  Guienne  fur  le  Roi  d'Angleterre.  Il  fut 
un  des  Princes  du  Sang  chargé  de  la 
perfonne  du  Roi  Charles  VI ,  durant  fà 
minorité.  Il  commanda  l'arriére  garde 
à  la  bataille  de  Rofebecq  ,  .le  27  No- 
vembre 1382.  11  fe  fignala  dans  toutes 


Digitized  by  Google 


du  Blason.  Leç.XLVIIL 

les  actions  où  il  fe  prouva.  Il  mourut 


le  10  Août   1410.  Il  avoit  époufé  exfmple 
Anne,  Dauphine  d'Auvergne  ,  Com-  logiecomZ 
teflè  de  Forez ,  fille  unique  &  héritière  PLETTE* 
de  Bterau4  II ,  Comte  de  ,Çlermont  , 
Dauphin   d'Auvergne.  Il  eut  de  ce    pncs  de 
mariage,  ,  p*rt$v 

I.  Jean  ,  I  du  nom,  Duc  de  Bourbon  ,  qui 

.  fuit. 

2».  Louis  de  Bourbon ,  mort  fans  alliance 
le  1 2  Septembre  1404, ,  âgé  de  16  ans. 

3.  Catherine  de  Bourbon  ,  morte  en  bas 
âge.      •  , 

4.  Iiabelle  de  Bourbon  ,  qui  n'é^oit  point 
encore,  mariée  à  la  fin  du  mois  d'Août 

JEAN  ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  &  5.  D*p4> 
d'Auvergne,  Comte  de  Qermont ,  de  .J 
Montpenfier  &  de  fore^: ,  Seigneur  do 
Beaujolpis,  de  Dombes  &c.  Pair  &: 
Chamhrier  de  France  ,  né  au  mois  de 
Mars  1 3  80 ,  fut  d  abord  Capitaine  Çé- 
néral  des  pays  de  Languedoc  &  Duché 
de  Guienne.  Il  fuivir,  cqmme  avoic 
fait  Ton  pere  ,  le  parti  de  la  MaLfon 
d'Orléans  ,  contre  le  JDuc  de  Bour- 
gogne. En  141  5  ,  il  fe  trouva  à  la  ba- 
taille d'Azincourt ,  où  il  commandoit 
l'avant  garde  ;  il  y  demeura  prifqnnier, 
&  mourut  en  Angleterre  en  14; 3, 
après  dix-neuf  ans  de  prifon.  Il  avoit 
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époufé  Marie  de  Berri ,  féconde  fille 
de  Jean  de  France  ,  Duc  de  Berri ,  & 


E    i  MI  LE 

xocii  com-     de  Jeanne  d'Armagnac.  De  ce  mariage 
il  eut , 

Frïnclde  *•  CharUs  ,  I  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  , 

Ducs  de        ^  ^U*t* 

ïoiubon.  2. Louis  de  Bourbon  ,  mort  fans  alliance 
en  1453. 

3.  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  de  Mont-» 
penfier,qui  a  fait  la  branche  des  Comtes 
de  Montpenfier  ,  qui  fera  rapportée  ci- 
après. 

C.  D'zr*.  CHARLES  ,  I  du  nom ,  Duc'de  Bourbon 
&  d'Auvergne ,  Corme  de  Clermont  * 
de  Forez  &c.  Pair  &  Chambrier  de 
France,  Gouverneur  de  Languedoc, 
prit  le  parti  de  Charles  »  Dauphin  ,  qui 
fut  depuis  Charles  VIL  II  commença 
fes  premiers  exploits  par  le  fiége  de  Be- 
ziers  ,  qu'il  prit  fur  le  Comte  de  Foix. 
Il  conclut  pour  le  Roi  le  traité  de  paix 
à  Arras  ,  avec  le  Duc  de  Bourgogne  , 
le  11  Septembre  1495.  Il  mourut  à 
Moulins  le  4  Décembre  1456.  Il  .avoit 
époufé  Agnès  de  Bourgogne ,  fille  de 
Jean  ,  Duc  de  Bourgogne  ,  &  de  Mar- 
guerite de  Bavière.  Les  enfans  qu'il 
eut  de  ce  mariage  font , 
1.  Jt*n  ,  II  du  nom ,  Duc  de  Bourbon  , 
qui  fuit. 

7>.  Philippe  de  Bourbon  ,  qui  mourut  jeu- 
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ne  /«étant  fiancé  à  Marie  de  Chypre  >  ■ 
fille  de  Jean  de  Lefignen  ,  II  du  nom  ,  djPgene  a- 
Roi  de  Chypre  &  d'Arménie  ,  &  de  logiec<jm- 
Charlotte  de  Bourbôn  Maifon  de 

3.  Charles  de  Bourbon  ,  Cardinal,  Arche-  France.  , 
vêque  &  Comte  de  Lyon  ,  Légat  d'A-    ducs  de 
vignon  &  Evêque  de  Clermont ,  mort  Bourbo>- 
le  13  Septembre  1488. 

4.  Pierre  ,  II  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon, 
fuccefleur  de  Jean  II ,  &  qui  fuit. 

5.  Louis  de  Bourbon  ,  Evêque  de  Liège  , 
mort  en  I481. 

6.  Jacques  de  Bourbon ,  mort  fans  alliance . 
en  i468,âgéde23  ans. 

7 .  Marie  de  Bourbon ,  mariée  à  Jean  d'An-  # 
jou  ,  Duc  Je  Calabre.' 

8.  Ifabelle  de  Bourbon ,  mariée  à  Charles 
Duc  de  Bourgogne. 

Catherine  de  Bourbon  ,  mariée  à  Adol- 
phe  d'Egmont  ,  Duc  de  Gueldres  , 
Chevalier  de  la  Toifon  d'or. 

10.  Jeanne  de  Bourbon ,  qui  époufa  Jean 
de  Châlon  ,  Prince  d'Orange. 

11.  Marguerite  de  Bourbon,  femme  de 
Philippe ,  II  du  nom  ,  Duc  de  Savoie. 

JEAN  ,  II  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  &  7-  *>«f*A 
d'Auvergne  ,  Comte  de  Clermont ,  de 
Forez  &c.  Pair  ,  Connétable  &  Cham- 
brier  de  France  ,  fe  comporta  vaillam- 
ment à  la  journée  de  Formigni  ,  en 
1450  ,  à  la  prife  de  Caen  &  de  Cher- 
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!  S  bourg  fur  les  Anglois  ,  &  â  la  reprife 
ftfctNEA-  ^  Bordeaux  ,  en  i4î3.  Il  fe  trouva 
lo^iecom-     ?u  Sacre  de  Louis  £1 ,  où  il  repr^fenta 

Mnifondc  !e  Duc  de  Nûr£nan4ie-  Charles  VI II 
France.  ♦      le  fit  Connétable  de  France  ,  en  1 383. 

X)ucs  de  11  courut  a  Moulins  en  i48>8  ,  fans  en- 
3ourbQn..  fans.  Il  avoit  époufé  j  .  Jeanne  de  France, 
fille  de  Charles  VIL  2.  Catherine  d'Ar- 
magnac. 3.  Jeann,e  de  Bourbon  ,  fille 
de  Jean  II ,  Comte  de  Vendôme.  Il 
avoit  eu  de  fa  féconde  femme  ,  Jean  de 
Bourbon  qui  mourut  16  jours  après  fa 
naiflance  ,  Qt  (le  fa  troifieme  femme  il 
avoit  eu  Loin>  de  Bourbon ,  mort  dans 
ion  bas  $ge. 

1.  Degré.  PIERRE ,  II  du  nom ,  Duc  de  Bourbon 
&  d'Auvergne  &c.  quatrième  fils  de 
Charles  >  I  du  nom ,  Duc  de  Bourbon  9 
naquit  en  1 430.  II  porta  le  ,titre  de 
Seigneur  de  Beaujeu  du  vivant  de  fort 
frère.  Le  Roi  Louis  XI  le  fit  Chef  de 
fon  Çonfçil.  Il  fut ,  conjointement  avec 
fa  femme  ,  Gouverneur  de  l'Etat  pen- 
dant la  minorité  de  Charles  VIJ'L  II 
aflilta  au  Sacre  de  çe  Prince  ,  011  il  re- 
préfenta  le  Duc  de  Guienne.  Jl  prit  Je 
titre  de  Duc  de  Bourbonnois  &  d'Au- 
vergne,après  la  mort  <je  fon  frère:  II 
repr^fenta  au  Sacre  de  Louis  XJtf  ,  le 
Duc  de  Nomandie.  Il  mourut  à  Mou- 
.  lins  le  S  Odobre  1^03.  U  ayoit  époufé 
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Anne  de  France^  fille  ainéede  Louis  XI, 


dont  il  eut  :  exemple 

.  DE  GëNEA- 

;j  .  Charles  de  Bourbon ,  mort  jeune.  iogiecom- 
2.  Sufanne ,  Duchefle  de  Bourbon  ,  née  Je  *^l*nd 
1  o  Mai  1 49 1 .  Elle  époufa  Charles  III ,  jr^au.  * 
Duc  de  Bourbon  ,  Çomte  de  Montpen-    Ducs  ^ 
lier ,  fon  coufin.  Elle  mourut  le  28  Bourbon.. 
Avril  1521.  . 

0 

BRANCHE  DES  COMTES 
DE  MONTPENS1ER. 

LOUIS  de  Bourbon,  I  du  nom ,  Comte  de  Bourbon- 
Montpenfier  ,  de  Clermont ,  Dauphin  UODt^nClct 
d'Auvergne,  &c.  troifieme  fils  de  Jean  I,  ^' 
Duc  de  Bourbon ,  &  de  Marie  de  Berri , 
affilia  au  Sacre  de  Charles  VIII ,  oùfii 
repréTenta  le  Comte  de  Flandres ,  &. 
mourut  au  mois  de  Mai  i486  II  avqic 
époufé  Jeanne  ,  Comteffe  de  Clermont, 
Dauphine  d'Auvergne  ^  fille  unique  de 
Berâud  III ,  Comte  de  Clermont ,  Dau- 
phin .d'Auvergne  ,  &(de  Jeanne  de  ,1a 
Tour ,  dont  il  n'eut  point  .d'enfans.  Il 
époufa  en  fécondes  noces ,  Gabrielle  de  u 
la  Tour ,  fille  de  Bertrand  VI  ,  Seigneur 
de  la  Tour ,  &  de  Jacquette  de  Péchin , 
coufin e  germaine  de  la  Dauphine  d'Au- 
vergne fa  première  femme.  De  ce  ma- 
riage il  eut  : 

.1 .  GilbtTt)  Comte  de  Montpenfier,  qui  fuit. 
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• 

2.  Jean  de  Bourbon  ,  mort  fans  alliance." 
de*g!ne"  3 .  Gabrielle  dè  Bourbon,  mariée  à  Louis  II, 
iogiecom-  Sire  de  la  Tremoille,  Amiral  de  Guienne. 
^fcTTE'  4«  Charlotte  de  Bourbon ,  mariée  à  Wol- 
FrïZ.  far*  ^  Borfelle  ,  Seigneur  de  la  Vere 
en  Hollande ,  &  de  Grand-Pré  en  Cham- 
pagne. 

%  ^egrei  GILBERT  de  Bourbon ,  Comte  de  Mont- 
penfier ,  Archiduc  de  SefTe  au  Royaums 
-  de  Naples ,  Dauphin  d'Auvergne  &c. 
aflifta  aux  Etats  généraux  tenus  à  Tours 
en  1467.  Il  remporta  de  grands  avan- 
tages Hir  le  Duc  de  Bourgogne  au  com- 
bat de  Bufly  en  1470  ,  &  à  celui  de 
Cluni.  Il  conduifit  l'avant  -  garde  de 
l'armée  que  Charles  VIII  fît  pafler  en 
Italie  pour  Fexpédition  de  Naples.  II 
mourut  à  Pozzuolo  le  5  Oâobre  1495. 
Il  avoit  époufé  Claire  de  Gonzague  , 
fille  de  Frédéric ,  Marquis  de  Mantoue, 
&  de  Marguerite  de  Bavière.  Leurs 
en  fans  font  , 

Louis  de  Bourbon,  Comte  de  Mon  t- 
^  penfier  ,  Dauphin  d'Auvergne  ,  qui  fi- 
gnala  fon  courage  au  fiége  de  Capoue , 
&  à  la  prife  de  Naples ,  où  il  mourut  de 
fièvre  fans  avoir  été  marié  ,  lé  14  Août 
1501  ,  à  lage  de  18  ans. 
S.Charles,  III.  du  nom,  Duc  de  Bourbon, 
qui  fuit. 

3.  François  de  Bourbon  >  Duc  de  Châtek 
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lerauk,  Pair  de  France ,  tué  à  la  bataille 
de  Marignan  ,  en  i  5 1  j.  Exemple 

^.  Louife  de  Bourbon ,  mariée  z .  à  André  locieco£ 
de  Charvigni ,  Seigneur  de  Château-  PLETTE* 
roux  ,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans.  p^ut?* 
2.  à  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  la  Bourboiu 
Roche- fur- Yon.  Mompcnfier 

^.  Renée  de  Bourbon ,  mariée  à  Antoine, 
Duc  de'Lorraine  &  de  Bar. 

S.  Anne  de  Bourbon  ,  qui  mourut  (ans 
avoir  été  mariée. 

CHARLES  ,  III  du  nom ,  Duc  de  Bour-  5.  Ve&e* 
bon  ,  d'Auvergne  ,  de  Châtellerault , 
Comte  de  Clermont  en  Beauvoifis ,  de 
Montpenfier ,  de  Forez ,  de  la  Marche , 
de  Clermont  en  Auvergne  ,  Dauphin 
d'Auvergne  &c.  Pair  ,  Chambrier  & 
Connétable  de  France  ,  naquit  le  *  y 
Février  /  48 $ ,  fut  élevé  auprès  de  fon 
coufin  Pierre  ,  Duc  de  Bourbon  ,  dont 
il  époufa  la  fille  unique.  Ce  fut  après 
cette  alliance  qu'il  fe  qualifia  Duc  de 
Bourbon  :  il  donna  des  preuves  de  fon 
courage  en  plufieurs  occafions.  Ayant 
reçu  quelques  méconteniemens  de  la 
Cour  ,  'il  fortit  de  France ,  &  fe  rerira 
auprès  de  l'Empereur  Charles  V  ,  qui 
le  fit  Chef  de  fes  armées  en  Italie.  Il 
fut  tué  au  fiége  de  Rome  ,  le  6  Mai^ 
/  527  Ilavoit  eudefafemme^SuIànnfc 

<  Duchcffe  de  Bourbon , 
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i.  François  de  Bourbon  ,  filleul  de  Fran- 
^E^MPtE     çois  I ,  fait  Chevalier  à  Moulins  par  le 
logifcom.     Chevalier  Bayard.  II  mourut  jeune. 
PL^™*«  .  2.  Deux  autres  fils  jumeaux ,  morts  jeunes. 

flb^L  BRANCHE    DES  COMTES 

fa.Marcbe.         DE    LA  MARCHÉ. 

i.Degrt.  JA  CQUES  de  Bourbon,  I  du  nom  , 
Comre  de  la  Marche  &  de  Ponthieu  , 
Seigneur  de  Condé  &  de  Carency , 
Connétable  de  France  ,  troifieme  fils  de 
Louis  I ,  Duc  de  Bourbon  ,  &  de  Marie 
de  Hainault ,  fe  trouva  à  la  bataille  de 
Crécy  en  I346  ,  où  il  fut  bleffé  j  fut  fait 
Connétable  de  France  en  1354. l' com- 
battit vaillamment  à  la  funefte  journe'e 
de  Poitiers  ,  en  13  ^6  ,  où  il  fut  fait  pri- 
fonnier.  Il  fe  trouva  au  combat  de  Bai- 
gnais ,  le  2  Avril  1361  ,  &  mourut  à 
Lyon  des  bleflures  qu'il  reçut  à  cette 
rencontre ,  le  6  du  même  mois. 

Il  avoit  époufé  Jeanne  de  Châtillon 
S.  Paul ,  fille  &  héritière  de  Hugues  de 
Châtillon  ,  dit  S.  Paul,  Seigneur  de  Leu- 
fe,deCondé,Carency&c.  &  de  Jeanne, 
Dame  d'Argies.  II  eut  de  ce  mariage , 

1.  Pierre  de  Bourbon  ,  mort  à  Lyon  des 
f   bleflures  qu'il  reçut  au  combat  de  Bri- 
^  gnais. 

2.  Jean  de  Bourbon,  Comte  de  la  Marche, 
qui  fuit. 
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3  Jacques  de  Bonf  bon,Seîgneur  de  Préaux, 

qui  a  fait  la  branche  des  Seigneurs  de  exemple 

n  5  DE  NF.A- 

rréaux  ,  qui  leront  rapportés  ci-apres.  locihcom- 
4.  Ifabelle  de  Bourbon  ,  mariée  1  à  Louis  ^ 
Vicomte  de  Beaumont ,  au  Mai  ne.  2  Fra.nct, 
à  Bouchard  VU ,  Comte  de  Vendôme  Bourbon. 
&  de  Caltres.  to-M*cbe. 

JEAN  de  Bourbon ,  I  du  nom  ,  Comte  de  4'  D'&** 
Ja  Marche  ,  de  Vendôme  ,  de  Caftres 
&c.  accompagna  Bertrand  du  Guefclin 
Connétable  de  France  ,  lorfqu'il  pafla 
en  Caftille  ,  en  1 366.  £)e  retour  en 
France  il  fe  joignit  à  Jean  de  France , 
Duc  de  Berri ,  pour  faire  la  guerre  en  - 
Guienne1.  Il  fe  trouva  au  combat  de 
Comines  ,  à  la  bataille  de  Rofebecq 
en  1382.  H  mourut  le  11  Juin  1393. 
Havoitépoufé  Catherine  de  Vendôme, 
fille  de  Jean  ,  VI  du  nom ,  Comte  de 
Vendôme  ,  &  de  Jeanne  de  Ponthieu  , 
héritière  des  Comtés  de  Vendôme , 
Caftres  &c.  ,par  la  mort  de  fon  frère 
Bouchard ,  VII  du  nom.  Les  enfans  for- 
tis  de  ce  mariage  ,  font , 

1.  'Jacques  de  Bourbon,  TI  du  nom,  Comte 

de  la  Marche  ,  qui  luit.  { 

2.  Louis  de  Bourbon  .  Comte  de  Vendô- 
me ,  tige  des  Comtes  de  Vendôme  rap- 
portés ci-après. 

3.  Jean  de  Bourbon  ,  Seigneur  de  Ca- 
rency  ,  qui  a  donné  origine  aux  Sei- 
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gneurs  de  Carency  ,  dont  il  fera  fait 
EgBMPii     mention  ci-après. 
toGiEcoM-  4,  Anne  de  Bourbon  ,  mariée  z  à  Jean  de 
plette.       Berri,  Comte  de  Montpenfier.  2  à  Louis, 
France^     Duc  de  Baviere  >  Seigneur  d'Ingolftad. 

Bourbon.  5'  Marie  de  Bourbon,  mariée  à  Jean,  Sei- 
ia-Miirciie#      gneur  des  Croix. 

6\  Charlotte  de  Bourbon,  mariée  à  Jean  II, 
Roi  de  Chypre. 
Degré.  JACQUES  de  Bourbon ,  II  du  nom  f 
Comte  de  la  Marche  &  de  Caftres  , 
Grand  Chambellan  de  France  ,  accom- 
pagna Jean  de  Bourgogne  ,  Comte  de 
Nevers  ,  à  fon  expédition  de  Hongrie , 
demeura  prifonnier  à  la  bataille  de 
Nicopolis  en  i  j De  retour  en  Fran- 
ce ,  il  embrafla  le  parti  Bourguignon  , 
eut  la  conduite  de  Pavant-garde  de 
l'armée   qui  affiégea  le    Puiflèt  en 
BeaufTe ,  y  fut  fait  prifonnier.  Il  prit  la 
qualité  de  Roi  de  Sicile  après  fon  ma- 
riage avec  la  Reine  Jeanne  II  ;  mais 
les  démêlés  qu'il  eut  avec  elle ,  l'obli- 
gèrent de  revenir  en  France.  Il  prit 
?  habit  du  Tiers  Ordre  de  S.  François  à 
Befançon ,  où  il  mourut  le  24  Septem 
bre  ijfjS.ll  avoit  époufé,en  première 
noces ,  Beatrix  de  Navarre ,  fille  d« 
Charles  III  ,  Roi  de  Navarre  ,  £ 
d'Eléonore  de  Caftille.  Il  nelaiiTa  poin". 
depoftérité. 

BRANCHE 
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BRANCHE    DES  COMTES 
DE  VENDOME. 


Exemple 

DE  GENEA-* 
iOGIFCOM- 
PEETTE. 


LOUIS  de  Bourbon ,  Comte  de  Vendôme  M**fim  dé 
&  de  Chartres  ,  Seigneur  de  Mont-  France- 
doubleau  ,  Epernon  &c.  grand  Cham- 
bellan  &  Grand  Maître  de  France  ,  fé- 
cond fils  de  Jean  de  Bourbon  ,  Comte  *'  V* 
de  la  Marche,  &  de  Catherine  de  Ven- 
dôme ,  fe  trouva  à  la.funefte  journée 
d'Azincourt  en  141 5  ,  y  fut  fait  p ri- 
fonnier  &  conduit  à  la  Cour  de  Lon- 
dres, où  il  fut  détenu  jufqu'en  1422, 
qu'il  fe  fauva  d'une  manière  qui  parue 
miraculeufe.  Depuis  il  fer  vit  le  Roi 
Charles  VII  dans  plufieurs  occafions. 
Il  mourut  en  1446,  âgé  de  70  ans.  ii 
avoit  époufé,  1  Blanche  de  Roucy ,  qui 
ne  lui  donna  point  d'enfans.  2  II  e'poufo 
Jeanne  de  Laval  ,  fille  de  Gui ,  Sire  de 
Laval ,  &  d'Anne  ,  Dame  &  héritière 
de  Laval.  De  ce  mariage  ,  il  eut ,  , 

X.  Jtan  de  Bourbon  ,  II  du  nom  ,  Comte 
dè  Vendôme  ,  qui  fuit. 

2.  Catherine  ou  Gabrielle  de  Bourbon^ 
morte  fans  alliance. 

JEAN  de  Bourbon  9  II  du  nom,  Comte  t.Deyi. 
de  Vendôme  &c.  fit  fes  premières  ac- 
tions militaires  fous  Jean  d'Orléans  ,  *  » 
Comte  de  Danois.  Il  repréfenta  le 
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Comte  de  Champagne  au  facre  de 
EGi  sVaE      Louis  XI  3  qu'il  fuivit  à  la  bataille  de 
xocifccoM-      Montlheri.   Il  mourut  de  6  Janvier 
PLt-iTfc .  ^  laiffant  de  fa  femme  Ifabelle  de 

Trànc"^     Beauvau  ,  fille  de  Louis  de  Beauvau  , 
Bourbon-     Seigneur  de  Champigni ,  &  de  Mar- 
Vtndojnc.      guérite  de  Chambley  > 

1.  François  de  Bourbon  ,  Comte  de  Ven- 
dôme ,  qui  fuit. 

2.  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  la  Roche- 
fur-Yon  ,  qui  a  fait  la  branche  des  Ducs 
de  Montpenfier  ,  rapportée  ci  après. 

5.  Jeanne  de  Bourbon ,  mariée  à  Louis  de 
Joyeufe. 

4.  Catherine  de  Bourbon  ,  mariée  â  Gil- 
bert  de  Chabannes  ,  Seigneur  de  Cur- 
ton  ,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans. 

Ç.  Jeanne  de  Bourbon,  mariée  1  à  Jean,  II 
du  nom  ,  Duc  de  Pourbon.  2  à  Jean  ,  I 
du  nom  ,  Sire  de  la  Tour  ,  Comte  d'Au- 
vergne. 5  à  François  de  la  Paufe,  Baron 
de  la  Garde. 

6.  Charlotte  de  Bourbon ,  mariée  à  Engil- 
bert  de  Cieves  ,  puis  Religieufe  à 
Fonrevrault. 

7.  RenJe  de  Bourbon  ,  qui  fut  Abbefle  de 
Fontevrault. 

8.  Ilabelle  de  Bourbon  ,  Abbefle  de  la 
Trinité  de  Caen. 

.  V.Degré.  FRANÇOIS  de  Bourbon  ,  Comte  de 
Vendôme  ,  de  S.  Paul ,  de  Soiflbns  &c. 
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répréfenta  le  Comte  de  Toulcufe  au 


facre  de  Charles  VIII    1  accompagna  exemple 
au  voyage  de  NapJes  9  combattit  vail-  logiecom- 
lamment  à  la  journée  de  Fornoue  ,  &  w  T.,£ ' 
mourut  de  maladie  à  Verceil,  le  3  Oc-  j^JSJ 
tobre  149^  ,  âgé  de  25  ans.  Il  avoit 
époufé  Marie  de  Luxembourg ,  Com-  vendôm** 
teflè  de  S.  Paul ,  de  Soiflbns  &c.  hlle 
de  Pierre  II  de  Luxembourg ,  Comte 
de  S.  Paul  ,  &  de  Marguerite  de  Sa- 
voie. Il  eut  de  fon  mariage  , 

1.  Charles  de  Bourbon  ,  Duc  de  Vendô- 
me ,  qui  fuit. 

2.  Jacques  de  Bourbon  ,  mort  jeune. 

3.  François  de  Bourbon  ,  I  du  nom ,  Com- 
te de  S.  Paul  &  Duc  d'EftouteviHe , 
représenta  le  Comte  de  Champagne 
au  facre  du  Roi  François  I  ,  fe  trouva 
à  la  bataille  de  Marignan.  Il  fe  trouva 
aufli  à  la  bataille  de  Pavie  ,  où  il  fut 
fait  prifonnier  ;  mais  il  s'échappa  heu- 
reufement  &  revint  en  France.  Il  eut 
dans  la  fuite  le  commandement  des 
troupes  du  Roi  en  Italie  ;  mais  ,  dans 
une  rencontre  avec  Antoine  de  Levé  , 
Général  des  Impériaux  ,  il  fut  fait  pri- 
fonnier ,  ayant  été  abandonné  par  les 
fiens.  Il  ne  fut  élargi  qu'à  la  paix  de 
Cambrai ,  en  1329.  Il  fut  enfuite  em- 
ployé dans  les  armées  que  le  Roi  en- 
voya contre  le  Duc  de  Savoie  en  1  j  5  6 , 
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&  contre  l'Empereur  en  1  ^43  ,  &  mon- 
rutle  1  Septembre  15 4.5.  Il  avoit  époufé 
Adrîenne  ,  Duchefle  d'Eftoutevlle , 
VicomcefFe  de  Roncheville  ,  &c.  fille 
unique  &  héritière  de  Jean  III ,  Sire 
d'Eltouteville  ,  &  de  Jacqueline  d'Ef- . 
touteville ,  Dame  de  Moyon  &c.  De  ce 
mariage  naquirent  1  François  de  Bour- 
bon ,  II  du  nom  ,  Duc  d'Eltouteville  > 
•  mort  fans  alliance  le  4  Octobre  1546. 
2  Marie  de  Bourbon  ,  DuchefTe  d'Ef- 
touteville  ,  mariée  1  à  Jean  de  Bour- 
bon ,  Comte  de  SoilTons ,  fon  coufin 
germain.  2  à  François  de  Cleves , 
Duc  de  Nevers.  3  à  Léonor  d'Orléans  9 
Duc  de  Longueville. 

4.  Louis ,  Cardinal  de  Bourbon  ,  Evêque 
de  Laon  ,  Archevêque  de  Sens ,  mort 
le  11  Mars  1556. 

5.  Antoinette  de  Bourbon  ,  mariée  à 
C'uude  de  Lorraine  ,  Duc  de  Guife  , 
Pair  &  G  rand  Veneur  de  France. 

6.  Louife  de  Bourbon ,  AbbelTe  de  Fon- 
tevrault  après  lajmort  de  fa  tante. 

hDegrl  CHARLES  de  Burbon  ,  Duc  de  Ven- 
dôme ,  Pair  de  France,  Comte  de  Soif, 
fors  &c.  accompagna  le  Roi  LoiwXlI 
au  voyage  d'Italie  ,  fe  trouva  à  la  b  1- 
taille  d'Aign  idel  en  1509  ,  repréTenta 
le  Comte  de  Frandres  au  facre  de 
François  I ,  fe  trouva  à  la  bataille  de 
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Marignan  ,  où  il  eut  fon  cheval  tué 
fous  lui  de  trois  conps  de  pique.  Il  fut  exemple 
chef  du  Confeil  de  France  pendant  la  logiecom" 
prifon  de  François  I.  Il  travailla  vigou-  I  LETTE- 
reufement  pour  la  liberté  du  Roi.  Il  f^ancef0 
contraignit  l'armée  impériale  de  lever  Bourb0n- 
le  liège  de  Peronne  en  15 36  ,  &  mou-  Vendôme 
rut  à  Amiens  la  même  année  ,  le  2j 
Mars.  11  avoit  époufé  Françoife  d'A- 
lençon  ,  fille  de  René  Duc  d'AIençon  > 
&  de  Marguerite  de  Lorraine.  Ses  en- 
fans  font  , 

1.  Louis  de  Bourbon  ,  Comte  de  Marie  , 
mort  jeune. 

2.  Amolne  de  Bourbon,  Roi  de  Navarre, 
qui  fuit. 

3.  François  de  Bourbon  ,  Comte  d'En- 
ghien  ,  qui  gagna  la  fameufe  bataille 
de  Cerizoles  le  14  Avril  1544.  II  mou- 
rut le  23  Février  1545,  fort  regretté 
du  Roi  &  de  toute  la  Cour. 

4.  Louis  ,  mort  jeune. 

y  Charles,  II  du  nom ,  Cardinal  de  Bour- 
bon ,  Archevêque  de  Rouen  ,  Légat 
d'Avignon  ,  Evêque  de  Beauvais  , 
Pair  de  France  ,  Commandeur  de  l'Or- 
dre du  S.  Efprit  ,  Abbé  de  S.  Denis  , 
de  S.  Germain-des-Prés  ,  de  S.  Ouen  f 
de  Jumieges  ,  de  Corbie  ,  de  Vendô- 
me ,  de  la  Couture  de  Signy  ,  d'Or- 
camp ,  de  Montebourg ,  de  Valemont  %  ■ 
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iy  ■      de  Perfeigne ,  de  S.  Germer ,  de  Châ- 

emmpm     teliers ,  de  Froidmont  ,  de  S.  Etienne 
iogiecom-     de  Dijon  ,  de  S.  Lucien  de  Beau  vais  , 
mette*         je  g   Michel-en-PErm  &  autres.  Le 
JF*i™e.d'     parti  de  la  Ligue  le  proclama  Roi 
Bonbon.      après  la  mort  d  Henri  III ,  fous  le  nom 
T<*W.       de  Charles  X.  Il  mourut  à  Fontenai-le- 
Comte  ,  le  9  Mai  1 590. 
6.  Jean  de  Bourbon  ,  Comte  de  Soiflbns 
&  d'Enghien  ,  qui  ne  laiflà  point  de 
poftérité  de  fa  femme  Marie  de  Bour- 
bon ,  Ducieffe  d'Eftouteville. 
*].  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé, 
qui  a  fait  la  branche  de  Bourbon-Condé, 
rapportée  ci  -  après. 
S.  Marie  de  Bourbon  ,  accordée  à  Jac- 
ques V  ,  Roi  d'Ecofle ,  morte  ayant  fort 
mariage 

9.  Marguerite  de  Bourbon  ,   mariée  à 

François  de  Cleves ,  Duc  de  Nevers. 
io-  Magdelaine  de  Bourbon  ,  Abbeffe  de 

Sainte  Croix  de  Poitiers. 
11.  Catherine  de  Bourbon  ,  Abbeffe  de 

Notre-Dame  de  Soiffons. 
1 1.  Renée  de  Bourbon,  Abbeffe  de  Chelles. 
13.  Eléonor  de  Bourbon  ,  Abbeflè  de 

Fontevrault. 

t.  W.  ANTOINE  de  Bourbon  ,  Roi  de  Navar- 
re ;  Prince  de  Bearn  ;  Duc  de  Vendô- 
me ,  de  Beaumont,  d'Albret  ;  Comte 
de  Foix  &c.  porta  d'abord  le  titre  de 
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Duc  de  Vendôme  ,  puis  celui  de  Roi  , 
de  Navarre,  après  la  mort  d'Henri,  decenea- 
'  Roi  de  Navarre  ,  fon  beau-pere.  Il  re-  KESS"* 
préfenta  le  Duc  de  Bourgogne  au  facre  Mai  fon  de 
de  François  II.  Il  fut  Lieutenant-Gé- 

•    «  «    «  j       1  *  *.  I  Bourbon. 

néral  du  Royaume ,  pendant  la  minorité  ven<J6m«i 
de  Charles  IX,  Il  commanda  l'armée 
royale  pendant  les  troubles  ,  &  fut 
blefl?  au  fiége  de  Rouen  ,  comme  il 
vifitoit  la  tranchée.  Il  mourut  de  cette 
bleffure  le  1 7  Novembre  1 3  62.  Il  avoit 
époufé  Jeanne  d'Albret ,  Reine  de  Na- 
varre, fille  &  héritière  d'Henri  d'Albret, 
Roi  de  Navarre  ,  &  de  Marguerite  de 
Valois ,  dont  il  eut  : 

1.  Henri  de  Bourbon  ,   Duc  de  Beau- 
mont,  mort  jeune.  ' 

2.  Henri  IV  ,  Roi  de  France  ,  qui  fuit. 

3.  Louis-Charles ,  Comte  de  Marie ,  mort 
jeune. 

4.  Catherine  de  Bourbon  ,  marie'e  à  Henri 
de  Lorraine  ,  Duc  de  Bar. 

HENRI  IV ,  Roi  de  France  &  de  Na- 
varre  ,  naquit  à  Peau  en  Bearn  ,  le  IQ 
13  Décembre  1555.  Il  eut  d'abord  le 
titre  de  Prince  de  Navarre.  Il  par- 
vint  à  la  Couronne  de  Navarre  en 
1  572. ,  par  le  décès  de  fa  Mere  ;  en- 
fuite  à  celle  de  France  ,  comme  pre- 
mier Prince  du  Sang  ,  après  la  mort 

d'Henri  HT.  en  1589-  No"s  n'en- 
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trerons  point  dans  le  détail  des  aâions 
de  ce  Grand  Prince  ,  qui  anroit  fait 
le  bonheur  &  la  gloire  de  la  France 
s'il  eût  vécu  plus  long  -  temps.  Il  fut 
cruellement  affafliné  au  milieu  de  Paris, 
le  I4  Mai  itfio  ,  âgé  de  57  ans  ,  cinq 
mois  &  un  jour.  Ce  Prince  avoit  d'abord 
époufé  Marguerite  de  France ,  Duçl»efïe 
de  Valois  ,  fille  de  Henri  II  ;  mais  ce 
mariage  fut  déciaré  nul  en  1590,  par 
autorité  de  l'Eglife.  il  prit  une  féconde 
alliance  avec  Marie  de  Medicis ,  fille 
de  François  de  Medicis  ,  Grand  Duc  de 
Tofcanne  ,  &  de  Jeanne  d'Autriche.  Il 
eut  de  ce  mariage, 

j  Louis  XIII ,  Roi  de  France  ,  qui  fuit. 

%.  N.  de  France  >  Duc  d'Orléans ,  more 
jeune. 

3.  Gafton-Jean  Baptifte  de  France,  Duc 
d'Orléans ,  de  Chaitres  ,  de  Valois  &c. 
lequel  époufa  Marie  de  Bourbon ,  Du- 
chefie  de  Montpenfier ,  Dauphine  d'Au- 
vergne ,  &c.  dont  il  eut ,  Anne-Marie- 
Louife  d'Orléans ,  Souveraine  de  Dom- 
bes  ,  DuchelTe  de  Montpenfier  ,  Pair 
de  France  &c.  qui  mourut  le  5  Avril 
1693  >  &ns  avoir  été  mariée.  Gafton 
prit  une  féconde  alliance  avec  Mar- 
guerite de  Lorraine  ,  fille  de  Fran- 
çois de  Lorraine  ,  Comte  de  Vau- 
demont,  &  de  Catherine  de  Salraes, 
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dont  il  eut  1.  N.  d'Orléans,  mort  jeune. 


2.  Marguerite    Louife  ,  mariée  à  CoC-  tE£™*lA* 
me  de  Medicis  ,  III  du  nom  ,  Grand  lociecom- 
Duc  de  iofcanne.  3.  Elifabeth  ,  mariée  fim* 
à  Louis-Jofeph  de  Lorraine  ,  Duc  de  brance. 
Guife.  4.  Françoife-Madeleine  ,  mariée  Maifon 
à  Charles  Emmanuel ,  II  du  nom  ,  Duc  Royalc- 
de  Savoie.  5.  Marie-Anne,  décédée  en 
bas  âge. 

4.  Elifabeth  de  France ,  mariée  à  Philippe  j 
IV  ,  Roi  d'Efpagne. 

ç.  Chrétienne  de  France,  mariée  à  Viûor- 
Amedée,  Duc  de  Savoie. 

6.  Henriette-Marie  de  France,  mariée  à 
Charles  I  ,  Roi  d'Angleterre. 

LOUIS,  XIII  du  nom  ,  Roi  de  France  xx.  z>*/r/, 
&  de  Navarre  ,  naquit  le  17  Septem-  • 
bre  1601,  monta  fur  le  Trône  fous  la 
tutelle  de  fa  mere  ,  qui  fut  déclarée 
Régente  du  Royaume  le  iy  Mai  16 10, 
&  régna  jufqu'au  14  de  Mai  1643  9 
qu'il  mourut  âgé  de  41  ans,  7  mois 
&  18  jours.  Il  avoit  époufé  Anne  d'Au- 
triche ,  fille  de  Philippe  III ,  Roi  d'Ef- 
pagne, &  de  Marguerite  d'Autriche.  Il 
eut  de  ce  mariage  ,  rv 

j.  Louis  XIV  |  Roi  de  France  ,  qui  fuit. 

%.  Philippe  de  France  ,  Duc  d'Orléans  ; 
Chef  de  la  Maifons  d'Orléans  ,  rapportée 
ci-après. 

LOUIS  XIV,  Roi  de  France  &  deNa:  ■ a-*r* 
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varre  >  naquit  à  S.  Germain  en  Laye , 

  le  5  Septembre  1638,  &  fuccédaala 

SlÔgiecÔm-     Couronne  fous  la  tutelle  de  la  Reine 

"îf Tr  d  ^a  mere  »  *lu*  ^ut  déclarée  Régente  au 

France.  Parlement  de  Paris  ,  le  1 8  Mai  1643. 

waifon  Ce  Prince  régna  glorieufement  jufqu'â 

Royale,  fa  mort  ^         arriva  le  1  Septembre 

1715.  Il  avoit  époufé  Marie  Thérefe 
d'Autriche  ,  fille  de  Philippe  IV  ,  Roi 
d'Efpagne,  &  d'Elifabeth  de  France. 
De  ce  mariage  il  eut , 

1 .  Louis  de  France,  Dauphin  de  Viennois, 
qui  fuit. 

2.  Louis  de  France  ,  Duc  d'Anjou  ,  mort 
jeune.  , 

3.  Louis-François  de  France  ,  Duc  d'An- 
jou ,  mort  jeune. 

4.  Anne-EKfabeth  de  France. 
J.  Marie- Anne  de  France. 

;  6.  Marie-Thérefe  ,  toutes  trois  mortes  en 

bas  âge. 

n.  Deye'.  LOUIS  de  France  ,  Dauphin  de  Vien- 
nois ,  né  le  1  Novembre  ï  661 ,  époufa 
Marie-Anne-Chrjftine-Viéroire  de  Ba- 
vière ,  fille  de  Ferdinand-Marie,  Duc 
de  Bavière ,  &  d'Adelaïde-Henriette  de 
Savoie  ,  le  28  Janvier  1680  ,  dont 
/  il  eut  : 

.1.  Louis  de  France ,  Duc  de  Bourgogne , 
Dauphin  de  Viennois,  qui  fuit. 
,   3.  Philippe  de  France ,  Duc  d'Anjou  9 

« 
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Roi  d'Efpagne  ,  dont  la  poftérité  fera 


rapportée  ci -  après.  Exemplb 
9.  Charles  de  France  ,  Duc  de  Berri ,  qui  LOGifcom- 

époufa,Ie  6  Juillet  171e ,  Marie- Louife-  PLETTE- 
'    Elifabeth  d'Orléans  ,  fille  de  Philippe  , 

II  du  nom  ,  petit  -  Fils  de  France  ,  Waifon 
Duc  d'Orléans ,  &  de  Françoife-Marie  Royale, 
de  Bourbon  ,  légitimée  de  France-  De 
ce  mariage  il  eut ,  1  Charles  de  Berri. 
2  N.  de  Berri.  3   Marie  Louife-Elifa- 
>   beth  de  Berri ,  tous  trois  morts  jeunes. 
LOUIS  de  France  >  Duc  de  Bourgogne  9  **<Desré.  \ 
puis  Dauphin  de  Viennois  ,  naquit  le 
6  Aoât  1681  ,  &  époufa  le  7  Décem- 
bre 1697  ,  Marie-Adelaïde  de  Savoie  , 
fille  de  Viétor-Amedée,  Duc  de  Sa- 
voie,  Roi  de  Sardaigne  ,  &  d'Anne- 
Marie  d'Orléans.  Ce  Prince  mourut 
le  18  Février  17 12  ,  ayant  eu  de  fou 
mariage , 

1.  N.  De  France  ,  mort  avant  d'avoir  été 
nommé. 

2.  Louis  de  France  ,  Duc  de  Bretagne , 
puis  Dauphin  après  la  mort  de  fou 
Pere.  Ce  Prince  naquit  à  Verfailles 
le  8  Janvier  1707  ,  &  mourut  le  & 
Mars  1711. 

3.  Louis ,  XV  du  nom  ,  Roi  de  France  , 
qui  fuit. 

LOUIS  XV  ,  Roi  de  France  &  de  *$,  Dcçr# 
Navarre  7  naquit  à  Verfailles  le  r$ 
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Février  1710,  &  fuccéda  à  fon  bifayeul 
Louis  XIV  ,  le  1  Septembre  1715,  fous 
la  Régence  de  Philippe  ,  Petit-Fils  de 
France  ,  Duc  d'Orléans.  II  époufa ,  le  $ 
Septembre  1725  ,  Marie  Leczinska  , 
fille  unique  de  Staniflas  I ,  Roi  de 
Pologne  ,  Duc  de  Loraine  &  de  Bar  , 
&  de  Catherine  Comtefle  de  Brin- 
Opalinska  ,  morte  le  24  Juin  1768.  De 
ce  mariage  font , 

1.  Louis  ,  Dauphin  de  France  ,  qui  fuit. 

2.  N ...  de  France  ,  Duc  d'Anjou  ,  mort 
en  bas  âge. 

3.  Louife  -  Elifabeth  ,  mariée  à  Dom 
Philippe  ,  Infant  d'Efpagne  ,  Duc  de 
Parme. 

4.  Anne-Henriette  ,  née  jumelle  de  Ma- 
dame la  Duchefle  de  Parme  ,  morte 
en  1752. 

5.  Marie- Adélaïde. 

6.  Marie-Louife-Thérefe-Viôoîre. 

7 .  Sophie-Phili ppine-Elifabeth Juftine. 

8.  Louife-Marie  ,  carmélite. 

9.  Thérefe  Félicité  ,  morte  à  Fontevrauk 
en  1744. 

i*.  Degn\  LOUIS  de  France ,  Dauphin  de  Viennois, 
naquit  le  4  Septembre  1729.  Il  époufa 
en  premières  noces,  le  25  Février  174^ , 
Marie-Thérefe ,  Infante  d'Efpagne,  fille 
de  Philippe  V  ,  Roi  d'Efpagne,  & 
d'Elifabeth  Farnefe ,  morte  le  2  2  Juil- 
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let  z 74G.  De  ce  mariage  ,  naquit  une  ggSSg 
Pricetfi  nommée  Marie  Thérefe  ,  morte  DEE^,PELAB 
en  1748.  M.  le  Dauphin  époufa  en  logiecom" 
fécondes  noces  ,  le  g  février  1  347 ,  PLETTE# 
Marie  Jofephe  de  Saxe  ,  fille  de  Frede-  ^'Incef* 
ric-Augufte  I  ,  Roi  de  Pologne  ,  Elec-  Maifon 
teur  &  Duc  de  Saxe  ,  &  de  Marie-  *°y*[e- 
Jofephe  d'Autriche.  Ce  Prince  mourut 
le  20  Décembre  z 36 5  ,  &  Madame 
la  Dauphine  eft  morte  le  z 3  Mars 
z  jG y.  De  fon  fécond  mariage  il  a  eu  , 
z .  Marie  -  Zephirine  de  France  ,  morte 

2.  Louis  Jofeph  de  France,  Duc  de  Bour- 
gogne ,  mort  en  z  y€  z . 

3.  Xavier-Marie- Jofeph  de  France  ,  Duc 
d'Aquitaine ,  mort  en  z  ? $4. 

4*  Louis-Augufte  ,  XVI  du  nom  ,  Roi  de 
France  ,  qui  fuit. 

5.  Louis  -  Staniflas  -  Xavier  de  France , 
Mon/ieur  ,  Comte  de  Provence  ,  né  le 
1  j  Novembre  z  3 ,  marié  le  Z4 
Mai  zjyz  avec  Marie  -  Jofephe  de 
Savoie. 

6.  Charles  -  Philippe  de  France  ,  Comte 
d'Artois ,  né  le  $  Oâobre  z  7 57  y 
qui  époufa  le  z  S  Novembre  z  3  , 
Marie-Thérefe  de  Savoie ,  dont  il  a  eu , 
z .  N.  de  France  ,  Duc  d'Angouleme , 
Grand-Prieur  de  France  ,  né  le  G  août 
1  j  jj.  2.  N.  Mademoifelle  ,  née  le  5 
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Août  i  y y  6.  3.  N.  de  France,  Duc  de 

mGenra-     Berri.>  né  ,e  2^  Janvier  z  778. 
LOGiF.coM-  y.  Marie- Adélaïde- Clotilde-  Xaviere  de 

Maifonde  *  rance  >  mariée  le  7  Septembre  z  y yj, 
Franc".  *      a  Charles-Emmanuel  ,  Prince  de  Pié- 

Maifon  m°nt. 

Royale.  5».  Elifabeth-Philippe  de  France  ,  née  le 
3  Mai  1  j€ 4. 
t7.0âgr<.  LOUIS  XVI,  Roi  de  France  &  de  Navar- 
re ,  né  à  Verfaiiles  le  2  3  Août  1  y $4y 
fuccéda  à  fon  ayéul  Louis  XV  ,  le  4 
Mai  /  9  fut  facré  &  couronné  à 
Kheims  le  i  i  Juin  2  jj  Il  avoir, 
époufé  ,  le  16  Mai  ijyo  ,  Marie- 
Antoinette-  Jofephe-Jeanne  d'Autriche, 
fille  de  François-Etienne  de  Lorraine  , 
Grand-Duc  de  Tofcanne  ,  Empereur  > 
&  de  Marie  -  Thérefe  ,  Impératrice  , 
Reine  de  Hongrie  &  de  Bohême  ,  Ar- 
chiduchefle  d'Autriche  &c.  De  ce  ma- 
riage eft  née  , 
Marie  -  Thérefe  -  Charlotte  de  France  , 
Madame ,  née  à  Verfaiiles  le  1  $  Dé- 
cembre  ijyS. 

BRANCHE  D'ESPAGNE. 

Bourbon-  PHILIPPE  de  France  ,  Duc  d'Anjou  , 
Efpaguc.      fécond  fils  de  Louis  de  France,  Dauphin 
14.  v*%re%         Viennois ,  né  à  Verfaiiles  le  1 9  Sep- 
tembre j6^3,  fut  appellé  à  la  Couronne 
d'Elpagne  par  le  teflament  de  Char- 
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les  II ,  mort  fans  enfans  le  i  Novembre 


17'oc  Ce  Prince  avoir  époufé  en  ierfS  DEE£*^! 
noces,  Marie- Louife-Gabrielle  de  Sa-  JJJ^J01** 
voie  ,  féconde  fille  de  Vidor  Amédée. 
De  ce  mariage  il  eue  ,  FraiïJ' 
I.  Louis  ,  I  du  nom  ,  Roi  d'Efpagne  par  Bnnrbon. 
la  démiflion  volonraire  du  Roi  fon  Pere,  ifpague, 
le  5  Janvier  1724. ,  mort  à  Madrid  le 
3  1  Aoat  de  la  même  année ,  fans  biffer 
d'enfans  de  fon  mariage  avec  Louifè- 
Elifabeth  d'Orléans ,  fille  de  M.  le  Duc 
d'Orléans  ,   Régent  de  France. 
1.  Philippe  ,  Infant  d'Efpagne  ,  mort  en 
bas  âge. 

g.  Philippe- Pierre  -  Gabriel ,  Infant  d'Ef- 
pagne, mort  jeune. 

4.  Ferdinand,  Princes  des  Afturi es  ,  Roi 
d'Efpagne  après  la  mort  de  fon  Pere , 
décédé  fans  enfans  le  10  Août  1 7  ^9. 
Il  avoit  époufé  Marie  de  Portugal , 
morte  en  1758. 

Philippe  V  époufa  en  fécondes  no- 
ces Elifabeth-Farnefe  ,  fille  d'Edouard 
Farnefe,  II  du  nom ,  Duc  de  Parme,  & 
de  Dorothée  Sophie  de  Bavière-Palatin, 
de  laquelle  il  a  tu  , 

1.  Dom  Carlos ,  Infant  d'Efpagne,  Rot 
des  deux  Siciles ,  puis  Roi  d'Efpagne ,  * 
qu  fuit. 

2.  Dom  P h ilippe ,  Infant  d'Efpagne  ,  Duc 
de  Parme  ,  dont  la  poftérité  fera  rap- 
portée ci-après. 
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3.  Dom  Louis- Antoine-Jacques  ,  Infant 

peEgInea-  d'Efpagne. 

iogif.com*  4.  Marie-Anne-Vi&oire  ,  mariée  à  Jofeph- 

*Maiïon d       ^erre  »  -^0*  Portugal. 

France.  *  S-  Marie-Thérefe  ,  mariée  à  M.  le  Dau- 

Bourbon-  phin. 

kfpagne.  <j#  Marie  -  Antoinette  ,  mariée  à  Viâor- 
Amedée,  Duc  de  Savoie. 
15.  Degré.  Dom  CARLOS  ,  Infant  d'Efpagne  ,  Roi 
des  deux  Siciles  ,  puis  Roi  d'Efpagne 
après  la  mort  de  fon  frère  ,  naquit  à 
Madrid,  le  20  Janvier  1716.  Il  avoit 
époufé  Marie-Amelie  de  Saxe  ,  morte 
en  1760 ,  de  laquelle  il  a 

1.  Dom  Charles- Antoine ,  Prince  des  Af- 
turies. 

2.  Dom  Ferdinand,  Infant  d'Efpagne,  Roi 
des  deux  Siciles ,  qui  commence  la  bran- 
che d'Efpagne  -  Sicile. 

5.  Dom  Gabriel- Antoine  ,  Infant  d'Ef- 
pagne. 

4.  Dom  Antoine-Pafchal ,  Infant. 

5.  Dom  François-Xavier  ,  Infant. 

6.  Marie- Jofephe  ,  Infante  d'Efpagne. 

7.  Marie-Louife ,  Infante. 

8.  Marie  Louife. 

9.  Marie-Elifabeth. 

10.  Marie- Françoife. 

1 1 .  Marie-Anne. 

12.  Dom  Philippe  -  Antoine  ,  Infant  d'Ef- 
pagne ,  né  à  Portici  en  1747. 

Dom 
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Dom  CHARLES-ANTOINE,  Prince  des 

Afturies ,  né  à  Naples  le  1 2  Novembre  E3£M*UI 

174.8  ,  a  époufé  Louife  Marie  Thérefe  ,  logiecom- 

.    Infante  d'Efpagne  ,  Princeffe  de  Parme,  FLFTTE* 
de  laquelle  il  a  eu  , 

1.  Marie  Louife  ,  Infante.  Bourbon- 

2.  Marie- Amélie  ,  Infante.  kfpagoe. 

BRANCHE  PESPAGNE-SICILE. 

Dom  FERDINAND  IV ,  Infant  d'Efpa-  us.  Degr<\ 
gne,  Roi  des  deux  Sicilcs,  né  a  Naples  le 
12  Janvier  1751»  a.  époufé  Marie  Char- 
lotte-Louife,  A  rchiduchefle  d'Autriche , 
de  laquelle  il  a  eu  , 

1 .  Charles-François ,  Prince  Royal. 

2.  François- Janvier. 

3.  Marie-Thérefe  Caroline. 

4.  Louife- Marie-Amelie. 
ç.  Marie-  Anne. 

BRANCHE  D'ESPAGNE-PARME. 

Dom  PHILIPPE  ,  Infant  d'Efpagne,  Duc  x5.  vtgtim 
de  Parme  ,  né  le  1 5  Mars  1 720  ,  époufa 
'  en  1739  ,  Louife-Eliiàbeth  de  France  , 
de  laquelle  il  a  eu , 

1.  Dom  Ferdinand»  Marie-Philippe  ,  qui 
luit. 

2.  Marie-Elifabeth  ,  Princefïe  de  Parme  , 
mariée  à  l'Empereur. 

3.  Louife  -  Marie  -  Thérefe  ,  Princefïç  de 
Parme  ,  mariée  au  Prince  des  Afturies. 

Dom  FERDINAND,  Infant  d'E^agne,  l6  Degra 
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Duc  de  Parme  après  la  mort  de  fon 
Exemple  Pere ,  eft  né  à  Parme  le  20  Janvier 
?ogu  cou-  1 7  5  1 .  H  a  époufé  Marie  -  Amélie , 
tLEiTE.        Archiduchefle  d'Autriche.  De  ce  ma- 

^urbon-  i- Louis  ,  Prince  de  Parme, 
ifpagn^.  2.  Caroline- Marie. 

3.  Marie- Antoinette. 

BRANCHE  D'ORLEANS. 

fBourbon-  PHILIPPE  de  France,  appellé  Monfcur  , 
onéans.      Duc  d>0r!(kns  ,  de  Valois  ,  de  Char- 

*  très  &c.  fécond  fils  du  Roi  Louis  XIII , 

naquit  à  St.  Germain  le  21  Septembre 
164.0  ,  &  mourut  à  St.  Cloud  le  £  Juin 
1701.  Il  avoit  époufé  1  Henriette  Anne 
d'Angleterre  ,  fille  de  Charles  I ,  Roi 
de  la  grande  Bretagne.  De  ce  mariage 
il  eut , 

X.  Philippe  -  Charles    d'Orléans  >  Duc 

d'Orléans ,  mort  jeune, 
a.  Marie  -Louife  d'Orléans  ,  mariée  à 

Charles  II  ,  Roi  d'Efpagne. 

3.  N  mort  en  naifïint. 

4.  Anne  -  Marie  d'Orléans  ,  mariée  â 
Viâor-Amedée  ,  Duc  de  Savoie. 

Il  époufa  en  fécondes  noces ,  Elifa. 
'     beth  Charlotte  de  Baviere-Paîatin  ,  fiile 
de  Charles  -  Louis  de  Bavière  ,  Comte 
Palatin  du  Rhin  ,  Electeur  ,  &  de  Char- 
lotte de  Heffe.  De  ce  mariage  il  eut , 


Digitized  by  Google 

...  ;  \   ' 


du  Blason.  Ltf.  XL VIII.  547 

1.  Alexandre -Louis  d'Orléans,  Duc  de 
Valois ,  mort  jeune.  •  DBE** wij 

2.  Philippe  d'Orléans ,  petit  fils  de  France,  iogu.com- 
Duc  d'Ork'ans  ,  qui  fuit.  PtETTE' 

3.  Elifabeth-Charlotte  d'Orléans,  mariée 

à  Leopoid-Charles  ,  Duc  de  Lorrainê.  Pourboiu< 
PHILIPPE  d'Orléans  ,  II  du  nom  ,  petit  Orléans, 
fils  de  France,  Régent  du  Royaume  iji^tgr^ 
pendant  la  minorité  de  Louis  XV  ,  na- 
quit à  St.  Cloudle.2  Août  *674,  & 
mourut  le  2  Décembre  1723.  Il  avoir 
époufe  Françoife-Marie  de  Bourbon  9  lé- 
gitimée de  France  ,  de  laquelle  il  tut  : 

1.  Louis  d'Orléans,  Duc  d'Orléans,  qui  fuit» 

2.  N  d'Orléans ,  morte  avant  d'avoir 

été  nommée.  1 

3 .  Marie  -  Louife  -  Elifabeth  d'Orléans  , 
mariée  à  Charles  de  France  ,  Duc  de 
Berri. 

4.  Louife-Adelaïde  d'Orléans  ,  Abbeffe  de 
çhelles. 

5.  Charlotte- Aglaé  d'Orléans  ,  mariée  au 
Duc  de  Modene. 

6.  Louife  -  Elifabeth  d'Orléans  ,  mariée  à 
Louis  ,  Roi  d'Efpagne. 

7.  Philippe-Elifabeth  d'Orléans  ,  Demoi- 
felle  de  Baujollois. 

g.  Louife  Diane  d'Orléans  ,  Demoifelle  de 
Chartres ,  mariée  au  Prince  de  Conti. 

LOUIS  ,  Duc  d'Orléans  ,  de  Valois  &c.  14.  ^4 
premier  Prince  du  Sang  ,  né  à  Verfail- 
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les  le  4.  Août  1703  ,  mort  à  Ste.  Gene- 
exfmtle      vieve  de  Paris  .  où  il  s'étoit  retiré  pour 
looiicoM.     y  mener  une  vie  iamte  &  iohtaire  ,  le 
*LEr*\u      +*  Février  1 7  5  2. ,  a  eu  d' Augufte-Marie- 
Franu.  *      Jeanne  ,  PrincefTe  de  Bade  , 
Bourbon.  *•  Louis- Philippe  ,  Duc  d'Orléans,  qui  fuît. 

Orléans.   2.  N  d'Orléans  ,  morte  au  berceau. 

**.DeBrè.  LOUIS-PHILIPPE,  Duc  d'Orléans  ,  &c. 

.    premier  Prince  du  Sang  ,   a  époufé 
Louife-Henriette  de  Bourbon-Conti , 
de  laquelle  il  a  eu , 
î .  Louis-philippe-Jofeph  d'Orléans ,  Duc 
:    de  Chartres  ,  qui  fuit. 
2..  Louife-Marie-Thérefe  -  Mathilde  d'Or- 
léans. (  Mademoifellé.) 
1*  ùezri.  LOUIS  PHILIPPE  JOSEPH  d'Orléans, 
Du%  de  Chartres  ,  a  époufé  Louife- 
Marie  -  Adélaïde  de  Bourbon  >  fille  du 
Duc  de  Penthievre  ,  de  laquelle  il  a , 

1.  N....  Duc  de  Valois. 

2.  N  Duc  de  Montpenfier. 

3.  N  . .  . .  Comte  de  Beaujolois.  . 

4  &  <ç  N.  N.  Filles  du  Duc  de  Chartres, 
fm    nées  le  même  jour. 

BRANCHE  DE   BOURBON-  CONDÊ. 
Bourbon-  LOUIS  de  Bourbon ,  I  du  nom ,  Prince  de 
CGIlde•       Condé ,  Pair  de  France  &c.  feptieme 
9.  Degré.       fils  de  Charles  de  Bourbon,  Duc  de 
Vendôme  ,  naquit  à  Vendôme  le  7  Mai 
1530  ,  &  fut  tué  au  combat  de  Jarnac 
•  «  par  le  Sr.  de  Montefquiou ,  le  13  Mars 
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1 S  6 9.  II  a  voit  époufé  Eléonore  de  Roye , 
dont  il  eut ,  »  %  DEE£™pElA* 

i.  Henri  de  Bourbon  ;  Prince  de  Condé ,  logiecom- 
qui  fuit. 

a.  Charles  de  Bourbon  ,  mort  jeune.  franc*?* 
3.  François  de  Bourbon  ,  Prince  de  Conti,  Bourbon- 
marié  en  premières  noces  à  Jeanne  de  condé. 
Coëme,  Dame  de  Bonneftable ,  &  en  fé- 
condes noces  à  Marguerite  de  Lorraine- 
Guife  ,  dont  il  eut  Marie  de  Bourbon  , 
morte  au  berceau. 

4-  Charles  de  Bourbon  ,  Cardinal,  Arche- 
vêque de  Rouen. 

5-  Louis  de  Bourbon  ,  frère  jumeau  de 
Charles  ,  mort  jeune. 

<î.  Marguerite  de  Bourbon  ,  morte  jeune. 

7.  Magdelaine  de  Bourbon  ,  morte  jeune. 

8.  Catherine  de  Bourbon,  morte  jeune. 

Le  Prince  de  Condé  prit  une  féconde 
alliance  avec  Françoife  d'Orléans  ,  fille 
de  François  d'Orléans  ,  Marquis  de 
Rothelin ,  de  laquelle  il  eut  : 

1.  Charles  de  Bourbon  ,  Comte  de  Soif- 
fons ,  qui  a  fait  la  branche  des  Comtes 
de  Soiflbns.  -  > 

2.  Louis,  3.  Benjamin  de  Bourbon  ,  morts 
jeunes. 

HENRI  de  Bourbon ,  I  du  nom  ,  Prince  icDegrA 
de  Condé  ,   Duc   d'Enghien  ,  Pair 
de  France  &c.  né  le  29  Décembre  1 552. ,  ^ 
mourut  d'une  blelfure  qu'il  avoit  re- 
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çue  à  Coutras ,  ou  du  poifon  que  Pou 
exemple     difoit  lui  avoir  été  donné  le  *  Mars 

Dt  Gi  NfeA- 


r 


xocilcom"      1588.  De  loti  mariage  avec  Marie  de 

PLETTfi.  C|eves  ^  jj  Carherine  de  g0urbon 

moite  fam  alliance.  Il  époufa  en  fe. 
.  Bourbon.     C(>ndes  noces  ,  Charlotte-Catherine  de 
çondé.       laTremoille,  de  laquelle  il  eut: 

1    i .  Henn  de  Bourbon  ,  Il  du  nom  ,  qui  fuit. 
2.  Eléonore  de  Bourbon  ,  mariée  à  Phi- 
lippe -  Guillaume  de  Naflau  ,  Prince 
d'Orange. 

**. Degré.  HENRI  de  Bourbon  ,  II  du  nom  ,  Prince 
de  Condé  ,  premier  Prince  di>*Sang , 
;  premier  Pair  de  France  &c.  naquit 
pofthume  le  1  Septembre  1588  ,  & 
.  mourut  à  Paris  le  26  Décembre  i646\ 
.11  avoit  e'poufe'  Charlotte  -  Marguerite 
de  Montmorenci ,  fille  d'Henri  I ,  Duc 
de  Montmorenci ,  Pair  &  Connétable 
de  France  ,  de  laquelle  il  eut  : 

1,  N  ...  de  Bourbon  ,  mort  peu  après  fa 
naifTance, 

2.  3»  N.  N.  de  Bourbon  ,  nés  jumeaux  ^ 
morts  avant  d'être  nommés. 

4.  Louis  de  Bourbon  ,  Prince  de  Condé, 
qui  fuit. 

'   J.  Armani  de  Bourbon  ,  Prince  de  Conti, 
qui  a  fait  la  branche  des  Princes  de  Conti. 
0.  Anne-Gçnevieve  de  Bourbon  >  mariée 
à  Louis  d'Orléans ,  II  du  nom ,  Duc  de 
X-onguevilIc. 
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LOUIS  de  Bourbon  ,  II  du  nom  ,  Prince 

de  Condé  ,  furnommé  Le  Grand  ,  na-  .  Exemple 
quitàParis  le  8  Septembre  1621,  &  KJSïïï 
mourut  le  11  Décembre  1686.  II  avoit  ptETTE- 
époufé  Claire  -  Clémence  de  Maillé  ,  %$%fâ 
Ducheffe  de  Fronfac  &  de  Caumont ,  BourJon. 
de  laquelle  il  eut  :  Condé. 

1.  Henri- Jules  de  Bourbon,  qui  fuit.  *2.D*gr*l 

2.  Louis  de  Bourbon  ,  mort  jeune. 

3  •  N  ...  de  Bourbon  ,  morte  en  bas  âge. 

HENRI  JULES  de  Bourbon  ,  Prince  de  u.Degrê. 
Condl ,  premier  Prince  du  Sang  ,  né 
à  Paris  le  29  Juillet  164.3  ,  mourut  le 
1  Avril  1709.  Il  eut  de  fon  mariage 
avec  Anne  de  Bavière-Palatin  , 

1.  Henri  de  Bourbon  ,  mort  jeune. 

2.  Louiç  ,  Duc  de  Bourbon  ,  qui  fuie. 

3.  Henri  de  Bourbon ,  Comte  de  Cler* 
mont ,  mort  jeune. 

4.  Louis-Henri  de  Bourbon  ,  Comte  de  la 
Marche  ,  mort  jeune* 

5.  Marie-Thérefe  de  Bourbon  ,  mariée  à 
François- Louis  de  Bourbon  *  Prince  de 
Conti.  \ 

6.  Anne  de  Bourbon  ,  morte  jeune.  % 
7-  Anne  -  Marie  -  Viûoire  de  Bourbon  9 

morte  à  l'âge  de  2  J  ans. 

8.  Anne-Louife-Benediûe  de  Bourbon  s  • 
mariée  à  Louis- Augufte  de  Bourbon  , 
Duc  du  Maine ,  Prince  de  Dombes  &c. 

9.  Marie  -  Anne  de  Bourbon  ,  mariée 
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à  Louis  -  Jofeph  ,  Duc  de  Vendôme." 
exemple  io.  N ...  de  Bourbon  ,  morte  fans  avoir 

J>E  GENEA  i-i  r 

loc.iEcoM-      été  nommée. 

plette.  LOUIS ,  III  du  nom  ,  Duc  de  Bourbon  , 
f$£***  naquit  à  Paris  le  n  Odobre  1668  ,  & 
Bourbon  mourut  le  4  Mars  17 10.  II  avoit  époufé 
Comté.        Louife-Françoiie  de  Bourbon,  légitimée 

14.  DtgrA      ^e  France  *  de  laquelle  il  a  eu , 

1.  Louis-Henri  de  Bourbon  ,  qui  fuit# 

2.  Charles  de  Bourbon,  Comte  de Cha- 
rolois. 

3 .  Louis  de  Bourbon ,  Comte  de  Clermont. 
j.Marie  -  Anne  -  Gabrielle  -  Eléonore  de 

Bourbon  ,  Abbeffe  de  S.  Antoine-lez- 
Paris. 

5.  Louife-Elifabeth  de  Bourbon  ,  mariée 
à  Louis- Armand  ,  Prince  de  Conti. 

6.  Louife-Anne  de  Bourbon  ,  dite  Made- 
moifelle  de  Charolois. 

7.  Marie- Anne  de  Bourbon  ,  dite  Made- 
moifelle  de  Clermont, 

8.  Henriette  -  Louife  de  Bourbon  y  dite 
Mademoifelle  de  Vermandois  ,  Abbeflb 
de  Beaumont-Iez  Tours. 

J>.  Elifabeth  -  Alexandrine  de  Bourbon  , 
dite  Mademoifelle  de  Sens. 
i^VeZrê.  LOUIS-HENRI  de  Bourbon,  Prince  de 
Condé,  naquit  à  Verfailles  le  18  Août 
1692.  ,  &  mourut  le  27  Janvier  1740. 
•  Il  avoit  époufé  en  premières  noces  , 
Marie- Anne  de  Bourbon ,  fille  de  Fran- 
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çois-Louis  de  Bourbon,  Prince  de  Conti, 
morte  fans  encans ,  &  en  fécondes  noces, 
Caroline",  fille  d'Erneft-Léopold,  Langra- 
ve  de  Heffe-Rhinsfeld,  de  laquelle  il  a  eu 
Louis  Jofcph  y  qui  fuit. 
LOUIS  -  JOSEPH  ,  Prince  de  Condé , 
Duc  de  Bourbon ,  &c.  eft  né  le  9  Août 
1736,  a  époufé  Charlotte-Godefroide- 
Elifabeth  de  Rohan-Soubife  ,  morte,  en 
1760.  Il  a  de  ce  mariage 

1.  Louis-Henri.Jofeph  de  Bourbon,quifuit. 

2.  N . .  .  Mademoifelle  de  Bourbon-Condé. 
LOUIS-HENRI- JOSEPH  de  Bourbon, 

Duc  de  Bourbon  ,  eft  né  le  13  Avril 
1 7î  6.  Il  a  époufé  Louife-Marie-Thérefe 
d'Orléans  ,  dont  il  a  , 

1.  N  . . .  Duc  d'Enghien. 

2.  Louife-Adelaïde. 

BRANCHE  DES  PRINCES  DE  CONTL 

ARMAND  de  Bourbon  ,  Prince  de 
Conti  3  fils  puiné  d'Henri ,  II  du  nom , 
Prince  de  Condé ,  &  de  Charlotte-Mar- 
guerite de  Moncmorenci  ,  naquit  à 
Paris  le  ir  O&obre  1629  ,  &  mourut  le 
21  Février  1666,  Il  a  voit  époufé  Anne- 
Marie  Martinozi  >  fille  du  Comte  Jérô- 
me Martinozi  Gentilhomme  Romain  f 
&  de  Laura-Marguerite-Mazarini.  De 
ce  mariage  font  nés  , 

1.  Louis  de  Bourbon  ,  mort  le  jour  de  fa 
naifTance. 
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z.  Louis  -  Armand  de  Bourbon  ,  Prince 
tvFEGhNELà-  ^e  Conti  f  mort  fans  poftérité  dans  la 
loGiEcoM-  25  année  de  fon  âge.  II  avt>it  époufé 
plette.         Anne-Marie  de  Bourbon  f  légitimée 

Maifon  de        i„  t?  d 

France.       . de  France. 
Bourbon-  3'  François- Louis  de  Bourbon  ,  qui  fuit, 
conr,.    FR  ANÇOIS  LOUIS  de  Bourbon ,  Prince 
«.  0*g/*      de  Conti  &c.  naquit  à  Paris  le  30  Avril 
1664  ,  &  mourut  le  21  Février  1709. 
Il  avoit  époufé  Marie-Thérefe  de  Bour- 
bon ,  fille  d'Henri-Jules  de  Bourbon  9 
Prince  de  Condé ,  de  laquelle  il  a  eu 
I .  N.  de  Bourbon  ,  mort  en  bas  âge. 
2-  N.  de  Bourbon  ,  mort  jeune. 

3.  Louis-Armani  de  Bourbon  ,  qui  fuit. 

4.  Louis-François  ,  mort  jeune. 

5.  Marie  -  Anne  de  Bourbon  »  mariée  i 
Louis-Henri ,  Duc  de  Bourbon, 

6.  Louife  -  Adélaïde  de  Bourbon  ,  dite 
Mademoifelle  de  la  Roche-fur- Yon. 


»7 

1» 

J4.  £V*r/,  LOUIS.  ARMAND  de  Bourbon  ,  Prince 
,  de  Conti  &c.  né  à  Paris  le  10  Novem- 
bre  ic5o5  ,  mourut  le  4  Mai  1 727.  Il  a 
eu  de  fon  mariage  avec  Louilè -Elifa- 
beth  de  Bourbon  Condé  > 

1 .  N.  de  Bourbon  ,  mort  jeune, 

2.  Louis-François  de  Bourbon  ,  qui  fuit. 

3.  Louis- Armand  de  Bourbon,  Duc  de 
-Mercœur,  mort  jeune. 

4.  N.  de  Bourbon ,  Comte  o?Alais  ;  mort 
peu  après  fa  naiffance. 
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j.Louife-Henriette  de  Bourbon-Conti  , 
mariée  au  Duc  d'Orléans.  mgene" 

LOUIS-FRANÇOIS  de  Bourbon,  Prince  j^rao»- 
de  Conti  &c.  a  eu  de  fon  mariage  avec  PL^.lM  ^ 

Louife-  Diane  d'Orlt  ,'anS.  France. 
.  Louis-François- Jofeph  ,  qui  fuit.  ✓  Bourbon- 

LOUIS-  FRANÇOIS  -  JOSEPH  de  Conti- 
Bourbon,  Prince  de  Conti  ,  né  le  t$  &  %c 
i  Septembre  1734  ,  a  époufé  Fortunée- 
Marie  d'Eft. 

Il  y  a  encore  d'autres  branches  que  nous 
ne  ferons  qu'indiquer ,  pour  éviter  les  lon- 
gueurs ,  attendu  que  ces  branches  font 
éteintes. 

La  première  eft  celle  des  Comtes  de  Comtes  de 
Soijfons  ,  fortie  de  celle  de  Condé  ,  qui 
prend  fou  commencement  à  CHARLES 
de  Bourbon  ,  Comte  de  Soiflbns  1  fils  de 
Louis  de  Bourbon  ,  I  du  nom,  &  de  Fran- 
çoife  d'Orléans  fa  féconde  femme  r  &  qui  ' 
a  pris  fin  dans  la  perfonne  de  fon  fils  Louis 
de  Bourbon ,  Comte  de  Soiflbns  ,  tué  à  la 
bataille  de  la  Marfée  en  1 64 1 . 

La  féconde  branche  eft  celle  des  Ducs    Ducs  4, 
de  Monpenfier,  (ortie  de  celle  de  Vendu-  Mompenfiee 
me,  &  qui  a  pour  tige  LOUIS  de  Bourbon, 
I  du  nom  ,  Prince  de  la  Roche  fur-Yon  , 
fécond  fils  de  Jean  de  Bourbon ,  II  du  nom,  ) 
Comte  de  Vendôme  ,  &  d'Ifabeau  de 
Beauvau.  Cette  branche  s'cft  éteinte  dans 
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la  perfonne  d'Henri  de  Bourbon  ,  Duc  de 
Montpenfier  &c.  mort  à  Paris  Je  27  Fé- 
LOGitcoM-  vner  1608  ,  ne  laiffant  qu'une  Princeflc 
mette.     mariée  à  Gafton-Jean-Baptifte  de  France, 
France.     Duc  d'Orléans. 

seigneurs  La  troifieme  eft  celle  des  Seigneurs  de 
4e  carcacy.  carency  %  fortie  des  Comtes  de  la  Marche. 

Le  premier  de  cette  branche  fut  JEAN 
de  Bourbon,  Seigneur  de  Carency  ,  troi- 
fieme fils  de  Jean  de  Bourbon  ,  I  du  nom  , 
Comte  de  la  Marche  ,  &  le  dernier  fut 
Charles  de  Bourbon  ,  Comte  de  la  Mar- 
che ,  Prince  de  Carency  ,  dont  les  fils 
moururent  fans  avoir  été  mariés,  il  ne 
lailTa  qu'une  fille  ,  qui  fut  mariée  à  Fran- 
çois d'Ecars  ,  Seigneur  de  la  Vauguyon  , 
en  içi6\ 

Stigaeurs  La  quatrième  branche  eft  celle  des 
âerreiux.  sejgneurs  <je  Preaux  ,  commencée  par 

JACQUES  de  Bourbon  ,  Seigneur 
d'Argies ,  de  Preaux  &c.  troifieme  fils  de 
Jacques  de  Bourbon ,  I  du  nom  ,  Comte  de 
la  Marche  ,  &  finie  dans  la  perfonne  de 
Pierre  de  Bourbon  ,  Seigneur  de  Preaux  , 
mort  fans  biffer  d'enfans  ,  le  1 1  Octobre 
J42.1. 
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^.Baisse  ,  fe  dit  des  pièces  qui  font  au- 
deflbus  de  leur  fituation  ordinaire,  comme  diction 
le  chef  qui  occupe  ordinairement  le  tiers  JJ*^^* 
de  l  ecu  le  plus  haut ,  peut  être  abaiffé 
fous  un  autre  chef  de  conceflion  ,  de  pa- 
tronage ,  de  religion  ;  &c. 

Ainfi  les  Commandeurs  &  Chevaliers 
de  l'Ordre  de  S.  Jean  de  Jérufalem ,  qui 
ont  des  chefs  dans  leurs  armoiries  ,  les 
abaiflent  néceflairement  fous  celui  de 
leur  religion.  V.  pl.  8  ,  fig>  z . 
_  La  fafce  peut  aufli  être  abaiffée  quand 
on  la  plaçe  plus  bas  que  le  tiers  du  milieu 
de  Técu  qu'elle   occupe  ordinairement. 

V.  pl.  8,  fig.j. 

Le  chevron  de  même.  V.pl.  li  .fig. 

Le  vol  &  les  ailes  des  oifeaux  peuvent 
aufli  être  abai(Ks  ,  quand  ,  au  lieu  d'être 
élevés  vers  le  chef  de  Vécu  >  ils  defcendent 
vers  la  pointe. 
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Abîme  7  c'eft  le  centre  ou  le  milieu  de 
Diction-  l'écu  ;  en  forte  que  la  pièce  ,  qu'on  y  met 
RALDiojjt.  ne  touche  &  ne  charge  aucune  autre 
pièce  :  ainfi  ,  on  dit  d'un  petit  écu  qui  eft 
mis  au  milieu  d'un  plus  grand  ,  qu'il  eft 
en  abîme.  PL  4  ,  fig.  1  g.  Ainfi  toutes 
les  fois  qu'on  commence  par  toute  autre 
figure  que  celle  qui  occupe  le  milieu,  on  dit 
que  cette  pièce  qui  eft  au  milieu  eft  en 
abîme  :  comme  fi  on  vouloit  dire  que  les 
autres  plus  grandes  pièces  étant  relevées 
en,  relief,  celle-là  paroit  petite  &  comme 
cachée  &  abîmée.  V.  pL  12,  fig.  12  s 

A  boute  Je  dit  de  quatre  hermines  dont  les 
bouts  fe  répondent  &  fe  joignent  en  croix. 

Accollé,  fe  prend  i°.  pour  deux  écus 
joints  &  attenants  enfemble  :  les  femmes 
accoljent  leurs  écus  à  ceux  de  leurs  maris. 
Pl.  31.  fig.  18. 

2°.  Les  fufées,  les  lofanges,  les  macles  &c. 
font  cenfées  açcolUes  quand  elles  fe  tou- 
chentde  leurs  flancs  ou  de  leurs  pointes,fans 
remplir  tout  l'écu.  VI.  ?  ,  fig.  10  &  1  3. 

30.  Accollé  y  fe  dit  des  chiens  ,  des 
vaches  &  autres  animaux  qui  ont  des 
colliers  ,  ou  des  couronnes  parlées  dans  le 
col.  VI.  ij,  fig.  j  j \  pl.  18  ,  fig.  4. 

40.  Des  chofes  qui  font  entortillées  i 
d'autres  ,  comme  une  vigne  à  l'échalas  , 
un  ferpent  à  une  colonne  }  à  un  arbre  &  c. 


1 
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50.  On  fe  fert  enfin  de  ce  terme  pour  les  j 
clefs  i  bâtons ,  maffes ,  épées ,  bannières  &  Jj^1^" 
autres  chofes  femblables  qu'on  paflè  en  rauuqjjju 
fautoir  derrière  Vécu.   P/.  jj,  fig.  i  ; 

t}*  3G ffîg-  1  ;  PL  37  >fië-  3y& ,  &c. 

Accompagné  y  fe  dit  de  quelques  pièces 
honorables  qui  en  ont  d'autres  en  féantes 
partitions.  Unefafce  ,  une  bande  ,  un  che- 
vron ,  un  pairie ,  un  lion  ,  &c.  peuvent 
être  accompagnés  de  deux  ou  de  plufîeurs 
pièces.  P/.  8,fig.  z  o  &  1 3; pl.  $,fîg.  S 
&  z  2  ,♦  pl.  1 1  ,fig.  ^9,  zo  $i  1,12,14. 

IS*  20  y  P1-  12  f  fig  4*  PL  *7>fig.  , 
Accorné fe  dit  de  tous  les  animaux  qui 

ont  cornes  ,  quand  elles  font  d'autres  cou- 
leurs que  l'animal.  P/.  18  ,  fîg.  4. 

Acc  'ojlé ,  fe  dit  de  toutes  les  pièces  de 
longueur  ,  mifes  en  pal  ou  en  bande , 
quand  elles  en  ont  d'autres  à  leurs  côtés  ; 
ainfi  le  pal  peut  être  accofté  de  deux  ,  de 
quatre  ou  de  fix  annelets  ,  trois  d'un  côté 
&  trois  de  l'autre  ;  de  même  un  arbre  ; 
une  lance  ,  une  pique  ,  une  épée  ,  &c.  On 
dit  le  même  de  la  bande  ,  quand  les  pie- 
ces  qui  font  à  fes  côtés ,  fui  vent  le  même 
fens  quelle  ;  ainfi  on  la  dira  accoltée  de 
deux  ,  de  quatre  &  de  fix  billettes ,  quand 
elles  feront  couchées  dans  le  même  fens  , 
trois  d'un  côté  &  trois  d'un  autre  >  lui- 
vant  l'étendue  de  la  bande.  P/.  £,fîg. 
fL  8  }fig.  18  s  fl.  28  ,  fig.  z. 


$6©  M  É  T  H  O  D  .E 

Tm^^m ?      Accroupi  ,  fç  dit  du  lion  ,  quand  îl  eft 

dation-  a{ns    comme  celui  de  Venife  :  on  dit  le 

NAIRL    HE-  7  . 

ftALDio.y e%  même  de  tous  les  animaux  lauvages  qui 
font  en  cette  pofture  ,  &  des  lièvres  ,  la- 
pins &  conils  qui  font  ramafles  ,  ce  qui 
*  eft  leur  pofture  ordinaire  ,  quand  ils  ne 
courent  pas.  Pl.  zj)9  fig.  i  $  ;  pl.  48  , 

Acculé,  fe  dit  d'un  cheval  cabré  ,  quand 
il  eft  fur  le  cul  en  arrière  ,  &  de  deux 
canons  oppofés  fur  leurs  affûts  ,  comme 
les  deux  que  le  Grand  Maître  de  l'Artil- 
lerie met  au  bas  de  fes  Armoiries  pour 
marque  de  fa  dignité.  PL  38  ,  fig.  3. 

Adextré ,  fe  dit  des  pièces  qui  en  ont 
quelqu'autre  à  leur  droite  ,  comme  un  pal 
qui  n'auroit  qu'un  lion  fur  le  flanc  droit 
feroit  dit  adextré  de  ce  lion.  pl.  1 1  y 
fig.  8.  Voy.  Séneftré. 

Adoffé9k  dit  de  deux  animaux  qui  font 
rampans  ,  les  dos  tournés  ,  comme  deux 
lions  ,  &c.  deux  clefs  font  auffi  dites  adof- 
fées  quand  leurs  pannetons  font  tournés  en 
dehors  ,  l'un  d'un  côté  ,  l'autre  de  l'autre  ; 
'  de  même  deux  faux  ,  &  généralement  tout 
ce  qui  eft  de  longueur ,  &  qui  a  deux  faces 
différentes  ,  comme  les  haches ,  les  do- 
loi  res  ,  les  marteaux  ,  jpI.  z  3  yfig.  j>  ;  pl. 

Affronté  eft  le  contraire  d'adofTé,  &  fe 
dit  de  deux  chofes  qui  font  oppofées  de. 

front , 
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feront,  comme  deux  lions  ou  deux  autres 
animaux,  pl.z  j,fig.  i  o  \fU  1 7  ,fig  8. 

Aigle  t& s.  On  fe  fert  de  ce  terme  quand  *  aidions. 
il  y  a  pluheurs  aigles  dans  un  écu»  Elles  y 
paroiflent  avec  bec  &  jambes  ,  &  font 
fort  fouvent  becquées  &  membres  d*un 
autre  émail  que  le  reftedu  corps*  VM  pik  ^  $ 
fio*  z  >  premier  quartier. 

Aiguifé ,  fe  dit  de  toutes  les  pièces  dont 
les  extrémités  peuvent  être  aiguës  ,  comme 
le  pal  ,  la  fafce  ,  la  croix  ,  le  fautoir* 
VI.  8  ,JCg'.  ijl 

Ajouré ,  fe  prend  pour  une  ouverture  du 
chef  ,  de  quelque  forme  qu'elle  foit ,  ron* 
de  ,  quarrée  ,  en  croiflant  >  &c.  pourvu 
qu'elle  touche  le  bout  de  l'écu  ;  il  fe  dit 
encore  des  jours  d'une  tour  &  d'une  mai- 
fon,  quand  ils  font  d  autre  couleur 

Ailé  y  fe  dit  de  toutes  les  pièces  qui  ont 
des  aîles  contre  nature  ,  comme  un  cerf 
aîlé  ,  un  lion  ailé  ,  &  des  aaimaux  volatils 
dont  les  aîles  font  d'autres  couleurs  que 
le  corps. -P/.  23  ,fig.  17  y  18  ,  z^p. 

Aleqé ,  fe  dit  des  pièces  honorables  ± 
retraites  de  toutes  leurs  extrémités  ,~  com- 
me un  chef ,  une  fafce  &  une  bande  qui~ne 
touchent  pas  les  deux  bords  ou  les  deux 
flancs  de  l'écu  ,  font  pièces  alezées  ;  de 
même  la  croix  &  le  fautoir  qui  ne  tou- 
chent pas  les  bords  de  leurs  quatre  extrér 
mités,  pl.  £>fig.  1?  ;  pl.  11  >fig.  3. 
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1  '      Alertons  ,  fortes  d'aiglettes  qui  n'ont  ni 

diction-  bec  >  ni  jambes.  Les  alérions  ne  différent 

ÏuÎldÎqpu  des  merlettes  qu'en  ce  que  celles-ci  ont  les 
ailes  ferrées  &  paroiffent  partantes  ,  ceux- 
là  ont  les  aîles  tendues  &  font  repréfentés 
en  pal.  jpL  2  o  ,fig.  8. 

Allumé  ,  fe  dit  des  yeux  des  animaux  , 
quand  ils  font  d'autre  couleur  ,  &  d'un 
bûcher  ardent  :  on  dit  le  même  d'un  flam- 
beau dont  la  flamme  eft  d'autre  couleur. 
Fl.2G\fig.i. 

Ancre  eft  un  inftrument  de  fer 
dont  on  fe  fert  pour  arrêter  les  vaif- 
feaux.  L'ancre  eft  compofée  de  plufieurs 
parties  ,  qu'il  faut  diftinguer  par  leurs 
noms  particuliers  ,  quand  elles  font 
d'émail  différent.  La  tra.bey  c'eft  le  bois 
ou  traverfe  d'en  haut  ;  la  jlangue  ,  c'eft 
la  tige  ;  les  gumenes  font  les  cables  dont 
elles  font  attachées,  pl.  23  ,  fig+  3  &  4. 

Ancré ,  fe  dit  des  croix  &  des  lautoirs 
dont  les  extrémités  fe  divifent  en  deux  ,  & 
qui  reffemblent  à  une  ancre  par  la  ma- 
nière dont  ils  font  tournés.  Pl.  g ,  fig* 
z8  ;  pl.  1  1  ,fig.  1 . 
Anchè  9  fe  dit  feulement  d'un  cimeterre 

recourbé. 

Angle  ,  fe  dit  de  la  croix  &  du  fautoir  f 
quand  il  y  a  des  figures  longues  à  pointes, 

3ui  font  mouvantes  de  ces  angles  ;  la  Croix 
le  Malte  des  Chevaliers  François ,  çft  an-  , 
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glée  de  quatre  fleurs  de-lis.  Voy.  pl.  41.  .... 

Animé  ,  fe  die  de  la  tète  d'un  cheval  & 
de  fes  yeux ,  quand  ils  paroiflènt  avoir  «.aldiclu». 
aâion.  PL  iG  ,fig.  14  &  iG. 

Annelet  :  c'eft  ainfi  qu'on  appelle  les 
anneaux  propres  â  attacher   les  cables. 

AnnUUs  ,  font  des  fers  de  moulins  en 
forme  de  crochets  adofles  &  liés  enfem- 
ble  par  le  milieu  ,  lequel  eft  percé  en 
quarré.P/.  jo  ,fig.  zj. 

Antique  ,  fe  dit  des  couronnes  à  pointes 
de  rayons,  des  coeffures  anciennes,  Grec- 
ques ou  Romaines  ,  parce  que  ces  chofes 
font  antiques  &  ne  font  pas  de  l'ufage  mo- 
derne ;  ainfi ,  on  dit  des  bulles  de  Rois 
couronnés  à  l'antique,  des  têtes  &  bulles  de 
femmes  coeffées  à  l'antique.  On  peut  dire 
le  même  des  vêtemens ,  des  bâtimens  go- 
thiques. PL  27  y  fig-  3  *  Pl-  1 4  y  fië-  7- 

Appaumé  ,  fe  dit  de  la  main  ouverte 

dont  on  voit  le  dedans  ,  qui  eft  la  paume. 
jpL  14, fig.  15&  iG. 

Appointé  y  fe  dit  de  deux  chofes  qui  le 
touchent  par  les  pointes  ,  comme  deux: 
chevrons  peuvent  être  appointés  ,  trois 
épées  mifes  en  pairie  peuvent  être  appoin- 
tées en  cœur  ,  trois  flèches  de  même ,  &c. 
PL  Z2  ,fig.  1. 

Ardent  >  fe  dit  d'un  charbon  allumé. 

SU  zG ,  fig.  *. 

Nn  îj 
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Argent  ,  fe  dit  de  la  couleur  Hanche 
<DR£TIHr"  dans  toute  armoirie.  L'argent  s'exprime  en 
EAiDiQjjE*  gravure  d'armoiries,  en  laiflant  le  fond 
tout  uni  fans  points  ,  &  (ans  hachures; 

Armé  j  fe  dit  des  ongles  des  lions  ,  des 
griffons ,  des  aigles  ,  &c.  &  des  flèches  , 
dont  les  poinres  font  d'autre  couleur  que 
le  fuft  :  il  fe  dit  aufli  d'un  Soldat  &  d'un 
cavalier  ,  comme  celui  des  armes  de 
Lithfoanie.  Voy.pl.  i$yi€&fuïv. 

Armes  ou  Armoiries  ,  font  des  marques 
de  Nobleffe  &  de  Dignités  ,  compofées 
régulièrement  de  certaines  figures  ,  &  d'é- 
maux ,  &  autorifées  par  les  Souverains  9 
pour  la  diftin&ion  des  perfonnes  &  des 
maifons. 

Armes  parlantes,  (ont  des  Armoiries 
dont  les  figures  font  allufion  au  nom  de 
ceux  qui  les  portent.  Il  ne  faut  pas  qu'el- 
les tiennent  du  rébus.  Plufieurs  familles 
ont  des  armes  parlantes.  La  sr.aifon  de 
Crequi  porte  un  Crequier.  Le  Royaume 
de  Grenade  porte  une  Grenade  ,  &c. 

Arraché ,  fe  dit  des  arbres  &  autres 
plantes  qui  ont  des  racines  qui  paroi(Tent  , 
&  des  têtes  &  membres  d'animaux  qui  ne 
font  pas  coupés  nets  ,  &  qui  ont  divers 
lambeaux  &  filamens  encoré  fanglans  ou 
non-fanglans  ,  qui  paroiflent  des  pièces 
arrachées  avec  force.  jp/#  iG  ,  fig.  8  j 
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Pl*  *7  ,  fig-  17  i  Pl-  *S  y  fig.  s  *  FL  . 

2°  >  fig'  S  >   PL   Z4>  fig/    J-  DlCTION- 

Arrêiè  ,  fe  dit  d'un  animal  qui  eft  fur  ilaldiqjjeT 
fes  quatre  pieds  ,  fans  que  l'un  avance  de- 
vant l'autre ,  qui  eft  la  pofture  ordinaire 
des  animaux  que  Ton  appelle  palîàns. 
Pl.  iGyfig.  Jp  ;  pl.  iy  ,  fig.  1. 

Arrondi ,  fe  dit  de  certaines  chofes  qui 
étant  rondes  naturellement  ou  par  artifice, 
ont  certains  traits  en  armoiries  qui  fervent 
à  faire  paroître  cet  arrondi(Tement,comme 
les  boules,  pour  les  diftinguer  des  tourteaux 
&  des  beiàns  ,  &  les  troncs  d'arbres. 

Ajffis ,  fe  dit  de  tous  les  animaux  domef- 
tiques  qui  font  fur  le  cul,  comme  les  chiens, 
chats ,  écureuls  ,  &c.  pl.  18  ,  fig.  16 \ 

Avant-mur ,  fe  dit  d'un  pan  de  muraille 
joint  à  une  tour  ;  par  exemple  ,  d'Oriol  , 
en  Breffe ,  porte  d  azur  à  une  tour  fénef- 
trée  d'un  avant-mur  d'argent, 

A[ur  eft  la  couleur  bleue.  Dans  la  gra- 
vure on  repréfente  l'azur  par  des  hachures 
tirées  horizontalement.  Pl.  ix,  fig.  4. 

B. 

J^Adelaires  ,  font  des  épées  larges  en 
coutelas  &  recourbées.  Pl.  2  8 ,  fig.  5.  , 

Bâillonné  ,  fe  dit  des  animaux  qui  ont 
un  bâton  entre  les  dents  ,  comme  les  lions 
les  ours  ,  les  chiens  &  les  cochons. 

Nniij 
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Ban  &  arrière-  ban.  C'eft  un  mande- 
Dic  ion  ment  public ,  adreffe  de  la  part  d'un  Sou- 
XALDiaiJL.  verain  à  les  vafTaux ,  de  fe  trouver  en  ar- 
mes à  un  rendez- vous  pour  fervir  dans  l'ar- 
mte ,  foie  en  perfonne ,  foit  par  un  cer- 
tain nombre  de  gens  de  pied  ou  de  cheval 
qui  les  repréfentent  à  proportion  du  revenu 
ou  de  la  qualité*  de  leurs  fiefs. 

Le  Ban  fe  rapporte  aux  fiefs  ,  &  Var~ 
riere*ban  aux  arriere-fiefs  ,  félon  quelques 
uns  ;  mais  d'autres  croient  que  le  ban  eft 
le  fervice  ordinaire  ,  &  que  Carriere-ban 
eft  un  fervice  extraordinaire  que  les  vaf- 
faux  rendent  au  Roi  ;  d'autres  ,  qui  font 
venir  le  mot  d'arriere-ban  de  Héri-bannum9 
f  Proclamation  du  Maître  ou  Seigneur, 

penfent  qu'on  ne  doit  mettre  aucune  dif- 
tinâion  entre  ban  &  arriere-ban. 

Les  aflemblées  ont  commencé  en 
France  dès  le  temps  des  Rois  de  la  fe- 
conde.  race  ;  mais  elles  ont  été  plus  fré- 
quentes fous  les  Rois  de  la  troifieme.  Les 
Eccléfialtiques ,  comme  les  Archevêques , 
Evéques,  Abbés  ,  Prieurs  ,  Chapitres, 
étoient  obligés  d'aller  ou  d'envoyer  au 
ban  &  arriere-ban ,  à  caufè  des  fiefs  qu'ils 
pofTédoient.  Dans  la  fuite  ils  en  ont  été 
difpenfés  par  plufieurs  Lettres-Patentes  , 
&  nommément  par  un  aâe  du  29  Avril 
1636  ,  entre  Louis  XIII  &  le  Clergé  de 
France ,  moyennant  certaines  fubventions 
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que  le  Clergé  a  promis  de  payer  au  Roi.  — »— —a 

Autrefois  l'aflemblée  du  ban  &  de  dicticn- 
Varriere-ban  fe  faifoit  par  des  Seigneurs  de  raldioSe," 
la  premiers  diftinâion ,  appelles  fr'ijji 
Dominici ,  enfuite  par  les  Bannerets  fur 
les  ordres  du  Roi  ou  du  Connétable  De- 
puis ,  le  Roi  a  adrefTé  fes  lettres  aux  Séné- 
chaux ,  &  aux  Gou  verneurs  des  Provinces. 
C'eft  ainfi  que  Louis  XIV  le  convoqua  en 
1674.  ;  depuis  ce  temps  on  n'a  point  at 
fcmblé  Varriere-ban  en  France, 

Bande  ,  eft  une  des  pièces  honorables 
qui  occupe  le  tiers  de  l'écu  de  droit  à 
gauche.  Pl.  4  ,  fig.  , 

Bandé  ,fe  dit  de  tout  l'écu  couvert  de 
bandes  ou  de  pièces  bandées  ,  comme  le 
chef,  la  fafce ,  le  pal ,  &  même  quelques  . 
.animaux  ,  comme  le  lion  de  Hefle.  Pl.  S  , 
fi§.  z  ,  14  j  &c 

Bannière  ,  eft  une  enfèigne  Militaire 
que  les  Chevaliers-  Bannerets  avoient  droit 
de  porter  ;  elle  étoit  quarrée  &  armoriée 
•des  armes  du  Chevalier. 

Barbé  y  fedit  des  coqs  &  des  dauphins  » 
quand  leur  barbe  eft  d'un  autre  émail. 
PL  20  ,fig.  1 3  \  pl.  2  1  fJîg.  10.  ' 

Barre  ,  eft  une  pièce  honorable  qui  oc- 
cupe le  tiers  de  l'écu  de  gauche  à  droit. 

Barré  y  fe  dit  dans  le  même  fens  que 
Jbandé  ,  de  lecu  &  des  pièces  couvertes 

Nn  iv 
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de  barres ,  qui  vont  diagonalement  de 

Diction    gauche  à  droit. 

ÏAiDÎoJi!"     Bars  9  font  deux  poiffons  adoffés ,  cour- 
bés &  pofés  en  pal.  pl.  z  i  »  fig.  12. 

B  a/H  lié  ,  fe  dit  des  pièces  qui  ont  des 
crénaux  renverfes  ,  qui  regardent  la 
pointe  de  l'écu.  PL  8  ,  fig.  zg,  pl.  7  , 

fie-  8- 

Bataillé  ,  fe  dit  d'une  cloche  qui  a  le 
batail  d'autre  émail  qu'elle  n'eft.  PL  30  , 

Bâton  eft  une  bande  diminuée  que  l'on 
nomme  aufli  cotice. 

Beffroi  %  eft  de  même  figure  que- le  vair, 
à  la  différence  que  le  vair  eft  de  trois  ou 
quatre  traits  ,  &  le  beffroi  n'eft  ordinaire- 
ment que  de  deux. 

Bécquè  9  fe  dit  des  oi féaux  dont  le  bec 
eft  d'autre  émail,  pl.  20  ,  fig.  2. 

Befans ,  font  des  pièces  de  monnoie  & 
.  v         par  conféquent  toujours  d'or  ou  d'argent. 

Bcfans-Tourteéuxfont  des  figures  fem- 
blables  aux  précédentes ,  mi- parties  de  mé- 
tal &  de  couleur.  PL  j  ,  fig.  1  y  &  18. 

Befantéj  fe  dit  d'une  pieté  chargée  de 
befans  ,  comme  une  bordure  befantée  de 
huit  pièces,  pl.  12  ,  fig.  g. 

Bigarré  ,  fe  dit  du  papillon  &  de  tout 
jCe  qui  adiverfes  couleurs.  pL  2  S ,  fig.  S. 

BilUiu  eft  une  figure  à  quatre  angles 
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droits  ,  plus  haute  que  large  :  on  dit  que 
les  billettes  font  couchées  Iorfque  leur  ^JJm'hSE 
côté  le  plus  long  eft  parallèle  au  haut  de  raidique. 
l'écuflbn  &  que  le  plus  court  eft  perpen- 
diculaire, pl.  7  ,fig-  z^J  pl-$  ,fig  fS* 

BilUtté ,  fe  dit  du  champ  femé  de  bil- 
lettes. PL  y  9fig.  20. 

Biffe  eft  un  ferpent  ,  &   vient  de 
Fltalien  Bïfcia.  PL  22  ,  fi«.  8. 

Blafon  y  c'eft  l'art  de  blafonner  les 
Armoiries  des  maifons  Nobles  ,  ou  d'en 
expliquer  toutes  les  parties  dans  les  ter- 
mes qui  leur  conviennent. 

Des  di  verfes  éty mologies  du  motBlafon,  , 
la  plus  probable  eft  celle  qui  le  fait  venir 
du  mot  Allemand  Blafen  ,  qui  fignifie  fon- 
ner  du  cor  ,  parce  que  c'étoit  autrefois 
la  coutume  de  ceux  qui  fe  préfentoient 
en  lice  dans  les  tournois  de  notifier  ainfi 
leur  arrivée:  enfuite  les  hérauts fonnoient 
de  la  trompette  ,  Blafonnount  les  armes 
de  ces  Chevaliers  ,  les  décrivoient  à  haute* 
voix  ,  &  fe  répandoient  quelquefois  en 
éloges  au  fujet  des  exploits  de  ces  braves. 

.  Il  y  a  cette  différence  entre  les  Armes  . 
&  le  Blafon  ,  que  les  premières  font  des 
devifes  ou  figures  dont  eft  chargé  l'écuflbn, 
&  que  le  Blafon  eft  la  defcription  que 
l'on  en  fait  verbalement.  Cependant  on 
confond  quelquefois  Blafon  &  Armoiries. 
On  dit  le  Blafon  de  telle  famille ,  pomr  ( 
dire  les  Armoiries, 
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y——      Borèi  y  fe  dit  des  croix ,  des  bandes  ,  des 

ka/ke  !he"  gonfanons  y  &  de  ^ou^s  autres  chofes  qui 
«AiDioyE.  ont  des  bords  de  différents  émaux  PL  g  f 

fis-  S-  „ 

Bordure  ,  eft  une  efpece  de  brifure  en 
forme  de  paffement  plat  au  bord  de  Vécu. 
qu'elfe  environne  tout  au  tour  en  forme 
de  ceinture.  La  largeur  de  la  Bordure  doit 
être  environ  une  iixieme  partie  de  l'écu  ; 
;  elle  eft  finiple  ou  chargée  d'autres  pièces  , 

ou  façonnée  ,  c'eft-à-dire,  componée  ,  en- 
grêlée  ,  échiquetée  ,  &c.  pL  4  fig.  1 
&  iS  \pL  12  ,  fig.  6  & /vivantes. 

Bouclé  ,  fe  dit  du  mufle  d'un  taureau 
d'un  buffle  qui  a  une  boucle  pafiee  dans  les 
nazeaux  ;  il  fe  dit  auffi  d'un  collier  ,  d'un 
lévrier  &  d'un  autre   chien  qui  a  une 
boucle.P/.  1  y ,  fig,  y&gspl.  z8  ,fig.  <F. 

Bourdonné  ,  fe  dit  d'une  croix  dont  les 
branches  font  tournées  &  arrondies  en 
bourdons  de  Pèlerins.  PL  10  ,  fig.  2 . 

Boufey  eft  une  efpece  de  chantepleure 
avec  laquelle  on  puife  de  l'eau  en  An- 
gleterre. Voyez-en  la  fig.  dans  la  pl.  32  9 

fig.tS* 

Bouterolle  ,  eft  un  fer  que  l'on  mec 
au  bout  du  fourreau  d'un  badelaire  on 
d'une  épée  ;  quelquefois  la  bouterolle  eft 
repréfentée   prefque  comme   un  croit-  ' 
fcnt.  PL  28  , fig.  6\ 
N  Boutoir ,  fe  dit  du  bout  de  la  hure  d'ua 

«  < 
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fcnglier.  On  fe  fert  de  ce  terme  quand  la 
hure  eft  pofée  perpendiculairement  ou  en  diction- 
bande  ;  il  taut  dire  alors  Je  boutoir  vers  raldiqjjb. 
le  chef,  vers  l'angle  droit ,  &c.  Pl.  i$  , 

fis-  S- 

Boutonné ,  fe  dit  du  milieu  des  rofes 
&  des  autres  fleurs  ,  quand  il  eft  d'autre 
couleur  que  la  fleur  ;  il  fe  dit  aufli  d'un 
rofier  qui  a  des  boutons  &  des  fleurs-de- 
lis  épanouies  ,  comme  celle  de  Florence 
dont  fortentdeux  boutons. 

Brtttjfé ,  fe  dit  des  pièces  crénelées  haut 
&  bas  en  alternative  ,  comme  la  bande 
des  Scarron.  Pl.  g  ,fig.  2. 

Bris  y  fe  dit  d'une  de  ces  happes  de  fer 
Il  queue  pattée ,  dont  l'ufege  eft  de  foutenir 
les  portes  fur  leurs  pivots  ,  &  de  les  faire 
rouler  fur  leurs  gonds.  Comme  les  fenê- 
tres &  les  portes  font  quelquefois  brifées 
en  deux  par  le  moyen  de  deux  de  ces 
happes  y  dont  les  bouts  entrent  en  pivot 
l'un  dans  l'autre  ,  on  les  nomme  bris.  PL 

ZS  y  fié-  l4- 

Brifé  y  fe  dit  des  armoiries  des  puînés  & 
cadets  d'une  famille  ,  où  il  y  a  quelque 
changement  par  addition ,  diminution  ou 
altération  de  quelque  pièce  pour  diftinc- 
tion  des  branches.  Pl.  31  ,fig.  ?  &fuiv. 
Il  fe  dit  encore  des  chevrons  dont  la  pointe 
eft  déjointe  s  c'eft  une  erreur  d'appeller  les 
autres  brifés.  PL  u  ,  fig.  5. 
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Brifure  eft  une  pièce  ou  figure  qu'on 
kairCeTihe-  ajoute  aux  armoiries  pour  distinguer  les 
*aidiqpe.  cadets  d'avec  les  ainés.  Le  lambel  dans 
les  armes  d'Orléans  ,  le  bâton  péri  en 
bande  dans  les  armes  de  Condé ,  la  bor- 
dure dans  les  armes  d'Anjou ,  font  des 
brifures.  PL  31  ,  fig.  J  &  fuivantes. 

Brochant ,  fe  dit  des  pièces  qui  paffent 
fur  d'autres ,  comme  une  fafce  ou  un  che- 
vron qui  broche  fur  un  lion  ;  les  chevrons 
de  la  Rochefoucaud  brochent  fur  des  bu- 
relés.  PL  5  ,fig.  iz&ij  -,  Fl.  G  ,fig.  4, 
6&  10* 

Broyés  y  fe  dit  de  certains  feftons  qu'on 
trouve  dans  quelques  armoiries  pofées  en 
différentes  fituations.  On  les  confond  or- 
dinairement avec  les  morailles.  PL  30  > 

fig-  *7- 

Burettes  y  c'eft  ainfi  qu'on  nomme  les 
fafces  lorfqu'elles  paflènt  le  nombre  de 
fix  dans  un  écu. 

Burelé,  fe  dit  de  l'écu  rempli  de  longues 
liftes  de  flanc  à  flanc ,  jufqu'au  nombre  de 
dix ,  douze  ou  plus  ,  à  nombre  égal  , 
&  de  deux  émaux  différent  PL  S,  fig.  S 

;     &  7. 

Bu  fie ,  eft  l'image  d'une  tête  vue  de  face 
avec  la  poitrine ,  mais  làns  bras.  Pl.  14  % 

fig-  7- 

Bute  eft  le  fer  dont  les  Maréchaux  fe 
fervent  pour  couper  la  corne  des  chevaux. 

3°  >  fig-  7* 
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d'une  croix  faite  de  cordes, 


ou  de  cables  tortillés.  nairThe- 
Cabré,  fe  dit  d'un  cheval  acculé.  Pl.  1 6\  raldi  qj;s. 
fig.  13  &  14. 

Cancerlin  eft  une  couronne  de  feuilles 
de  rue  mife  ordinairement  en  bande  com- 
me dans  les  armoiries  deSaxeP/.  6,  fig.  4. 

Cannelé  ,  fe  dit  de  l'engrelure  dont  les  .  I 

pointes  font  en  dedans  &  le  dos  en  de- 
hors ,  comme  les  cannelures  des  colomnes 
en  architecture. 

Canettes  font  des  petites  canes  qu'on 
repréfente  comme  des  merlettes  avec  les 
ailes  ferrées  ;  toute  la  différence  ,  c'eft 
qu'on  prétend  que  les  canettes  doivent 
montrer  un  peu  du  bec  &  des  jambes. 
8  y  fig.  iz  &  1 3  ;  pl.  2  o  ,  fig.  ii. 
Canton  eft  une  des  pièces  honorables 
des  armoiries.  Creft  une  partie  quarrée 
de  Pécu  féparée  des  autres.  Elle  n'a  au- 
cune proportion  fixe  ;  quoiqu'elle  doive 
être  ,fuivant  les  règles,  plus  petite  que  le 
franc-quartier  ,  elle  eft  fouvent  la  neu- 
vième partie  de  l'écu.  On  l'emploie  quel- 
quefois pour  brifure.  Le  canton  peut  être 
chargé  d'autres  pièces.  Pl.  4  ,  fig.  11 1 
pl.  zi ,  fit.  if*. 

Cantonné  ,  fe  dit  d'une  pièce  feule  pla- 
cée dans  un  des  deux  cantons  du  chef 
eu  de  la  pointe,  Pl.  J3,fig*z*  U  àit 
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-  aufli  de  la  croix  &  des  fauroirs ,  accompa- 

NMRC»TIHi-  gn(k>  dans  les  cantons  del'écu,  de  quei- 
RAiDiojit.  ques  autres  figures.  Pl.  1 6 ,  fig.  Ç  j  pL 
ii  ,  fig.  3  s  pl.  2  o  ,  fig.  8. 

Carnation  ,  fe  dit  de  toutes  les  parties 
du  corps  humain  ,  particulièrement  du 
vifage ,  des  mains  &  des  pieds  ,  quand  ils 
font  repréfentés  au  naturel.  Pl.  14  ,  fig* 
j  &  fuiv. 

Caudé ,  fe  dit  des  étoiles  ou  des  comètes 
qui  ont  dans  le  bas  une  trace  de  lumière. 

Pl*5  >fig-*5- 

Ceintrè  9  fe  dit  du  globe  ou  monde  im- 
périal ,  entouré  d'un  cercle  &  d'un  demi- 
cercle  en  forme  de  ceintre.  pl.  z  3  fig.  2  o  * 

Ceinture  funèbre.  Voyez  Litre, 

Cerclé  ,  fe  dit  d'un  tonneau. 

Champagne  ,  eft  une  figure  qui  occupe* 
environ  le  tiers  de  l'écu  vers  la  pointe. 
On  la  nomme  aufli  plaine.  Pl.  4  ,  fig.  jm 

Chappê  9  fe  dit  de  l'écu  qui  s'ouvre  en 
chappe  ou  en  pavillon  ,  ou  plutôt  lorfque 
Pécu  eft  divifé  en  chevron  plein  &  rem- 
pli ,  fi  bien  que  rien  ne  fe  voit  du  champ 
que  ce  qui  a  la  forme  de  ce  chevron  rem- 
pli ,  le  furplus  qui  eft  des  deux  côtés  de 
la  pointe ,  lui  fervant  comme  de  chappe  oir 
manteau,  pl.  2  ,fig.  2 g. 

Chapeau  ,  eft  un  ornement  dont  les 
Cardinaux ,  Archevêques,  Evêques,  &c. 
timbrent  leu/s  armoiries.  Il  eft  rouge 
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pour  les  Cardinaux  ,  verd  pour  les  Arche- 
vêques &  Evéques  :  les  Abbés  &  au-  Diction- 

T?      \tC    A'  1       J  N  AIRE  HE- 

tres  licclelialtiques  ,  le  doivent  porter  rald^e. 
noir.  On  trouve  auffi  des  chapeaux  pour 
figures  dans  certaines   armes,  pl.  27, 

fié-  *°  *  PL  36  , 

Chaperon ,  eft  un  ancien  habillement 

de  téte  en  forme  de  capuchon  ,  terminé 

en  bourlet  derrière  la  tête  ;   du  bourlec 

pendoit  une    manche  étroite  &  longue 

que  Ton    entortilloit    autour  du  col. 

Chaperonné  ,  fe  dit  d'un  faucon  ,  d'un 
épervier  qui  a  la  tcte  couverte  d'un  mor- 
ceau de  cuir  ,  appelle*  en  terme  de  Fau- 
connerie chaperon.  PL  20  ,Jig.  18 '.  On  le 
dit  auffi  de  tout  autre  animal  qui  a  la  tête 
couverte  d'un  chaperon.  PL.  2  J,fig.  /6\ 

Chargé  ,  fe  dit  de  toutes  fortes  de  pièces 
fur  Ielquelles  il  y  en  a  d'autres  ;  ainli  le 
chef ,  la  fafee ,  le  pal ,  la  bande  ,  les  che- 
vrons ,  les  croix  ,  les  lions  ,  &c.  peuvent 
être  chargés  de  coquilles ,  de  croiflans  f 
de  rofes ,  &c.  pL  8  ,  j> ,  11  &  iz. 

Châtelé ,  fe  dit  d'une  bordure  &  d'un 
lambel  chargés  de  huit  ou  neuf  châteaux  : 
la  bordure  de  Portugal  &  le  lambel 
d'Artois  font  châtelés.  pl.  4 5  ,fig.  5. 

Chauffe  ,  eftPoppoféde  chappé.  ?L  z  , 

fië  3°-  ( 

ChuuJ/i-trape  7  eft  un  inftrument  de  fer 
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à  quatre  pointes  difpofées  en  triangle  * 

kmrCbTIhè-  dont  trois  posent  toujours  à  terre  &  la 
haldiqjje.  quatrième  demeure  en  Pair.  On  femeles 
chaufîe-t  râpes  dans  les  endroits  où  la  cava- 
lerie doit  pafler ,  pour  les  lui  rendre  plu* 
difficiles.  Pl.  3  2  ,  figé-  14&  ij. 

Chef ,  fe  dit  de  la  partie  fupérieure  de 
Fécu  ;  par  exemple  ,  trois  étoiles  rangées 
en  chef  ;  mais  il  fe  dit  plus  particulière- 
ment d'une  de  fes  pièces  honorables  ,  qui 
fe  place  au  haut  de  l'écu  ,  dont  elle  oc- 
cupe environ  le  tiers  de  la  hauteur.  Le 
chef  peut  recevoir  divers  attributs,  pl.  4  , 

fië-  **  PL  8  >  fié-  1  y  2  >  3  &  7* 

Quand  le  chef  eft  contigu  avec  d'autres 

pièces  honorables  du  même  émail  ,  fans 
aucun  filet  pour  les  féparer  ,  on  le  nomme 
chef-pal ,  chef-bande  ,  chef-barre ,  chef- 
chevron  ,  félon  les  pièces  avec  lefquelles  il 
fe  trouve  joint. 

Chérubin.  On  appelle  têtes  deChérubins^ 
des  têtes  d'anges  jointes  avec  des  ailes  , 
.  qui  ont  quelquefois  des  pofitions  qu'il 
faut  remarquer,  pl.  2G  ,  fig.  18  &  ig. 

Chevelé  ,  fe  dit  d'une  tête  dont  les  che- 
veux font  d'autre  émail  que  la  tête.  Pl. 14* 

fis- 

Chevillé ,  fe  dit  des  ramures  d'une  corne 
de  cerf,  &  on  dit:  chevillé  de  tant  de 
cors.  pl.  18  ,  fig.  iy  &/uiy.'y  pl.  i$* 
fig.  1  &  fuiv+ 

Chevron 
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Chevron  eft  une  des  pièces  honorables  

de  l'écu  ,  compofée  de  deux  bandes  plat-  Df  c*io«- 
tes  affemblées  en  haut  par  la  téte  ,  &  s'ou-  *A,RB  Hb- 
vrant  en  bas  en  forme  de  compas  à  demi-  K*lt,1>ï^V9* 
ouvert.  Pl.  4  ,  feg*  & 
m  Chevronné ',  fe  dit  d'un  pal  &  autre 
pièce  chargée  de  Chevrons  ,  ou  de  touc 
l'écu  quan4  il  en  eft  rempli,  pl.  Ç  % 

Chicot ,  bâton  noueux  ,  ou  tronc  d'arbre 
dont  on  a  coupé  les  branches.  Qn  l'appelle 
aufli  écou  PL  24  ,fig.  g. 

Cimier  eft  la  partie  la  plus  élevée  dans 
les  ornemens  de  lVcu  &  qui  eft  à  la  cime 
du  cafque.  Pl.  34 \\  fig.  y. 

Clarine  %  fe  dit  d'un  animal  qui  a  deâ 
bonnettes  >  comme  les  vaches ,  les  mou- 
tons ,  les  chameaux ,  &c.  pL  iG,fig.  1 8\ 
pL  18  >  fig-  4> 

C léché  ,  fe  dit  des  arrondiflemens  de  la 
croix  de  Touloufe  ,  dont  les  quatre  extré- 
mités font  faites  comme  les  anneaux  des 
clefs.  PL  10  ,jîg.  3. 

Cloué  ]  fe  dit  d'un  collier  de  chien  ,  & 
des  fers  à  cheval ,  lorfque  les  clous  pa-« 
roiffent  d'autre  émail.  PL  28 ,  fig.  20* 

Colleté  f  fe  dit  des  animaux  qui  ont  ua 
pilier  ;  il  fe  dit  auffi  d'un  fanglier  qu'un 
chien  arrête  par  les  oreilles  ou  par  le  col* 

***  17  »  fit*  5* 

Componé  ,  fe  dit  des  bordures ,  pawç 

Oa 
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bandes  ;  fafces ,  croix  &  fautoirs  ,  qui  font 
diction-  cotnpofés  de  pièces  quarrees,  d'émaux  al- 
RALDictpr»  ternes  comme  une  tire  d  échiquier  ;  amu 
la  bordure  de  Bourgogne  &  la  bande  de 
Briçonnet  font  componées  ;  la  bordure  de 
Scve  cft  contrc-componée  ,  parce  que  Vé- 
cu étant  fafcé  d'or  &  de  fable  ,  &  la  bor- 
dure eomponée  de  même  ,  les  compons 
d'or  répondent  aux  fafces  de  fable  ,  & 
ceux  de  fable  aux  fafces  d'or.  Pl.  $>Ji§*  i  \ 

Contourné  ,  fedit  des  animaux,  ou  des 
têtes  des  animaux  tournées  vers  la  gauche 
de  l'écu.  Pl.  1 5  9fig.  7  3  &  z<f. 

Contre- bande  y  contre-barrè  ,  contre-bre- 
fejfe  ,  contr\'cartcle ,  contre-fafcé  ,  contre- 
Jleuréy  contre-pallé",  contre-potencé  y  contre- 
faire, font  pièces  dont  les  bandes  >  bar- 
res ,  brécefîes ,  écartelures ,  fafces  ,  fleu- 
rons ,  pals  f  potences  &  vairs  font  oppo- 

ftS.    PI,  €  y  fig.     I  $  G/KM.  pl.    fyfig*  x  i. 

Confre-paJTant.fe  dit  des  animaux,  donc 
Fun  patte  d'un  côté  ,  l'autre  d'un  autre. 

Coçuerclles  ,  font  des  efpeces  denoifct- 
tes  dans  le  fourreau ,  jointes  enfemble 
au  nombre,  de  rrois.  pl.  24  9  fig.  1  g. 

Cordé  y  fe  dit  des  luths ,  narres ,  violons 
&  autres  inftrumens  femblables ,  &  des 
arcs  à  tirer,  quand  leurs  Cordes  font  de 
différent  émail. 
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Cornière  eft  une  anfe  de  pors  ,  marmi- 
tes ,  coffres  ,  ainfi  appellée  parce  qu'elle  a  D,CTI£*- 
luccede  aux  cornes  ou  anfesquon  met-  tAiDioye. 
roit  anciennement  aux  angles  des  tables  ,     ;    *  * 
des  coffres  pour  pouvoir  les  porter  plus 
-aifément.  PL  27  >  fig*  18. 

Cor  y  voyez  Ruchet. 
•  Cotice  eft  une  efpece  de  bande  dimi- 
nuée %  plus  étroite  ,  qui  n'a  que  les  deux 
tiers  de  la  bande  ordinaire  ;  elle  le  mec 
de  droit  â  gauche  ,  comme  la  bande  ;  elle 
fert  de  bnfure  ;  on  l'appelle  aufli  bâton. 
Quand  il  y  a  plus  de  quatre  bandes  dans  - 
«n  écu  ,  on  les  nomme  Codées.  PL  $  f 

ftg*8.& i3*pi.e ,/ig.  u.  _ 

Coticè  i  fe  dit  du  champ  ou  de  lectf 
•rempli  de  bandes  de  couleurs  alternées  ,  au 
nombre  de  10  ou  plus.  PL  <T  ,  fig.  Z2.  * 

Couché  ,  fe  dit  du  cerf ,  du  lion  ,  chien 
&  autres  animaux.  Pl.  77  ,fig.  j  ',pl  z  <?, 
fig.  20. 

Coulijfé ,  fe  dit  d'un  château  &  dune 
tour  qui  ont  la  herfevou  couliffè  à  la 
.porte.  : 

Coupe  ,  fe  dit  de  lecu  partagé  par  le 
^milieu  horizontalement  en  deux  parties 
égales  ,  &  des  membres  des  animaux  qui 
font  coupés  net ,  comme  la  téte  ,  cujlTes  f 
&c.  PL  2  ,  fig.  ;  pl.  13 ,  fig.  20  1 
fL  iG  ,fig.  zo  ,z8  y&c* 

Çoupeau  j  c'eft  ainfi  qu'on  appelle  dan* 

Oo  ij 
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z  le  blafon  ,  la  cime  ou  Commet  des  mon- 

Dictio».  tagnes& des  collines.  PZ.  2&,fig-$  &/°- 
********  Couple  eft  un  bacon  d'un  demi  pied, 
MMiay*.  au^ej  pen(jent  Jeux  attaches  dont  on  fe 

fert  pour  coupler  les  chiens. 

Couple ,  fe  dit  des  chiens  de  chafle 

^  liés  enfemble. 

-    Courant  ,  de  tout  anima!  qui  court. 

Courbé  eft  la  fituation  des  dauphins  5C 
des  bars ,  qui  ne  s'exprime  pas ,  leur  étant 
naturelle  &  propre  en  armoiries  ;  il  fe  dit 
des  fafces  un  peu  voûtées  en  arc. 
,  Couronné  ,  fe  dit  des  lions  ,  du  cafque 
-        &  des  autres   chofes  qui  ont  couronne. 

ï.  Couju  ,  fe  dit  du  chef ,  quand  il  eit  de 
*  .métal  fur  métal  ou  de  couleur  fur  couleur  , 
comme  aux  armoiries  des  villes  de  Pans 
&  de  Lyon  ,  &  des  maifons  de  Bonne , 
de  ta  Croix-Chevrieres  &  autres  ea 
Dauphiné  &  ailleurs.  On  fe  fert  aufli  de 
ce  mot  pour  les  fafces  .bandes  ,  chevrons , 
&c.  de  couleur  fur  couleur  ,  ou  de  mé- 
tal fur  métal. pl.  8,fig.  2\pLf2,fig.  T. 
•     Couvert  ,  fe  dit  d'une  tour  qui  a  un 

comble.  PL  2£>M-  *         '  . 

-  Crampon  eft  un  inftrument  de  ter  que 
les  gens  de  guerre  portoient  lorfqu'ils 
alloient  efcalader  quelques  places  ;  ils  les 

î  plantoient  dans  la  muraille ,  &  y  atta- 
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choient  leurs  échelles  de  cordes.  La  figure 
du  crampon  eft  celle  du  Z ,  aiguifé  par  les  Diction, 
demi -extrémités,  "aueHe" 

Cramponne  ,  le  dit  des  croix  &  autres 
pièces  qui  ont  à  leurs  extrémités  une 
demi-potence,  pl.  10  ,  fig.  iy&j8. 

Crénelé^  fe  dit  des  tours,  châteaux  ,  ban- 
des ,  fafces  &  autrçs  pièces  à  créneaux. 
jpZ.  8  y  fig.  $  ;  pl.  23  ,  fig.  10  &  1 1. 

Crtquitr  ,  forte  de  prunier  fauvage ,  qui 
croit  dans  les  haies  en  Picardie  ,  &  qui 
porte  un  fruit  qu'on  appelle  creque  :  ou 
plutôt  c'eft  un  cérifier  fauvage  mal  repré- 
senté dans  les  temps  où  les  peintres  &  les 
graveurs  n'étoient  pas  fort  habiles  ,  &  qui 
a  toujours  gardé  depuis  la  même  forme 
dans  les  armoiries.  PL  24  ,  fig.  8. 

Crêté ,  fe  dit  des  coqs  à  caufe  de  leur 
crête,  pl.  20  9  fig.  zj. 

Cri  d'armes  ,  ou  cri  de  guerre.  On 
appelloit  ainfi  certaines  paroles  en  ufa- 
.  ge  chez  nos  premiers  François  ,  &  chez 
les  autres  peuples  de  l'Europe  ,  pour  ani- 
mer les  foldats  au  combat ,  ou  pour  fe 
faire  connoîcre  dans  les  batailles  &  dans 
les  tournois.  Le  cri  le  plus  ordinaire  des 
Princes  ,  des  Chevaliers  ,  &  des  Ban- 
nerets,  étoit  leur  nom  :  quelques-uns 
ont  pris  le  nom  des  maifons  dont  ils 
étoient  fortis  ;  d'autres ,  celui  de  certaine? 
villes ,  parce  .qu'ils  en  portoient  la  ban-. 

O  o  «j 
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niere  ;  aînfi  le  Comte  de  Vendôme  crioh 
diction-  Chartres, .Le  Comte  de  Hainault  avoit  pour 
jutDiuy/."  cri  ,  Hainault  au  noble  Comte  :  &  le  Duc 
de  Brabant  ,  Louvain  au  riche  Duc. 

La  féconde  manière  de  cri  étoit  celui 
^Invocation.  Les  Seigneurs  de  Mont- 
morenci  crioient  :  Dieu  aidey  enfuite,  Dieu 
aide  au  f  rentier  Chrétien.  La  maifon  de 
JBeaufremont  crioit  :  Beaufremont  au  pre- 
mier Chrétien.  Les  Ducs  de  Notmandie 
crioient  :  Die[  aye  3  Dam  Di*{  aye  ,  c'eft- 
â-dire  ,  Dieu  nous  aide  ,  le  Seigruur 
Dieu  nous  aide.  Le  Duc  de  Bourbon 
crioit  :  Notre-Dame  ,  Bourbon  ;  &  le  Due 
d'Anjou  ,  St.  Maurice. 

La  troifieme  efpece  de  cri  e*toit  celui 
de  Rejolution  ,  comme  celui  que  prirent 
les  croifés  :  Diet%>  le  volt ,  c'eft-à-dire , 
Dieu  le  veut. 

La  quatrième  forte  de  cri  eft  celui 
Exhortation  ,  tel  que  celui  du  Seigneur 
de  Montoifon  ,  de  la  maifon  de  Clermont  > 
à  qui  Charles  VIII  cria  :  à  la  recoujfe , 
jWontoifon  ,  ou  celui  des  Seigneurs  de 
Tournon  ,  au  plus  dru  ,  c'eft-dire  ,  au 
plus  fort  de  la  mêlée. 
/  La  cinquième  efpece  eft  celui  de  Défi  9 

comme  le  cri  des  Seigneurs  deChauvigni  : 
Chevaliers  pleuvent ,  c'eft-à-dire ,  viennent 
fa  foule. 

I-a  fixieme  forte  eft,  celui  de  Terreur 
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ou  de   Courage.  Les  Seigneurs  de  Bar 
crioient  :  au  feu  ;  au  feu  i  &  ceux  de  Guife,  JgJJ'gJl 
'  flace  à  la  bannière*  1  raldiqui. 

La  feptieme  efpece  eft  des  cris  d'jsve- 
nement ,  comme  celui  des  Seigneurs  de 
Prie  ,  Cant  l'oifeau  ,  parce  qu'un  Sei- 
neur  de  cette  maifon  avoît  chargé  l'en- 
nemi dans  un  bois  où  chantoient  des 
oifeaux. 

Enfin,la  dernière  efpece  eft  le  cri  deKaU 
liement ,  comme  jeelui  de  France  ,  Mont* 
Joye  st.  Denis  ,  c'eft-à-dire  ,  ralliez-vous 
fous  la  bannière  de  St.  Denis. 

L'aîné  feiil  pouvoir  porter  le  cri  dé 
guerre  de  fa  maifon  j  les  puînés  le  chan- 
geoient.  Ainfi  les  Ducs  de  Bourgogne  ,  de 
la  maifon  de  France ,  crioient  :  Mont-joie 
au  noble  Duc  ,  ou  Mont- joye  s.  Andrieu. 

Croifé  ,  fe  dit  du  globe  impérial ,  des 
bannières ,  &  des  befans  qui  ont  des  croix. 

2  3  >  fië-  20  >  FL  12  ifië-  1  2* 
Croifettes  ,  c  eft  ainG  qu'on  appelle  dai\s 

le  blafon  de  petites  croix  qui  accompa- 
gnent d'autres  pièces  ,  ou  dont  les  écus 
lontfemés  fans  nombre.  Pl.  xo  ,fig.  20  > 
F1-**  *fig.  xi.  , 

D 

1 

J^Anchè  ,  fe  dit  du  chef ,  de  la  fafee  , 
de  la  bande  ,  &  du   parti  ,   coupé , 

Oo  iv  . 


Digitized  by  Google 


- 


584  MÉTHODE 

tranché ,  taillé  &  écartelé  ,  quand  ils  fe 
Dicttox-  terminent  en  pointes  aiguës  >  comme  des 
ZÏÏÏÏ.  dents.  Pl.8,fig.3&  + 

Debout ,  fe  dit  des  animaux  drelTés  fur 
leurs  pieds  de  derrière,  tl.  z  j  ,  fig.  z  g. 

Découpé  ,  fe  dit  des  lambrequins  qui 
font  découpés  à  feuilles  d'Acanthe  ,  &  du 
papelonné.  pL  22  ,  fig.  y. 

Défendu.  On  dit  qu'un  fanglier  eft 
défendu  d'un  tel  émail  ,  quand  fa  dé- 
fenfe  ou  fa  dent  de  defièus  eft  d'un  autre 
^mail  que  le  corps  ou  la  hure,  PL  z  g  , 
fig.8&  S. 

Dèfenje.  Ceft  le  nom  que  Ton  donna* 
*  à  la  dent  de  deffous  du  fanglier.  Même 
PL  même  fig. 

On  dit  d'une  licorne  qu'elle  eft  en 
défenfe  quand  elle  baifle  la  tête ,  & 
qu'elle  préfente  la  pointe  de  fa  corne. 
PL  18  y  fig.  Z4. 

On  le  dit  aufli  d'un  hériflbri  lorlqu'il 
eft  roulé  en  péloton  *  comme  il  a  coutu- 
me de  faire  pour  empêcher  qu'on  ne  le 
prenne. 

/  De  Vun  en  Vautre  f  fe  dit  du  parti ,  du 

coupé ,  du  tranché  ,  de  Técartelé  ,  du 
fafcé  ,  du  pallé  ,  du  bandé  ,  &c.  quand 
ils  font  chargés  de  plufyurs  pièces  qui 
font ,  fur  l'une  de  ces  parties  ,  de  l'émail 
de  l'autre,  réciproquement  &  alternative- 
•  pient.  PL  i$ ,  fig.  20. 


t' 

'  Digitized  by  Google 


DU    BlASO  N.  jUÇ 

De  tan  i  Vautre ,  fe  dit  des  pièces 
étendues  qui  partent  fur  les  deux  pièces  i>i«w*- 
de  la  partition  ou  fur  toutes  les  fafces ,  aii©!^^ 
bandes  ,  pals  ,  alternant  les  émaux  de 
ces  partitions  ,  comme  Rhodes-Barbarel  > 
en  Bombes  ,  porte  parti  de  (able  &  d'ar- 
gent à  treize  étoiles  rangées  en  trois 
pals  ,  les  cinq  du  milieu  de  l'un  à  l'autre  , 
&  les  quatre  de  chaque  flanc  de  l'un 
en  l'autre.  Pl.  13  ,  fig  13  s  pl.  z  3  , 
fig.  zo  s  pl.  iG  ,  fig.  1. 

Démembré^  fe  dit  de  l'aigle  ,  du  lion  & 
de  tout  autre  animal  dont  les  membres 
fontféparés. 

Denté ,  fe  dit  des  dents  des  animaux. 

Dentelé  9  fe  dit  de  la  croix  ,  de  la  bande 
>   &  autres  pièces  à  petites  dents.  Pl.  s  y 
fig-  *4\ 

Denticulé  9  bordure  femblable  aux  den- 
ticules  qui  fe  mettent  aux  corniches 
d'architedure.  PU  tz  $  fig-  z  o. 

Déformé,  fe  dit  de  l'aigle  qui  n'a  point 
d'ongles. 

Deux  un  ,  fe  dit  de  la  difpofition  or- 
dinaire de  trois  pièces  en  armoiries ,  donc 
deux  font  vers  le  chef  &  une  vers  la 
pointe  ,  comme  les  trois  fleurs-de-lis  de 
France. 

Dextrochere  ,  fe  dit  du  bras  droit  peint 
dans  un  écu  ,  tantôt  nud  ,  tantôt  habillé  , 
garni  d'un  bralïelet  ou  d'un  fanon ,  quel- 
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quefois  armé  ,    tenant  en  main  quel- 
^DicïioN.  que  chofe.  pl.  z  4 r ,  fig.  u ,  z  2  &  jj. 
«aip!^!*     Diadtmé ,  fe  dit  de  l'aigle  qui  a  un  petit 
cercle  rond  fur  la  tête.  Pl.  2  o  7fg.  2.  . 

Diapré  9  fe  dit  des  fafces ,  paîs  &  autres 
pièces  bigarrées   de    diverfes  couleurs. 

JPJ-  8  >fig-  *o.  . 

Diffamé ,  fe  dit  du  lion  ou  léopard  qui 
n'a  point  de  queue.  Pl.  z  £<,fig» 

Divife  y  le  dit  de  la  fafce  &  de  la  bande 
qui  n'ont  que  la  moitié  de  leur  largeur  : 
IWdit  fafce  ou  bande  en  divife. 

Donjonné ,  fe  dit  des  tours  &  châteaux 
qui  ont  des.  tourelles,  pl.  2£,  fig.  j. 

Douloire  ou  àoloïrt  eft  une  hache  dont 
fe  fervent  les  tonneliers  pour  dégroffir  les 
douves.  PL  30  >  fig.  6. 

Dragonné  ,  fe  dit  d'un  lion  ou  autre 
animal  qui  fe  termine  en  queue  de  dra- 
%**.Pl.  23, figG&j. 

,  E 

Ecartelé ,  fe  dit  de  Pécu  divifé  en  qua- 
tre parties  égales  ,  en  bannière  ou  en 
feutoir.  pl.  1  ,fig.  g,  z8  &  z  g. 

Echiçuetè  ,  fe  dit  de  l'écu  &  des  pièces 
principales,  &  même  de  quelques  ani- 
maux ,  comme  les  aigle?  &  les  lions , 
quand  ils  font  compofés  de  pièces  quar- 
^  rées  ,  alternées  comme  celles  des  échi- 
quiers. Dans  Vécu  f  il  fauç   pour  te 

■r  ' 
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moins  qu'il  y  aie  vingt  quarreaux  pour 
être  dit  échiqueté  ,  autrement  on  V  die  NJ*CET '«g;  | 
équipollé  ,  quand  il  n'y  en  a  que  neuf  ;  aAunoy*. 
&  quand  il  n'y  en  a  que  quinze  ,  comme 
aux  armoiries  de  Tolède  &  de  Quinno- 
des ,  on  dit  quinze  points  d'échiquier  ; 
les  autres  pièces,  doî  vent  pour  le  moins  être 
échiquetées  de  deux  tires ,  autrement  elles 
font  dites  componées.  Pl.  y  >fig*4  & 

Ecoté  ,  fe  dit  des  troncs  &  branches  de 
bois  dont  les  menues  branches  ont  été 
coupées,  PL     fig.  1  0. 

Effaré ,  fe  dit  d'un  cheval  levé  fur  fes 
pieds,  pl.  16  ,  fig.  1  j. 

Effarouché ,  fe  dit  du  chat  ,  lorfqu'il 
eft  dans  une  fituation  rampante.  On  le  die 
auffi  effrayé, 

, ,   Effrayé  ,  le  même  qu'effarouché. 

Elancé  ,  fe  dit  d'un  cerf  courant.  Pl« 

*8  »  fig>  *3-  /  '  v 

'Emmanché ,  fe  dit  des  partitions  de  l'écu 

où  les  pièces  s'enclavent  l  une  dansJ'autrô 

en  forme  de    longs  triangles  pyrami- 

daux  ,  comme  aux  armoiries  de  Vaudrey. 

PL  7 '>  fig-  1  &  2. 

Emaux  ou  Email ,  fe  prend  dans  le 

blafon  pour    un   terme   générique  qui 

renferme  les  métaux  &  les  couleurs  donc 

/bnecompofées  les  armoiries. 

Eployé  ,  fe  dit  de  l'aigle  à  deux  têtes  & 

dont  les  ailes  font  étendues.  Pl.zo7fig.z* 
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Embouté  t  fe  dit  des  manches  des  mar- 
Dktiok.  teaurf'  dont  les  bouts  font  garnis  d'émail 

Embraffé  y  fe  dit  d'un  écu  parti  ou 
coupé  ou  tranché  d'une  feule  emmanchure 
qui  s'étend  d'un  flanc  à  l'autre.  Pi.  2  9fig. 


Emmanché,  fe  dit  des  haches ,  majx 
teaux  |  faux  &  autres  chofes  qui  ont  man- 
che d'émail  différent  Pl.  30  ,  fig.  j<5\ 
:  Emmujdé  ,  fe  dit  des  ours ,  chameaux  , 
mulets  &  autres  animaux  auxquels  on  lie 
le  mufeau  pour  les  empêcher  de  mordre 
&  de  manger.  PL  1  j  ,  fig.  2  9. 
I  Empenné ,  fe  dit  d'un  dard  ,  trait  ou 
javelot  qui  a  fes  ailerons  ou  pennes.  PL 

*8  1  fig*  7- 

Empiétant ,  fe  dit  de  l'oifeau  de  proie , 

quand  il  eft  fur  fa  proie  qu'il  tient  avec 
fes  ferres.  PL  20  ,  fig.  ly. 
.  Empoigné  y  fe  dit  des  flèches  ,  javelots 
&  autres  chofes  femblables  de  figure  lon- 
gue ,  quand  elles  font  au  nombre  de 
trois  ou  plus  ,  l'une  en  pal ,  les  autres  en 
fautoir  ,  affemblées  &  croifées  au  milieu 
de  l'écu  :  les  flèches  de  la  devife  des 
Etats  de  Hollande  font  de  cette  forte. 
Pl.  28  ,fig.  7. 

Enchauffe  eft  le  contraire  de  chappé  , 
&  une  figure  rare. 

Encoché ,  fe  dit  du  trait  qui  eft  fur  ua 
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arc ,  foit   que  Tare  foit  bandé  ou  non. 

VL  2  8    ,    fig.  y.  DlCTlOM- 

Enclave,  fe  dit  d'un  écu  parti  ront 
l'une  des  partitions  entre  dans  l'autre  « 
par  une  longue  lifte.  Pi.  32  9  fig.  20. 

Enclos  >  fe  dit  du  fclion  d'Ecoffe  ,  qui 
eft  enclos  dans  un  trécheur.  VL  4,  fig.  *8. 

Endenté,  fe  dit  d'une  fafee  ,-pal ,  ban- 
de &  autres  pièces  de  triangles  alternés 
de  divers  émaux.  P/.  12  ,fig.  J2. 

Enfilé ,  fe  dit  des  couronnes  ,  annelets 
&  autres  chofes  rondes  ou  ouvertes  , 
paflees  dans  des  bandes ,  pals  ,  fafees  9 
lances  ou  autres  pareilles  chofes.  Pi.  g  , 

fig-  4' 

Englanté ,  fe  dit  du  chêne  chargé  de 

glands.  VL  24  ,  fig.  4. 

Engoulé ,  des  bandes  ,  croix  ,  fautoirs 
&  toutes  autres  pièces  dont  les  extrémités 
entrent  dans  des  gueules  de  lions,  léopards, 
dragons  ,  &c.  VL  £  ,  fig.  5. 

Engrêlé ,  fe  dit  des  bordures  ,  croix  , 
bandes  ,  fautoirs  qui  font  à  petites  dents 
fort  menues  ,  dont  les  côtés  s'arrondilTent 
un  peu.  Vl.gj  fig.  1  $i  f>L  J2  ,fig.  1 1. 
.  Enguiché  ,  fe  dit  des  cors ,  huchets  & 
trompes,  dont  l'embouchure  eft  de  dif- 
férent émail.  VL  12  >  fig.  16 \ 

Enlevé  ,  fe  dit  de  certaines  pièces  qui 
paroiffent  enlevées ,  comme  aux  armoiries 
d'Angture. 
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Enquérir.  On  dit  des  armoiries  qui 
diction-  font  contre  les  règles  ordinaires  du  blafon  p 
kaloiojjb"  qu'elles  font  à  enquérir  ,  c'eft-â-dine  , 
qu'en  voyant  telles  armes  ,  on  eft  porté 
à  s'enquérir  ,  ou  à  demander  la  raifon  de 
cette  manière  extraordinaire.  PL  z  3  , 

fié-  ZS- 

Enjanglanté ,  feditdu  pélican  &  autres 
animaux  fanglans.  PL  zz  ,  fig.  2. 

En  té  y  fe  dit  des  partitions  &  dçs  fafces , 
bandes ,  pals  qui  entrent  les  uns  dans 
les  autres  à  ondes  rondement.  pl.  8 , 

Entravaillé,  fe  dit  des  oifeaux ,  <jui,ayant 
le  vol  éployé  ,  ont  un  bâton  ou  quelqu'au- 
tre  chofe  paflee  entre  les  aîles  &  les  pieds. 

Entrelacé ,  fe  dit  de  trois  croiflans  ,  *de 
trois  anneaux  &  autres  chofes  fembiables 
paflees  les  unes  dans  les  autres.  Pl.  zz  f 
fig.  zS  \  pl.31  ,fig.  4. 

Entretenues  dit  des  clefs  &  autres  cho- 
fe qui  fe  tiennent  liées  enfemble  par 
leurs  anneaux»  pl.  3Z  ,  fig.  4. 

Epanoui ,  fe  dit  des  fleurs-de-lis  donc 
il  fort  des  boutons  entre  les  fleurons  t 
^      &  dont  le  fleuron  d'en  haut  eft  ou- 
vert ,   comme  en   celle   de  Florence. 

Equipé ,  fe  dit  d'un  vaîfieau  qui  a  fes 
voiles ,  cordages  &  autres  chofes.  PL  48 , 
fig.  10. 
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Ëguipoll/,  fe  dit  de  neuf  quatïés ,  dont 
cinq  font  d'un  émail  &  'quatre  d'un  autre  ^SîS^St 
alternativement,  PL  y ,  fig:  j.  RALDioys. 

Ebranché ,  fe  dit  d'un  arbre  dont  les  / 
branthes  ont  été  coupées. 

Ecaillé,  fe  dit  des  poifïbns. 

Eclaté  y  fe  dit  des  lances  rompues  & 
chevrons. 

Ecorché ,  fe  dit  des  loups  de  gueules  ou 
Couleur  rouge. 

Ejfforant ,  fe  dit  des  oifeâux  qui  n'ou- 
vrent l'aile  qu'à  demi  ,  pour  prendre  le 
vent ,  &  qui  regardent  te  foleil.  PL20  9 

Efforé ,  fe  dit  des  toits  des  maifons  de 
divers  émail.  PL  2$  ,fig.  z  y. 

Etincelant ,  fe  dit  des  charbons  dont 
fortent  des  étincelles  ,  &  Etincdé ,  d'an 
écu  femé  d'étincelles. 

F  "  , 

Fa  ttli  ,  fe  dit  des  chevrons  rompus  en 
leurs  montans.  Pl.  4  >fig.  5\ 

Fanon  ;  c'eft  un  ornement  femblable  à 
un  manipule  que  les  miniftres  de  l'autel 
mettent  au  bras  gauche.  PL  14  ,figt  1  j. 

F&fcç  -,  fe  dit  de  l'écu  couvert  de  fafces 
&  des  pièces  divifées  par  longues  liftes. 

.  Fa/ce  eft  une  pièce  honorable  qui 
occupe  le  tiers  de  l'écu  horizontalement , 
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&  qui  fépare  le  chef  de  la  pointe-  Vl  4  9 
DICTioif-  fië-2  Cette  pièce  fe  met  en  nombre.  P/5, 

maiie  Hb.  fig.  l  ,  2  & 

iiAtoivB.  Faux ,  fe  dit  des  armoiries  qui  ont  cou- 
leur fur  couleur  ,  ou  métal  lur  métal. 

Fer  de  moulin.  Voyez  Anille. 

Fer  mail  on  fer  maux  ;  c'eft  ainfi  qu'on 
appelle  en  blafon  de  grandes  boucles 
garnies  de  leurs  ardillons ,  qui  fe  mettent 
aux  baudriers  &  ceintures  militaires. 
VI.  28  ,figiy  &18. 

Feuille  de  jcie  :  fafce  ou  bande  denchée 
d'un  feu!  côté.  ?l.  8  ,fig.  4* 

Feuille  ,  fe  dit  des  fleurs  ou  fruits 
accompagnés  de  quelques  feuilles.  P/.  24  , 
K     %    Jig.  14. 

Fiché \  fe  dit  des  croifettes  qui  ont  le 
pied  aiguifé.  P/.  21 ,  fig.  12. 

Fier  ,  fe  dit  du  lion  hériffé. 

Fierté ,  fe  dit  des  baleines  dont  on  voit 
les  dents. 

Figuré ,  fe  dit  du  foleil  liir  lequel  on 
exprime  l'image  du  vifage  humain;  de 
même  des  tourteaux  ,  befans  &  autres  cho- 
fes  fur  lefquelles  la  même  figure  paroît , 
comme  feroit  un  miroir ,  &c.  P/.  13  , 

fig.18. 

Flambant ,  fe  dit  des  pals  ondés  &  ai- 
guifés  en  formedeflammes.P/.2  S\fië-JS- 

Flanqué \  des  pals  9  arbres  &  autres 
figures  qui  en  ont  d'autres  à  leurs  côtés  : 

aux 
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iaux  armoiries  de  Sicile  ,  les  pals  d'Ara- 
gon font  flanqués  de  deux  aigles*  du!!?  hÏ- 
/  Fleurdthfé K,  voyez  Florence*.  RAL»ioiJEi 

FUuréy  fe  dit  des  bandes  ,  bordures  , 
orles  j  trécheurs  &^  autres  pièces  dont  les 
bords  font  en  façon  de  fleurs  ou  de  trèfles» 
jpl.  4  ,  fig.  18. 

s  Fleuri ,  fe  dit  des  rofiers  &  autres  plan-* 
tes  chargées  de  fleurs. 

Florencè ,  fe  dit  de  la  croix  dont  les 
extrémités  fe  terminent  en  fleuis-de-lis* 

Flottant  fe  dit  des  vaifleaux  &  des  poit 
fons  fur  les  eaux.  \ 

Forces  :  il  y  en  a  de  deux  façons  ;  les 
unes  pour  couper  les  cuirs ,  &  les  autres 
pour  tondre  les  draps  :  les  premières  fô 
terminent  en  pointe  >  les  fécondes  font 
quarrées  par  le  bout,  pl  jo  ,  fig.  14. 

Foy  ,  font  deux  mains  jointes  en  figne 
d'alliance  ;  on  la  met  ordinairement  en 
fafce,  quelquefois  en  bande*  tl.  gj.  ,  figè 
z  p&  zSt 

Franc-quartier  J  c'eft  lé  premier  quar* 
tier  de  Técu.  pl.  4  ,fig.  10. 

Frangé  ,  le  dit  des  gonfanons  qui  onC  v 
des  franges ,  dont  il  faut  fpécifier  l'émail, 
PLaG  t  jig*  ij. 

FretteJ  le  dit  de  l'écu  &  dès  pièces  prit** 
cipales  couvertes  de  bâtons  croifés  en  fart- 

pP 
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t  „  toiis  ,  qui  biffent  des  efpaces  vuides  de 

Dicuon-  ^gaux  en  forme  de  lofanges.  PL  y,  fig.  6". 
ÏÎI»«5t"     Fruité,  fe  dit  d'un  arbre  chargé  de 

Furieux  ,  d'un  taureau  élevé  fur  fes 

pieds,  pi.      j  /g-  **• 

Fw/ee  eft  une  figure  qui  repréfente  una 

lofange  alongée.  tk  y-,  fig.  *°9 

Fufdé ,  fe  die  d'une  pièce  chargée  de 

fufées.  PU  y  yfîg.  *2-  - 

FwjW  ,  dun  arbre  dont  le  tronc  eit 
de  différente  couleur  ,  &  d'une  lance  ou> 
pique  donc  le  bois  eft  d'aucre  émail  que 
le  fer.  tl.  24  >  fig.  3- 

G 

G  Al ,  fe  dit  d'un  cheval  nud ,  fans  har- 

nois.  pl.  16  ffig-  *3- 

Garni ,  d'une  épée  dout  la  garde  ou  la, 
poignée  eft  d'autre  émail.  ?L  2  8  ,  fig.  4. 

Giron  eft  une  figure  triangulaire  ,  ou 
un  quartier  du  gironné.  PL  4  >  fig.  *  3* 

Gironné  eft  Pécu  divifé  en  fix  ,  huit  ou 
.  dix  parties  triangulaires  ,  dont  les  pointes 
s'unifient  au  centre  de  l'écu.  Pl.  i,fig.  2  o . 

Gonfanon  eft  une  bannière  d'Églife  à 
plufieurs  pendants.  PL  26  ,fig.  17» 

Gorge ,  fe  dit  de  la  gorge  &  du  col  du 
paon  ,  cygne  &  autres  femblables  oifeaux, 
quand  ils  font  d'autre  émail. 

Gouffet  eft  une  figure  femblable  [a* 
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pairie ,  excepté  qu'il  eft  rempli  dans  la  i  ;    mu  g 
partie  fupérieure.  t>L  4  ,  fig,  20.  Diction 
Griffon  çft  un  animal  chimérique  qu'on  RA*RE  Hb- 
repréfenre   moitié  aigle  ,  moitié  lion.  aAXtWa* 

Grilktéjû  dit  des  oifeaux  de  proie  qui  ont 
des  fonnettes.  aux  pieds.  P/k  2  o  ,  Jig.  1  <4 

GringoU,  fe  dît  des  croix,  fautoirs,  fers  de 
moulin  &  autres  chofes  pareilles  qui  fe  ter, 
minent  en  têtes  de  ferpens.-P/.  io>fig.  <Té 

Gueules  :  c'eft  dans  le  blafon  la  couleur 
rouge  ;  elle  fe  marque  en  gravure  par  de$ 
traits  perpendiculaires,  lJlt  1  ,  fig>  j>.  . 

Guidon  eft  une  enfeigne  militaire  Ion-» 
gue,  étroite  &  fendue.  PL  28  %fig.  12. 

Guivre  eft  une  grofle  couleuvre  ondée  i 
tortillée  ,  mife  en  pal  >  &  :  qu'on  peint 
ordinairement   dévorant  quelqu'aniraal* 

Guivré eft  le  même  que  viyré.Pl.S,fig.2  o4 
Gumtm  ;  c'eft  ainG  qu'on  appelle  la 
corde  ou  cable  d  une  ancre* 

H 

UU  eft  un  terme  entendu  de  tout 
k  monde  ?li4,fig>z> 

Habillé  y  fe  dit  aufli  d'un  vai fléau  ave$ 
feus  fes  agréts.  fi.  48  ,  fig.  /<?  . 

Hachemms  font  la  me  me  choie  que  le$ 
lambrequins  qui  ornent  les  cafques. 

Ham*d*  çft  une  pièce  compQféç  4e  trqî| 

p  y 
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fafces  alezées ,  c'eft-à-dire  ,  qui  ne  tou- 
diction  chent  point  les  bords  de  l'écu.P/.  j,Jig.  18. 
ÎuldÎ^uI!*     Haujfè  ,  fe  dit  du  chevron  &  de  la 
fafce  quand  ils  font  plus  hauts  que  leur 
fituation  ordinaire. 

Haut,k  dit  de  l'épée  droite.  P/.  2  8  .fig.n 
-  Heaume  eft  la  même  chofe  que  calque  : 
il  fe  voit  quelquefois  pour  pièce  d'armoi- 
ries ,  mais  ordinairement  il  fert  de  timbre. 
VI.  28  ,  fig.  12  ;  pl.  34.  . 

Héraut  ,  ou  Héraut  <T Armes  ,  étoit 
anciennement  un  Officier  de  guerre  &  de 
cérémonie ,  qui  avoit  plufieurs  belles  fonc- 
tions ,  droits  &  privilèges. 

Du  Cange  tire  ce  mot  de  l'Allemand 
Heere-ald  ,  qui  fignifie  Gendarme ,  Ser- 
gent d'armes ,  ou  de  camp  ;  d'autres  le 
dérivent  de  heér-houd  ,  fidèle  à  fon  Sei- 
'  gneur  ;  ce  font-là  les  deux  étymologies 
îes  plus  vraifemblables. 

On  divifoit  ces  Officiers  de  guerre  & 
de  cérémonie  ,  en  Roi  d'armes  ,  Hérauts 
&  Pourfuivans.  Le  premier  &  le  plus 
ancien  s'appelloit  Roi  d'armes  ;  les  autres 
étoient  Amplement  Hérauts  ,  &  l'on  don- 
noit  le  nom  de  Pourfuivant  aux  furnumé- 
raires. 

Les  Hérauts ,  y  compris  le  Roi  d'armes  , 
étoient  au  nombre  de  trente  ,  qui  avoienc 
tous  des  noms  particuliers  qui  les  diftin- 
guoient,  Mont-Joie  Saint  Denis,  étoit 

£' 
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le  titre  affe&é  au  Roi  d'armes  ;  les  autres 
portoient  le  nom  des  provinces  de  France,  ^kl'h!' 
comme  de  Guienne  ,  Bourgogne  ,  Nor-  iA1D1^£; 
mandie  &c. 

Ils  étoienr  revêtus  aux  cérémonies ,  de 
leur  cotte  d'armes  de  velours  violet  cra- 
moifi ,  chargée  devant  &  derrière  de  trois 
fleurs-de-lis  d'or  ,  de  brodequins  pour  les 
cérémonies  de  paix  ,  &  de  bottes  pour 
celles  de  guerre.  Aux  pompes  funèbres  M 
ils  portoient  une  longue  robe  de  deujl 
trainante,  &  tenoient  à  la  main  un  bâton/ 
qu'on  appelloit  caducée ,  couvert  de  ve-, 
Jours  violet ,  &  femé  de  fleurs-de-lis  d'or 
en  broderie. 

Le  principal  emploi  des  Hérauts  ,  étoit , 
de  drefTer  des  armoiries ,  des  généalogies  f) 
des  preuves  de  Nobleffe  ;  de  corriger  les 
abus  &  ufurpations  des  couronnes ,  caf- 
ques  ,  timbres  &  fupports  ;  de  faire  dans 
leurs  Provinces  les  enquêtes  néceffaires  fur, 
la  Noblefle  ,  &  d'avoir  la  communication 
de  tous  les  vieux  titres  qui  pouvoient  leur 
fervir  à  cet  égard.  : 

II  étoit  de  leur  charge  de  publier  les 
joutes  &:  tournois  ,  de  convier  à  y  venir  ^ 
de  figniner  les  cartels  ,  de  marquer  le 
champ  ,  les  lices  ,  ou  le  lieu  du  duel , 
d'appeller  ,  tant  Tafîaillant  que  le  tenant  , 
&  de  partager  également  le  foleil  aux 
combattans  à  outrance.    Us  publioienç 
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aufli  la  féte  de  la  célébration  des  Ordres  de 

DlCTK 

pA|HE    II  1  - 

*Ai.Di<ivn.  leur  corps. 

Ils  afliftoient  aux  mariages  des  Rois  >  & 
aux  feftins  royaux  qui  fe  faifoient  aux 
grandes  Fêtes  de  Tannée  ,  quand  le  Roi 
tenoit  Cour  pléniere  ,  où  ils  appelloienc 
le  Grand  Maître  ,  le  Grand  Pannetier  , 
le  Grand  Boureiller  ,  pour  venir  remplir 
leur  charge.  Aux  cérémonies  des  obféques 
des  Rois ,  ils  enfermoientdansîe  tombeau 
les  marques  d'honneur  ,  comme  feeptre  , 
couronne ,  main  de  juftice  &c. 

Us  étoient  cha;gés  d'annoncer  dans  les 
Cours  des  Princes  étrangers  ,  la  guerre 
ou  la  paix  ,  en  faifant  connoitre  leurs 
qualités  &  leurs  pouvoirs;  leurs  perfon- 
nes  alors  étoient  facrées  comme  celles  des 
AmbafTadeurs. 

Le  jour  d'une  bataille  ,  ils  affiftoient 
devant  l'étendard  ,  faifoient  le  dénombre- 
ment des  morts ,  redemandoient  les  pri- 
fonniers  ,  fommoient  les  Places  de  fe 
rendre  ,  &  marchoient  dans  les  capitula- 
tions ,  devant  le  Gouverneur  de  la  Ville, 
Ils  publioient  les  vidoires ,  &  en  portoienc 
les  nouvelles  dans  les  Cours  étrangères 
alliées. 

Les  premiers  commencemens  des  Hé- 
rauts d'armes  ne  furent  pas  brillans  ;  nous 
yoyqns  par  les  anciens  livres  de  romaa- 
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cerie ,  &  par  Fhiftoire  des  Rois  qui  ont 
précédé  St.  Louis  ,  qu'on  ne  regardoit  les  Djcnow- 
Hérauts  que  comme  de  vils  meflugers ,  ^Ui^Y 
dont  on  fe  fervoit  en  toutes  fortes  d'occa-  r 
fions*  Ils  eurent  un  démêlé  avec  les  Trou- 
vères &  Chanterres  fur  la  préféance.  Pour 
établir  contr'eux  leur  dignité  ,  ils  pro- 
duifirent  un  titre  >  par  lequel  Charle- 
magne  leur  accordoit  des  droits  exceflifs  , 
&  c'étoit  un  faux  titre  ;  cependant  ils  par^ 
vinrent  infenfiblement  à  s'accréditer  ,  à 
obtenir  des  privilèges  ,  &  à  compofer  leur 
corps  de  gens  Nobles  ;  majs  ,  dit  Fauché t  f 
u  ce  corps  eft  abâtardi  par  aucuns  qui  y 
f9  font  entrés  ,  indignes  de  telles  charges» 
7)  &  par  le  peu  de  compte  que  les  Rois 
»  &  Princes  en  ônt  fait ,  principalement 
jy  depuis  la  mort  d'Henri  II  >  quant  à 
99  Poccafion  des  troubles  ,  les  cérémonies 
?y  anciennes  furent  méprifées  ,  faiites  d'en 
»  entendre  les  origines.  Depuis  il  n'a 
v  plus  été  queftion  du  corps  des  Hérauts.  » 
H erijfonnéfi un  chat  ramaflé&  accroupi. 
Hermine  eft  une  fourrure  dont  le  fond 
eft~  toujours  blanc  &  les  mouchetures 
noires.  On  l'appelle  contre-hermine  quand 
le  contraire  arrive  ,  c'eft-à-dire  7  que  le 
fond  eft  noir  &  les  mouchetures  blanches. 
j>l.  1  9fig.  S  & 

Herje  eft  une  coulifte  ou  porte- coulifle 
que  Ton  met  aux  entrées  des  portes  des  vil- 
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les  &  places  fortes.  Les  membrures  en  font 
Dictiom-  aiguifées  &  garnies  de  fer.  pl.  z $,fi$.  i  3. 
;;iÔi\"BB;     R*<fi >  d'une  porte  qui  a  fa  couUffe 
*  abattue. 

Hie  eft  une  figure  très  -  rare  dans  les 
armoiries  ;  c'eft  une  pièce  de  bois  large 
dans  le  milieu  qui  va  en  fe  rétréciffant  aux 
extrémités  qui  font  garnies  d'un  anneau  de 
fer  de  chaque  côté  On  prétend  que  cet 
inftrument  fervoit  à  enfoncer  les  pavés. 

fi.    $0    y    fig.  l8. 

Honneur  (  point  d' )  eft  un  point  dans 
Pécu  ,  immédiatement  au  deflbus  du  chef 
&  au  -defliis  de  la  fa  (ce.  Pl.  2  ,  fig.  3  y. 
Le  point  d'honneur  eft  précifément  entre 
les  lettres  B  &  A. 

Houjjé d'un  cheval  qui  a  fa  houfte. 

Houjfctte  eft  un  habillement  de  jambes, 

Huchet  ou  Cor ,  eft  un  inftrument  de 
chaflèur  f  pour  appeller  les  chiens.  Les 
poftillons  s'en  fervent  aufli  pour  avertir 
de  leur  arrivée.  F/.  1 2  ,  fig. 

1 

Isantyfe  dit  des  lions  ,  aigles  &  autres 
animaux  dont  il  ne  paroît  que  la  téte  avec 
J>ien  peu  de  corps.  PL  j  3  ,  fig.  2  y. 

Jumelle  eft  une  efpece  de  filet  double  : 
pn  l'appelle  jumelle  ,  parce  qu'on  les  met 
toujours  de  dçux  en  deux.  On  peut  te 
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pofer  en  fafce  ,  en  bande  ,  en  croix ,  en  t 

lautoir,  &C.   PL   <  ,fig.  Dictiow- 

■airbHe- 

L  *AI.I> 

L  4mbel  eft  un  filet  qui  fe  met  en  chef 
ou  en  fafce  ,  auquel  font  plufieurs  pen- 
dants. Il  vient,  dir-on  ,  des  rubans  que  les 
jeunes  Gentilshommes  portoient  au  col. 
Le  lambel  fert  de  bnfure.  P/.  j  z  ,  ftg.  y 

•  &  12. 

Limbrequins ,  font  des  pièces  d'étoffe 
découpées  en  forme  de  feuillages  ,  qui  en- 
tourent le  cafque  ,  &  defcendent  aux  deux 
côcés  de  l'écuffon.  pl.  34  ,  fig.  y. 

I*ampaffé$z  dit  de  la  langue  des  lions  & 
autres  animaux.  VI.  1  $  &  jff.  , 

Linçuc  ,  de  celles  des  aigles.  VI.  zol 

Le'jpard  eft  un  lion  paffant  qui  montre 
les  deux  yeux  ,  au  lieu  que  le  lion  propre- 
ment dit ,  fe  montre  toujours  de  profil. 

2  i  f  fié-  7- 
Lc  >pardê  ,  du  lion  paffant.  P/.  1  j  f 

fis-  7- 

Lîvè ,  de  Tours  en  pied.  Voyez  Debout. 
Lié ,  des  chofes  attachées  ,  comme 
clefs ,  huchets  ,  &c.  PL  12  ,  fig.  iff. 
Lionné,  des  léopards  rampans.  Pl.  z 

fil*  4- 

Due  ou  ceinture  funèbre  ,  eft  une  trace 
de  peinture  de  couleur  noire  ,  large  d'uij 
pied  &  demi,  qui  s'applique  contre  les 
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murailles  d'une  Eglife  en  fignè  de  dëuil 
ihcTtoN-  pour  la  mort  du  Patron   de  PEgHfe  , 
*tib*4tt~  ou  ^u  Seigneui  haut  -  jufticier  ,  dont  on 
*  peint  les  armes  fur  la  litre  de  diftance  en 
diftanre. 

Lorrè  ,  des  nageoires  des  poifïbns. 
2  z  >  fig,  zo. 

Lofiingt  eft  une  figure  quadrangulaire  -9 
un  peu  plus  haute  que  large.  Les  lofan- 
ges  fe  pofent  toujours  perpendiculaire- 
ment ,  de  forte  que  les  deux  angles  du  coté 
de  fa  plus  grande  longueur  regardent  l'un 
le  chef  ,  &  Pautre  la  pointe  de  Pécu.  jpL 

2  3  f  fig-  <5\ 

Lof  ange,  ûq  Vécu  &  figures  couverts 

de  lofanges,  Fl.  j  ,  fig. 

L'un  fur  l'autre  ,  des  animaux  &  autres 

chofes  ,  dont  l'une  eft  pofée  &  étendue  au- 

deflus  d'une  autre.  Fl.  z  j  *  fig-  <?. 

M. 

ëft  une  maille  de  cuirafle  ou 
une  lofange  ouverte  ,  &  percée  en  lofange. 

.      JPL  *3  i  fe-  >       .  , 

Maçonné  f  des  traits  des  tours ,  pans 

de  rriur  ,  châteaux  Se  autres  bâfcimens. 

FL  2 g,  fig.  $> 

Mal  -  ordonné  ,  fe  dit  de  trois  pièces 
fmffcs  en  armoiries  ,  une  en  chef ,  deux 
autres  parallèles  en  pointe-  Pl.  2  s,fig.ii* 

Mal- ta dU,  fe  dit  d'une  manche  d'hsu 
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bit  bizarre  ;  il  n'y  en  a  des  exemples  qu'en  & 
Angleterre.  PL  2j>fig.  iz.  ^  J^ZZ 

M&ntelê  ,  fe  dit  du  lion  &  autres  ani-  n.u,vmv*é 
maux  qui  ont  un  mantelet  ,  &  de  l'écu 
ouvert  en  chappe. 

Marche  eft  un  vieux  terme  des  anciens 
manufcrits  pour  la  corne  du  pied  des 
vaches ,  &c. 

Marine  ,  fe  dit  des  lions  &  autres  ani- 
maux qui  ont  queue  de  poûTon  ,  comme 
les  firenes.  pi.  2  3  >  fig .  10. 

Mufçuë  y  fe   dit  d'un  lion  qui  a  un 
mafque. 

Majfacre  eft  un  bois  de  cerf  avec  une 
partie  du  crâne  tout  décharné.  Il  ne  fauç 
pas  confondre  le  malTacre  avec  le  ren-* 
contre.  Pl.  1 3  ,  fig.  3. 

Membre  ,  des  cuifies  &  jambes  des  ai- 
gles &  autres  oifeaux.  PL  20  ,  fig.  2.  * 

MerUtte  eft  un  oifeau  qui  fe  repréfento 
toujours  (ans  bec  &  fans  jambes  ;  elle  dif- 
fère peu  de  la  canette.  PL  1  1  ,fig.  £. 
•  AI ir aillé ,  des  ailes  de  papillons.  Pl.  2  2  4 
fig.  tfV 

Molette  ,  c'eft  la  pièce  principale  de 
l'éperon  ;  elle  eft  toute  femblable  à  une 
étoile  ;  toute  la  différence ,  c'eft  que  la 
molette  eft  perci'e  en  rond  dans  le  milieu* 
Pl.zS  ,  fig.  14. 

Monflrueux  ,  des  animaux  qui  ont  face 
fcumaine.  PL  23  ,  fig.  $  7  11&  autres. 
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!  Montant ,  des  écrevifTes  ,  croiflàns  >■ 

Dictiom-  épis  &  autres  chofes  dreffées  vers  le 
chef  de  Pieu.  P/.  z  i  ,fig.  *3\pl*23* 

Morailles  font  des  efpeces  de  tenailles 
cranelées  dont  ont  ferre  le  nez  d'un  cheval 
pour  en  jouir  plus  facilement  dans  le  tra- 
vail du  Maréchal  ;  elles  ne  différent  pas 
des  Broyés  pour  la  forme.  Voyez  Broyés* 

Morné ,  du  lion  &  autres  animaux  fans 
49  dents ,  bec.  ,  langue  &  griffes.  Pl.  1 6", 

fig-  4* 

Mortier  eft  la  marque  de  la  Jtiftice  Sou- 
veraine. Le  Chancelier  ,  les  Préfidens  à 
mortier  le  portent  pour  timbrer  leurs  ar- 
moiries. C'eft  une  efpecede  bonnet  rond  & 
plat.  Pl.  32,  fig.  3  spL.40  >fig.3&  6~\ 

Moucheté  Je  dit  du  milieu  du  papelonné, 
quand  il  eft  plein  de  mouchetures  ;  des 
hermines. 

Mouvant,  fe  dit  des  pièces  attenantes  au 
chef,  aux  angles ,  aux  flancs  ou  à  la  pointe 
de  l'écu  ,  dont  elles  femblent  fortir.  PL 

•  .... 

N. 

JSf^iJfant ,  fe  dit  des  animaux  qui  ne 
montrent  que  la  téte  fortanc  de  l'extré- 
mité du  chef  ou  du  defTus  de  la  fafee  ,  ou 
du  fécond  du  coupé.  Voyez  IJfant. 

JNawrtl ,  fe  dit  des  animaux  ,  fleurs  & 

■ 
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fruits ,  repréfentés  comme  ils  font  natu-  ! 
Tellement.  Dictiow, 
•  Nébulé  ,  fe  dit  des  pièces  en  forme  de 
nuées  ,  comme  la  bordure  des  Comtes  de 
.    Furftemberg.  PL  43  ,  fig. 

Nervè  ,  fe  dit  de  la  fougère  &  autres 
feuilles  dont  les  nerfs  &  fibres  paroiffent 
d'un  autre  émail. 

Noué,  fe  dit  de  la  queue  du  lion  ,  quand 
elle  a  des  nœuds  en  forme  de  houppes. 

Noueux  ,  fe  die  d  un  écot  ou  bâton  à 
nœuds. 

Nourri ,  fe  dit  du  pied  des  plantes  qui 
ne  montrent  point  de  racine  ,  &  des  fleurs- 
de-lis  dont  la  poinre  d  en  bas  ne  paroit 
pas  ,  comme  aux  armoiries  de  Vignacourtv 

*6>fij.  *- 

O. 

0 Mire  de  foleil:  on  appelle  ainfi  une 
figure  de  foleil  qui  eft  de  tout  autre  émail 
que  d'or.  Pl.  2  j  y  fig.  6". 

Ombré  1  fe  die  des  figures  qui  font  om- 
brées ou  tracées  de  noir ,  pour  les  mieux 
diftinguer.  v  . 

Onde  ,  fe  dit  des  fafees  ,  pals  ,  che- 
vrons &  autres  pièces  un  peu  tortillées 
à  ondes.  Pl.  8  ,  fig.  3  &  iG. 

Otglê  ,  fe  dit  des  ongles  des  animaux. 

Or  eft  le  premier  métal  en  blafbn.  Ceft 
^infi  qu'on  appelle  le  jaune.  On  le  mar- 
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■  que  dans  la  gravure   par  des  poîttt^ 

Diction-   d;    -      r_    .  t 
kaire  HE-  1  >J*6*  1  • 

ealdiojje»      Oreille ,  des  dauphins  &  des  coquilles. 

Or  le  eft  une  bordure  qui  ne  couche  pa$ 
les  bords  de  t'écu.  pL  4  ,  fig*  ij. 

Otelles  font  des  bouts  de  fer  de  piques 
que  quelques-uns  appellent  amandes  pelées . 
Pl.  28  ,  fig.  10. 

Ouvert  ,  des  portes  ,  des  châteaux  , 
tours  ,  &c. 

P. 

JP ) Aillé  eft  le  même  que  diapré. 

Pairie  eft  un  pal  ,  qui ,  mouvant  de  la 
pointe  ,  fe  partage  vers  le  milieu  en  deux 
branches  égales  qui  vont  aboutir  aux  deux 
angles  du  chef.  PL  4  ,  fig.  14. 

Yaijjfanty  fe  dit  des  vaches  &  brebis  qui 
ont  la  téte  baiflee  pour  paître.  Pl.  18  , 

fig-  S' 

Pal  eft  une  pièce  honorable  qui  oc* 
cupe  le  tiers  de  I  ecu  perpendiculairement. 
On  le  met  en  nombre  ,  comme  la  fafce  , 
la  bande  &c-  pl.  4 ,  fig.  4  >  pl.  S  y  fig*  4> 

6  *  * 

Y  allé y  fe  dit  de  l'écu  &  des  figures  char- 
gées de  pals.  PL  S  ,  fig.  z  &  2. 

Pall'ijjé ,  fe  dit  des  pièces  à  pals  ou  fafce* 
aiguifées,  enclavées  les  unes  dans  les  autres. 

Pâmé ,  du  dauphin  fans  langue  ,  la  hure 
ouverte.  Pl.  21 ,  fig.  11. 


1 
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Papelonne,  fe  dit  d'un  ouvrage  à  écailles.       1  ■« 
Parti  Aq  dit  de  l'écu  _  des  animaux  &  diction- 

■•*/>#       i     l  i  naireHe- 

autres  pièces  divuées  de  haut  en  bas  ,  en  «.alwqjje* 
deux  parties  égales.  pl.  i  ,  jig.  14,  pl. 
zGyfig.z. 

Pas-d'AwieseQ.  une  place  que  les  anciens 
Chevaliers  entreprenoient  de  défendre 
(  d'où  lui  étoit  venu  le  nom  d'Emprife  )  j 
par  exemple  ,  un  pont ,  un  chemin  &c. , 
par  lequel  on  ne  fauroit  pafler  fans  combats 
tre  la  perfonne  qui  le  garde. 

Les  Chevaliers  qui  défendoient  le  pas 
pendoient  leurs  armes  à  des  arbres  ,  à 
des  poteaux  ,  à  des  colonnes  &c.  élevées 
pour  cet  ufage  ;  &  quiconque  étoit  dik  ' 
pofé  à  difputer  le  partage  ,  touchoit  une 
de  ces  armoiries  avec  ion  épée ,  ce  qui 
étoit  un  cartel  que  l'autre  étoit  obligé 
d'accepter  ;  le  vaincu  donnoit  au  vain-, 
queur  le  prix  dont  ils  étoient  convenus 
avant  le  combat. 

On  appelloit  aufli  Pas-d'armes  le  com- 
bat ou  défi  qu'un  tenant  ,  ou  feul  ou 
accompagné  de  plufieurs  Chevaliers  ,  of- 
froit  dans  les  tournois  contre  tous  venans  ; 
aind  en  1^14,  François  Duc  de  Valois, 
entreprit  un  pareil  combat ,  appelléie  pas 
de  VArc  Triomphal  ,  pour  les  fêtes  du 
mariage  de  Louis  XII  ;  &  le  tournois  ou 
Henri  II  fut  bleflé  en  1550  ,  étoit  aufli 

un  PaS'cTarmts  ,  puifqu'il  eft  die  dans  les 

« 


Digitized  by  Google 


ta 

608  Méthode 

lettres  du  cartel ,  que  le  Pas  cjl  ouvert  pat 

Diction-  Sa  Majefte  très-C ^retienne  ,  &c.  pour  être 

NAIRE  HE-  '  .  m*  m»  m 

raldiojje.  tenu  contre  tous  venans  dûment  qualifies^ 
Le  funefte  accident  qui  mit  ce  Prince  au 
tombeau  ,  a  fait  ceiîer  ces  dangereux 
diverti  flemens. 

Pajfant  >  des  animaux  qui  femblenc 
marcher. 

Paffe  en  fautoir  ,  des  chofes  qui  font 
mifes  en  forme  de  croix  de  S.  André*. 

Pavé ,  des  croix  dont  les  extrémités 
s'élargifTent  en  forme  de  patte  étendue. 

Yatc-noflre  efl:  un  dizain  de  chapelet , 
ou  le  chapelet  entier.  PL  26  ,  fig.  20. 

Pavillon  y  fe  dit  d'une  efpece  de  Ban- 
nière ou  d'étendard,  qui  efl  un  quarré  long, 
que  l'on  met  au  grand  mât  d'un  vaifleau,  ou 
au  mât  de  mifaine,où  au  mât  d'artimon,  &C. 

Pavillon  fignifie  aufli  une  couverture  en 
forme  de  tente  ,  qui  revêt  &  enveloppe  les 
armoiries  des  Rois  &  des  Souverains  qui 
ne  relèvent  que  de  Dieu  &  de  leur  épée. 

Pavillonné  :  on  fe  fert  de  ce  mot  pour 
exprimer  l'émail  du  pavillon  d'un  cor  , 
d'une  trompette  ,  lorfque  le  pavillon  eft 
d'un  autre  email  que  le  refte- 
**  Peautréy  de  la  queue  des  poiflbns.  PL 

ZI   y  fig.  IO. 

Pendant  de  deux  ,  trois  ,  quatre  & 
cinq  pièces  }  fe  dit  d'un  lambd  dont  il 
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eft  néceflàire  d'énoncer  les  pendants  ,  -* 
quand  ils  paflent  le  nombre  de  trois  ,  ou  Diction- 
gu  il  eft  moindre  :  il  en  eft  de  même  des  *\IRF  He~ 
gonfanons» 

Yenneton  :  c'eft  la  partie  de  la  clef  qui 
joue  dans  la  ferrure.  C'eft  la  pofition  du 
penneton  qui  fait  que  les  clefs  font  dites 
affrontées  ou  adoflées.  r 

Yennon  eft  une  efpece  de  bannière  fem* 
blable  au  guidon  pour  la  forme. 

Yennon  eft  un  écuftbn  de  plufieurs 
quartiers  ,  pour  marquer  les  alliances  pa- 
ternelles &  maternelles  ,  ou  pour  marquer 
la  defcendance  &  les  degrés  de  généra- 
tion d'un  Gentilhomme.  Le  premier  s'ap- 
pelle Pennon  généalogique  paternel  &^ 
maternel.  Le  fécond  Pennon  généalogique 
direct.  Voy.  la  dernière  leçon. 

Yercé ,  des  pièces  ouvertes  à  jour.  Voy. 
Ajouré.  x 

Yerehè des  oifeaux  fur  la  perche  & 
fur  des  branches.  Yl.  20  ,  jig.  1 

Péri  en  bande  ,  en  barre  ,  en  croix ,  en 
fautoir  ,  de  ce  qui  eft  mis  dans  le  fens  de 
ces  pièces, 

PignonnV ,  de  ce  qui  s'élève  en  forme 
d'efcaliers  de  part  &  d'autre  pyramida- 
lement.  PL  2  g ,  f:g.  20. 
m  plaine  eft  la  même  choie  que  la  Cham- 
pagne :  quelques-uns  prétendent  qu'on  ne 
doit  fe  fervir  du  mot  de  plaine  que  pouf 
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_        exprimer  une  Champagne  extrêmement 

w«  ™h£-  diminuée.  P/.  30  ,  fig.  j?. 

Plié,  des  oifeaux  qui  n'étendent  pas 
les  ailes ,  particulièrement  des  aigles  que 
Ton  dit  alors  au  vol  plié. 

Pointe,  eft  une  pièce  mouvante  du  bas 
en  haut  de  l'écu  ,  plus  étroite  que  le 
chappé.  La  pointe  fe  pofe  perpendiculai- 
rement ,  pl.  4  y  fig.  1 2  •  quelquefois  en 
bande  ,  ou  abfolument  renverfée  ;  pL  zz> 
fig.  i$&  20.  On  l'appelle  auffi  pile. 

Plumer/  eflr  le  même  que  le  moucheté 
ou  papelonné. 

Pommette  >  fe  dit  des  croix  &  rais 
tournés  en  plufieurs  boules  ou  pommes. 
Voy.  bourdonné. 

Pofé  >  fe  dit  du  lion  arrêté  fur  fes  quatre 

pieds.  m 

Potencé  fe  dit  des  pièces  terminées  en 

T.  PL  10  ,  fig.  z. 

Pourpre  eft  une  des  cinq  couleurs  du 
blafon  ,  &  qui  eft  compofé  de  l'azur  &  du 
gueules  ,  tirant  par  conféquent  fur  le 
violet.  Le  pourpre  fe  marque  dans  la 
gravure  par  des  traits  tirés  diagonalement 
de  gauche  à  droit.  Pl.  z  ,  fig. 

Probofciie  :  c'eft  ainfi  que  dans  le  blafon 
ou  appelle  les  trompes  d'éléphant.  P/.  1  St 
fig.  20. 
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Quarte+feuille ,  font  des  fleurs  1  quatre  

feuilles.  P/.  24  >       20»  dictio» 

@w<m/ereft  une  de  quatre  parties  de 
l'écu.  Z^oy^  Franc-quartier. 

Quinte-feuille  eft  une  fleur  de  Pervan- 
che  de  cinq  feuilles  ,  ouverte  en  rond  ou 
percée  dans  le  milieu.  j>Z.  26  ,fig.  20. 

R 

J^Aceourci  eft  le  même  qu'alezé. 

Rais  font  des  bâtons  pommetés  &  fleur* 
delifés  >  mis  comme  les  rais  d'une  roue» 
On  les  nomme  quelquefois  Rais  d'Ljcar- 
boucle  quand  ils  ont  en  cœur  une  de  ces 
pierreries  ,  comme  les  anciennes  armoiries 
de  Cleves  ,  dont  les  modernes  changent 
l'efcarboucle  en  un  écuflbn.  PL  2  ?,fig. 

Ramé  eft  le  même  que  chevillé  pour 
les  cornes  des  cerfs ,  daims ,  &c. 
Rampant ,fe  dit  du  lion  droit.  P/.  r  5  ,fig.  r* 

Ramures  font  les  cornes  d'un  cerf  atta- 
chées à  une  partie  du  crâne  vues  de  face. 

VI.  1$,  fig.  s-  "  . 

Rangé  ,  de  plufieurs  chofes  mifes  fur 
une  même  ligne  en  chef ,  en  fafee  ou  en 
bande.  PL  z  3  ,  fig.  j,  5  ,  (F,  &c, 

Raviffant ,  d'un  loup  portant  fa  proie; 

W.  *7j  fig-  l4- 

Rayonnant  7  du  foleil  &  des  étoiles. 
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*mmmmmtm>      Recercelé  9  de  la  croix  ancrée  ,  tournée 
diction-  en  cerceaux  .  &  de  la  queue  des  cochois 
*ai.oxq.ue.  &  lévriers.  VI.  i  o  ,  ^. 

Recoupé,  des  écus  mi-coupés  &  recou- 
pés un  peu  plus  bas. 

Recroifetté  ,  des  croix  dont  les  branches 
lbnt  d'autres  croix.  P/.  £  ,  fig*  2  o . 

Redorte  eft  une  branche  de  frêne  ou  d'un 
autre  arbre  ,  tortillée  en  anneaux  les  uns 
fur  les  autres.  Il  y  en  a  fans  feuilles ,  &  avec 
feuilles.  P/.  24  ,  fig.  y. 

Renchier  eft  une  efpece  de  cerf  dont  les 
cornes  font  larges  &  plattes.  ¥l.  1  $,fig  G. 

Rencontre  eft  la  tête  d'un  bœuf,  d'un 
cerf ,  d'un  bélier  &  de  tout  autre  ani- 
mal dont  on  voit  les  deux  yeux.  P/.  1 8  , 

fit.  5*6  &  10^1.  isifigx*- 

Refarcelc\  des  croix  qui  en  ont  une  autre 

conduite  en  filet  d'autre  émail.  P/.  10  , 
fig*  l3- 

Retrait ,  des  bandes,  pals  &  fafees,  qui, 
.de  lun  de  leurs  côtés  feulement,  ne  touchent 
pas  les  bords  de  l'écu.  P/.  1  z7Jig.  16  &  17.  • 

Roc  eft  le  fer  morné  d'une  lance  de 
(  tournois.  On  l'appelle  aufïi  Roc  <T Echi- 
quier ,  parce  que  les  tours  des  échecs  ,  que 
les  Efpagnols  nomment  roque  ,  ont  la  mê- 
me forme.  P/#  gi  ,  fig.  S. 

Rompu,  des  chevrons  rompus  ou  féparés 
en  leur  montant.  Voyt[  Failli. 

Rouant  ,  du  paon  qui  étend  fa  quçue. 
fl.  zo  j  fig.  1  <f% 
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,  Rujlre  eft  une  lofange  percée  en  rond. 

PL   7  ,  fig.  1 4.  DICTION- 

*   9    *  °         ~  N  AIR  E  HE- 

g  RALD1QJJE. 

eft  dans  le  blalbn  la  couleur  noire. 
En  gravure ,  on  la  marque  par  des  traits 
croifés.  Pl.  1  ,  fig.  y. 

Saillant ,  d'une  chèvre  &  mouton  ou 
bélier  en  pied.  Pl.  1 8  ,  fig.  8  &  1  1. 

Sanglé  ,  du  cheval  &  des  pourceaux  & 
fangliers  qui  ont  par  le  milieu  du  corps 
une  efpece  de  ceinture  d'autre  émail. 

Sautoir  eft  une  pièce  honorable  ,  com- 
porte de  la  bande  &  de  la  barre.  C  etoit 
autrefois  un  inftrument  dont  on  fe  fervoit 
pour  s'aider  à  monter  ou  à  fauter  fur  un 
cheval  ;  c'eft  de  là  que  cette  figure  a  pris, 
le  nom  de  Sautoir.  Pl.  4  ,  fig.  8. 

Sellé  ,  du  cheval.  PL  1 S  ,  fig,  1 4. 

Semé ,  des  pièces  dont  l'écu  eft  chargé, 
tant  plein  que  vuide  ,  &  dont  quelques 
parties  fortent  de  toutes  les  extrémités 
de  l'écu.  Pl.  13  y  fig.  iS  &  z  y. 
•  Sènejlre  :  c'eft  ainfi  qu'en  blafonnant  on 
nomme  le  côté  gauche. 

Sëneflré ,  fe  dit  d'une  pièce  accompa- 
gnée à  gauche  d'une  autre  pièce  Par 
exemple  ,  la  Ville  de  Narbonne  porte  de 
gueules  à  la  croix  patriarchale  d'or  ,  fénef- 
trée  d'une  clef  d'argent. 

Senejlré  ,  fe  dit  encore  lorfqu'un  écu  eft 

Qq  iij 
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5  parti  en  pal ,  de  forte  que  les  deux  tiers  , 
Diction-  &  même  plus  ,  fonr  d'un  émail ,  &  que  le 

ÏÎmÏv»".  reftant  à  f^neftre  eft  d'un  autre.  Pl.  z  , 
fig.  34*  Dans  ces  deux  lignifications , 
c'eft  le  contraire  d'adextré. 

Thomaflin  ,  en  Provence  ,  porte  de  fa- 
ble femé  de  faux  d'or  ,  te  manche  en  haut 
à  dextre  &  féneftré  de  même. 

senejîrochere  ,  fe  dit  du  bras  gauche  , 
comme  dextrochere  du  bras  droit.  Pl.  14, 
fig.  14. 

simple  eft  la  couleur  verte  dans  le 
blafon.  Il  fe  marque  dans  la  gravure  par 
des  traits  tirés  diagonalement  de  droic 
à  gauche.  Pl.  1 ,  fig.  j. 

somme ',  d'une  pièce  qui  en  a  une  autre 
au-deiïiis  d'elle.  Pl.  2  S  ,  fig.  12. 

soutenu ,  au  contraire ,  de  celle  qui  en 
a  une  autre  au-  defîbus. 

S  tangue:  c'eft  la  tige  d'une  ancre,  quand 
'   elle  eft  d'émail  différent  du  refte  de  la 
figure.  PL  2$  ,  fig.  4- 

Suions  ,  font  les  figures  d'animaux 
qui  fupportent  de  chaque  côté  un  écufîbn. 

sur  le  tout ,  fe  dit  d'un  écufîbn  qui  eft 
fur  le  milieu  d'une  écartelure  ,  &  des 
pièces  qui  brochent  fur  les  autres. 

sur  le  tout  du  tout  ;  fe  dit  de  l'écufTon 
qui  eft  fur  le  milieu  de  l'écartelure  d'un 
écufîbn  qui  eft  déjà  fur  le  tout. 

surmonté  &  le  même  que  fommé.  . 
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Aï  lié  ,  fe  dit  de  l'écu  divifé  dîagona- 


lemenc  de  gauche  à  droit ,  en  deux  par-  dation- 

naiaeHb. 


ties  égales.  P/.  /  ,  fig.  z  7.  "      KA,,UJ  Hb- 


Tarrer  veut  dire  tourner  le  heaume  ou 
cafque.  On  dit  tarré  de  front,tarré  de  profil. 

Tenants  ,  fe  dit  des  figures  humaines  ou 
d'anges  ,  qui  fouriennent  de  chaque  côté 
un  éculïbn  :  ainll  les  armes  de  France  ont 
pour  tenants  deux  anges. 

Terraffe  ,  fe  dit  de  la  pointe  de  l'écu 
faite  en  forme  de  champ  plein  d'herbes. 

'  Tiercé  ,  fe  dit  de  l'écu  divifé  en  trois  par- 
ties en  long  y  en  large ,  diagonalement 
ou  en  mantel.  PL  2  ,  fig*  2  1  &  Juiv, 

Tierces  ,  font  trois  filets  qui  fe  mettent 
toujours  de  trois  en  trois  ,  comme  les  ju- 
melles fe  mettent  de  deux  en  deux.  Les 
tierces  fe  pofent  en  fafce  ,  en  bande ,  en 
croix,  enfautoir,&c.  P/.  fafig.  1  j&  i£* 
Tige  ,  fe  dit  des  palmes  &  fleurs. 

Timbré  :  c'eft  tout  ce  qui  fe  met  fur 
l'écu,  &  comprend  par  conféquent  le  heau- 
me ,  la  couronne  ,  le  cimier  >  les  lambre- 
quins ,  &c.  Pl.  34 ,  fg.  y. 

Timbré  ,  le  dit  de  l'écu  couvert  du  caf- 
que ou  timbre.  P/.  34  ,  fig.  j. 

Torque  eft  un  bourlet  de  différentes 
couleurs  qui  fe  met  fur  le  cafque.  On  le 
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nomme  auffi  tortil  ou  bourlet.  Il  étoit 
^ShI  ordinairement  compofé  des  couleurs  du 
AKLDiQjjt.  Chevalier.  Pl.  34  ,  fig.  5  &  <F. 

,  Tort  il ,  eft  la  bande  qui  entoure  les 

têtes  des  mores.  P/.  /-^  >  z  o .  Ces 
têtes  de  mores  ainfi  ornées ,  font  dites 
tortillées  de  tel  émail. 

Tortillant ,  fe  dit  de  la  guivre  ou  fer- 
pent.  P/f  2  2  y  fîg.  S  &  z  z. 

Tournés  *  du  croi fiant  &  autres  pièces 
tournées.  P/.  2  5  ,  fi«.  g. 

Tournois  ,  exercice  &  divertiflement 
de  guerre  6c  de  galanterie ,  que  faifoient  les 
anciens  Chevaliers  pour  montrer  leur  adref 
fe  &  leur  bravoure.  Les  premiers  tournois 
ont  été  des  courfes  de  chevaux  en  tour- 
noyant avec  des  cannes  en  guife  de  lan- 
ces ;  au  lieu  que  les  joûtes  font  des  courfes 
accompagnées  d'attaques  &  de  combats 
de  lances  émouflees  &  des  épées  qu'on 
appe'loit  glaives  courtois  ,  parce  que  le 
tranchant  en  étoit  rabattu.  Le  Prince  qui 
ouvroit  le  tournois  envoyoit  un  Roi  d'Ar- 
mes qui  portoit  un  fauf-conduit  avec  une? 
épéù  à  tous  les  Princes  ,  en  Jîgnifiant 
qu  'il  querelloit  de  fr  apper  un  tournois  ,  & 
bon  hourdis  £ armes  ,  en  la  préfence  des 
Dames  &  Damoif elles.  C'étoit  la  formule 
ordinaire.  On  fe  battoit  d'abord  feul  à 
feul ,  &  puis  troupe  contre  troupe  ,  & 
après  le  combat  >  les  Juges  adjugeoient  1q 
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prix  au  meilleur  Chevalier  frappant  de 
l'épé  ,  enfuite  on  le  conduifoit  en  pompe  nS,cetihÏI 
à  la  Dame  du  tournois  qui  lui  faifoit  des  ^diqsje. 
préfens.  Les  tournois  croient  le  diver- 
tiffement  le  plus  ordinaire  dans  les  1 3  & 
14  fiécles. 

L'inventeur  des  tournois  a  été  un  nom- 
mé Géofroi  ,  Seigneur  de  Prèuilli  ,  vers. 
Tan  1066.  Ifs  ont  paffé  de  France  en  An- 
gleterre ,  en  Allemagne  ,  &c.  Quand  il 
n'y  a  qu'un  quadrille  ,  c'eft  proprement 
un  tournois  ou  couife  ;  les  joutes  deman- 
dent au  moins  deux  partis  oppofés  ,  &  les 
carroufels  quatre. 

On  y  combattoit  avec  des  épées  rebou- 
chées &  des  lances  fans  f  tr  ,  &  il  étoit  dé-  . 
fendu  d'y  combattre  de  la  pointe  :  quand 
on  fe  battoit  tout  de  bon  ,  on  appelloit 
ces  combats,  Combats  à  outrance  ou  duels* 

C'eft  autant  à  l'exercice  des  tournois 
qu'aux  croifades  que  l'on  peut  rapporter 
le  premier  ufage  des  armoiries  :  car  le 
nom  de  blafon  ,  la  forme  des  écus,  les 
énaux,  les  figures  principales ,  les  tim- 
bres ,  les  lambrequins  ,  les  fupports  en  font 
des  témoignages  irréprochables. 

Oifaifoit  en  Allemagne  tous  les  trois 
ans  les  tournois  folemnels  ,  qui  fervoient 
dè  preuves  de  Noblifie,  Le  Gentilhomme 
qui  y  avoit  adulé  deux  fois  écoit  fumTam- 
menc  blafonnc'  &  publié  ,  c'eft  -  à  -  dire  k 
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■  1         reconnu  pour  Noble  ,  &  portoît  deux 
diction-  trompes  en  cimier  ,  que  plufieurs  ont  pris 
iiALDioy    pour  des  probofcides  d'éléphant. 

L'ufoge  des  tournois  eft  aboli.  Ce  fut 
principalement  le  funefte  accident  d'Henri 
II,blefle  à  mort  dans  un  tournois  en  1 559, 
lbusles  yeux  de  toute  la  nation  qui  mo- 
déra dans  le  cœur  des  François ,  l'ardeur 
qu'ils  avoient  témoignés  jufques  -  là  pour 
ces  fortes  d'exercices. 

Les  jeux  qu'on  continua  depuis  d'appeller 
tournois,  ne  furent  que  des  carroufels,  &  ces 
mêmes  carroufels  ont  entièrement  pafTé  de 
mode  dans  toutes  les  Cours  de  l'Europe. 

Tourteau  eft  une  figure  ronde  ,  fem- 
blable  au  befant ,  mais  qui  eft  toujours  do 
couleur.  P/.  j  ,  fig.  16. 

Trabe  eft  la  partie  d'une  ancre  qui 
traverfe  par  le  haut  la  (langue.  P/.  2 g* 
On  nomme  aufli  trabe  le  bâton  d'une  ban- 
nière ou  d'un  guidon  ,  &  on  fe  fert  de 
ce  terme  quand  le  trabe  n'eft  pas  du  même 
^mail  que  le  guidon  ou  bannière.  P/.  2£9 

>  Tracé  eft  le  même  qu'ombré. 

Tranché  ,  fe  dit  de  l'écu  divifé  diago- 
nalement  en  deux  parties  égales  de  droit 
à  gauche,  p/.  1  9  fig.  iff. 

Trèfle  :  c'eft  une  efpece  d'herbe  à  rrois 
feuilles  jointes  enfemble  par  une  petite 
queue.  P/.  22 ,  fig.  3. 
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Tnillijfé  eft  le  frecté  plus  ferré.  P/.  7  , 

fi  g.  y.  Diction, 

Trécfuur  ,  eft  un  orle  orné  de  fleu-  9^^u 
rons  ;  quelquefois  il  eft  double  ,  comme 
dans  les  armoiries  d'Ecofle.  P/.  4,fig.  18. 

Trois  ,  deux  ,  un  ,  fe  dit  de  fix  pièces 
difpofées ,  trois  en  chef  fur  une  ligne  , 
deux  au  milieu  ,  &  une  en  pointe  de  l'éou  ï 

V 

VAlr  eft  une  fourrure  dont  les  émaux 
font  toujours  argent  &  azur.  Chaque  vaiç 
eft  fait  à  -  peu  -  près  en  forme  de  cloche 
renverfée.  P/.  *  ,  fig*  z  z. 

Quand  les  vairs  de  métal  font  oppofés  aux 
vairs  de  métal  ,  &  ceux  de  couleur  à  ceux 
de  couleur ,  on  le  nomme  alors  contre-» 
vair.  P/.  zyfig.  zo.       ,  ^ 

l/airé ,  fe  dit  lorlque  les  vairs  font  d'un 
autre  émail  qu'argent  &  azur.  On  dit  vairé 
d'or  &  de  gueules.  P/-  1 ,  fig*  z  3. 

yannet?  font  des  coquilles  qui  mon- 
trent le  dedans:  on  les  appelle  Vannets 
à  caufe  qu'elles  reffemblent  à  des  vans. 
JfL  zt  ,  fig.  2  o . 

I/ergette  eft  un  pal  diminué.  P/.  $  , 
fig.  z  1 .  Le  pal  çontre-breteffé  eft  chargé 
d'une  vergette  de  fable. 

On  appelleroit  aufli  vergettes  des  pals 
qui  feroient  dans  un  écu  au  nombre  de  cinq 
&  plus. 
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TÊtmmmT^     Vergetté ,  fe  dit  d'un  écu  dont  les  pallés 
diction-  furpafferoient  le  nombre  de  huit. 
^aÎd^ue!"     Verfé ,  fe  dit  des  glands  ,  pommes  de 
pin  ,  croiflans  ,  &c.  P/.  24 ,  fig.  14  j 

Pl>zS>  flë\8- 

Vêtu  ,  fe  dit  des  efpaces  que  laifle  une 

grande  lofange  qui  touche  les  quatre  flancs 

de  Ncu.  P/.  2  ,  fig.  32. 

Vires  font  des  anneaux  concentriques , 

ordinairement  au  nombre  de  trois.  P/.  %8 \ 

Virolé ,  des  boucles  ,  mornes  &  an- 
neaux ,  des  cornes  ,  huchets  ,  trompes. 
P/.  1  2  ,  fig.  1  S. 

Vivre  ,  fe  dit  des  bandes  &  fafees  qui 
font  finueufes  &  ondées  avec  des  entailles 
feites  d'angles  rentrants  &  faillants  s  com- 
me des  redens  de  fortification.  P/.  8  y 
fig.  20.  * 

Volçû  deux  ailes  d'oifeau  jointes  en- 
semble. Une  aîle  feule  s'appelle  demi-voL 
?l.2z,fig.8&s. 
•  Vuidé  ,  fe  dit  des  croix  &  autres  pièces 
ouvertes  ,  au  travers  defquelles  on  voit  le 
champ  de  Pécu.  P/.  1  o  ,  fig.  3. 

■ 

FIN. 


■ 
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TABLE  DES  NOMS 

DONT     LES  ARMOIRIES 

font  contenues  dans  cet  Ouvrage. 
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vaille  ,  64  Allai (è  ,  i£& 

Abarga  ,  11  j  Allegriti ,  81 

Abbot  ,  173  Allemand,  15^ 

d' Abilloii ,  £7  Allemand  de  Champier , 

Abovai ,  5  o       jérm.  de  L'EgL  de  Lyoaj.  j. 

Ab fc h atz  y  143  Al  face  ,  189 

Abfperg,'  17  Burgraviat  d'Akembeig,  41* 

Territoire  Adriatique  ,    435  Alcembourg  ,  166 

itfchingen  ,  163  Altigen  ,  114 

d'Agueileaa  ,  71  Amance ,  3* 

Aidié  de  Riberac ,  14  J  d'Amanzé ,  160 

d'Aigle,  41  d'Amanzis  ,  61 

Aigremont  ,  117  d'Amalby ,  41 

Le  Duc  d'Aiguillon ,  i8z  d'Amboife ,  4^ 

Ailli  ,  180  d'Amerval,  £4 

d'Ailîy  en  Auvergne  >  jz  Amiens,  4} 

Aimart  de  Château-  Amory  ,  9$ 

Kegnart  ,  IJ4  d'Ancezune,  166 

d'Aingeville  ,  3f  Andelberg  ,  11  ï 

Alamaai  ,  53  Andelin  ,  1É4 

d'Albon  ancien ,  153  Andrada ,  77 

d'Albon  en  Dauphiné  ,    30  Andranft  ,  7  y 

Albret  ,  il  Andrehan,  71 

Albrici,  107  Andrezel ,  117 

d*A!dart,  7Î  Angennes  ,  /  30 

Al  ienberg  ,  113  Angoulevent  ,  27 

Aiencon  ,  99  Le  Roi  d'Angleterre ,  400 

Aleno  ,  164  Angrie  ,      19I    39*  4r4 

d'Atîgre  ,  178  d'Anglure  ,  110 

Alinge,  30  Angoulcme  ancien,  6x 
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Anghien,  83  Arlatan  ,  104 

Les  Princes  d'Anhalt ,  419  Armagnac,  113 

Anhalt-Zerbft,          -  431  Arménie,  39 y 

Anjorant  ,  177  d'Armes,  i^f 

Anjou,    3J  111    138  3 vi  Des  Armoifes  en  Lor- 

Les  Comtes  d'Anjou ,  2f7       raine,           .  iy 

Anjou-Sicile ,  174  Arpajon ,  10? 

Anjou  moderne  ,    175413  d'Arpo  , 

d'Annebault,  80  d'Arquainvilliers  ,  \ii 

Antonis  du  Hafoy  ,  144  Aragon  Royaume  ,  41 

Ansberg ,  *ij  Aragon,    175    391  411 

Anfpacn ,  405  Ars  ,  jo 

Le  Marquifat  d'Anvers,  411  La  branche  d'Afchot ,  tio 

Anvers,  3^1  Artois,  izi 

Anyel  en  Touraine ,  38  Arzac ,  41 

Aofte,  $96  d'Arzac  ,  77 

Aplepy,  174  Afcanie ,  430 

Appenzell ,  457  Le  Comré  d'Afperg ,  187 

Âquilar  ,  S9  A fpremont  en  Lorraine ,  30 

Arbalefte  de  Melun ,  196  d'After ,  17I 

Arc,  196  Aftracan,  x  408 

Arcella  ,  88  Avanfon ,  47 

Arces ,  $x  Avaugour  en  Bretagne,  17 

Arcuflis ,  Auber,  ioo 

l'Ardenois,  74  Auberticourt ,  48 

Ardinghelli ,              /  89  l'Aubefpine  9  $z 

d'Ardres  ,  47  d'Aubigny  ,  113 

Arelanada ,  131  Aubigni ,  17 

Arensberg  j  414  Aubry ,  39 

d'Argelot  ,  171  d'Aubu/Ton   de  la  Feuil- 

Argenlieu ,  104       lade  ,  81 

l'Argentier   de   Chappe-  Au  Chat-Plelfis ,  131 

laine  ,  187  Avenes,  J 1 

Argenton  ,  64.  Avenes,  114 

d'Argentré.,  81  d'Aveflcns,  77 

d'Argi  9  3p  Aumale  ,  41 

d'Argies,            104  Ijo  d'Aumont ,  23 

d'Argonges,  176  Le  Duc  d'Aumont)  17* 

d'Anftrude,  58  Aunay ,  *4 


Digitized  by  Google 


Aunoy  , 
Aurac , 
d'Aure  , 
d'Avray  , 
Avrigni  * 
Aurillac , 
Auft  , 
Autevillc 
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%J9  Autriche ,  17 

60  Autriche  , 

178  Auvergne , 

6  1  Auvergne  , 

Auxi  de  Monceaux , 

•  11 


6  L 
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41 
>73 
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Auzerville , 
Ayrault , 


39* 
411 

187 

177 
60 

117 
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^Abut , 
De  Bachod  , 
De  Balonet , 
Bacqueville  , 
Margraviat 


178  Banes 
18  (5 

178 


.de  Bade ,  416 
Les  Margraves  de  Bade 


Baden ,  4x6 
Les  Margraves  de  Bade- 

Duriack ,  4*7 
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Vauxbois-Dupin ,          m    De  Vie  ,  1*4 

Vauclcr,                    15*    Vicentz ,  434 

Vaudctar  de  Perfan  >       50    Devienne,  14» 

Vaudrey  ,                      58    De  Vieille  Maifon ,  20  f 

Vaudemont,                 52    De  la  Vieuville ,  17* 

Vauglas  ,                      81    Vigier  ,  18 1 

Vaugrigneufe  ,              30    Vignacourt,  177 

le  Duc  de  la  Vauguion  ,  28 2    Vignori ,  4* 

Vautra  vers,                   50    Vignerot  ,  *8* 

Vauvreday  ,                 62.    le  Duc  de  Villars  ,  x?8  180 

De  Vaux ,                   1 8  \    Villars  ,  en  BrcfTe  ,  f* 

De  Vaux,  en  Bourgogne,  190    Ville,  16* 

Uchi,                         ai    De  Villeblanche,  91 

Vela-Rodriguez ,            84    Villebranche ,  if* 

Comté  de  Veldentz,  410  42 1    Villefargeau  ,  69 

Venafcjuc ,                    84    La  Viileleon  ,  ITO 
DuVcndel,                 1?%    Ville-neuve  , 
Vendôme  ancien,  13  179    Villeneuve, en Limoufîn  ,  8» 

Venct,                        95    De  Villeneuve ,  197 

la  République  de  Vcnife ,        Villeprouvé ,  7$ 

434    Villequier,  82  289 

Ventadour,                  60    Villcroi,  $4  27$ 

Ventis  ,                       60    Villery  ,  2a» 

De  Vera ,                      22    Villiers  »  .  }o 
Verjon,                       27    Villiers  l'îfle- Adam  , 
Vermandois ,                60    Villon  ,  en  Mâconnois ,  31 

les  Comtes  de  Vermandois,     De  Vinghe  ,  144 

218    Vintimille ,  27 

Vérone,                    434   De  Vion  ,  14É 

Verofpio ,                   130    Vion-d'Oinvillc  ,  p€ 

Vers,  en  Franche-Comte  ,  31    Virieu  ,  if> 
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Tabi+e  des  Noms: 

26  Urctieres, 


VIr7>.  ,. 

De  Vichi  ,  il 
Vifcmal,  ^3 
Viflac,  40 
Du  Vivier  de  Lanfac  , 
Artn.  de  PEgt.  de  I.  f .  1 1 


Vivonne  , 
Underwalde, 
Volerot , 
Vraurin , 


*7 
437 

3* 


d'Urfée , 
Des  Urfîns  , 
Ury, 
Ufedon , 
Ufenberg  , 
Ufez, 

le  Duc  d'Uzez  , 
Utrecht , 


7* 

2.7 
6% 

437 
402. 

416 

■ 

a  74 
436 

\ 


w 


WAibling, 
Walderfée  , 
Waldftein  , 
Walen, 
Waliiopi , 
Walther-Nieuburg  , 
Warmfdorff, 
Wehren  , 
Wecheimer ,  - 
Weiflen  , 
Wendecks  , 

Principauté  de  Wenden, 
Wenger , 
V/crdenberg  , 
"Wérderen  , 
Weftfrife , 
^Vefthaufen  » 
Wéycrs  , 


143 
43o 

321 

7* 

43i 

430 

41 

10 1 

16% 
*9 

4*f 

I67 

1*7 

*7 

S* 
%6 


Weyer,  15$ 
Willerval ,  n 
Wilfdimerie ,  40^ 
Windifchgrxrs ,  a  17 

le  Duc  de  Wiitcmberg- 

Oe!s  ,  41 J 

le  Duc  de  Wirtembcrg- 

Stuttgard,  415 
Wisbeckcr,  227 
Witgenftein,  41  % 

Witzerdorf ,  m 
De  Wodode,  J2É 
Wolgaft  ,  .  402, 

DeWcode,  1Î6 
Woodvillcen  Angleterre,  18 
Woodville ,  127 
De  Worncs  ,  3  S 


XAintrai^w>  *x  Ximenes, 


4* 


Diaitize* 


I 


Tabls  des  Noms. 

Y 


I  Atton  ,  nr   d'Yonne  >  17 

DeYftinger,  171    Yver ,  45 


^LjAndt,  58  Zirn,  100 

Zante,  43  J  Zobcl,  118 

Zeeland,  436  Zollern,  40t. 

Zephalonic  j  435  Zoihs  ,  loi 

Ziani  ,  41  Zug  ,  437 

Ziegenhain ,       3^    417  Zurich,  *y  437 

DieZieglerj  71  Zutphen  ,  43* 

Zirckaw  >  1S0 
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PLACEMENT  DES  PLANCHES. 


pAvillon  Royal ,  vis-à-vis  du  Fronttipice  , 
Armor.  de  l'Eglife  de  Lyon ,  vis-à-vis  de  TEpître dédicatoire. 


Vlanches  z  ,  2  &  3  enfcm- 
blc  encre  les  pages  14  &  1  y 
VL  4  >  en  fafee  de  la  page  36 


VL  6  , 
P/.  €  y 
VL  7, 
P/.  8  y 
VL  9  , 

VL  IO  y 

VL  l  t  y 

VL  12  y 

VL  13  y 

VL  14  y 

VL  ts  , 

VL  iGy 

VL  17, 
VI.  18  f 
VL  1$  y 

VL  20  y 

VL  11  , 

VL  22  y 

VL.  23  > 
VL  24  y 

VL   2$  y 

VL  aC  y 


de  la  p. 
de  ia  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 


48 
74 

8l 

00 
06 

14 

ia 

*8 

34 

4o 

4* 

60 

6% 

74 

81 

8S 


P/.  27  ,  en  face  de  la  p.  194 


VL  29, 

VL   30  y 

VL  3 1  y 

VL  329 

VL  33  y 

VL  34  y 

PA  36  > 
VL  J(T, 

VL  37  y 
VL  38 , 

P/.  3S>  y 
VL  40  , 

Vl.+Zy 
VL+2y 


de  la  p. 
de  ta  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 
de  la  p. 


198 
108 

"4 
12* 

132, 

13S 

*4* 

M* 
198 

314 

34* 
3S4 


VL  43  &  44  y  enfemble  , 
entre  les  pages  3S4  &  $S  5 
P/.  ^5  ,  en  face  de  la  p.  40* 
P/.  ^tf*  ,  .de  la  p.  41* 
P/.  ,  .de  la  p.  434 
VL  48  y  .de  la  p.  442. 
VL  49  ,  ou  Arbre  Généalo- 
gique y  en  face  de  la  p.  50* 


» 


J'Ai  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Garde  des 
Sceaux  ,  la  Nouvelle  Méthode  raifonnèt  du 
SUfon  ,  ou  dt  iArt  héraldique  du  P.  Menef- 
j  trier  ,  mife  dans  un  meilleur  ordre  ,  &  aug- 
mentée &c.  par  M.  Z***.  Imprimée  à  Lyon 
en  1770.  C'ell  un  ouvrage  inftrudif ,  dont  la 
réimpreffion  ne  peut  qu'être  utile  &  agréable  au 
Public. 

Fait  à  Paris,  ce  il  Septembre  1775. 

DE  SANCY. 

!  !  !  !  1  », 

PRIVILEGE  GÉNÉRAL. 

N<\  414. 

Ï-OUIS,  PAR.    LA  GRACE    DE   DiEU,Roi  DE 

France  et  de  Navarre:  A  nos  Ames  8r  Féaux 
Conseillers,  les  Gens,  tenant  nos  Cours  de  Parlement ,  Maître* 
des  Requêtes  ordinaires  de  notre  Hôtel  ,  Grand  Confeil, 
Prévôt  de  Paris  ,  Baillifs  ,  Séne'chaux  ,  leurs  Lieutenans 
Civils,  &  autres  nos  Juftici ers, qu'il  appartiendra-"  Salut, 
tootie  Ame  le  Sr.  Bruysbt  Ponthcs  ,  Libraire  à  Lyon  „ 
Nous  a  fait  expofer  qu'il  defireroit  faire  imprimer  &  donner 
au  Public  :  La.  Methodf  raifonnée  du  BLafon  ,  &  traite  de  Lxufure 
CF  de  V Intérêt  &c.  S'il  nous  plaifoit  lui  accorder  nos  Lettres  de 
Privilège  pour  ce  néceftaires.  A  ces  Causes  ,  voulant  favora- 
blement tiaiter  l'Expofant  ,  Nous  lui  avons  permis  &  permet-, 
tons  par  ces  Préfentes ,  de  faire  imprimer  ledit  Ouvrage 
autant  de  fois  que  bon  lui  femblera  ,  &  de  le  vendre  ,  faire 
vendre  ôr  débiter  par  tout  notre  Royaume  ,  pendant  le 
temps  de  fïx  années  confécutives  ,  à  compter  du  jour  de  Ja 
date  des  Préfentes.  Faisons  défenfes  à  tous  Imprimeurs  » 
libraires ,  8c  autres  perfonnes  de  quelque  qualité  &  condition 
qu'elles  foient,  d'en  introduire  d'impreflion  étrangère  dans 
aucun  lieu  de  notre  obéifTance  :  comme  auffi  d'imprimer  ,  ou 
faire  imprimer  ,  vendre  ,  faire  vendre  ,  débiter  ,  ni  con- 
trefaire ledit  ouvrage  ,  ni  d'en  faire  aucun  extrait  fous  quel  pré- 
texte que  ce  puiflê  être  %  fans  la  permiflïon  expreffe  &  par  écrit 
dudic  Axpofaat ,  où  de  ciux  qui  auront  droit  de  lui  ,  à  peine 
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d#  confifcation  des  Exemplaires  contrefaits  ,  de  trois  mille  livre* 
d'amende  ,  contre  chacun  des  comrevcnans  ,  dont  un  tiers  à 
Kous  ,  un  tiers  s  >  l'Hôtel  -  Die  i  de  Paris  %  Se  l'autre  tiers  audit 
Expofant  ,  ou  à  ce'ui  qui  aura  droit  de  lui  .  &  de  nus  dëpeï-s  ^ 
dommages  &  if  teiêts  j  a  ia  charok  que  ces  preiVntes  feront 
enrégiftrées  tout  au  long  fur  le  regiftre  de  la  Communauté 
des  Imprimeurs  &  Libraires  de  Paris  ,  dans  trois  mois  de  la 
date  d'icelles  :  que  la  réimprelîicn  dudit  Ouvrage  fera  faite5 
dans  notre  Royaume  &e  non  ailleurs  ,  en  beau  papier  & 
beaux  caractères  ,  conformément  aux  Réglemens  de  lâ 
Librairie  ,  8c  notamment  à  celui  du  >o  Avril  mil  frpt  cent 
vingt-cinq  ,  à    peine  de  déchéance  du  préfent  Privilège  J 

3u'avant  de  l'expofer  en  vente  ,  le  manulcrit  qui  aura  fervi 
e  copie  à  l'impreilicn  dudic  Ouvrage  >  fera  remis  dans  le" 
même  état  où  l'approbation  y  aura  été  donnée  ,  ès  mains 
de  notre  très -cher  &  féal  Chevalier  Garde  des  Sceaux  de 
France  le  lîeur  Hue  de  Miromenil  ,  qu'il  en  iera  enfuite* 
remis  deux  Exemplaires  dans  notre  Bibliothèque  publique* 
un  dans  celle  de  notre  Château  du  Louvre  ,  &  un  dans  celle* 
de  notre  très-du  r  &  féal  Chevalier  Chancelier  de  France  le 
fieur  DE  Maupeou,  &  un  dans  celle  dudit  fieur  HUE 
de  Miromenil,  le  tout  à  peme  de  nullité  des  Pré- 
fentes :  du  contenu  defquelles  vous  mandons  &  enjoi^ 
gnons  de  faire  jouir  ledit  Expofant  &  fes  ayant  caufe*  > 
pleinement  &  paifîblèment ,  fans  fo?ijfrir  qu'il  leur  foit  fait 
aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons  que  la  copie  des 
Préfentes  ,  qui  fera  imprimée  tout  au  iong,  au  commence- 
ment ou  à  la  tin  dudit  Ouvrage  ,  foit  tenue  pour  duement 
fîgnifiée  ,  &  qu'aux  copies  collât  ion  nées  par  fun  de  nos 
amés  &  féaux  Confeillers  ,  Secrétaires  »  foi  foit  ajoutée  comme 
à  l'original.  Commandons  au  premier  notre  Huillier  ou 
Sergent  fur  ce  requis  ,  de  faire  pour  1  exécution  d'icelles  ♦ 
tous  afte*  requis  &  néceflaires  ,  fans  demander  autre  Per- 
iniflïon,  &  nonobltant clameur  de  haro,  Charte  Normande. 
&  lettres  à  ce  contraires  :  Car  tel  elt  notre^  plailîr.  Donne 
à  Paris  le  quinzième  jour  du  mois  de  Mai .  Tan  de  grâce  mil 
fepe  cent  foixante  -  feize  ,  &  de  notre  Règne  le  troilîeme. 

PAR  LE  ROI  EN  SON  CONSEIL, 

Le  Bègue. 

Regiflrèfur  le  Kegiflre  XX  de  ta  Chambre  Royale  & 
Syndicale  des  l  ibraires  &  Imprimeurs  de  taris  y  N r  '.  <f  *<f* 
fol.  152  ,  conformément  au  règlement  de  1723.  A 
Paris,  ce  21  Mai  1776> 

HUMBLOT ,  Adjoint. 
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